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«LA  VfiRITE  VOUS  AFFRANCHIR  A  » 

Chapitre  1 


N  ETAIT  au  vingt-deuxieme  jour  d’Etha- 
nim,  tel  etait  le  nom  donne  par  les  Ro- 
mains  au  mois  d’octobre.  La  multitude 
des  hommes  du  commun  peuple  emplissait 
la  place  qui  lui  etait  reservee  dans  le  temple 
de  Jerusalem.  On  venait  de  celebrer  la  fete  de  la  recolte 
dont  la  duree  etait  de  sept  jours;  pour  la  nation  juive 
c’etait  le  plus  joyeux  evenement  de  Tannee.  Les  fils 
d’Israel  exprimaient  ainsi  publiquement  leur  satisfac¬ 
tion  de  se  sentir  k  l’abri  du  besoin,  jusqu’a  la  prochaine 
recolte  tout  au  moins. 

Bien  qu’on  fut  au  huitieme  jour  de  la  fete,  les 
assistants  ne  s’etaient  pas  encore  mis  en  route  pour 
rentrer  chacun  chez  soi,  en  Palestine,  et  dans  les  autres 
provinces  de  TEmpire  romain;  ce  huitieme  jour  de 
rassemblement  etait  appele  «  le  dernier  jour,  le  grand 
jour  de  la  fete  » ;  comme  il  correspondait  au  sabbat, 
personne  n’avait  a  travailler,  de  sorte  que  Tallegresse 
pouvait  se  donner  libre  cours.  Ce  matin-la  un  pretre 
etait  sorti,  suivi  d'une  foule  joyeuse  qui  agitait  des 
branches  de  palmiers  et  d’autres  rameaux;  il  etait 
alle  chercher  de  Teau  au  reservoir  de  Siloe,  dans  une 
cruche  en  or,  et  l’avait  portee  au  temple,  dans  la  cour 
des  pretres,  aux  acclamations  des  adorateurs,  qu’ac- 
compagnaient  le  bruit  des  cymbales  et  le  son  eclatant 
des  trompettes.  L’eau  fut  ensuite  repandue  sur  le  grand 
autel  d’airain  reserve  aux  holocaustes.  Cette  ceremonie 
rappelait  aux  Juifs  que,  pendant  quarante  ans,  leurs 
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ancetres  habiterent  des  tentes  dans  le  desert,  ou  la 
toute-puissance  divine  fit  miraculeusement  sortir  1  eau 
d’un  rocher  de  granit,  pour  rafraichir  le  peuple  assoiffe. 
Ce  qui  interessait  surtout  les  cultivateurs  presents, 
c’est  que  le  temps  des  semailles  approchait ;  et  1  eau 
de  Siloe  offerte  au  Dieu  qui  avait  accompli  ce  miracle 
en  faveur  de  leurs  peres,  etait  une  priere  a  lui  adressee, 
afin  que  ses  benedictions  se  manifestassent  par  un 
abondant  arrosage  des  semences  repandues.  La  saison 
des  pluies  etant  proche,  tous  ensemble  ils  demandaient 
done  au  tout-puissant  Createur  de  leur  dispenser  ge- 
nereusement  de  precieuses  averses  fecondantes  qui  as- 
sureraient  leur  pain  quotidien. 

En  ce  temps-la,  Ponce  Pilate  etait  le  gouvemeur 
de  la  Judee.  A  ^occasion  des  grandes  fetes  judeennes 
il  s’etait  habitue,  en  qualite  de  procurateur,  a  quitter 
Cesaree,  sise  sur  la  cote  mediterraneenne,  pour  se 
rendre  a  Jerusalem.  Pilate  avait  pris  le  pouvoir  en 
Judee  en  l’an  26,  e’est-a-dire  environ  six  annees  au- 
paravant.  Son  nom  suggere  l’idee  qu’il  descendait  d’un 
affranchi  a  qui  l’on  avait  donne  le  pileus }  nom  latin 
du  bonnet  phrygien  appele  plus  tard  bonnet  d’affran- 
*  chi,  parce  qu’il  fut  porte  par  d’anciens  esclaves,  de 
sorte  que  cette  coiffure  devint  le  symbole  de  la  liberte. 

Pilate  fut  envoye  par  Tibere  Cesar,  empereur  ro- 
main,  en  Palestine  pour  la  gouverner  pendant  dix  ans, 
au  cours  desquels  il  s’efforga  d’y  maintenir  la  pax 
romana  (paix  romaine),  mais  il  comprenait  peu  les 
Juifs.  Sous  son  regne  ces  derniers  semblaient  jouir  de 
la  liberte  religieuse,  cependant  cela  n’allait  pas  sans 
froissements,  Pilate  se  querellait  presque  continuelle- 
ment  avec  eux.  Aussi  etaient-ils  peu  rassures.  Ils  se 
rappelaient  avec  amertume  que  des  son  arrivee  Pilate 
avait  transfere  son  quartier  general  de  Cesaree  a  Jeru¬ 
salem.  Naturellement  les  soldats  apporterent  leurs 
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etendards  sur  lesquels  etait  brodee  l’image  de  l’em- 
pereur,  introduisant  ainsi  des  emblemes  pai'ens  au 
cceur  de  la  cite  de  David  dont  les  habitants  avaient 
regu  de  Dieu  le  commandement  suivant :  « Tu  ne  te 
feras  point  d’image  taillee,  ni  de  representation  quel- 
conque  des  choses  qui  sont  en  haut  dans  les  cieux, 
qui  sont  en  bas  sur  la  terre,  et  qui  sont  dans  les  eaux 
plus  bas  que  la  terre.  Tu  ne  te  prosterneras  point  de- 
vant  elles,  et  tulie  les  serviras  point.  Par  prudence, 
la  nuit,  les  soldats  rentraient  leurs  bannieres  sub¬ 
versives. 

Jamais  aucun  gouverneur  n’avait  ainsi  profane  la 
ville  sainte.  Grande  fut  l’indignation  des  Juifs  quand 
ils  apergurent  au  milieu  de  Jerusalem  ces  drapeaux 
sacrileges.  Ils  se  rendirent  en  foule  a  Cesaree  et  sup- 
plierent  Pilate  d’enlever  ces  images.  Apres  cinq  jours 
de  pourparlers  laborieux,  Pilate,  excede,  cacha  trai- 
treusement  des  soldats,  et  a  un  signal  convenu  ceux-ci 
cemerent  les  protestataires  et  menacerent  de  les  mettre 
a  mort  s’ils  ne  cessaient  leurs  recriminations.  Cette 
tactique  maladroite  ne  fit  qu’affermir  la  resolution  des 
Juifs,  ils  se  declarerent  prets  a  mourir  plutot  que  de 
ceder  a  un  tel  empietement  du  paganisme  sur  le  do- 
maine  sacre  de  l’adoration  divine.  Alors  Pilate  s’inclina 
et  fit  enlever  de  Jerusalem  les  emblemes  militaires  qui 
retournerent  a  Cesaree.  Neanmoins,  plus  tard,  il  fit 
suspendre  dans  la  ville  quelques  boucliers  graves,  et 
ce  ne  fut  finalement  que  sur  l’ordre  de  l’empereur 
Tibere  lui-meme  que  ces  objets  profanes  furent  eloignes 
de  la  cite.  Ces  agissements  malhabiles  et  d’autres  ana¬ 
logues,  etaient  des  points  nevralgiques  dans  la  lutte 
pour  la  liberte  de  croyance  selon  la  conscience  juive. 
Une  vigilance  constante  etait  le  prix  qu’ils  devaient 
payer  pour  eviter  toute  souillure. 


i  Citation  de  l’Exode  20:  4  et  5  de  l’Ecriture  sainte. 
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Un  autre  evenement  imprevu,  surgi,  cette  fois,  du 
sein  de  la  nation,  vint  troubler  profondement  le  clerge 
juif.  Un  homme  originaire  de  la  Galilee  etait  la  cause 
de  cette  perturbation.  Les  chefs  religieux,  pleins  de 
vanite  et  disposes  a  dire  a  n’importe  quel  humain : 
«  Ne  m’approche  pas,  car  je  suis  plus  saint  que  toi  », 
le  meprisaient  et  disaient  avec  dedain :  c’est  «  un  Na- 
zareen  ».  On  savait  qu’il  avait  ete  baptise  dans  le  Jour- 
dain,  de  sorte  que  plusieurs  pensaient  qu’il  s’etait  par 
la  reconnu  pecheur.  Pendant  trois  ans  il  avait  parcouru 
la  Palestine,  allant  de  lieu  en  lieu,  enseignant  dans  les 
synagogues,  chez  les  humbles,  sur  les  montagnes,  le 
long  des  routes,  au  bord  de  la  mer.  Ce  jour-la  il  etait 
dans  le  temple. 

Toute  la  nation  etait  en  effervescence  a  cause  des 
propos  tenus  par  cet  homme  extraordinaire  venu  de  la 
«  Galilee  des  Gen  tils  ».  Il  affirmait  qu’il  fallait  adorer 
Dieu  avec  un  coeur  pur,  et  s’abstenir  non  seulement 
de  souillures  consistant  par  exemple  a  brandir  des 
etendards  ornes  de  figures  et  a  arborer  des  boucliers 
graves,  —  comme  font  les  paiens  — ,  mais  aussi  de 
toute  religion.  Il  condamnait  les  pratiques  religieuses 
des  anciens  juifs,  des  pretres,  des  levites,  des  scribes, 
des  sadduceens  et  des  pharisiens.  Un  certain  nombre 
de  ceux-ci  etaient  membres  du  Sanhedrin,  le  tribunal 
supreme,  dont  le  pouvoir  sur  les  Juifs  n’etait  depasse 
que  par  celui  du  gouverneur  romain.  Ces  hommes 
eminents  defendaient  ardemment  ce  que  Tun  d’eux 
appela  «  le  judaisme  »  ou  «  religion  des  Juifs  »,  aussi 
etaient-ils  toujours  a  la  recherche  des  faux  prophetes 
qu’ils  trainaient  devant  le  Sanhedrin. 

Un  jour,  des  scribes  et  des  pharisiens  partis  de 
Jerusalem,  allerent  voir  ce  predicateur  et  faiseur  de 
miracles  galileen,  qui  se  trouvait  dans  le  pays  de  Ge- 
nesareth,  et  lui  poserent  la  question  suivante:  «  Pour- 
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quoi  tes  disciples  transgressent-ils  la  tradition  des 
anciens?  Car  ils  ne  se  lavent  pas  les  mains  quand  ils 
prennent  leur  repas.  »  Ce  a  quoi  le  Maitre  repliqua: 
«  Et  vous,  pourquoi  transgressez-vous  le  commandement 
de  Dieu  au  profit  de  votre  tradition?  Car  Dieu  a  dit: 
Honore  ton  pere  et  ta  mere;  et:  Celui  qui  maudira  son 
pere  ou  sa  mere  sera  puni  de  mort.  Mais  vous,  vous 
dites:  Celui  qui  dit  a  son  pere  ou  a  sa  mere:  Ce  dont 
j’aurais  pu  t’assister  est  une  offrande  a  Dieu,  n’est 
pas  tenu  d’honorer  son  pere  ou  sa  mere.  Vous  annulez 
ainsi  la  parole  de  Dieu  au  profit  de  votre  tradition.  » 
Puis  le  Galileen  ne  leur  macha  pas  la  verite  en  citant 
le  texte  biblique  ci-apres  ecrit  specialement  pour  eux: 
«  Hypocrites,  Esaie  a  bien  prophetise  de  vous  quand 
il  a  dit:  Ce  peuple  m’honore  des  levres,  mais  son  coeur 
est  eloigne  de  moi.  C’est  en  vain  qu’ils  m’honorent  en 
enseignant  des  preceptes  qui  sont  des  commandements 
d’hommes.  » 1 

Dans  une  autre  circonstance,  alors  que,  sur  une 
montagne  voisine  du  lac  de  Tiberiade,  il  parlait  a  une 
grande  foule  venue  de  tous  les  pays  environnants,  il 
demasqua  sans  pitie  la  religion  sterile,  ses  oeuvres 
vaines,  sa  charite  trompetee,  ses  jeunes  ostensibles,  sa 
piete  exhibitoire,  publicitaire,  apres  quoi  il  revela  la 
methode  agreable  a  Dieu  en  ces  termes:  «  Gardez-vous 
de  pratiquer  votre  justice  devant  les  hommes,  pour  en 
etre  vus ;  autrement,  vous  n’aurez  point  de  recompense 
aupres  de  votre  Pere  qui  est  dans  les  cieux.  Lors  done 
que  tu  fais  Taumone,  ne  sonne  pas  de  la  trompette 
devant  toi,  comme  font  les  hypocrites  dans  les  syna¬ 
gogues  et  dans  les  rues,  afin  d’etre  glorifies  par  les 
hommes.  Je  vous  le  dis  en  verite,  ils  reQoivent  leur  re¬ 
compense.  Mais  quand  tu  fais  l’aumone,  que  ta  main 
gauche  ne  sache  pas  ce  que  fait  ta  droite,  afin  que 

i  Cit<§  de  l’Evangile  selon  Matthieu,  chap.  15,  v.  2-9. 


14 


«LA  VERITE  VOUS  AFFRANCHIRA » 


ton  aumone  se  fasse  en  secret;  et  ton  Pere,  qui  voit 
dans  le  secret,  te  le  rendra. 

« Lorsque  vous  priez,  ne  soyez  pas  comme  les 
hypocrites,  qui  aiment  a  prier  debout  dans  les  syna¬ 
gogues  et  aux  coins  des  rues,  pour  etre  vus  des  hommes. 
Je  vous  le  dis  en  verite,  ils  reQoivent  leur  recompense. 
Mais  quand  tu  pries,  entre  dans  ta  chambre,  ferme  ta 
porte,  et  prie  ton  Pere  qui  est  la  dans  le  lieu  secret; 
et  ton  Pere,  qui  voit  dans  le  secret,  te  le  rendra.  En 
priant,  ne  multipliez  pas  de  vaines  paroles,  comme 
font  les  paiens,  qui  s’imaginent  qu’a  force  de  paroles 
ils  seront  exauces.  Ne  leur  ressemblez  pas;  car  votre 
Pere  sait  de  quoi  vous  avez  besoin,  avant  que  vous  le 
lui  demandiez... » 

« Lorsque  vous  jeunez,  ne  prenez  pas  un  air 
triste,  comme  les  hypocrites,  qui  se  rendent  le 
visage  tout  defait,  pour  montrer  aux  hommes  qu’ils 
jeunent.  Je  vous  le  dis  en  verite,  ils  regoivent  leur  re¬ 
compense.  Mais  quand  tu  jeunes,  parfume  ta  tete  et 
lave  ton  visage,  afin  de  ne  pas  montrer  aux  hommes 
que  tu  jeunes,  mais  a  ton  Pere  qui  est  la  dans  le  lieu 
secret;  et  ton  Pere,  qui  voit  dans  le  secret,  te  le  ren¬ 
dra.  »* 

Ce  discours  si  nettement  anti-religieux  condamnait 
les  grands  pretres,  les  scribes  et  les  pharisiens  de  Je¬ 
rusalem,  ainsi  que  les  membres  du  tribunal  supreme. 
Pour  eux  le  Galileen  etait  un  ennemi  declare  de  la 
religion,  surtout  lorsqu’il  guerissait  miraculeusement 
des  malades  et  delivrait  des  possedes  le  jour  du  sabbat. 
Neanmoins  la  foule  l’ecoutait  avec  joie,  ce  qui  tour- 
mentait  les  pretres  et  leur  enlevait  le  sommeil  tant 
leur  crainte  etait  grande,  surtout  depuis  que  le  peuple 
s’etait  mis  a  considerer  ce  brillant  instructeur  am¬ 


i  Cit6  de  l’Evangile  selon  Matthieu,  chap.  6,  v.  1-18. 
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bulant  comme  Tun  des  prophetes  de  Dieu.  Alors  fut 
discutee  publiquement  la  question  de  savoir  s’il  etait 
le  puissant  Prince  dont  la  venue  etait  predite  par  les 
saintes  Ecritures,  c’est-a-dire  le  Messie  tant  attendu 
que  les  Juifs  parlant  le  gree  appelaient  en  ce  temps-la 
le  Christ .  Les  Israelites  esperaient  que  le  Messie  bri- 
serait  le  joug  romain,  libererait  les  adorateurs  du 
Dieu  Tres-Haut,  etablirait  le  Royaume  de  Dieu  par 
lequel  seraient  benis  les  Gentils,  et  instaurerait  un 
monde  sans  fin  et  eternellement  libre.  Pendant  ce 
« grand  jour  de  la  fete »,  la  multitude  ecoutait  le 
Galileen  dans  le  temple,  des  discussions  animees  allaient 
grand  train.  Quelques-uns  disaient :  «  Celui-ci  est  vrai- 
ment  le  prophete »,  celui  qui  devait  se  lever  apres 
Moise  et  etre  semblable  a  lui.  D’autres  disaient:  «  C’est 
le  Christ.  »i  1 

Les  chefs  religieux  penserent  qu’il  faisait  un  bien 
mauvais  usage  de  la  liberte  de  parole,  cet  intrepide 
jeune  homme  de  trente-trois  ans,  a  qui,  peu  physiono- 
mistes,  ils  dirent  dans  une  autre  circonstance :  « Tu 
n’as  pas  encore  cinquante  ans.  »  Leur  plus  cher  desir 
etait  de  le  tuer,  mais  k  cause  du  peuple  ils  n’oserent 
s’emparer  de  lui.  Ils  meprisaient  ces  individus  qui 
avaient  ecoute  avidement  le  puissant  predicateur,  et  les 
appelaient  am  ha-arets,  ce  qui  voulait  dire,  gens  de  la 
terre,  et  les  declaraient  indignes  d’une  resurrection 
pour  la  vie  eternelle.  Ce  jour-la,  tandis  que  le  Galileen 
instruisait  la  multitude,  ils  dirent :  «  Cette  foule  qui 
ne  connait  pas  la  loi,  ce  sont  des  maudits!  »  Puis,  fu- 
rieux,  les  principaux  sacrificateurs  et  les  pharisiens 
envoy&rent  des  huissiers  pour  arreter  Torateur  dans  le 
temple  et  mettre  fin  a  sa  predication,  mais  les  huis¬ 
siers,  plus  honnetes  que  leurs  dictateurs  religieux, 
revinrent  sans  le  predicateur.  Comme  on  leur  en  de- 


1  Cits  de  l’Evangile  selon  Jean  7  :  26,  37,  40,  41. 
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mandait  la  raison,  ils  repondirent:  «  Jamais  homme 
n’a  parle  comme  cet  homme.  » 

«  Cet  homme  »  ne  demandait  pas  aux  chefs  poli- 
tiques  ou  religieux  leur  autorisation  et  leur  protection 
pour  publier  librement  son  message.  Ce  droit  lui  avait 
ete  accorde  par  son  Pere  celeste  qui  l’avait  envoye 
annoncer  «  le  royaume  des  cieux  ».  Personne  ne  pou- 
vait  done  lui  refuser  le  droit  d’en  parler.  II  ne  craignait 
pas  la  mort,  car  il  a  dit:  «  Quand  vous  aurez  eleve  le 
Fils  de  l’homme,  alors  vous  connaitrez  ce  que  je  suis, 
et  que  je  ne  fais  rien  de  moi-meme,  mais  que  je  parle 
selon  ce  que  le  Pere  m’a  enseigne.  Celui  qui  m’a  en¬ 
voye  est  avec  moi.  »  1 

Pourquoi  le  Galileen  parlait-il  si  hardiment,  sans 
aucune  crainte  des  religionistes  qui  pourtant  le  hais- 
saient,  voulaient  le  livrer  a  la  populace  dechainee  et 
1’arreter  pour  le  tuer?  Void  le  secret  de  son  assurance 
qu’il  confia  dans  le  temple  a  ceux  qui  crurent  en  lui: 
«  Si  vous  demeurez  dans  ma  parole,  vous  etes  vraiment 
mes  disciples;  vous  connaitrez  la  verite,  et  la  verite 
vous  affranchira.  » 

Telle  etait  la  cause  de  la  vaillance  extraordinaire 
manifestee  par  le  Galileen  lorsque,  avec  une  si  superbe 
audace  et  dans  un  langage  lumineux,  il  denongait  les 
erreurs  de  la  religion  et  les  peches  de  ses  hypocrites 
adeptes.  Il  se  savait  en  possession  de  la  verite  et  la 
proclamait  avec  ardeur,  pour  l’amour  du  peuple  dont 
il  desirait  l’affranchissement.  Il  savait  que  les  chefs 
religieux  et  leurs  dupes  etaient  soumis  au  pire  des 
esclavages,  a  celui  dans  lequel  les  tenait  assujettis  le 
diable  leur  plus  terrible  ennemi.  Ignorant  cet  asser- 
vissement  occulte,-  plusieurs  de  ces  religionistes  repon¬ 
dirent  :  «  Nous  sommes  la  posterity  d’ Abraham,  et  nous 

i  Cit£  de  l’Evangile  selon  Jean,  chap.  7,  v.  32,  45-49;  chap.  8, 
v.  28,  29.  2  Cit6  de  l’Evangile  selon  Jean,  chap.  8,  v.  31. 
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ne  fumes  jamais  esclaves  de  personne.  »  De  quel  autre 
genre  d’esclavage  la  verite  proclamee  par  le  Galileen 
pouvait-elle  les  affranchir? 

Le  predicateur  repliqua :  «  En  verite,  je  vous  le  dis, 
...  quiconque  se  livre  au  peche  est  esclave  du  peche...  Si 
done  le  Fils  vous  affranchit,  vous  serez  reellement 
libres.  Je  sais  que  vous  etes  la  posterite  d’Abraham; 
mais  vous  cherchez  a  me  faire  mourir,  parce  que  ma 
parole  ne  penetre  pas  en  vous.  Je  dis  ce  que  j’ai  vu 
chez  mon  Pere;  et  vous,  vous  faites  ce  que  vous  avez 
entendu  de  la  part  de  votre  pere...  Vous  faites  les 
oeuvres  de  votre  pere.  »  La-dessus  ces  religieux,  qui 
se  croyaient  justes,  le  calomnierent  au  sujet  de  sa 
naissance  en  disant :  «  Nous  ne  sommes  pas  des  en- 
fants  illegitimes,  nous  avons  un  seul  Pere,  Dieu.  »  Ils 
etaient  persuades  que  l’Eternel  n’etait  le  Pere  que  de 
leur  nation. 

N’avaient-ils  pas  besoin,  plus  que  les  autres,  de 
connaitre  la  verite  qui  leur  revelerait  leur  esclavage 
insoupQonne,  et  les  conduirait  dans  le  chemin  de  la 
liberte?  C’est  pourquoi  le  Galileen,  qu’on  appelait  aussi 
Jesus ,  ajouta:  «  Si  Dieu  etait  votre  Pere,  vous  m’ai- 
meriez,  car  c’est  de  Dieu  que  je  suis  sorti  et  que  je 
viens;  je  ne  suis  pas  venu  de  moi-meme,  mais  c’est  lui 
qui  m’a  envoye.  Pourquoi  ne  comprenez-vous  pas  mon 
langage?  Parce  que  vous  ne  pouvez  ecouter  ma  parole. 
Vous  avez  pour  pere  le  diable,  et  vous  voulez  accom- 
plir  les  desirs  de  votre  pere.  Il  a  ete  meurtrier  des  le 
commencement,  et  il  ne  se  tient  pas  dans  la  verite, 
parce  qu’il  n’y  a  pas  de  verite  en  lui.  Lorsqu’il  profere 
le  mensonge,  il  parle  de  son  propre  fond,  car  il  est 
menteur  et  le  pere  du  mensonge.  Et  moi,  parce  que  je 
dis  la  verite,  vous  ne  me  croyez  pas.  » 

Jesus  n’etait  esclave  ni  du  peche  ni  du  diable  et  de 
ses  mensonges;  grace  a  cette  glorieuse  liberte  il  pou- 
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vait  dire  a  ses  auditeurs :  «  Qui  de  vous  me  convaincra 
de  peche?  Si  je  dis  la  verite,  pourquoi  ne  me  croyez- 
vous  pas?  Celui  qui  est  de  Dieu  ecoute  les  paroles  de 
Dieu;  vous  n’ecoutez  pas,  parce  que  vous  n’etes  pas  de 
Dieu.  »  Ces  Juifs  etaient,  comme  les  autres,  aveugles 
par  le  pere  du  mensonge,  et  enchaines  par  son  esprit 
sanguinaire. 

Irrites  par  la  verite  exprimee  sans  detours  avec 
tant  de  force,  ils  accuserent  le  discoureur  d’etre 
habite  par  un  demon  dont  il  etait  l’esclave,  a  quoi 
Jesus  repliqua:  «  Je  n’ai  point  de  demon,  mais  j  honore 
mon  Pere,  et  vous  m’outragez.  Je  ne  cherche  point  ma 
gloire.  II  en  est  un  qui  la  cherche  et  qui  juge.  En  verite, 
je  vous  le  dis,  si  quelqu’un  garde  ma  parole,  il  ne  verra 
jamais  la  mort. » 
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Voila  une  declaration  vraiment  sensationnelle !  Est- 
il  possible  d’etre  affranchi  pour  toujours  de  la  mort, 
en  obeissant  simplement  a  la  verite?  Y  a-t-il  des 
croyants  vivant  maintenant  sur  la  terre  pour  qui  s’ac- 
complira  cette  merveilleuse  promesse?  Les  religieux 
a  qui  Jesus  parlait  ne  crurent  point  son  temoignage 
concernant  son  origine,  ses  relations  et  sa  collabora¬ 
tion  avec  son  Pere ;  alors  «  ils  prirent  des  pierres  pour 
les  jeter  contre  lui;  mais  Jesus  se  cacha,  et  il  sortit  du 
temple  ».  Non  contents  de  rejeter  la  verite,  ils  vou- 
lurent  commettre  un  meurtre.  Bientot  ils  allaient  perir 
dans  leur  esclavage  voiontaire,  conformement  a  la 
prediction  de  Jesus  qui  leur  avait  declare:  «  Si  vous 
ne  eroyez  point  ce  que  je  suis,  vous  mourrez  dans  vos 
peches.  » 1 

Qu’est-ce  que  la  Verite? 

Dix-neuf  siecles  se  sont  ecoules  depuis  que  furent 
prononcees  les  paroles  suivantes:  « La  verite  vous 
affranchira  »,  et  pourtant  le  monde  n’est  pas  libre.  Qui 
peut  sincerement  affirmer  le  contraire?  En  1940,  les 
gouvernants  de  la  «  clfretiente  »  declarerent  garantir 
au  monde  les  soi-disant  Quatre  Liberty.  N’avouaient- 
ils  pas  de  cette  maniere,  implicitement,  que  les  peuples 
ne  les  possedent  pas?  Cependant  la  «  chretiente  »,  dont 
les  habitants  se  disent  disciples  de  Christ,  et  par  conse¬ 
quent  observateurs  des  paroles  de  Jesus  qui  sont  la 
verite,  devrait  etre  libre.  Les  faits  prouvent  qu’il  n’en 
est  rien.  La  «  chretiente  »  est  un  melange  des  religions 
catholique,  protestante,  juive  et  paienne,  un  amalgame 
de  systemes  politiques,  democratiques  et  totalitaires, 
qui  actuellement  se  risquent  avec  effroi  et  a  tatons 
dans  un  tenebreux  arrangement  quelconque,  inter- 


i  Cite  de  l’Evangile  selon  Jean,  chap.  8,  v.  24-59. 
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confessionnel  et  international,  grace  auquel  ils  espe- 
rent  survivre  et  cheminer  ensemble. 

Ce  cruel  embarras  de  la  «  chretiente  »  la  condamne, 
car  ses  difficultes  prouvent  que  pendant  les  seize 
siecles  de  son  existence,  ses  chefs  politiques  et  religieux 
n’ont  pas  persevere  dans  le  chemin  trace  par  Jesus, 
et  n’ont  pas  ete  reellement  ses  disciples.  Aujourd’hui 
c’est  dans  la  «  chretiente »  que  se  realise  l’ancienne 
prophetie  suivante :  «  Nul  ne  se  plaint  avec  justice,  nul 
ne  plaide  avec  droiture;  ils  s’appuient  sur  des  choses 
vaines  et  disent  des  faussetes.  Ils  congoivent  le  mal  et 
enfantent  le  crime...  Et  le  jugement  est  repousse  en 
arriere,  et  la  justice  se  tient  loin;  car  la  verite  a  tre- 
buche  sur  la  place  publique,  et  la  droiture  ne  peut 
entrer.  Et  la  verite  fait  defaut,  et  celui  qui  se  retire 
du  mal  devient  une  proie.  Et  l’Eternel  Pa  vu:  et  ce 
fut  mauvais  a  ses  yeux  qu’il  n’y  eut  pas  de  juste  juge¬ 
ment.  » 1 

Le  besoin  le  plus  urgent  de  tous  ceux  qui  desirent 
vivre  dans  un  monde  libre,  c’est  la  verite.  Vivre  selon 
la  parole  d’un  simple  homme  qui  enseigne  sa  propre 
sagesse,  c’est  devenir  le  disciple  de  ce  pauvre  humain 
ephemere,  et  se  vouer  a  l’esclstvage ;  tandis  que  si  nous 
obeissons  avec  perseverance  a  la  parole  de  Jesus,  celle- 
ci  nous  affranchira,  nous  deviendrons  ses  disciples 
et  nous  aurons  la  certitude  de  connaitre  la  verite,  car 
sa  parole  n’etant  pas  d’origine  terrestre,  ne  peut  etre 
entachee  de  fausse  sagesse  humaine.  II  nous  invite  a 
reconnaitre  impartialement  son  identite  reelle  et  celle 
de  son  Pere.  Pourquoi?  Parce  que,  dit-il  dans  une 
priere:  «  La  vie  eternelle,  c’est  qu’ils  te  connaissent,  toi, 
le  seul  vrai  Dieu,  et  celui  que  tu  as  envoye,  Jesus- 
Christ.  » 2  Cette  verite  est  exprimee  autrement  par  un 


1  Cit6  de  la  prophetie  d’Esaie,  chap.  59,  v.  4,  14,  15. 

2  Cite  de  l’Evangile  selon  Jean,  chap.  17,  v.  3. 
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de  ses  disciples  en  ces  termes:  «  C’est  lui  qui  est  le 
Dieu  veritable,  et  la  vie  eternelle.  »  1 

Jesus  s’attachait  fermement  a  la  parole  qu’il  pre- 
chait,  parce  que  c’etait  la  verite.  II  fut  finalement 
emprisonne  par  les  religionistes,  injurie,  raille,  accuse 
de  crimes  imaginaires,  et  cloue  au  bois  ou  il  expira. 
Mais  il  mourut  en  homme  libre,  parce  qu’il  ne  voulut 
pas  se  defendre  en  faisant  appel  aux  puissances  qui 
etaient  a  sa  disposition.  Il  se  soumit  a  la  mort,  parce 
qu’il  savait  qu’il  en  resulterait  plus  de  bien  que  de  ses 
luttes  pour  une  vie  nouvelle  dans  la  chair.  Il  mourut 
parce  que  les  interets  de  la  verite  concernant  son 
Pere  et  lui  seraient  servis  plus  completement  s’il  souf- 
frait  innocemment  jusqu’a  la  mort,  que  s’il  continuait 
a  vivre  comme  homme.  La  verite  ne  pouvant  etre 
indefiniment  ignoree  ou  foulee  aux  pieds,  ce  fidele 
proclamateur  de  la  verite  ne  pouvait  pas  davantage 
rester  eternellement  dans  la  tombe.  C’est  pourquoi  son 
Pere  le  libera  au  moment  opportun  des  liens  de  la  mort, 
et  lui  donna  une  liberte  aussi  vaste  que  l’univers;  dans 
cette  nouvelle  condition  il  ne  «  verra  jamais  la  mort ». 

Quelle  est  la  parole  de  Jesus  dans  laquelle  nous 
devons  perseverer  pour  devenir  ses  vrais  disciples, 
connaitre  la  verite  et  etre  libres  ?  Nous  ne  la  decouvri- 
rons  dans  aucune  des  nombreuses  religions  contradic- 
toires  auxquelles  le  Maitre  reprocha  amerement  d’avoir 
«  annule  la  parole  de  Dieu  au  profit  de  leur  tradition  ». 
Nous  savons  que  les  religionistes  le  tuerent  parce  que 
sa  parole  ne  trouvait  nul  echo  en  eux.  Jesus  n’ensei- 
gnait  pas,  comme  le  clerge  juif,  des  traditions  hu- 
maines,  aussi  «  la  foule  fut-elle  frappee  de  sa  doctrine ; 
car  il  enseignait  comme  ayant  autorite,  et  non  comme 
les  scribes  ». 2 


1  Cit6  de  la  Ire  Spitre  de  Jean,  chap.  5,  v.  20. 

2  Voir  Marc  7:  1-13;  Jean  8:  43,  45,  47;  Matthieu  7:  28,  29. 
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Le  Sauveur  revela  la  source  de  la  verite  qu’il  pro- 
pageait  en  disant:  «  Ma  doctrine  n’est  pas  de  moi,  mais 
de  celui  qui  m’a  envoye.  Si  quelqu’un  veut  faire  sa 
volonte,  il  connaitra  si  ma  doctrine  est  de  Dieu,  ou  si 
je  parle  de  mon  cftef.  »  Dans  l’intimite  il  declara  a 
ses  disciples :  «  La  parole  que  vous  entendez  n’est  pas 
de  moi,  mais  du  Pere  qui  m’a  envoye.  »  Dans  une  autre 
circonstance  encore,  en  priant  pour  les  siens  il  a  dit 
a  son  Pere:  «Sanctifie-les  par  ta  verite:  ta  parole  est 

la  verite.  »1  .  _  „  ... 

C’est  done  la  parole  ecrite  de  Dieu  qui  est  la  verite; 
son  Fils  fit  savoir  a  plusieurs  reprises  qu’elle  etait  son 
guide  et  1’ autorite  a  laquelle  il  fut  soumis  durant  sa 
vie  terrestre.  Si  nous  voulons  etre  ses  disciples,  il  faut, 
comme  lui,  obeir  obstinement  a  la  verite  venue  de  son 
Pere.  Nous  parviendrons  ainsi  a  la  connaissance  de 
la  verite  divine,  et  celle-ci  nous  affranchira,  car  Dieu 
nous  donnera  une  liberte  qu’aucune  puissance  humaine 
ou  demoniaque  ne  pourra  nous  ravir.  Pour  trouver 
le  chemin  de  la  vie  eternelle  nous  devons  connaitre 
«le  seul  vrai  Dieu,  et  celui  qu’il  a  envoye,  Jesus- 
Christ ».  Cette  connaissance  de  l’Eternel,  nous  ne  pou- 
vons  l’acquerir  que  par  sa  parole  ecrite,^  laquelle  ins- 
truit  tout  homme  qui  cherche  la  verite  et  aime  la 
liberte;  elle  nous  dit:  «  Acquiers  la  verite,  et  ne  la 
vends  pas,  la  sagesse,  l’instruction  et  Intelligence... 
N’ai-je  pas  deja  pour  toi  mis  par  ecrit  des  conseils 
et  des  reflexions,  pour  t’enseigner  des  choses  sures, 
des  paroles  vraies,  afin  que  tu  repondes  par  des  pa¬ 
roles  vraies  a  celui  qui  t’envoie  ?  » 2 

Vous  devez  acheter  la  verite  au  prix  de  longs  ef¬ 
forts  consacres  a  sonder  et  analyser  la  parole  de  Dieu, 


1  Ces  citations  sont  tiroes  de  l’Evangile  selon  Jean  (7:16,17; 
14:  24;  17:  17).  . 

2  Cit6  des  Proverbes  23 :  23 ;  22 :  20,  21. 
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avec  un  esprit  non  prevenu,  et  non  fausse  par  des 
sophismes  religieux.  Autrement,  vous  serez  semblables 
aux  chefs  religieux  qui  «  apprennent  toujours  et  ne 
peuvent  jamais  arriver  a  la  connaissance  de  la  verite  ». 
(II  Timothee  3:7)  Le  conseil  divin,  a  nous  transmis 
par  un  des  disciples  de  Jesus  qui  observa  sa  parole  et 
connut  la  verite,  est  le  suivant:  «  Etudie-toi  a  te  pre¬ 
senter  approuve  de  Dieu,  comme  un  ouvrier  qui  n’a 
pas  a  avoir  honte,  exposant  justement  la  parole  de  ve¬ 
rite.  »  —  H  Timothee  2 : 15,  version  de  Darby . 

Le  but  de  ce  livre  est  de  vous  permettre  d’acheter  la 
verite,  de  lui  obeir  inlassablement  et  «  de  ne  pas  la 
vendre  ».  Dans  les  pages  suivantes  nous  continuerons 
a  exposer  les  desseins  de  Dieu,  confirmes  par  des 
textes  des  saintes  Ecritures,  extraits  des  trois  princi- 
pales  versions  de  la  Bible,  savoir:  la  version  catholique 
de  Cramyon ,  la  version  protestante  de  Segond  et  la 
version  de  Darby ,  ainsi  que  de  quelques  autres.  A  la 
suite  de  chacune  des  citations  scripturales,  nous  indi- 
querons  le  livre,  l’Evangile  ou  l’epitre  de  la  Bible  ou 
elle  se  trouve,  puis  le  chapitre,  suivi  du  ou  des  versets; 
par  exemple,  les  deux  textes  cites  dans  le  paragraphe 
ci-dessus,  sont  indiques  par  des  abreviations  qui  signi¬ 
fied:  deuxieme  epitre  a  Timothee,  chapitre  3,  verset  7, 
et  deuxieme  epitre  a  Timothee,  chapitre  2,  verset  15. 
L’etude  essentielle,  vitale  entre  toutes,  et  de  beaucoup 
la  plus  precieuse,  e’est  celle  qui  nous  fera  connaitre 
Dieu  et  ses  desseins  envers  l’humanite.  Il  convient 
done,  en  toute  justice,  de  commencer  notre  examen 
par  lui. 
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Chapitre  2 

UN  DIEU  VERIDIQUE 


UVREZ  une  Bible,  que  ce  soit  une  version 
catholique  de  Crampon  ou  de  Saci,  ou  une 
version  protestante  de  Segond,  Darby, 
Synodale  ou  autre,  ceci  importe  peu.  Lisez 
la  premiere  ligne  du  premier  chapitre  ap- 
pele  « La  Genese  »,  et  vous  constaterez  que  toutes 
traduisent  de  la  meme  faqon  les  mots  hebreux  B’  resh- 
ith’  bara’  Elohirn’,  par  lesquels  debute  l’antique  manus- 
crit  original  du  saint  Livre,  et  qui  veulent  dire .  «  Au 
commencement  Dieu  crea. » 

Ces  paroles  inspirees  mettent  Dieu  en  avant.  La 
Bible  ne  discute  done  pas  tout  d’abord  la  question 
soulevee  frequemment  par  les  pseudo-savants  de  ce 
monde:  Y  a-t-il  un  Dieu?,  parce  que,  tout  bien  con¬ 
sider,  cette  question  absurde  outrage  le  bon  sens. 
N’est-il  pas  ecrit:  «  L’insense  dit  en  son  cceur:  II  n’y 
a  point  de  Dieu !  Ils  se  sont  corrompus,  ils  ont  commis 
des  iniquites  abominables;  il  n’en  est  aucun  qui  fasse 
le  bien.  Dieu,  du  haut  des  cieux,  regarde  les  fils  de 
l’homme,  pour  voir  s’il  y  a  quelqu’un  qui  soit  intelli¬ 
gent,  qui  cherche  Dieu.  »  (Psaume  53:  2, 3)  La  conduite 
des  athees  et  des  sceptiques  et  les  consequences  qui  en 
decoulent  prouvent  leur  folie.  Ils  contestent  la  verite 
fondamentale;  ce  sont  des  esclaves  de  l’erreur  qui  mene 
a  la  destruction.  Pour  etre  libere  de  cette  erreur  fu- 
neste,  et  venir  au  grand  dispensateur  de  la  verite  et 
de  la  vie,  l’homme  doit  croire  en  Dieu.  Les  preuves 
de  son  existence  sont  infinies,  e’est  pourquoi  il  est  ecrit 
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que  «  sans  la  foi  il  est  impossible  de  lui  etre  agreable, 
car  il  faut  que  celui  qui  s’approche  de  Dieu,  croie  que 
Dieu  existe,  et  qu’il  est  le  remunerateur  de  ceux  qui 
le  cherchent*.  (Hebreux  11:  6)  «La  crainte  de  l’Eternel 
est  le  commencement  de  la  connaissance ;  les  fous  me- 
prisent  la  sagesse  et  l’instruction. »  «La  crainte  de 
l’Eternel  est  une  fontaine  de  vie,  pour  faire  eviter  les 
pieges  de  la  mort. »  —  Proverbes  1:7;  14:  27,  Darby. 

Dieu  n’est  que  verite,  « il  est  impossible  qu’il 
mente »,  « il  ne  peut  se  renier  lui-meme ».  Aussi  le 
livre  de  la  Genese,  du  a  son  inspiration,  commence-t-il 
par  l’enonciation  de  cette  verite  capitale,  transcendante, 
la  plus  evidente  de  toutes,  affirmant  sa  propre  existence 
par  ces  quatre  mots :  «  Au  commencement  Dieu  crea.  » 
Cela  ne  peut  signifier  qu’il  eut  un  commencement, 
mais  qu’il  est  l’auteur  du  commencement  de  toutes 
choses.  Il  crea  l’univers  et  tout  ce  qu’il  contient.  Il 
mit  dans  1’esprit  de  1’auteur  de  la  Genese  les  paroles 
suivantes:  «  Avant  que  les  montagnes  fussent  nees,  et 
que  tu  eusses  cree  la  terre  et  le  monde,  d’eternite  en 
eternite  tu  es  Dieu.  »  —  Psaume  90 : 2. 

Il  a  plu  au  Tres-Haut  de  ne  pas  permettre  a 
l’homme  de  penetrer  le  secret  de  l’existence  eternelle 
de  son  Createur.  Ce  mystere  depasse  de  beaucoup 
sa  comprehension;  ses  facultes  sont  tellement  limitees 
qu’avec  toute  sa  science  il  ne  saisira  jamais  le  secret 
de  la  plus  simple  des  merveilleuses  ceuvres  qui  l’en- 
tourent,  etant  lui-meme  l’une  de  ces  ceuvres :  « Mes 
pensees  ne  sont  pas  vos  pensees,  et  vos  voies  ne  sont 
pas  mes  voies,  dit  l’Eternel.  Autant  les  cieux  sont 
eleves  au-dessus  de  la  terre,  autant  mes  voies  sont 
elevees  au-dessus  de  vos  voies,  et  mes  pensees  au- 
dessus  de  vos  pensees.  »  (Esaie  55:  8,  9)  Le  Createur 
n’ayant  pas  eu  de  commencement,  est  par  consequent 
1’unique  Etre  Supreme,  «  qui  seul  possede  l’immortalite 
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et  habite  une  lumiere  inaccessible,  que  nul  homme  n’a 
vu  ni  ne  peut  voir,  a  qui  appartiennent  Fhonneur  et  la 
puissance  eternelle.  Amen!  »  —  I  Timothee  6: 16. 

Avant  de  commeneer  a  creer,  Dieu  fut  seul  dans 
Funivers  pendant  une  periode  incommensurable.  Cette 
solitude  ne  pouvait  nullement  Fincommoder,  car  etant 
parfait  dans  tous  les  domaines,  complet  par  lui-meme, 
son  plaisir  ne  peut  dependre  d  aucune  creature,  il  le 
trouve  dans  Fexercice  de  ses  pouvoirs  createurs  illi- 
mites.  Ses  vrais  adorateurs  lui  vouent  une  admiration 
eperdue,  se  prosternent  devant  lui  et  disent:  «  Tu  es 
digne,  notre  Seigneur  et  notre  Dieu,  de  recevoir  la 
gloire  et  Fhonneur  et  la  puissance;  car  tu  as  cree 
toutes  choses,  et  c’est  par  ta  volonte  (pour  ton  plaisir, 
Bible  angl .)  qu’elles  existent  et  qu’elles  ont  ete  creees.» 
—  Apocalypse  4: 11. 

L’univers  n’a  pas  connu  le  regne  du  chaos,  il  ne  fut 
jamais  un  indescriptible  amas  d’elements  disparates 
et  informes.  Seule  la  mythologie  grecque  paienne  pre¬ 
tend  que  Chaos  fut  le  plus  ancien  des  dieux,  la  per- 
sonnification  de  la  confusion  d’avant  la  creation.  Cette 
fable  sortie  du  paganisme  est  ruinee  par  Finfaillible 
parole  divine  ou  nous  lisons  que  FEtemel  n’est  «  point 
un  Dieu  de  confusion,  mais  un  Dieu  de  paix  ».  (I  Co- 
rinthiens  14:33,  Ostervald)  «I1  a’ est  point  un  Dieu 
de  desordre.  »  ( kegond )  H  ne  fit  pas  naitre  Fordre  du 
chaos,  car  celui-ci  n’a  jamais  coexiste  avec  le  Dieu 
vivant  et  veritable,  le  seul  habitant  de  Feternite  et  de 
l’univers,  ce  dernier  n’echappa  jamais  a  son  controle. 
Quand  il  commenQa  a  creer,  il  proceda  avec  un  ordre 
parfait.  Que  ses  creations  soient  instantanees  ou  pro¬ 
gressives,  elles  remplissent  leur  mission  sous  sa  di¬ 
rection,  et  selon  les  lois  etablies  par  lui  pour  les  ame- 
ner  a  la  perfection.  Rien  ne  peut  echapper  a  son  regard 
et  a  sa  maitrise. 
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Afin  de  donner  k  Fhomme  une  preuve  indeniable  de 
son  existence,  de  sa  suprematie,  de  son  insondable  sa- 
gesse  et  de  sa  toute-puissance,  Dieu  attire  son  atten¬ 
tion  sur  ses  oeuvres  visibles  qui  se  trouvent  dans  les 
cieux,  sur  la  terre  et  dans  les  mers,  lesquelles  exis- 
taient  avant  Fapparition  de  Fhomme,  et  elles  conti- 
nuent  de  se  manifester  sans  Fintervention  des  hu- 
mains,  et  sans  meme  qu’il  leur  soit  possible  de  les 
comprendre,  et  bien  moins  encore  de  les  expliquer 
et  de  les  diriger.  (Lire  a  ce  sujet  les  magnifiques  des¬ 
criptions  des  chapitres  38  a  41  du  livre  de  Job.) 

L’homme  sense,  s’emerveillant  au  spectacle  des 
oeuvres  prodigieuses  qui  revelent  Fimmensite  de  la 
puissance  et  de  Intelligence  divines,  s’ecrie:  « Mon 
oreille  avait  entendu  parler  de  toi,  mais  maintenant 
mon  ceil  t’a  vu.  C’est  pourquoi  je  me  condamne  et  je 
me  repens,  sur  la  poussiere  et  sur  la  cendre. »  Il  ap- 
precie  hautement  les  paroles  inspirees  du  psalmiste 
celebrant  le  sublime  Createur  en  ces  termes :  «  Quand 
je  regarde  les  cieux,  ouvrage  de  tes  doigts,  la  lune 
et  les  etoiles  que  tu  as  disposees ;  qu’est-ce  que  Fhomme, 
que  tu  te  souviennes  de  lui,  et  le  fils  de  Fhomme,  que 
tu  le  visites.  »  (Job  42:5,6;  Psaume  8:3,4,  Darby) 
Pour  ce  loyal  humain,  ces  oeuvres  grandioses,  quoique 
silencieuses,  clament  Fexistence  et  la  gloire  indicible 
de  leur  Auteur,  et  il  dit :  «  Les  cieux  racontent  la  gloire 
de  Dieu,'  et  Fetendue  annonce  Fouvrage  de  ses  mains. 
Un  jour  en  proclame  la  parole  a  Fautre  jour,  et  une 
nuit  la  fait  connaitre  a  Fautre  nuit.  Il  n’y  a  point  de 
langage,  il  n’y  a  point  de  paroles;  toutefois  leur  voix 
est  entendue.  Leur  cordeau  s’etend  par  toute  la  terre, 
et  leur  langage  jusqu’au  bout  du  monde.  En  eux,  il 
a  mis  une  tente  pour  le  soleiL..  et  rien  n’est  cache  a 
sa  chaleur.  »  —  Psaume  19 : 1-6,  Darby . 

Le  Tout-Puissant,  c’est  Dieu.  Pour  ceiix  qui  pechent 
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contre  cette  verite  il  fit  ecrire:  «  Souvenez-vous  de  ce 
qui  s’est  passe  dans  les  temps  anciens ;  car  je  suis 
Dieu  et  il  n’y  en  a  point  d’autre,  je  suis  Dieu  et  nul 
n’est  semblable  a  moi.  »  (Esaie  46:  9)  Les  religionistes 
soulignent  le  fait  qu’ici  le  mot  Dieu,  de  meme  qu’au 
chapitre  premier  de  la  Genese,  verset  1,  est  la  tra¬ 
duction  du  mot  original  hebreu  Elohim,  et  que  Elohim 
est  le  pluriel  de  Eloah.  Ils  concluent  que  dans  ce  verset 
et  dans  d’autres,  Elohim  signifie  «  dieux  »,  et  que  cela 
prouve  que  le  Dieu  tout-puissant  se  compose  en  realite 
de  trois  personnes  increees,  coeternelles,  egales  en 
puissance  et  en  gloire.  Non  seulement  cette  conception 
d’un  seul  Dieu  compose  de  trois  personnes,  ou  inver- 
sement,  est  deraisonnable  et  inadmissible,  mais  ceux 
qui  l’enseignent  sont  incapables  de  l’expliquer.  Ni  le 
mot  trinite,  ni  meme  l’idee  qu’il  exprime,  ne  se  ren- 
contrent  dans  la  parole  de  Dieu.  Cette  etrange  theorie, 
pour  le  moins  ahurissante,  semble  avoir  ete  enseignee 
par  les  religions  paiennes  d’Egypte,  de  Babylone,  de 
Greee,  de  Chine  et  d’ailleurs,  longtemps  avant  son 
adoption  par  la  soi-disant  « chretiente ».  L’illogisme 
de  cette  trinite  antiscripturale,  ainsi  que  son  evidente 
origine  paienne,  se  reveleront  plus  clairement  encore 
dans  la  suite  de  cet  ouvrage,  et  l’eclatante  verite  tou- 
chant  « le  Dieu  vivant  et  vrai  »  vous  affranchira  d’une 
des  plus  blasphematoires  et  des  plus  obscures  doctrines 
de  la  religion. 

Qu’il  suffise  de  dire  ici  que  le  nom  Elohim,  bien 
qu’etant  au  pluriel,  est  accompagne  d’un  pronom  et 
d’un  verbe  au  singulier,  quand  il  se  rapporte  a  l’Etre 
Supreme.  Ce  fait  montre  l’unite  de  son  Etre,  nul 
n’existe  sans  lui,  et  personne  ne  lui  est  semblable  ni 
egal  en  puissance,  en  gloire  et  en  eternite.  Ainsi,  le 
titre  au  pluriel  Elohim,  quand  il  designe  le  Dieu  omni¬ 
potent,  sous-entend  la  pluralite  des  titres  elogieux  tels 
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que:  le  Tres-Haut,  Excellence,  Tout-Puissant,  etc.,  in- 
herents  a  la  dignite  supreme  du  fondateur  de  l’Univers, 
et  n’implique  qu’une  seule  personne.  Eloah  (singulier) 
et  Elohim  (pluriel)  derivent  tous  deux  du  nom  original 
hebreu  El;  lequel,  a  son  tour,  est  tire  du  verbe  ool, 
qui  signifie  etre  fort  et  puissant,  ou  etre  en  avant, 
en  tete  de...  Ainsi  le  pluriel  Elohim  convient  a  l’Etre 
Supreme  et  le  decrit  comme  possedant  toute  autorite 
et  toute  puissance,  et  realisant  toutes  les  excellences, 
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c’est-a-dire  toutes  les  perfections,  au  plus  haut  degie, 
durant  son  existence  eternelle. 

Si  Dieu  est  tel,  quel  est  son  nom?  Cette  question 
fut  posee  bien  avant  nous,  il  y  a  des  milliers  d’annees. 
Par  le  miracle  du  buisson  ardent,  l’Eternel  manifesta 
sa  presence  a  Moise  pour  lui  faire  part  dun  desseh i 
bien  arrete,  apres  quoi  Moise  dit  a  Jehovah.  «  Voici, 
quand  je  viendrai  vers  les  fils  d’lsrael,  et  que  je  leur 
dirai:  Le  Dieu  de  vos  peres  m’a  envoye  vers  vous, 
et  qu’ils  me  diront:  Quel  est  son  nom?  Que  leur  dirai- 
je?  Et  Dieu  [ Elohim ]  dit  a  Moise:  JE  SUIS  CELUI 
QUI  SUIS.  Et  il  ajouta:  Tu  diras  ainsi  aux  fils  d’lsrael: 
JE  SUIS  m’a  envoye  vers  vous.  Et  Dieu  [ Elohim }  dit 
encore  a  Moise:  Tu  diras  ainsi  aux  fils  dTsrael:  Jehovah 
(version  Crampon ),  le  Dieu  [Elohim]  de  vos  peres,  le 
Dieu  [ Elohim ]  d’ Abraham,  le  Dieu  [ Elohim ]  d  Isaac, 
et  le  Dieu  [ Elohim ]  de  Jacob,  m’a  envoye  vers  vous: 
c’est  la  mon  nom  eternellement,  et  c’est  la  mon  me¬ 
morial  de  generation  en  generation. »  —  Exode  3: 
13-15,  Darby. 

Elohim  ici  c’est  Jehovah,  et  il  n’y  a  pas  trois  per- 
sonnes  en  lui  mais  une  seule.  Dans  le  plus  grand  des 
commandements  de  la  loi,  Dieu  dit,  par  Moise  son 
prophete:  «  Ecoute,  Israel!  L’Eternel  [Jehovah] ,  notre 
Dieu  [Elohim] ,  est  un  seul  EtemeL  Et  tu  aimeras 
l’Eternel,  ton  Dieu  [Elohim],  de  tout  ton  cceur,  et  de 
toute  ton  ame,  et  de  toute  ta  force.  »  (Deuteronome 
6:  4,  5,  Darby )  Ce  texte  biblique  affirmant  que  Elohim 
est  l’unique  Dieu  eternel,  aneantit  1’argument  selon  le- 
quel  le  nom  Elohim  confirme  l’illogique  et  inassimilable 
doctrine  de  la  trinite. 

-Par  le  prophete  Esaie,  Dieu  declara:  «  Je  suis  Je¬ 
hovah,  c’est  la  mon  nom,  et  je  ne  donnerai  pas  ma 
gloire  a  un  autre,  ni  mon  honneur  aux  idoles.  »  (Esaie 
42 :  8,  version  Crampon)  Le  moment  ou  Dieu  revela 
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ce  nom  a  l’humanite  n’est  pas  etabli  avec  precision. 
H  apparait  pour  la  premiere  fois  dans  le  texte  original 
hebreu  de  la  Bible,  au  chapitre  2  de  la  Genese,  verset  4; 
on  le  trouve  ensuite  six  mille  six  cents  fois  de  la 
Genese  &  Malachie.  Les  versions  ordinaires  de  la 
Bible  cachent  cette  importante  verite  en  traduisant 
Jehovah  par:  Seigneur,  Dieu  et  Eternel.  La  version 
de  Darby  donne  une  note  explicative;  celle  de  Crampon 
dit  Jah  pour  Jehovah.  Ce  nom  fut  prononce  par  la 
premiere  femme.  (Voir  Gen&se  4: 1,  Crampon.)  Le 
premier  homme  qui  s’adressa  a  l’Eternel  en  l’appelant 
par  ce  nom-la  fut  Abraham,  l’«  ami  de  Dieu  »,  lequel 
a  dit  au  patriarche :  « Je  suis  Jehovah  qui  t’ai  fait 
sortir  dTJr  des  Chaldeens,  afin  de  te  donner  ce  pays 
pour  le  posseder.  Abram  repondit:  Seigneur,  Jehovah, 
a  quoi  connaitrai-je  que  je  le  possederai  ?  »  —  Genese 
15 :  2,  7,  8,  Crampon. 

Le  Seigneur  se  revela  aussi  sous  un  autre  nom  a 
Abraham.  Lorsque  ce  dernier  eut  atteint  l’age  de 
quatre-vingt-dix-neuf  ans,  Jehovah  lui  apparut  et  lui 
dit:  «  Je  suis  le  Dieu  tout-puissant.  »  (Genese  17:1, 
Crampon)  Il  se  fit  connaitre  sous  ce  nom,  afin  que  le 
patriarche  ne  doute  pas  de  la  parole  de  celui  qui  avait 
promis  de  lui  donner  miraculeusement  un  fils. 

Qu’ Abraham  et  d’autres  connurent'ce  nom  avant 
Moise,  mais  n’en  comprirent  pas  la  signification  exacte, 
Dieu  lui-meme  nous  l’apprend  en  disant  a  Moise :  «  Je 
suis  Jehovah.  Je  suis  apparu  a  Abraham,  a  Isaac  et  a 
Jacob  comme  Dieu  tout-puissant,  mais  sous  mon  nom 
de  Jehovah  je  ne  me  suis  pas  fait  connaitre  a  eux.  » 
(Exode  6.2,  3,  Crampon)  Jehovah  continua  de  reveler 
son  dessein  a  l’egard  de  son  peuple  choisi,  alors  esclave 
en  Egypte.  Ce  dessein  consistait  a  realiser  certaines 
clauses  du  traite  conclu  avec  Abraham,  l’ancetre  des 
Hebreux,  et  a  faire  d’eux  son  peuple  par  alliance.  Ce 
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fut  Foccasion  de  reveler  la  signification  profonde  de 
cet  autre  nom  de  Dieu,  sa  grande  importance,  et  la 
raison  du  choix  de  ce  nom  special  pour  annoncer  sa 
resolution  de  se  justifier  lui-meme,  et  de  tenir  ses 
engagements  contraetes  par  alliance.  II  est  clair  que 
Jehovah  signifie:  Celui  qui  a  un  pro  jet,  un  dessein  a 
l’egard  de  ses  creatures.  Ce  nom  n’attire  pas  F  attention 
sur  le  fait  qu’il  est  eternel,  cet  attribut  lui  etant  in¬ 
herent.  Le  nom  est  la  forme  causative  du  verbe  he- 
breu  havah  (etrej  et  signifie  litteralement  « II  fait 
etre  »,  c’est-a-dire,  il  fait  exister,  il  suscite,  en  un  mot: 
il  cree  selon  son  dessein. 

Pendant  de  nombreux  siecles,  notamment  apres 
le  depart  de  Jesus  et  la  disparition  de  ses  apotres,  le 
terme  Jehovah  est  passe  a  l’arriere-plan,  et  sa  signi¬ 
fication  a  ete  perdue  de  vue.  Dieu  en  donna  recemment 
la  definition  a  ses  fideles  serviteurs.  Nous  sommes 
dans  le  temps  convenable  pour  cette  revelation,  parce 
que  la  rehabilitation  du  nom  de  Jehovah  est  proche. 1 
Puissions-nous  desormais  ne  plus  l’ignorer. 

L’appellation  « Jehovah  Dieu »  apparait  pour  la 
premiere  fois  dans  les  saintes  Ecritures  au  chapitre  2 
de  la  Genese,  verset  4.  En  qualite  de  Dieu  (Elohim), 
Jehovah  est  La  Divinite  ou  le  Divin :  «  Etant  done  de 
la  race  de  Dieu,  dit  Paul,  nous  ne  devons  pas  croire 
que  la  divinite  soit  semblable  a  de  l’or,  ou  a  de  F  argent, 
ou  a  de  la  pierre,  sculptes  par  Fart  et  le  genie  de 
Fhomme.  »  —  Actes  17:  29,  Crampon . 

Jehovah  est  invisible  a  l’oeil  humain,  mais  sa  toute- 
puissance  divine  est  rendue  evidente  par  ses  oeuvres 
innombrables  que  les  hommes  ont  constamment  sous 
les  yeux.  En  effet,  «  les  perfections  invisibles  de  Dieu, 
sa  puissance  eternelle  et  sa  divinite,  se  voient  comme 

i  Voir  «  La  Tour  de  Garde*  d’aoflt  1928,  p.  120,  §5,  et  d’avril 
1933,  p.  58,  §§  4,  5,  6. 
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a  Foeil,  depuis  la  creation  du  monde,  quand  on  les 
considere  dans  ses  ouvrages ».  (Romains  1:20)  On 
emploie  une  expression  impropre  en  disant  de  Jehovah 
qu’il  possede  la  nature  divine,  car  le  mot  nature  im- 
plique  ce  qui  existe  par  naissance  ou  croissance,  ce 
qui,  en  resume,  a  un  commencement.  Or  Jehovah 
n’ayant  pas  de  commencement,  n’eut  ni  naissance,  ni 
croissance,  il  a  ete  de  toute  eternite  parfait  et  complet, 
et  toutes  ses  oeuvres  sont  justes,  bonnes  et  parfaites. 
Pour  les  fideles  disciples  de  Jesus  l’apotre  Pierre 
ecrivit:  «  Comme  sa  divine  puissance  nous  a  donne 
tout  ce  qui  contribue  a  la  vie  et  a  la  piete,  au  moyen 
de  la  connaissance  de  celui  qui  nous  a  appeles  par  sa 
propre  gloire  et  par  sa  vertu,  lesquelles  nous  assurent 
de  sa  part  les  plus  grandes  et  les  plus  precieuses 
promesses,  afin  que  par  elles  vous  deveniez  participants 
de  la  nature  divine  [litteralement:  d’une  nature  di¬ 
vine],  en  fuyant  la  corruption  qui  existe  dans  le  monde 
par  la  convoitise.  »  (II  Pierre  1:3,4)  Ces  disciples 
fideles  deviennent  done,  comme  Jesus,  participants 
d’«  une  nature  divine »,  du  fait  qu’ils  sont  speciale- 
ment  engendres  par  la  force  invisible  du  Divin  Je¬ 
hovah. 

Dieu  est  invisible  parce  qu’aueun  humain  ne  peut 
supporter  sa  vue.  Lui-meme  declara  a  Moise :  «  Tu  ne 
pourras  pas  voir  ma  face,  car  Fhomme  ne  peut  me  voir 
et  vivre.  »  (Exode  33:  20)  Ainsi  nulle  creature  humaine 
ne  peut  monter  au  ciel  et  voir  Dieu.  Un  disciple  de 
Jesus  confirma  ce  qui  precede  en  ces  termes:  «  Per- 
sonne  n’a  jamais  vu  Dieu;  le  Fils  unique,  qui  est  dans 
le  sein  du  Pere,  e’est  celui  qui  Fa  fait  connaitre.  » 
«  Personne  n’est  monte  au  ciel,  si  ce  n’est  celui  qui  est 
descendu  du  ciel,  le  Fils  de  Fhomme.  »  (Jean  1:18; 
3:13)  Ces  paroles  seront  tou jours  vraies,  car  la  na¬ 
ture  humaine  est  «  de  la  terre,  terrestre  »,  mais  Dieu 
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est  esprit.  Au  sujet  de  la  maniere  d’adorer  ce  grand 
Esprit,  Jesus  a  dit :  «  Mais  Theure  vient,  et  elle  est 
deja  venue,  ou  les  vrais  adorateurs  adoreront  le  Pere 
en  esprit  et  en  verite ;  car  ce  sont  la  les  adorateurs 
que  le  Pere  demande.  Dieu  est  esprit,  et  il  faut  que 
ceux  qui  l’adorent,  l’adorent  en  esprit  et  en  verite.  » 
—  Jean  4:  23,  24. 

Est-il  done  necessaire  de  s’abriter  dans  un  temple 
ou  dans  une  cathedrale  pour  adorer  Dieu  qui  est  esprit  ? 
Paul,  son  serviteur,  donne  la  reponse  convenable  que 
voici :  «  Le  Dieu  qui  a  fait  le  monde  et  tout  ce  qui  s’y 
trouve,  etant  le  Seigneur  du  ciel  et  de  la  terre,  n’habite 
pas  dans  les  temples  faits  de  main  d’homme;  il  n’est 
point  servi  par  des  mains  humaines,  comme  s’il  avait 
besoin  de  quoi  que  ce  soit,  lui  qui  donne  a  tous  la  vie, 
la  respiration,  et  toutes  choses...  Ainsi  done,  etant 
la  race  de  Dieu,  nous  ne  devons  pas  croire  que  la 
divinite  soit  semblable  a  de  Tor,  a  de  l’argent,  ou  a  de 
la  pierre,  sculptes  par  Tart  et  Tindustrie  de  Thomme. 
Dieu,  sans  tenir  compte  des  temps  d’ignorance,  annonce 
maintenant  a  tous  les  hommes,  en  tous  lieux,  qu’ils 
aient  a  se  repentir.  »  —  Actes  17 :  24-30 ;  7 :  48-50. 

Adore-t-il  Dieu  celui  qui  prononce  des  prieres, 
agenouille  devant  une  image  faite  d’une  matiere  quel- 
conque,  et  lui  brule  de  l’encens?  Ces  coutumes  reli- 
gieuses  n’ont  rien  de  commun  avec  Tadoration  du  vrai 
Dieu  en  esprit  et  en  verite  comme  le  recommande 
Jesus.  (Jean  20:17)  Tous  les  incorruptibles  adora¬ 
teurs  du  Tres-Haut,  depuis  Abel  jusqu’a  Jean-Baptiste, 
n’adorerent  pas  Dieu  dans  des  temples  faits  de  main 
d’homme  ou  devant  des  images.  Jehovah  fit  une  de¬ 
monstration  terrifiante  de  sa  puissance,  sur  le  mont 
Horeb  en  Arabie;  ensuite  il  appela  Moise  au  sommet 
de  la  montagne  et  lui  donna  les  dix  commandements, 
«  ecrits  du  doigt  de  Dieu  »,  sur  des  tables  de  pierre. 
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Les  deux  premiers  de  ces  commandements  disent:  «  Je 
suis  Jehovah,  ton  Dieu  [ Elohim ],  qui  t’ai  fait  sortir 
du  pays  d’Egypte,  de  la  maison  de  servitude.  Tu  n’au- 
ras  point  d’autres  dieux  devant  ma  face.  Tu  ne  te 
feras  pas  d’image  taillee,  ni  aucune  figure  de  ce  qui 
est  en  haut  dans  le  ciel,  ou  de  ce  qui  est  en  bas  sur  la 
terre,  ou  de  ce  qui  est  dans  les  eaux  au-dessous  de  la 
terre.  Tu  ne  te  prosterneras  point  devant  elles  et  tu 
ne  les  serviras  point.  Oar  moi,  Jehovah,  ton  Dieu,  je 
suis  un  Dieu  jaloux.  »  —  Exode  20 :  2-5  et  31 : 18, 
Crampon . 

Le  religioniste  ne  peut  s’excuser  en  disant  que  ce 
n’est  pas  l’image  executee  par  un  artiste  qu’il  honore 
en  lui  rendant  un  culte,  mais  qu’il  adore  celui  qu’elle 
represente.  Les  paiens  fconolatres  se  servent  du  meme 
argument  pour  essayer  de  justifier  Temploi  des  images 
dans  leurs  temples  pour  celebrer  leur  culte  a!u  soleil, 
aux  etoiles,  a  la  lune  et  a  la  «  reine  du  ciel  ».  ( Jeremie 
7:  18;  44: 17-25)  Croire  a  Tefficacite  de  ces  pratiques 
religieuses,  cTest  se  nourrir  d’illusions.  La  loi  de  Dieu 
est  -categorique.  Il  interdit  rigoureusement  le  culte 
des  images  a  ceux  qui  l’adorent  en  esprit  et  en  verite, 
car  ce  serait  pour  eux  un  piege  fatal.  Il  etait  meme 
defendu  d’agiter  la  main  devant  une  figure  symbolique 
quelconque,  de  la  saluer,  de  lui  envoyer  des  baisers, 
car  cette  gesticulation  est  une  adoration  de  la  chose 
qui  en  est  l’objet. 

Aussi  l’Eternel  suggera-t-il  a  Moise  de  dire  et  dJe- 
crire,  pour  le  peuple  allie  a  Dieu,  Tavertissement  sui- 
vant:  «  Et  vous  prendrez  bien  garde  a  vos  ames  (car 
vous  n'avez  vu  aucune  forme  [aucune  figure]  au  jour 
ou  l’Eternel  vous  parla  au  milieu  du  feu,  a  Horeb),  de 
peur  que  vous  ne  vous  corrompiez,  et  que  vous  ne 
vous  fassiez  quelque  image  taillee,  la  forme  d’une 
image  quelconque,  la  figure  d’un  male  ou  d’une  femelle, 
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la  figure  de  quelque  bete  qui  soit  sur  la  terre,  la  figure 
de  quelque  oiseau  aile  qui  vole  dans  les  cieux,  la  figure 
de  quelque  reptile  du  sol,  la  figure  de  quelque  poisson 
qui  soit  dans  les  eaux,  au-dessous  de  la  terre;  et  de 
peur  que  tu  ne  leves  les  yeux  vers  les  cieux  et  que  tu 
ne  voies  le  soleil,  la  lune  et  les  etoiles,  toute  l’armee 
des  cieux  et  que  tu  ne  te  laisses  seduire  et  ne  te  pros- 
ternes  devant  eux,  et  ne  les  serves;  lesquels  Jehovah, 
ton  Dieu,  a  donnes  en  partage  a  tous  les  peuples,  sous 
tous  les  cieux. »  L’Bternel  les  mit  en  garde  contre  ces 
pernicieuses  coutumes  religieuses  en  ajoutant :  « Tu 
ne  serviras  point  leurs  dieux,  car  ce  serait  un  piege... 
Vous  brulerez  au  feu  les  images  taillees  de  leurs  dieux ; 
tu  ne  desireras  pas  l’argent  ou  l’or  qui  sont  dessus  et 
tu  ne  les  prendras  pas  pour  toi,  de  peur  que,  par  la, 
tu  ne  sois  pris  au  piege,  car  il  est  en  abomination  a 
Jehovah  ton  Dieu.  »  (Deuteronome  4: 15-19;  7: 16,  25, 
Darby  et  Crampon)  La  verite  divine  confirme  ainsi 
une  fois  de  plus  que  la  religion  est  un  piege  mortel.' 

Au  Psaume  84,  verset  11,  nous  lisons  que  «  Jehovah 
est  un  soleil  et  un  bouclier  ».  Ces  paroles,  quoique 
inspirees,  n’autorisent  nullement  les  adorateurs  du 
Tres-Haut  a  saluer  le  soleil,  a  lui  envoyer  un  baiser, 
ou  a  embrasser  un  bouclier,  et  moins  encore  a  se  pros- 
terner  devant  l’un-  et  l’autre,  sous  pretexte  que  1  eeri- 
vain  sacre  les  prit  comme  symboles  du  grand  Dieu. 
Les  purs  et  veritables  adorateurs  du  Tout-Puissant  se 
conduisent  comme  l’integre  Job,  qui  jamais  ne  venera 
des  creatures  ou  des  objets  fabriques  par  les  hommes. 
Ce  juste  affirma  la  purete  de  sa  conduite  en  ces 
termes :  «  Si  j’ai  mis  dans  l’or  ma  confiance,  si  j’ai  dit 
a  l’or:  Tu  es  mon  espoir;  si  je  me  suis  rejoui  de  la 
grandeur  de  mes  biens,  de  la  quantite  de  richesses  que 

i  Voir  aux  pages  80-83  l'explication  des  versets  26  et  27  du 
chapitre  premier  de  Jacques. 
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j’avais  acquises;  si  j’ai  regarde  le  soleil  quand  il  bril- 
lait,  la  lune  quand  elle  s’avangait  majestueuse,  et  si 
mon  cceur  s’est  laisse  seduire  en  secret,  si  ma  main 
s’est  portee  sur  ma  bouche,  e’est  encore  un  crime  que 
doivent  punir  les  juges,  et  j’aurais  renie  le  Dieu  d’en 
haut  f  »  _  job  31 :  24-28 ;  I  Rois  19 :  18 ;  Osee  13 :  2. 

Rien  ne  peut  etre  plus  important  que  d’adorer  Dieu 
en  esprit  et  en  verite,  comme  l’a  dit  Jesus.  C’e^t  un 
droit  donne  par  le  Createur  a  toutes  ses  creatures 
intelligentes,  et  nul  gouvernement  humain,  si  puissant 
soit-il,  n’a  le  droit  de  promulguer  des  ordonnances 
s’opposant  a  la  libre  adoration  du  Tres-Haut,  car  e’est 
lui  qui  est  eleve  au-dessus  de  tous.  (Ecclesiaste  5:  8, 
Darby)  De  l’adoration  reelle  de  l’Etre  Supreme  depend 
la  vie  des  hommes  senses,  a  qui  l’Eternel  dit :  «  Choisis 
done  la  vie,  afin  que  tu  vives,  toi  et  ta  posterity,  en 
aimant  Jehovah  ton  Dieu,  en  eeoutant  sa  voix,  et  en 
t’attachant  a  lui ;  car  cela,  e’est  ta  vie  et  de  longs  jours.  » 
(Deuteronome  30:  19,  20;  32:  47,  Crampon)  «  C’est  lui 
qui  est  le  Dieu  veritable  et  la  vie  eternelle.  »  (I  Jean 
5:  20)  «  Le  don  gratuit  de  Dieu,  e’est  la  vie  eternelle 
en  Jesus-Christ  notre  Seigneur.  »  —  Romains  6 :  23. 

Le  temps  vint  ou  le  dispensateur  de  toute  vie  com- 
menga  une  oeuvre  creatrice  qui  fut  une  demonstration 
particuliere  de  son  immense  amour,  car,  ne  l’oublions 
pas,  il  est  ecrit:  « Dieu  est  amour.  »  (I  Jean  4:16) 
Quel  fut  done  le  commencement  de  sa  creation  ?  Etait- 
elle  animee  ou  inanimee? 
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A  SCIENCE  des  hommes  ne  peut  penetrer 
le  secret  de  la  premiere  creation  de  Dieu, 
mais  ce  mystere  est  maintenant  revele  a 
ceux  qui,  a  cause  de  leur  crainte  de  l’Eter- 
nel,  possedent  « la  sagesse  qui  vient  d’en 
savants,  laiques  et  religieux,  confiants  en 
leur  intelligence  et  en  celle  d’autres  hommes,  se  de- 
toument  de  la  source  d’informations  par  excellence 
qu’est  la  parole  de  Dieu  et  rejettent  son  temoignage. 
En  reniant  ainsi  l’auteur  du  saint  Livre,  ils  se  clas- 
sent  parmi  les  insenses.  Les  uns  continuent  a  scruter  le 
troublant  infini  avec  des  telescopes  toujours  plus  per- 
fectionnes.  D’autres,  munis  de  microscopes,  explorent 
le  petit  monde,  dit  microcosme.  Les  paleontologistes  de 
leur  cote  fouillent  la  terre  pour  y  trouver  des  fossiles, 
mais  c’est  bien  en  vain  qu’ils  questionnent  ces  debris, 
ceux-ci  ne  leur  revelent  point  le  mystere  de  leur  ori- 
gine,  ni  la  cause  de  leur  existence.  Jamais  ces  inlas- 
sables  chercheurs  n’acquierent  la  sagesse,  et  ne  trou- 
vent  la  verite  qui  donne  la  vie.  Ils  restent  les  esclaves 
de  leurs  pensees,  des  hypotheses  hasardeuses  et  des 
speculations  temeraires.  Ils  vont  de  deception  en  de¬ 
ception.  Ceux  qui  croient  les  theories  des  pseudo-lu- 
mieres  des  peuples,  s’egarent  dans  des  tenebres  tou¬ 
jours  plus  epaisses.  L’humanite  continue  a  combattre, 
a  souffrir  et  a  mourir,  et  le  vieux  monde  court,  a  son 
insu,  a  une  fin  tragique. 

Le  Dieu  omnipotent,  dont  la  sagesse  est  infinie, 
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crea  la  premiere  de  ses  oeuvres  a  une  epoque  inconnue. , 
U  peut  egalement  creer  de  nos  jours  un  monde  nou¬ 
veau  fonde,  cette  fois,  sur  la  justice  integrate,  et  dans 
lequel  les  hommes  qui  le  craignent  et  l’adorent  en  esprit 
et  en  verite  pourront  vivre  eternellement  libres,  dans 
la  lumiere,  la  paix  et  la  joie.  La  premiere  creation  est 
en  rapport  etroit  et  vital  avec  l’etablissement  de  ce 
monde  ideal  tant  espere.  Les  hommes  craignant  Dieu 
et  que  ce  probleme  preoccupe,  ne  se  livrent  done  pas 
a  de  vaines  speculations,  et  ne  sont  pas  mus  par  une 
curiosite  malsaine.  Leur  indifference,  au  contraire, 
serait  anormale,  car  il  est  tres  naturel  que  l’homme 
desire  comprendre  ce  que  Dieu  fit  ecrire  pour  lui,  son 
devoir  est  meme  de  faire  des  efforts  dans  ce  sens. 
Au  temps  prevu,  Jehovah  rend  sa  parole  intelligible. 
La  Bible  dit:  «  Les  choses  cachees  sont  a  l’Etemel, 
notre  Dieu;  les  choses  revelees  sont  a  nous  et  a  nos 
enfants,  a  perpetuite,  afin  que  nous  mettions  en  pra¬ 
tique  toutes  les  paroles  de  cette  loi. »  —  Deuteronome 
29:  29. 

La  premiere  oeuvre  que  Dieu  crea  ne  fut  pas,  comme 
celles  des  hommes,  le  resultat  tres  imparfait  d’une 
serie  d’ experiences  decevantes,  realisees  au  cours  d’une 
longue  periode  de  tatonnements,  mais  bien  un  chef- 
d’oeuvre,  sa  meilleure  creation  parfaite  ( —  jus- 
qu’au  jour  ou,  il  y  a  dix-neuf  siecles,  il  executa  une 
autre  oeuvre  ideale  — ),  digne  de  porter  le  nom  de  son 
Auteur,  car  elle  affirmait  sa  maitrise,  sa  sagesse  et  sa 
science  infinie.  Aussi  est-il  seul  digne  de  tous  les 
eloges ;  c’est  ce  que  fit  Moise  en  ces  termes :  «  Je  veux 
proclamer  le  nom  de  Jehovah:  Rendez  gloire  a  notre 
Dieu!  Le  Rocher,  son  oeuvre  est  parfaite,  car  toutes 
ses  voies  sont  justes;  c’est  un  Dieu  fidele  et  sans 
iniquite;  il  est  juste  et  droit.  »  (Deuteronome  32:  3,  4, 
Crampon )  Toutes  ses  oeuvres  l’honorent  et  temoignent 
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en  sa  faveur.  En  les  scrutant  pour  les  mieux  connaitre, 
on  trouve  la  sagesse  qui  permet  de  comprendre  la 
verite.  A  propos  de  la  suprematie  des  merveilles  que 
Dieu  fit,  le  Psalmiste  ecrivit :  « Grandes  sont  les 
oeuvres  de  Jehovah;  elles  sont  recherchees  pour  toutes 
les  delices  qu’elles  proeurent,  son  oeuvre  n’est  que 
splendeur  et  magnificence,  et  sa  justice  subsiste  a  tou¬ 
jours...  Les  oeuvres  de  ses  mains  sont  verite  et  justice, 
tous  ses  commandements  sont  immuables,  affermis 
pour  l’etemite,  faits  selon  la  verite  et  la  droiture.  » 
—  Psaume  111 :  2,  3,  7,  8,  Crampon . 

La  premiere  creation  de  Dieu  etait  vivante,  intel- 
ligente  et  sage :  «  Car  Jehovah  donne  la  sagesse,  de  sa 
bouche  sortent  la  science  et  la  prudence  (la  connais- 
sance  et  l’intelligence,  dit  Darby). »  (Proverbes 
2:6,  Crampon)  Dans  le  livre  des  Proverbes  ins¬ 
pires,  le  Createur  fait  parler  celui  qui  est  le  com¬ 
mencement  de  la  creation,  sous  le  nom  symbolique  de 
la  sagesse,  et  celle-ci  dit:  «  Jehovah  m’a  possedee  (m’a 
formee,  Segond)  au  commencement  de  sa  voie,  avant 
ses  oeuvres  d’anciennete.  Des  l’eternite  je  fus  etablie, 
des  le  commencement,  des  avant  les  origines  de  la 
terre.  Quand  il  n’y  avait  pas  d’abimes,  j’ai  ete  enfantee, 
quand  il  n’y  avait  pas  de  sources  pleines  d’eaux.  Avant 
que  les  montagnes  fussent  etablies  sur  leurs  bases, 
avant  les  collines  j’ai  ete  enfantee,  lorsqu’il  n’avait 
pas  encore  fait  la  terre  et  les  campagnes,  et  le  com¬ 
mencement  de  la  poussiere  du  monde.  Quand  il  dispo¬ 
sal  les  cieux,  j’etais  la;  quand  il  ordonnait  le  cercle 
qui  circonscrit  la  face  de  l’abime;  quand  il  etablissait 
les  nuees  en  haut,  quand  il  affermissait  les  sources 
des  abimes,  quand  il  imposait  son  decret  a  la  mer,  afin 
que  les  eaux  n’outrepassent  point  son  commandement, 
quand  il  decretait  les  fondements  de  la  terre;  j’etais 
alors  a  cote  de  lui  son  nourrisson  (son  ouvriere,  Ver- 
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Sion  Sy nodale;  son  maitre  ouvrier,  trad .  angl.),  j’etais 
ses  delices  tous  les  jours,  toujours  en  joie  devant  lui,‘ 
me  rejouissant  en  la  partie  habitable  de  sa  terre,  et 
mes  delices  etaient  dans  les  fils  des  hommes.  »  — 
Proverbes  8:  22-31,  Darby . 

Jehovah  avait  alors  commence  son  oeuvre  creatrice 
illimitee.  Pres  de  lui  se  trouvait  l’exeeuteur  de  ses 
desseins,  un  «  maitre  ouvrier  »  plein  de  sagesse.  Celui- 
ci  ayant  regu  la  vie  de  Dieu,  etait  necessairement  son 
Fils.  Pour  le  creer  le  Tout-Puissant  n’avait  ete  aide  par 
personne.  La  premiere  creature  vivante  etait  done  le 
«  Fils  unique  [engendre]  de  Dieu.  »  Il  etait  un  esprit, 
comme  son  Pere;  il  pouvait  le  voir  et  vivre  en  sa  com- 
pagnie.  A  la  fois  esprit  et  image  de  Dieu,  il  etait  «  en 
forme  de  Dieu  »,  ce  qui  ne  l’empecha  pas  d’etre  par- 
faitement  soumis  a  son  Pere  et  Createur,  que  jamais 
il  ne  reva  d’egaler,  car,  grace  a  sa  sagesse,  il  savait 
qu’une  telle  egalite  etait  impossible.  Il  reconnaissait 
Jehovah  comme  le  pouvoir  supreme  et  comme  son  Chef, 
et  toujours  il  observa  cette  regie.  Aussi  est-il  ecrit 
de  lui,  qu’«  etant  en  forme  de  Dieu,  il  n’a  pas  regarde 
comme  un  objet  a  ravir,  d’etre  egal  a  Dieu  ».  (Philip- 
piens  2:6,  Darby)  Jehovah  aimait  son  Fils  unique. 
Celui-ci  aimait  son  Pere  et  le  prouva  en  obeissant  a 
ses  commandements  avec  un  desinteressement  absolu. 
Il  craignait  Jehovah,  mais  non  dans  ce  sens  que  le 
Tres-Haut  lui  inspirait  une  grande  frayeur;  ce  qu’il 
redoutait,  e’etait  de  lui  deplaire  en  ne  le  glorifiant  pas 
en  toutes  choses.  Le  Fils  adorait  Dieu,  ce  qui  n’implique 
pas  une  adoration  et  une  admiration  steriles,  mais  un 
service  actif  qui  honore  et  exalte  le  Tout-Puissant. 

Ce  Fils  premier-ne,  possedait-il  l’immortalite ?  Non! 
Il  ne  fut  pas  immortel  a  ce  moment-la,  ceci  est  prouve 
par  les  faits  subsequents  relates  dans  la  Bible.  La  vie 
eternelle  depend  d’une  perpetuelle  obeissance  a  Dieu. 
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C’est  done  en  prouvant  sa  soumission  parfaite  au  Pere, 
que  le  Fils  pouvait  obtenir  son  approbation  et  vivre 
tou jours  aupres  de  luL  Aussi,  le  temps  vint-il  ou  Je¬ 
hovah  donna  a  son  Fils  l’opportunite  d’acquerir  l’im- 
mortalite;  ce  que  les  Ecritures  disent  en  ces  termes: 
«  Car  comme  le  Pere  a  la  vie  en  lui-meme,  ainsi  il  a 
donne  au  Fils  d’avoir  la  vie  en  lui-meme.  »  (Jean  5:  26) 
Ces  paroles  prouvent  que  Jehovah  donna  la  vie  au 
Fils. 

Le  Pere  fit  du  Fils  son  interprete  ou  porte-parole. 
Cet  arrangement  divin  annongait  implicitement  l’ap- 
parition  future  d’autres  creatures,  a  qui  le  Fils  trans- 
mettrait  la  parole  divine;  et  de  ce  fait  le  Fils  fut  ap- 
pele  « La  Parole  de  Dieu ».  La  qualite  d’executeur 
principal  des  ordres  de  Jehovah,  confera  a  l’unique 
engendre  une  position  superieure  a  celle  qu’occupe- 
raient  les  autres  creatures  a  venir.  Le  Pere  Tinvestit 
du  pouvoir  convenant  a  ses  hautes  fonctions  de  «  maitre 
ouvrier  »  avec  Dieu.  II  fut  ainsi  place,  apres  Jehovah, 
au  sommet  de  la  hierarchie  des  puissants.  Au  sujet  de 
cet  interprete  de  TEternel  il  est  ecrit:  «  Au  commence¬ 
ment  etait  la  Parole,  et  la  Parole  etait  avec  Dieu,  et  la 
Parole  etait  Dieu.  Elle  etait  au  commencement  avec 
Dieu.  Toutes  choses  ont  ete  faites  par  elle,  et  rien  de 
ce  qui  a  ete  fait  n’a  ete  fait  sans  elle.  »  —  Jean  1 : 1-3. 

Ceci  signifie-t-il  que  Dieu  ( Elohim )  et  son  Fils, 
l’unique  engendre,  sont  un  seul  Dieu  en  deux  personnes, 
appartenant  a  une  trinite  composee  de  trois  personnes 
ne  formant  qu’un  seul  dieu?  En  enseignant  cela,  la 
religion  denature  la  Parole  divine,  tourne  les  Ecritures 
pour  la  perdition  de  ceux  qu’elle  egare,  et  insulte  la 
raison  et  le  bon  sens  donnes  par  Dieu.  Notez  que  le 
texte  ci-dessus  de  Jean  1 : 1  a  3  ne  mentionne  que  deux 
personnes  et  non  trois.  Ce  passage  montre  aussi  que 
le  Fils  qui  regoit  la  vie  ne  pouvait  etre  du  meme  age 
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que  le  Pere  qui  la  donne,  ni  coexister  depuis  l’eternite 
avec  ce  dernier.  Jehovah  ( Elohim )  n’eut  pas  de  com¬ 
mencement,  mais  le  Fils  commenga  lorsque  le  Pere 
lui  donna  la  vie.  Dieu  crea  done  le  discours,  e’est-a-dire 
celui  qui  est  appele  «  La  Parole  ».  Et  cette  Parole,  dit  le 
Psalmiste,  « est  vraie  des  le  commencement »,  ou, 
«le  commencement  de  ta  Parole  est  vrai  ».  (Psaume 
119:  160,  note  marginale,  Bible  anglaise)  Dieu  est 
Torigine,  le  Createur  de  la  Parole.  «  Et  Dieu  [ Elohim ] 
dit.  »  —  Voir  Genese  1:  3,  6,  9, 11, 14,  20,  24,  26. 

C’est  la  traduction  inexacte  de  Jean  1 : 1  a  3,  d’apres 
le  texte  original  grec,  qui  fit  naitre  la  confusion ;  cette 
traduction  est  imputable  a  des  religionistes  qui  es- 
sayerent  de  soutenir  leur  doctrine  de  la  trinite.  L’evi- 
dence  de  ce  fait  apparait  dans  un  livre  intitule  «  L’Em- 
phatic  Diaglott »  qui  donne  le  texte  grec  original  des 
Ecritures.  Sous  chaque  ligne  de  ce  texte,  dont  un 
fragment  est  reproduit  ci-dessous,  se  trouve  la  tra¬ 
duction  mot  a  mot  en  anglais.  Void  cette  traduction  en 
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frangais :  « Au  commencement  etait  la  Parole,  et  la 
Parole  etait  avec  le  Dieu ,  et  la  Parole  etait  un  dieu . 
Elle  etait  au  commencement  avec  le  Dieu .  Toutes 
choses  ont  ete  faites  par  elle,  et  rien  de  ce  qui  a  ete 
fait,  n’a  ete  fait  sans  elle.  »  Remarquez  que  le  tra- 
ducteur  souligne  la  difference  entre  le  Createur  qui 
est  «  le  Dieu »  et  la  Parole  (le  Logos)  qui  est  « un 
dieu.  » 

En  se  rappelant  que  le  mot  dieu,  selon  l’hebreu, 
signifie  un  puissant ,  ou  quelqu’un  qui  est  superieur  a 
d’autres ,  et  en  se  rappelant  egalement  le  pouvoir  et  la 
position  du  Fils  a  regard  de  tout  le  reste  de  la  cre¬ 
ation,  on  comprend  aisement  que  ce  Fils,  appele  aussi 
«  La  Parole  »,  etait  et  est  un  «  dieu  »  (El)  ou  «  un 
puissant »  dominant  d’autres  creatures,  tandis  que 
Jehovah,  1’ Auteur  de  la  Parole,  est  «le  Dieu  »  (Elohim) 
sans  commencement  qui  existe  « d’eternite  en  eter- 
nite  ». 

En  lisant  Jean  10 :  34  a  36,  vous  remarquerez  que 
Jesus  cite  un  texte  de  la  loi  ainsi  congu:  «  J’ai  dit:  Vous 
etes  des  dieux.  [Psaume  82:  6]  Si  elle  a  appele  dieux, 
ceux  a  qui  la  parole  de  Dieu  a  ete  adressee,  et  si  l’E- 
criture  ne  peut  etre  aneantie,  celui  que  le  Pere  a  sanc- 
tifie  et  envoye  dans  le  monde,  vous  lui  dites:  Tu  blas¬ 
phemes!  Et  cela  parce  que  j’ai  dit:  Je  suis  le  Fils  de 
Dieu.  »  Si  ces  puissants  hommes  de  la  terre  que  l’Eter- 
nel  condamna,  pouvaient  etre  appeles  «  dieux  »,  a  com- 
bien  plus  forte  raison  les  Ecritures  peuvent-elles  par- 
ler  du  Fils  de  Dieu  (la  Parole)  comme  d’«  un  dieu  ». 
II  est  un  «  dieu  puissant »,  mais  non  le  Dieu  tout-puis¬ 
sant  qui  est  Jehovah.  (Esaie  9:5)  II  est  done  certain 
que  d’apres  le  texte  original  grec,  et  aussi  d’apres  les 
dernieres  traductions  frangaises  {Per not,  Bible  du 
Centenaire ),  Jean  1:  la3  ne  constitue  pas  une  preuve 
que  Dieu  et  son  Fils  sont  une  meme  personne,  egaux  en 
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puissance  et  en  gloire,  comme  l’affirment,  sans  aucune 
preuve  scripturale,  les  catechismes  religieux.  C’est  le 
contraire  qui  est  vrai.  Dieu,  celui  qui  parle  et  crea  la 
Parole,  l’envoie  porter  le  message  divin  et  l’accomplir. 
En  accord  avec  cela  nous  lisons:  «  Personne  n’a  jamais 
vu  Dieu;  le  Fils  unique  qui  est  dans  le  sein  du  Pere, 
est  celui  qui  l’a  fait  connaitre.  »  —  Jean  1 : 18. 

La  question  des  autres  creatures  formees  apres  le 
Fils  du  Tres-Haut  se  pose  maintenant.  Chacune  de  ces 
autres  creatures  fut-elle  une  creation  directe  de  Dieu? 
Le  fait  que  le  Fils  premier-ne  est  appele  l’unique  en- 
gendre,  indique  que  les  autres  creatures  ne  furent  pas 
formees  par  Dieu  lui-meme  sans  l’aide  d’aucun  agent 
intermediaire.  Apres  avoir  cree  de  ses  mains  «  La  Pa¬ 
role  »,  Jehovah  en  fit  l’artisan  de  toutes  les  autres  cre¬ 
ations.  Ce  que  Jean,  parlant  de  «  La  Parole  »,  confirme 
en  disant :  «  Toutes  choses  ont  ete  faites  par  elle,  et 
rien  de  ce  qui  a  ete  fait,  n’a  ete  fait  sans  elle.  »  (Jean 
1:3)  Plus  loin,  le  meme  apotre  declare  que  l’unique 
engendre  de  Dieu  devint,  au  temps  convenable,  l’homme 
Jesus-Christ.  Voici  ce  qu’il  dit:  «  Et  la  Parole  a  ete 
faite  chair,  et  elle  a  habite  parmi  nous,  pleine  de  grace 
et  de  verite;  et  nous  avons  contemple  sa  gloire,  une 
gloire  comme  la  gloire  du  Fils  unique  venu  du  Pere.  » 
(Jean  1:14)  Ailleurs  il  ajoute,  toujours  a  propos  du 
Logos :  «  Ce  qui  etait  des  le  commencement,  ce  que  nous 
avons  entendu,  ce  que  nous  avons  vu  de  nos  yeux,  ce  que 
nous  avons  contemple  et  que  nos  mains  ont  touche 
concernant  la  Parole  de  vie.  »  —  I  Jean  1: 1. 

L’emploi  par  Dieu  de  son  Fils,  pour  la  creation  de 
tout  ce  qui  existe,  est  encore  affirme  dans  l’epitre  aux 
Ephesiens,  chapitre  3,  verset  9,  comme  suit:  «  Dieu  a 
cree  toutes  choses  par  Jesus-Christ.  »  ( Ostervald )  Et 
aux  Colossiens  1 : 15  a  17,  il  est  encore  dit  de  lui : 
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«  Qu’il  est  Timage  du  Dieu  invisible,  le  premier-ne  de 
toute  la  creation.  Car  en  lui  ont  ete  creees  toutes  les 
choses  qui  sont  dans  les  cieux  et  sur  la  terre,  les  vi¬ 
sibles  et  les  invisibles,  trones,  dignites,  dominations, 
autorites.  Tout  a  ete  cree  par  lui  et  pour  lui.  II  est 
avant  toutes  choses,  et  toutes  choses  subsistent  en 
lui. »  La  Parole  de  Dieu  ( Jesus-Christ)  devait  done 
etre  le  premier-ne  de  la  creation,  afin  d’etre  le  «  maitre 
ouvrier  »  de  Dieu  pour  creer  toutes  les  autres  choses. 
Ce  qui  precede  est  confirme  par  la  declaration  suivante 
de  Jesus  lui-meme:  «  Voici  ce  que  dit  l’Amen,  le  temoin 
fidele  et  veritable,  le  commencement  de  la  creation 
de  Dieu.  »  —  Apocalypse  3: 14. 

En  qualite  de  Fils  unique  engendre  de  Dieu  et  de 
«  premier-ne  de  toute  la  creation  «  La  Parole  »  etait 
un  prince  tres  eleve  au-dessus  des  autres  creatures.  A 
ce  titre,  il  etait  appele  dans  les  cieux,  Micael.  Ce  nom 
prestigieux  signifie:  «  Qui  est  comme  Dieu?  »,  et  in- 
dique  que  celui  qui  le  porte  represente  magnifiquement 
le  Tres-Haut,  exalte  sa  majeste,  proclame  sa  supre- 
matie,  et  justifie  son  nom  diffame  par  ses  contempteurs 
et  les  falsificateurs  de  sa  parole.  D’autres  noms  furent 
donnes  au  Fils  a  travers  les  ages.  Dans  toutes  les  prin- 
cipautes  qui  furent  creees  dans  le  royaume  spirituel 
invisible,  Micael  resta  toujours  «  un  des  principaux 
chefs  ».  Au  temps  prevu  il  devint  le  prince  invisible 
d’Israel,  le  peuple  choisi  par  Dieu.  (Daniel  10:13,21; 
12: 1;  Jude  9;  Deuteronome  34:  5,6)  Comme  puissant 
prince  et  messager  de  Jehovah,  Micael  a  des  anges 
a  son  service,  il  est  done  un  archange  employe  par 
l’Eternel,  pour  reprimer  dans  l’univers  une  rebellion 
qui  se  traduit,  sur  la  terre,  par  un  temps  de  trouble 
tel  qu’on  n’en  vit  jamais  de  semblable.  —  Voir  Apoca¬ 
lypse  12 :  7-9 ;  Daniel  12 : 1 ;  Matthieu  24 :  3,  21,  22 ; 
I  Thessaloniciens  4:16. 
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La  Parole  de  Dieu  est  muette  sur  la  duree  de  l’e- 
poque  pendant  laquelle  Jehovah  et  son  Fils  vecurent 
seuls,  goutant  la  joie  tres  pure  provenant  de  leur  af¬ 
fection  mutuelle.  Jehovah  prend  plaisir  a  manifester 
sa  bienveillance,  e’est  pourquoi  le  temps  vint  ou  il 
decida  de  susciter  d’autres  creatures.  Pour  cela  il  tra- 
vailla  conjointement  avec  son  unique  Fils  engendre. 
Sur  tous  les  projets  ils  realiserent  un  accord  parfait, 
et  e’est  a  cause  de  cette  unite  absolue  que  le  Fils  a 
pu  dire  avec  assurance :  «  Moi  et  le  Pere  nous  sommes 
un. »  (Jean  10:30)  Dirige  par  son  Pere,  il  devint  le 
plus  habile  de  tous  les  artisans,  et  forma  des  cherubins, 
des  seraphins  et  des  anges,  et  selon  leur  rang,  ces 
creatures  spirituelles  obtinrent  un  pouvoir  et  une  au¬ 
torite  en  rapport  avec  la  charge  qui  leur  fut  devolue. 

Par  cherubins,  on  entend  ceux  qui  constituent 
l’escorte  des  porteurs  du  trone  de  Dieu,  occupe  par  la 
Majeste  Divine,  qui  est  le  Pouvoir  supreme  de  l’univers. 
C’est  de  lui  qu’il  est  ecrit :  «  Parais  dans  ta  splendeur, 
toi  qui  es  assis  sur  les  cherubins!  »  (Psaume  80:2) 
« Il  etait  monte  sur  un  cherubin,  et  il  volait,  il  planait 
sur  les  ailes  du  vent.  »  (Psaume  18:11)  Et  enfin  le 
Psaume  99,  verset  1,  nous  dit:  «  Jehovah  est  roi,  les 
peuples  tremblent;  il  est  assis  sur  les  cherubins,  la 
terre  chancelle.  »  —  Crampon . 

A  chaque  extremite  du  propitiatoire  qui  recouvrait 
l’arche  de  1’alliance  que  Jehovah  ordonna  a  Moise  de 
construire,  fut  place  un  cherubin  en  or  battu.  Mais  le 
Souverain  Sacrificateur  et  le  peuple  d’lsrael  n’etaient 
pas  autorises  a  adorer  ces  images  cherubiques.  Pour 
les  en  empecher,  Dieu  ordonna  que  quand  l’arche  se- 
rait  transports  d’un  lieu  a  un  autre,  elle  serait  en- 
tierement  recouverte  d’un  voile,  les  cherubins  compris, 
afin  que  ceux-ci  fussent  caches  au  peuple.  (Exode  25: 
18-22;  Nombres  4:5)  Des  l’origine  de  l’humanite  des 
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cherubins  vivants  jouerent  un  role  important  dans  son 
histoire.  —  Voir  Genese  3:  24;  Ezechiel  28.  13,  14. 

Le  mot  sera'phin  veut  dire  ardent  ou  brulant.  La 
revelation  les  montre  servant  aupres  du  trone  de  Dieu 
dans  son  temple  du  jugement,  ils  sont  employes  a  pu¬ 
rifier  les  souillures  comme  par  le  feu.  Ils  proclament 
la  saintete  de  Dieu,  et  ont  ete  charges  de  predire  que 
toute  la  terre  serait  remplie  de  sa  gloire.  —  Esa'ie 
6 -.1-7. 

Ange  signifie  litteralement  messager.  Ce  mot  de- 
signe  non  seulement  les  porteurs  des  messages  de 
l’Eternel,  mais  aussi  ses  ambassadeurs  celestes  qu’il 
envoie  transmettre  des  notes  de  service.  Le  chef  d’une 
cohorte  d’anges  prend  le  nom  d 'archange.  Tous  sont 
des  fils  spirituels  invisibles  aux  hommes,  et  superieurs 
a  eux  quant  a  l’organisme  et  a  la  maniere  de  vivre. 

II  est  ecrit  que  le  Tout-Puissant  «  fait  ses  anges  des 
esprits,  et  ses  serviteurs  des  flammes  de  feu ». 
Psaume  104:  4;  Hebreux  1:7,  Darby . 

Toutes  ces  creatures  sont  brillantes  et  glorieuses, 
aussi  les  Ecritures  les  comparent-elles  aux  etoiles  que 
l’homme  contemple  dans  les  cieux.  Elies  sont  toutes 
des  fils  de  Dieu,  parce  qu’elles  reQurent  de  lui  la  vie 
par  son  Fils,  l’unique  engendre.  La  Parole  fut  creee 
la  premiere  au  matin  de  la  creation.  Ensuite  Jehovah 
et  « La  Parole »  formerent  ensemble  un  autre  fils 
spirituel  etincelant,  appele  Heylel ,  ce  qui  veut  dire. 
le  brillant,  Vetoile  du  jour  ou  Lucifer.  Ce  dernier  etant 
un  des  premiers  fils  de  Dieu  est  appele  «  fils  de  l’au- 
rore  ».  (Esaie  14:12)  La  Parole  et  Lucifer  semblent 
etre  ceux  que  la  Bible  appelle  «  les  etoiles  du  matin  ». 1 

Jusqu’a  ce  moment  de  l’histoire  universelle,  tout 
etait  paix  et  felicite.  L’ceuvre  creatrice  se  poursuivait 
pour  la  plus  grande  joie  des  multitudes  celestes.  Les 
Ecritures  nous  apprennent,  en  effet,  qu’a  l’occasion 
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d’un  grand  prodige  accompli  par  l’Eternel,  « les  etoiles 
du  matin  eclataient  en  chants  d’allegresse,  et  tous  les 
fils  de  Dieu  poussaient  des  cris  de  joie  ».  —  Job  38:  7. 

Chacun  de  ces  resplendissants  fils  spirituels  du 
Tres-Haut  se  tenait  a  son  poste  et  s’acquittait  soigneu- 
sement  de  la  charge  qui  lui  avait  ete  assignee,  de 
sorte  qu’ils  travaillaient  en  harmonie,  done  sans  heurt, 
ni  discorde,  ni  confusion  possibles,  executant  ainsi 
ensemble  le  dessein  juste  et  saint  de  leur  Createur. 
Places  et  disposes  sur  des  «  trones,  ou  dominations, 
ou  principautes  ou  pouvoirs  »,  ils  constituaient  la  par- 
tie  celeste  de  Torganisation  du  Dieu  vivant,  sur  la- 
quelle  il  regne  en  Roi  Souverain  et  eternel.  (Jeremie 
10:  10)  Tous  lui  etaient  soumis  comme  au  Chef  Su¬ 
preme.  La  Parole  elle-meme,  qui  devint  Jesus,  etait 
soumise  au  Pere,  car  «  Dieu  est  le  chef  de  Christ  ». 
(I  Corinthiens  11:3;  15:28)  L’unique  engendre  et 
tous  les  autres  fils  spirituels  de  Dieu,  l’adoraient 
comme  le  Tres-Haut  existant  de  toute  eternite.  Daniel 
qui  eut  de  lui  une  vision  dit:  «  Et  l’ancien  des  jours 
s’assit.  Son  vetement  etait  blanc  comme  la  neige,  et 
les  cheveux  de  sa  tete  etaient  comme  de  la  laine  pure; 
son  trone  etait  comme  des  flammes  de  feu,  et  les 
roues  comme  un  feu  ardent.  Un  fleuve  de  feu  coulait 
et  sortait  de  devant  lui.  Mille  milliers  le  servaient, 
et  dix  mille  millions  se  tenaient  en  sa  presence. » 
(Daniel  7:  9, 10)  Combien  est  grande  la  benediction  de 
ceux  qui  peuvent  contempler  la  beaute  majestueuse 
de  Jehovah,  et  etre  ses  saints  ministres. 
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Chapitre  4 

LA  CREATION  DE  LA  TERRE 


OUR  Tutilite,  la  joie  et  la  felicite  de  ses 
fils  spirituels  habitant  les  cieux,  le  Crea- 
teur  fit  des  merveilles  ineffables,  inacces- 
sibles  a  Intelligence  humaine.  Son  Fils 
bien-aime,  Tunique  engendre,  travailla 
avec  lui  a  cette  grandiose  oeuvre  creatrice,  et  chaque 
nouveau  prodige,  deconcertant  par  sa  grandeur  et  la 
science  infinie  de  son  Auteur,  etait  pour  les  myriades 
de  creatures  celestes  une  occasion  nouvelle  d’exprimer 
leur  admiration  eperdue,  et  de  s’abimer  dans  l’ado- 
ration  du  Tout-Puissant,  de  celui  «  qui  fait  des  choses 
grandes  et  insondables,  des  merveilles  sans  nombre  ». 
(Job  9: 10)  Jehovah  et  son  sublime  «  maitre  ouvrier  », 
la  Parole,  etaient  les  Autorites  Superieures,  sous  la 
direction  desquelles  l’organisation  universelle,  com- 
prenant  les  seraphins,  les  cherubins  et  les  anges,  vivait, 
agissait  et  servait  les  desseins  de  Dieu,  en  lui  obeis- 
sant  parfaitement  pour  sa  plus  grande  gloire.  — 
Romains  13 :  1. 

Alors  la  sagesse  divine  infiniment  variee  se  ma- 
nifesta,  devant  les  cieux  spirituels,  par  la  creation 
d’ oeuvres  materielles.  Au  commandement  de  Dieu,  son 
puissant  Fils,  la  Parole,  sema  dans  les  profondeurs 
incommensurables  de  respace  illimite  d’innombrables 
astres.  C'est  ainsi  que  «  par  la  parole  de  Jehovah  les 
cieux  ont  ete  faits,  et  toute  leur  armee  par  le  souffle 
de  sa  bouche...  Car  il  a  dit  et  tout  a  ete  fait;  il  a 
ordonne  et  tout  a  existe  ».  (Psaume  33:  6,  9,  Crampon ) 
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C’est  ainsi  qu’apparurent  des  constellations  variees, 
des  nebuleuses  spirales,  des  nuees  d’etoiles  qui  sont 
autant  de  soleils  entoures  de  leurs  systemes  plane- 
taires  comprenant  les  cometes  errantes,  les  asteroides 
imperceptibles  a  l'ceil  nu,  les  meteores,  etc.  Tous  ces 
astres  executent  en  silence  leur  mouvement  de  trans¬ 
lation  ou  de  rotation  sans  jamais  s’entrechoquer,  ni 
meme  devier  d’un  cheveu  de  leur  orbite  elliptique  in¬ 
visible.  Le  Createur  omnipotent  pouvait  d’un  coup 
d’oeil  embrasser  ce  spectacle  admirable,  realise  con- 
formement  a  son  irresistible  volonte  sans  que  se  pro- 
duisit  jamais  la  moindre  perturbation  parmi  cette 
multitude  de  corps  celestes  qui  se  mouvaient  sans 
Tombre  d’une  hesitation,  guides  par  la  main  sure  de 
leur  Auteur.  La  creation  de  chaque  corps  spherique 
s’effectuait  selon  la  loi  divinement  etablie.  Le  Createur, 
par  sa  Parole,  retenait  sous  son  pouvoir,  tant  les 
oeuvres  achevees  que  celles  en  voie  de  formation.  Il 
deploya  sa  force  invisible,  que  la  Bible  appelle  «  Tesprit 
de  Dieu»,  pour  produire  selon  son  bon  plaisir  ces 
globes  inanimes  qui,  sous  son  impulsion,  roulent  dans 
l’espace  infini. 

Aux  places  qui  leur  furent  assignees  se  trouvent 
les  corps  celestes:  Ash,  Cesil,  Cimah  et  Mazzoroth, 
que  les  hommes  appelerent  indument:  Arcturus,  Orion, 
les  Pleiades  et  le  Zodiaque,  noms  empruntes  aux  faux 
dieux,  deesses  ou  demons.  —  Job  9:9  et  38:31,  32, 
notes  marginales  anglaises. 

Le  premier  livre  des  saintes  Ecritures  debute  son 
incomparable  et  veridique  recit  par  ces  mots :  «  Au 
commencement  Dieu  crea  les  cieux  et  la  terre. »  (Ge- 
nese  1:1)  Le  rapport  divin  ne  revele  pas  si  les  ma- 
teriaux  composant  la  terre  furent  a  Torigine  detaches 
du  soleil  incandescent  autour  duquel  elle  tourne;  il  ne 
dit  pas  davantage  quel  fut  le  temps  necessaire  a  la 
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formation  de  cette  masse  imposante.  La  suite  du 
chapitre  premier  de  la  Genese  ne  s’etend  pas  sur  la 
description  des  etapes  de  sa  creation,  mais  parle  plutot 
de  sa  situation  dans  l’espace,  et  surtout  de  son  ame- 
nagement  pour  la  realisation  du  dessein  final  de  son 
Auteur. 

Quel  est  ce  dessein  final?  La  reponse  du  Createur 
est  celle  de  la  verite  qui  libere  resprit  et  le  cceur 
humain  de  toute  crainte  concernant  la  destinee  de 
la  planete  que  nous  habitons.  «Car  ainsi  parle  Jehovah, 
qui  a  cree  les  cieux,  lui,  le  Dieu  qui  a  forme  la  terre, 
qui  l’a  achevee  et  affermie,  qui  n’en  a  pas  fait  un 
chaos,  mais  l’a  formee  pour  etre  habitee;  je  suis 
Jehovah  et  il  n’y  en  a  pas  d’autres. »  (Esaie  45:18, 
Crampon)  « Une  generation  passe,  une  autre  vient, 
et  la  terre  subsiste  toujours.  Le  soleil  se  leve,  le  soleil 
se  couche,  et  il  se  hate  de  retourner  a  sa  demeure 
d’ou  il  se  leve  de  nouveau. »  (Ecclesiaste  1:4,  5) 
D’autre  part  le  Psalmiste,  parlant  de  la  terre,  dit  que 
l’Eternel  l’a  «fondee  pour  toujours ».  —  Psaume  78:  69. 

Le  recit  biblique  divise  en  six  periodes  de  travail, 
le  temps  consacre  a  la  preparation  et  a  l’amenagement 
de  la  terre,  pour  la  rendre  habitable.  Ces  six  periodes 
sont  suivies  d’une  septieme  appelee  sabbat,  ou  temps 
de  repos.  Ce  repos  ne  peut  interesser  l’univers  dont 
l’activite  ne  se  ralentit  pas,  mais  s’applique  a  Dieu 
qui  se  reposa  dans  ce  sens  qu’il  cessa  de  creer  des 
oeuvres  relatives  a  la  terre,  et  cette  ere  de  repos  divin 
dure  encore.  Ceci  est  demontre  par  la  comparaison 
des  textes  ci-apres.  (Genese  2:1-3;  Psaume  95:7-11, 
et  Hebreux  3: 15-19;  4: 1-11)  Le  grand  repos  ou  sab¬ 
bat  de  Dieu  a  dure  six  mille  ans  deja,  et  sa  parole  nous 
assure  qu’il  se  prolongera  pendant  un  millenaire  en¬ 
core,  de  sorte  que  sa  duree  totale  sera  de  sept  mille 
ans  environ.  Si  ce  septieme  jour  est  une  periode  de 
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sept  millenaires,  il  est,  on  ne  peut  plus  raisonnable, 
de  supposer  que  les  precedents  six  jours  de  la  creation 
eurent  chacun  la  meme  longueur,  ce  qui  donne  pour 
ces  derniers  un  total  de  quarante-deux  mille  annees. 

Les  textes  ci-apres  precisent  que  le  recit  des  choses 
creees  avant  l’apparition  de  rhomme  est  d’inspiration 
divine.  L’Etemel,  en  effet,  a  dit  a  Job :  «  Ou  etais-tu 
quand  je  fondais  la  terre?  Dis-le,  si  tu  as  de  l’intel- 
ligence...  Alors  que  les  etoiles  du  matin  eclataient  en 
chants  d’allegresse,  et  que  tous  les  fils  de  Dieu  pous- 
saient  des  cris  de  joie?  Qui  a  ferme  la  mer  avec  des 
portes,  quand  elle  s’elanga  du  sein  maternel;  quand 
je  fis  de  la  nuee  son  vetement,  et  de  l’obscurite  ses 
langes?»  (Job  38:  4-9)  «  Il  fait  ses  anges  des  esprits, 
et  ses  serviteurs  des  flammes  de  feu.  Il  a  fonde  la 
terre  sur  ses  bases;  elle  ne  sera  point  ebranlee,  a  tou¬ 
jours  et  a  perpetuite.  Tu  l’avais  couverte  de  1’abime 
comme  d’un  vetement,  les  eaux  se  tenaient  au-dessus 
des  montagnes.  »  (Psaume  104:  4-6,  Darby)  Ces  textes, 
et  d’autres  encore,  s’accordent  pour  temoigner  que  la 
sphere  terrestre  fut  jadis  entouree  d’une  voute  com- 
posee  d’eau,  et  d’autres  materiaux  suspendus  au- 
dessus  d’elle.  Ainsi  enveloppee,  la  terre  se  derobait  a 
la  vue. 

A  l’origine  notre  planete  etait  une  boule  de  feu 
qui  brillait  comme  un  soleil  minuscule,  comme  une 
etoile.  Alors  nulle  mer  ne  pouvait  subsister  a  sa  sur¬ 
face,  car  toute  substance  aqueuse  se  vaporisait,  les 
hydrocarbures  se  pulverisaient,  ses  metaux  et  ses 
mineraux  se  sublimaient  et  etaient  projetes  dans 
l’espace  autour  de  la  terre  en  fusion.  Comme  celle- ci 
toume  sur  elle-meme,  ces  matieres  attirees  vers  l’e- 
quateur,  ou  la  force  centrifuge  creee  par  la  rotation 
de  notre  planete  est  la  plus  puissante,  formerent  de 
grands  anneaux  maintenus  dans  cette  region  equato- 
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riale  par  la  loi  de  la  gravitation.  A  cause  de  la  densite 
differente  des  materiaux  projetes  par  la  terre  in- 
candescente,  l’anneau  compose  d’eau  et  des  substances 
minerales  les  plus  lourdes,  subissant  la  loi  de  T  at¬ 
traction  universelle,  se  plaga  le  plus  pres  de  la  terre, 
puis  vint  celui  dont  les  elements  etaient  moins  pesants, 
et  ainsi  de  suite,  de  sorte  que  le  plus  leger,  compose 
presque  exclusivement  d’eau,  etait  le  plus  eloigne  de 
la  terre.  Cette  disposition  annulaire 1  apparaissait  a 
Dieu  comme  une  grande  roue,  composee  d’un  certain 
nombre  d’autres  roues  s’emboitant  Tune  dans  l’autre, 
et  dont  la  terre  etait  le  moyeu  spherique.  La  formation 
de  notre  globe  fut  identique  a  celle  de  la  planete  que 
les  astronomes  appellent  «  Saturne »,  et  qui  possede 
tou jours  trois  anneaux  concentriques  autour  de  son 
equateur. 

Saturne  evolue  vers  sa  forme  definitive  selon  les 
memes  lois  divines  qui  presiderent  aux  premieres 
phases  de  la  constitution  de  la  terre.  Grace  a  certains 
faits,  on  aboutit  a  cette  conclusion  que  ces  anneaux 
sont  composes  de  particules  de  neige  durcie.  A  l’aide 
d’un  telescope  on  constate,  non  seulement  que  Saturne 
a  des  anneaux,  mats  qu’autour  de  cette  planete  il 
existe  des  bandes  de  largeur  et  d’eclat  differents, 
situees  a  des  latitudes  variees,  au-dessus  et  au-dessous 
de  son  equateur,  mais  les  poles  nord  et  sud  sont  bien 
degages.  Repetons  que  ces  bandes  proviennent  de  ce  que 
ies  anneaux  suspendus  autour  de  l’equateur  tombent 
Tun  apres  l’autre  vers  celui-ci  et  s’aplatissent  de  ses 
deux  cotes.  Chacune  de  ces  ceintures  tourne  autour  de 
Saturne  a  sa  vitesse  propre,  celle-ci  se  reduisant  a 
mesure  qu’elle  s’approche  de  la  region  polaire  ou  ces 
bandes  s’abattent  Tune  apres  l’autre  parce  qu’elles  ne 
peuvent  plus  guere  y  offrir  de  resistance  a  la  force 
^attraction  universelle.  On  n’a  pas  encore  mesure  la 
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vitesse  de  Saturne  qui,  cachee  derriere  ses  anneaux, 
tourne  sur  elle-meme  comme  un  noyau  central. 

II  en  fut  de  meme  a  Forigine  de  la  terre.  Tandis 
qu’elle  se  refroidissait,  l’anneau  le  plus  proche,  juste- 
ment  a  cause  de  sa  densite  superieure,  se  precipita  le 
premier  vers  la  region  equatoriale.  Mais  la  force 
centrifuge  empecha  sa  chute  a  la  surface  de  la  terre, 
l’anneau  s’aplatit  a  l’exterieur  et  se  deploya  comme 
une  ceinture  dans  la  position  nord-sud.  Les  autres  an¬ 
neaux  tomberent  les  uns  apres  les  autres,  et  formerent 
des  nouvelles  ceintures;  celles-ci  s’approcherent  des 
poles  nord  et  sud,  jusqu’au  point  ou  la  resistance  etait 
moindre,  a  cause  de  la  diminution  de  la  force  centri¬ 
fuge,  et  finalement  elles  s’abattirent  sur  la  terre, 
dans  les  zones  polaires,  conformement  a  la  loi  de 
F attraction  universelle.  Alors  ces  eaux  firent  des  chutes 
infiniment  plus  gigantesques  que  celles  du  Niagara. 

i  Voir  le  livre  d’ Isaac  N.  Vail  intitule  «  The  Earth's  Annular 
System  »,  paru  en  1886. 
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Des  qu’elles  atteignirent  la  terre  ces  cataractes  des- 
cendirent  en  trombes  des  poles  vers  l’equateur,  char- 
riant  de  la  glace  et  de  grandes  richesses  metalliques, 
minerales  et  autres,  augmentant  ainsi  considerable- 
ment  la  valeur  du  sol  et  du  sous-sol  de  notre  planete, 
tout  en  la  refroidissant. 

A  une  certaine  epoque,  la  terre,  a  l’exception  des 
poles,  etait  done  entouree  d’une  voute  inconsistante, 
formee  de  ceintures  d’eaux  chargees  de  mineraux, 
semblables  a  des  langes  suspendus  a  une  certaine  dis¬ 
tance  de  sa  surface.  II  y  avait  encore  une  serie  d  an- 
neaux  flottants,  bien  haut,  loin  du  globe,  dans  la  region 
equatoriale,  et  la  terre  avait  l’aspect  de  l’actuelle 
Saturne,  dont  les  anneaux  ont  171 000  milles  ou  279 139 
kilometres  de  diametre.  La  terre  fut,  plus  vite  que 
Saturne,  debarrassee  de  ses  anneaux  et  de  ses  langes. 
Etant  moins  grande,  elle  se  refroidit  plus  vite,  et  ses 
emanations  se  condenserent  plus  tot.  Mais  on  ne 
voyait  encore  poindre  aucun  continent,  une  epaisse 
couche  d’eau  la  recouvrait  entierement,  et  tres  haut, 
au-dessus  d’elle,  une  autre  masse  d’eaux  tourbillon- 
nantes  l’entourait.  Alors  la  force  invisible,  ou  resprit 
de  Jehovah  intervint  et  agit  sur  la  surface  de  ces 
eaux  tumultueuses,  ce  que  la  Bible  confirme  en  ces 
termes:  « La  terre  etait  informe  et  vide,  il  y  avait 
des  tenebres  a  la  surface  de  l’abime,  et  l’esprit  de 
Dieu  se  mouvait  au-dessus  des  eaux.  »  —  Genese  1 :  2. 

La  terre  refroidie  et  solidifiee  avait  cesse  de  briller 
comme  une  etoile  et  se  trouvait  dans  l’obscurite.  Alors 
« Dieu  dit :  Que  la  lumiere  soit,  et  la  lumiere  fut. 
Dieu  vit  que  la  lumiere  etait  bonne,  et  Dieu  separa 
la  lumiere  d’avec  les  tenebres.  Dieu  appela  la  lumiere 
jour,  et  il  appela  les  tenebres  nuit.  Ainsi,  il  y  eut 
un  soir,  et  il  y  eut  un  matin;  ce  fut  le  premier  jour  ». 
—  Genese  1 :  3-5. 
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La  clarte  que  Dieu  fit  naitre  ne  fut  pas  un  genre 
de  lumiere  electrique  jaillissant  de  la  terre  et  en  eclai- 
rant  tous  les  points,  supprimant  ainsi  toute  Separation 
entre  les  tenebres  et  la  lumiere.  Cette  clarte  venait  du 
soleil  qui  avait  ete  cree  a  une  epoque  inconnue,  an- 
terieurement  a  notre  petite  terre,  simple  satellite  ap- 
partenant  au  systeme  planetaire  solaire. 

Le  soleil  ne  brillait  que  sur  la  surface  superieure 
de  l’enveloppe  liquide,  ou  gelee,  entourant  la  terre, 
mais  situee  bien  loin  au-dessus  d’elle.  Une  moitie 
seulement  de  cette  voute  recevait  la  lumiere  du  soleil, 
pendant  que  la  moitie  opposee  etait  dans  l’obscurite. 
Mais  comme  la  terre  tournait  sur  elle-meme,  entrainant 
la  voute  qui  l’entourait,  celle-ci  venait  a  son  tour  dans 
la  lumiere,  il  y  eut  ainsi  pour  chaque  hemisphere  de 
la  dite  voute,  une  periode  de  jour  et  une  de  nuit. 
Toutefois  la  lumiere  solaire  ne  pouvait  traverser  ces 
anneaux  ou  ceintures  opaques,  et  n’atteignait  pas  la 
terre  toujours  submergee  par  les  eaux.  En  outre, 
l’espace  compris  entre  ces  ceintures  et  notre  planete 
etait  sature  de  carbone,  de  sorte  qu’il  regnait  la  un 
brouillard  plus  epais  que  ceux  de  Londres,  appeles 
plaisamment  «  puree  de  pois  ».  En  decrivant  ce  premier 
jour  de  la  creation,  ainsi  que  les  suivants,  longs  cha- 
cun  de  sept  mille  ans,  Dieu  met  le  soir  avant  le  matin. 
Le  soir,  en  effet,  on  n’apergoit  tout  d’abord  que  tres 
vaguement  la  forme  indecise  des  choses  enveloppees 
de  nuit,  dont  les  contours  essaient  peniblement  de  se 
dessiner  dans  l’obscurite  environnante,  si  toutefois  on 
les  voit;  mais  au  matin ,  les  formes  s’eclairent,  se  pre- 
cisent,  et  finalement  se  distinguent  nettement. 

«  Dieu  dit :  Qu’il  y  ait  une  etendue  entre  les  eaux, 
et  qu’elle  separe  les  eaux  d’avec  les  eaux.  Et  Dieu  fit 
l’etendue,  et  il  separa  les  eaux  qui  sont  au-dessous 
de  l’etendue,  d’avec  les  eaux  qui  sont  au-dessus  de 
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l’etendue.  Et  cela  fut  ainsi.  Dieu  appela  l’etendue  del. 
Ainsi,  il  y  eut  un  soir  et  il  y  eut  un  matin;  ce  fut  le 
second  jour. »  (Genese  1;  6—8)  Ces  mots  semblent 
indiquer  qu’une  clarification  s’est  produite  dans  l’es- 
pace  assez  vaste  compris  entre  les  eaux  couvrant  la 
terre,  et  les  immenses  anneaux  liquides  suspendus  au- 
dessus  d’elle.  Ainsi  apparut  le  firmament  (ou  les 
cieux),  il  ne  soutenait  pas  la  voute  celeste  en  haut, 
mais  separait  nettement  les  eaux  qui  se  trouvaient 
au-dessus  de  lui,  de  celles  qui  etaient  en  dessous. 
C’est  dans  ce  firmament  que  les  oiseaux  non  encore 
crees,  devaient  voler;  c’est  ce  que  plus  tard  les  homines 
sillonnerent  avec  des  ballons  dirigeables,  des  avions 
et  des  fusees.  A  la  fin  du  deuxieme  jour  de  la  creation, 
la  lumiere  du  soleil  n’avait  pas  encore  perce  l’enve- 
loppe  ni  atteint  le  firmament.  Tout  etait  sombre.  C’est 
alors  que: 

«  Dieu  dit:  Que  les  eaux  qui  sont  au-dessous  du 
ciel  se  rassemblent  en  un  seul  lieu,  et  que  le  sec  pa- 
raisse,  et  cela  fut  ainsi.  Dieu  appela  le  sec  terre, 
et  il  appela  l’amas  des  eaux  mers.  Dieu  vit  que  cela 
etait  bon. »  (Genese  1:  9,  10)  Ainsi,  au  commence¬ 
ment  du  troisieme  jour  de  sept  mille  ans,  de  tres 
grandes  convulsions  bouleverserent  la  terre  jusque 
dans  ses  fondements.  Ces  effroyables  cataclysmes 
furent  probablement  provoques  par  la  chute  de  nom- 
breux  cercles  qui  constituaient  la  voute  ceinturant  la 
terre.  En  tombant  sur  les  poles,  ces  masses  d’eau 
d’un  poids  incalculable,  broyerent,  tordirent  notre 
planete,  y  creuserent  des  vallees  profondes  (dans  les- 
quelles  se  logerent  sans  doute  les  mers).  En  tous  cas, 
la  puissance  directrice  divine  agissait,  car  en  meme 
temps  surgissaient  des  mornes  solitudes  liquides,  des 
lies  et  des  continents  tristes  et  nus,  car  ils  etaient 
depourvus  de  toute  vegetation.  C’est  pourquoi  Dieu  dit: 
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«  Que  la  terre  produise  de  la  verdure,  de  l’herbe 
portant  de  la  semence,  des  arbres  fruitiers  donnant 
du  fruit  selon  leur  espece  et  ayant  en  eux  leur  semence 
sur  la  terre.  Et  cela  fut  ainsi.  La  terre  produisit  de 
la  verdure,  de  l’herbe  portant  de  la  semence  selon  son 
espece,  et  des  arbres  donnant  du  fruit  et  ayant  en 
eux  leur  semence  selon  leur  espece.  Dieu  vit  que  cela 
etait  bon.  Ainsi  il  y  eut  un  soir,  il  y  eut  un  matin; 
ce  fut  le  troisieme  jour. »  (Genese  1:11-13)  Cette 
flore  splendide,  que  le  Createur  repandit  a  profusion 
sur  la  terre,  n’etait  pas  le  produit  d’une  evolution, 
ni  le  resultat  d’une  serie  de  transformations  plus  ou 
moins  confuses.  Grace  a  sa  sagesse  infinie,  chacune 
de  ces  merveilles  est  un  pur  chef-d’oeuvre  qui  jamais 
ne  sera  retouche,  la  forme  et  le  caractere  de  chaque 
plante  sont  definitifs.  Chacune  donne  sa  semence 
permettant  de  la  reproduire  et  de  perpetuer  son  espece 
invariable.  Cette  creation  des  premieres  formes  de  vie 
vegetale  eut  lieu  au  sein  de  l’obscurite  qui  regnait 
encore  dans  le  firmament  au-dessus  de  la  terre,  et 
dans  la  voute  d’eau.  Pour  supprimer  ces  tenebres: 

«  Dieu  dit:  Qu’il  y  ait  des  luminaires  dans  l’etendue 
du  ciel,  pour  separer  le  jour  d’avec  la  nuit;  que  ce 
soient  des  signes  pour  marquer  les  epoques,  les  jours 
et  les  annees;  et  qu’ils  servent  de  luminaires  dans 
l’etendue  du  ciel,  pour  eclairer  la  terre.  Et  cela  fut 
ainsi.  Dieu  fit  les  deux  grands  luminaires,  le  plus  grand 
luminaire  pour  presider  au  jour,  et  le  plus  petit  lumi¬ 
naire  pour  presider  a  la  nuit;  il  fit  aussi  les  etoiles. 
Dieu  les  plaga  dans  l’etendue  du  ciel,  pour  eclairer  la 
terre,  pour  presider  au  jour  et  a  la  nuit,  et  pour  se¬ 
parer  la  lumiere  d’avec  les  tenebres.  Dieu  vit  que  cela 
etait  bon.  Ainsi  il  y  eut  un  soir,  et  il  y  eut  un  matin: 
ce  fuc  le  quatrieme  jour.  »  (Genese  1: 14-19)  Ce  texte 
ne  dit  pas  que  ce  fut  pendant  le  quatrieme  jour  de 
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l’amenagement  de  la  terre,  que  Dieu  fit  le  soleil  autour 
duquel  tourne  notre  planete,  la  lune,  satellite  de  la 
terre,  et  les  lointaines  etoiles,  visibles  a  l’ceil  nu.  Ces 
corps  celestes  existaient  bien  longtemps  auparavant. 
Dieu  les  avait  suspendus  dans  l’espace,  a  des  distances 
considerables  des  anneaux  et  des  langes  encerclant  la 
terre,  et  par  consequent  bien  haut  au-dessus  du  fir¬ 
mament  terrestre,  constituant  le  «  del »  de  notre  globe, 
qui  separait  les  eaux  le  couvrant,  de  celles  suspendues 
dans  les  airs. 

Alors,  les  rayons  lumineux  emanant  du  soleil,  de  la 
lune  et  des  etoiles,  apparurent  pour  la  premiere  fois 
dans  le  firmament,  ou  del  de  la  terre,  a  travers  lequel 
ils  atteignirent  les  surfaces  terrestres  et  les  mers. 
Ce  fut  alors  que  la  plupart  des  anneaux  liquides  de  la 
voute,  trop  charges,  atteignirent  les  poles  et  tomberent, 
submergeant  la  terre  entiere  et  supprimant  toute  ve¬ 
getation.  Apres  ces  deluges  de  nombreuses  plantes 
reapparurent  et  couvrirent  de  verdure  les  regions  non 
submergees.  La  derniere  ceinture  de  la  voute  tombant 
au  cours  du  quatrieme  jour,  il  ne  resta  a  l’equateur 
que  les  anneaux  les  plus  legers,  composes  d’eau  presque 
pure,  qui  se  deployerent  vers  le  nord  et  vers  le  sud, 
comme  une  tente  sur  la  terre.  La  couche  aqueuse  qui 
demeurait,  etant  translucide,  laissa  passer  la  lumiere 
du  soleil,  de  la  lune,  des  etoiles,  et  de  tous  les  astres 
situes  tres  loin  a  l’exterieur  de  cette  couche.  C’est  ainsi 
que  tous  ces  rayons  illuminerent  le  firmament  d’ou  le 
carbone  avait  ete  en  partie  elimine.  Ce  phenomene  eut 
pour  effet  de  creer  sur  la  terre,  sous  la  couche  trans¬ 
lucide,  une  atmosphere  de  serre  chaude  favorable  a 
la  croissance  rapide  d’une  vegetation  luxuriante,  meme 
dans  les  regions  polaires  septentrionales  et  meridio¬ 
nals,  et  cela,  dans  les  intervalles  entre  la  chute  des  dif- 
ferents  anneaux. 
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Par  suite  de  l’existence  de  la  voute  enveloppant 
encore  la  terre  au-dessus  du  firmament,  on  ne  pouvait 
apercevoir,  de  notre  globe,  les  contours  precis  du  soleil, 
de  la  lune  et  des  etoiles.  Ces  luminaires  restaient  ca¬ 
ches,  seule  leur  lumiere  traversait  l’enveloppe.  Avec 
le  temps  la  ceinture  s’amincirait  dans  le  voisinage  im- 
mediat  de  l’equateur,  et  la  clarte  solaire  penetrerait 
tou jours  plus  facilement  et  serait  refractee  avec  un 
eclat  extraordinaire.  Quelles  creatures  allaient  main- 
tenant  habiter  la  terre? 

Ames  animates 

Comme  les  differentes  versions  de  la  Bible  em¬ 
ployees  jusqu’ici  ne  donnent  pas  le  sens  exact  de  l’ori- 
ginal  hebreu,  dans  la  suite  du  recit  de  la  creation, 
nous  emploierons  une  version  qui  fait  autorite,  car  elle 
traduit  fidelement  les  manuscrits  bibliques  originaux 
les  plus  authentiques.  H  s’agit  de  The  Emphasised  Bible , 
de  Rotherham,  editee  en  1902.  Desormais  les  citations 
empruntees  a  cette  version  seront  indiquees  par  l’a- 
breviation  (Roth.).  Ceci  note  continuous  notre  etude: 

«  Et  Dieu  dit:  Que  les  eaux  fourmillent  d’une  pul- 
lulation  d’ames  vivantes,  et  que  les  oiseaux  volent  au- 
dessus  de  la  terre,  devant  1’etendue  dans  les  cieux. 
Et  Dieu  crea  les  monstres  marins,  et  toute  ame  vivante 
qui  se  meut,  dont  les  eaux  fourmillent,  selon  leur 
espece,  et  tout  oiseau  aile  selon  son  espece.  Et  Dieu 
vit  que  cela  etait  bon.  Et  Dieu  les  benit,  disant: 
Fructifiez,  et  multipliez,  et  remplissez  les  eaux  dans 
les  mers,  et  que  l’oiseau  multiplie  sur  la  terre.  Et  il  y 
eut  un  soir,  et  il  y  eut  un  matin,  un  cinquieme  jour.  » 
—  Genese  1 :  20-23,  Roth. 

La  yerite  divine,  revelee  ci-dessus,  prouve  l’exis- 
tence  d’ames  terrestres,  des  milliers  d’annees  avant 
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l’apparition  de  l’homme.  La  Bible  inspiree  de  Dieu 
appelle  «  ames  vivantes  »  les  monstres  marins  et  autres 
habitants  de  la  mer,  ainsi  que  les  oiseaux,  parce  qu’ils 
vivent  et  possedent  un  certain  degre  d’intelligence. 
Dans  1’ original  hebreu  des  Ecritures,  cette  expression 
est  nephesh  chayyah ,  la  meme  qui  est  appliquee  a 
l’homme  par  son  Createur.  Si  l’etudiant  de  la  parole 
de  Dieu  conserve  cette  precieuse  verite  dans  son  esprit, 
il  s’epargnera  une  grande  confusion  et  de  penibles  ta- 
tonnements  dans  les  tenebres  creees  par  la  religion 
autour  des  questions  suivantes:  Qu’est-ce  qu’une  ame 
humaine?  Une  ame  humaine  peut-elle  mourir  comme 
meurent  les  animaux  inferieurs? 

Pendant  ce  cinquieme  jour  de  la  creation,  il  est 
possible  qu’une  nouvelle  chute  d’anneaux  d’eau  se  soit 
produite  aux  poles,  detruisant,  cette  fois,  un  grand 
nombre  d’ animaux  emportes  par  des  eaux  glaciales. 
Certaines  especes  disparurent  ainsi  pour  toujours.  Ces 
hecatombes  sont  imputables  aux  deluges  devastateurs; 
et  des  soulevements  ulterieurs  de  la  croute  terrestre 
furent,  sans  aucun  doute,  responsables  de  ces  grands 
depots  calcaires  connus  sous  le  nom  de  «  cimetieres  de 
coquillages  ».  Cependant,  comme  ce  cinquieme  jour  eut 
une  duree  de  plusieurs  milliers  d’annees,  d’autres 
genres  d’animaux  durent  etre  crees  par  la  puissance 
divine  apres  chacun  de  ces  cataclysmes. 

Nous  voici  parvenus  au  dernier  jour  des  gigan- 
tesques  travaux  divins:  « Et  Dieu  dit:  Que  la  terre 
produise  les  ames  vivantes,  selon  leur  espece,  le  betail, 
et  tout  ce  qui  rampe,  et  les  betes  de  la  terre  selon  leur 
espece.  Et  il  fit  ainsi.  Et  Dieu  fit  les  betes  de  la  terre 
selon  leur  espece,  et  le  betail  selon  son  espece,  et  tout 
reptile  du  sol  selon  son  espece.  Et  Dieu  vit  que  cela 
etait  bon. »  —  Genese  1 : 24,  25,  Roth . 
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Il  n’est  pas  indique  quel  genre  d’ames  animales 
furent  creees  les  premieres  en  ce  sixieme  jour.  Sans 
doute  certaines  d’entre  elles,  dont  les  restes  fossiles 
ou  petrifies  ont  ete  trouves  ensevelis  profondement 
dans  la  terre,  furent  aneanties  par  les  inondations 
consecutives  a  la  chute  ulterieure  des  anneaux  de  l’en- 
veloppe  aerienne  terrestre,  et  venant  precipitamment 
des  poles,  telles  des  raz  de  maree.  Chaque  jour  de  la 
creation  ne  durant  pas,  nous  le  repetons,  vingt-quatre 
heures,  mais  plusieurs  millenaires,  le  Tout-Puissant 
devait  remplacer  les  animaux  disparus  par  d’autres 
semblables  ou  differents.  C’est  a  l’epoque  situee  apres 
le  dernier  de  ces  deluges  devastateurs  survenu  au 
cours  du  sixieme  jour,  que  s’appliquent  les  paroles 
suivantes  de  Genese  2:4-6:  «  Ce  sont  ici  les  genera¬ 
tions  des  cieux  et  de  la  terre  lorsqu’ils  furent  crees, 
au  jour  que  1’Eternel  Dieu  fit  la  terre  et  les  cieux, 
et  tout  arbuste  des  champs  avant  qu’il  fut  sur  la  terre, 
et  toute  herbe  des  champs  avant  qu’elle  crut  (aucun 
arbuste  des  champs  n’etait  encore  sur  la  terre,  et 
aucune  herbe  des  champs  ne  germait  encore,  Segond) ; 
car  1’Eternel  Dieu  n’avait  pas  fait  pleuvoir  sur  la 
terre,  et  il  n’y  avait  pas  d’homme  pour  travailler  le  sol ; 
mais  une  vapeur  montait  de  la  terre  et  arrosait  toute 
la  surface  du  sol.  »  —  Darby. 
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IEU  crea  la  terre  pour  qu’elle  soit  habitee 
par  rhomme.  Le  sixieme  jour  de  sa  crea¬ 
tion  touchait  a  sa  fin.  Le  chef-d’oeuvre  de 
la  creation  animale  etait  encore  a  venir, 
il  dominerait  sur  toutes  les  creatures  in- 
ferieures  comme  Dieu  domine  la  creation  entiere.  A 
cette  fin,  il  devait  etre  plus  intelligent  que  les  ani- 
maux  destines  a  lui  etre  soumis.  Il  devait  pour  cela 
ressembler  a  son  Createur  et  posseder  une  somme 
suffisante  de  sagesse,  de  puissance,  d’amour  et  de 
justice.  Le  Createur  employa  de  nouveau  son  Fils 
unique  engendre,  la  Parole,  son  maitre  ouvrier,  et 
c’est  a  lui  qu’il  s’adressa  quand  il  fut  pret  a  former 
la  plus  grande  de  ses  creatures  terrestres. 

«  Puis  Dieu  dit:  Faisons  l’homme  a  notre  image, 
selon  notre  ressemblance,  et  qu’il  domine  sur  les  pois- 
sons  de  la  mer,  sur  les  oiseaux  du  ciel,  sur  le  betail, 
sur  toute  la  terre,  et  sur  tous  les  reptiles  qui  rampent 
sur  la  terre.  Dieu  crea  l’homme  a  son  image,  il  le  crea 
a  l’image  de  Dieu,  il  crea  l’homme  et  la  femme  (il  les 
crea  male  et  femelle,  Darby).  Dieu  les  benit,  et  Dieu 
leur  dit:  Soyez  feconds,  multipliez,  remplissez  la  terre 
et  l’assujettissez ;  et  dominez  sur  les  poissons  de  la  mer, 
sur  les  oiseaux  du  ciel,  et  sur  tout  animal  qui  se  meut 
sur  la  terre. »  (Genese  1:26-28)  Le  Createur  donna 
la  a  l’homme  et  a  sa  compagne,  un  ordre  impliquant 
davantage  que  de  ressembler  a  Dieu  en  dominant  la 
terre  et  tous  les  animaux  qu’elle  contient.  Jehovah  usa 
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de  sa  puissance  illimitee  en  creant,  par  son  Fils,  ce 
premier  couple.  II  ne  devait  susciter  aucun  autre  hu- 
main  de  cette  maniere,  mais  il  donna  a  Adam  et  Eve 
la  faculte  de  reproduire  leur  espece  en  procreant  par 
le  mariage,  differents  en  cela  des  anges  qui  «  ne  se 
marient  ni  ne  sont  donnes  en  mariage  »  (Darby),  parce 
que  ces  habitants  du  ciel  sont  des  fils  de  Dieu,  crees 
individuellement  par  sa  Parole,  le  Logos.  Dans  cet 
ordre  divin,  la  responsabilite  qui  incombait  le  plus  a 
l’homme  et  a  la  femme  parfaits,  etait  «  d’etre  feconds, 
de  multiplier  »  leur  propre  espece  et  de  remplir  la  terre 
d’une  posterity  a  la  ressemblance  de  Dieu. 

Le  grand  dispensateur  de  toute  chose  excellente, 
favorisa  ce  couple  admirable  en  le  mettant  complete- 
ment  a  l’abri  de  la  disette  et  de  la  crainte.  L’homme 
et  les  betes  vecurent  en  effet  dans  l’abondance,  car 
Dieu  a  dit:  « Voici,  je  vous  ai  donne  toute  plante 
portant  semence,  qui  est  sur  la  face  de  la  terre,  et 
tout  arbre  dans  lequel  il  y  a  un  fruit,  portant  semence; 
cela  vous  sera  pour  nourriture;  et  a  tout  animal  de  la 
terre,  et  a  tout  oiseau  des  cieux,  et  a  tout  ce  qui  rampe 
sur  la  terre,  et  qui  est  une  ame  vivante,  j’ai  donne 
toute  plante  verte  pour  nourriture.  Et  il  fit  ainsi.  Et 
Dieu  vit  tout  ce  qu’il  avait  fait,  et  voici,  cela  etait 
tres  bon.  Et  il  y  eut  un  soir,  et  il  y  eut  un  matin:  — 
le  sixieme  jour.  »  (Genese  1:29-31,  Roth,  et  Darby) 
Une  periode  de  42  000  ans  s’etait  ecoulee  depuis  que 
le  Createur  avait  dit:  «  Que  la  lumiere  soit  »  (sur  la 
terre).  Par  le  travail  preparatoire  accompli  au  cours 
de  ces  milliers  d’annees,  le  Dieu  d’amour  avait  assure 
a  nos  premiers  parents  un  debut  «  tres  bon  ». 

Ce  debut  declare  «  tres  bon  »  par  Jehovah  ne  pou- 
vait  qu’etre  parfait.  Il  suffisait  a  l’homme  de  s’ac- 
quitter  fidelement  de  son  mandat  divin,  pour  que  les 
choses  restent  pour  lui  indefiniment  parfaites  dans  ce 
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libre  monde  primitif  dans  lequel  il  fut  cree.  Quelle 
autre  oeuvre  fallait-il  que  Jehovah  creat  en  faveur  de 
Thomme  ?  Aucune ;  aussi  lui  transfera-t-il  la  domination 
de  la  terrre  comme  a  son  representant  visible.  Le  tra¬ 
vail  et  les  privileges  de  Thomme  devaient  des  lors 
aller  de  pair  avec  le  mandat  divin. 

«  Ainsi  furent  acheves  les  cieux  et  la  terre  et  toute 
leur  armee.  Dieu  acheva  au  septieme  jour  son  ®uvre, 
qu’il  avait  faite,  et  il  se  reposa  au  septieme  jour  de 
toute  son  oeuvre,  qu’il  avait  faite.  Dieu  benit  le  sep¬ 
tieme  jour,  et  il  le  sanctifia,  parce  qu’en  ce  jour  il  se 
reposa  de  toute  son  oeuvre  qu’il  avait  creee  en  la  fai- 
sant.  »  (Genese  2:1-3)  C’est  une  folie  de  penser  que 
le  texte  precite  signifie  que  le  Tout-Puissant  fut  si 
completement  epuise  par  le  travail  d’amenagement  de 
la  petite  planete  « terre  »,  que  pour  se  remettre  d’une 
si  grande  fatigue  il  dut  se  reposer  pendant  sept 
mille  ans.  A  ceci  la  Bible  repond:  «  Ne  sais-tu  pas, 
n’as-tu  pas  entendu,  que  le  Dieu  d’etemite,  Jehovah, 
createur  des  bouts  de  la  terre,  ne  se  lasse  pas  et  ne  se 
fatigue  pas?  On  ne  sonde  pas  son  intelligence.  Lui  qui 
est  assis  au-dessus  du  cercle  de  la  terre,  et  ses  habi¬ 
tants  sont  comme  des  sauterelles,  —  qui  etend  les 
cieux  comme  une  toile  legere,  et  qui  les  deploie  comme 
une  tente  pour  y  habiter.  »  (Esaie  40:28,22,  Darby) 
Ainsi,  quand,  dans  l’Exode,  chapitre  31,  verset  17,  nous 
lisons  que  «  le  septieme  jour  il  se  reposa  et  fut  ra- 
fraichi »,  cela  veut  dire  qu’ayant  termine  ce  qu’il 
s’etait  propose  de  faire  pour  la  terre,  le  spectacle  de 
son  oeuvre  achevee  lui  procura  une  satisfaction  ra- 
fraichissante.  Ce  fut  egalement  pour  lui  un  repos  de 
penser  que,  par  la  suite,  rien  ne  pourrait  contrecarrer 
ses  pro  jets  relatifs  a  la  terre,  assure  qu’il  etait  de 
triompher  facilement  des  obstacles,  prevus  ou  impre- 
vus,  si  grands  soient-ils. 
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La  lune  devait  marquer  les  mois  de  Thomme.  Le 
chapitre  2  de  la  Genese,  versets  1  a  3,  ne  dit  pas  que 
Dieu  divisa  le  temps  du  premier  couple  humain  par- 
fait  en  periodes  de  six  jours  et  que  le  septieme  serait 
consacre  au  repos  et  s’appellerait  le  sabbat.  Aussi 
longtemps  que  ces  creatures  parfaites  rempliraient  le 
mandat  divin,  elles  se  reposeraient  en  leur  Createur, 
l’adoreraient  librement,  vivraient  sans  crainte  dans 
l’abondance,  goutant  ainsi  le  repos  sabbatique  de  Dieu, 
avec  lui,  et  par  la  foi  et  l’obeissance  au  Tout-Puissant 
elles  perpetueraient  ce  sabbat. 

Le  laconique  recit  de  la  creation  de  Thomme  con- 
tenu  dans  le  premier  chapitre  de  la  Genese  n’est  qu’un 
schema.  Le  deuxieme  chapitre,  plus  detaille,  complete 
le  precedent.  Le  nom  Jehovah  y  apparait  pour  la  pre¬ 
miere  fois,  parce  que  des  ce  moment  le  nom  du  Sei¬ 
gneur  Dieu  est  lie  a  Thomme.  La  narration,  tres 
simple,  parle  d’abord  de  Tame  humaine  et  revele  com¬ 
ment  elle  fut  creee.  Voici  cette  breve  definition:  «  Et 
l’Eternel  Dieu  forma  Thomme  poussiere  du  sol,  et 
souffla  dans  ses  narines  une  respiration  de  vie,  et 
Thomme  devint  une  ame  vivante.  »  —  Genese  2 :  7, 
Darby. 

No  tons  ici  que  l’expression  «  ame  vivante  »  est  la 
meme  que  celle  qui  a  ete  employee  pour  designer  les 
animaux  inferieurs.  Dans  le  texte  hebreu  ces  deux 
mots  s’ecrivent  comme  suit:  nephesh  chayyah .  (Ge¬ 
nese  1:20,21,24,30)  Dieu  fit  Adam,  pour  qu’il  soit 
une  «  ame  vivante  » ;  il  forma  d’abord  un  organisme 
humain  dans  lequel  il  insuffla,  non  une  ame,  mais  un 
souffle  de  vie  qui  anima  ce  corps  mort,  et  la  com- 
binaison  de  ce  corps  de  chair  anime  par  un  souffle  de 
vie  constitua  une  ame  vivante,  ou  une  creature  vivante. 
iel  est  le  cas  pour  tout  ce  qui,  ici-bas,  se  meut  et 
respire.  Adam  possedant  un  corps  de  chair  et  respirant 
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l’air  contenu  dans  le  firmament,  tout  comme  les  ani- 
maux,  etait  comme  eux  une  ame  vivante,  avec  cette 
difference  qu’il  appartenait  a  une  espece  d’un  ordre 
plus  eleve,  a  station  verticale,  et  possedant  une  in¬ 
telligence  de  beaucoup  superieure  a  la  leur,  ayant  ete 
fait  a  l’image  et  a  la  ressemblance  de  Dieu.  II  est  evident 
que  les  ames  animales  meurent.  L’ame  humaine  peut- 
elle  aussi  mourir?  Et  si  elle  meurt,  est-il  neanmoins 
possible  qu’elle  vive  toujours  dans  certaines  condi¬ 
tions?  La  Bible  repond  a  ces  questions  et  a  d’autres 
analogues. 

Dans  la  partie  orientale  d’une  region  de  la  terre 
appelee  «  Eden  »,  mot  qui  signifie  « Deliees »,  Dieu 
planta  un  jardin  ou  paradis,  dans  lequel  il  plaga 
1’homme  « pour  le  cultiver  et  le  garder ».  C’etait  le 
seul  lieu  de  la  terre  vraiment  agreable,  car  il  avait 
ete  prepare  specialement  par  l’Eternel.  Ses  arbres 
magnifiques,  dont  les  fruits  entretenaient  la  vie,  et 
ses  cours  d’eau,  sont  brievement  decrits  dans  le  cha- 
pitre  2  de  la  Genese,  versets  8  a  15.  Adam,  quoique 
recemment  cree,  n’avait  pas  a  se  developper  par  etapes, 
il  etait  complet  et  parfait  moralement  et  physiquement, 
et  par  consequent  parlait  intelligemment.  Le  Createur 
lui  presenta  done  tous  les  animaux  du  jardin,  sur  les- 
quels  il  avait  regu  la  domination,  afin  qu’il  leur  donnat 
un  nom.  Voici  ce  que  dit  la  Bible  a  ce  propos: 
«  L’Eternel  Dieu  forma  de  la  terre  tous  les  animaux 
des  champs  et  tous  les  oiseaux  du  ciel,  et  il  les  fit 
venir  vers  l’homme,  pour  voir  comment  il  les  appel- 
lerait,  et  afin  que  toute  «  ame  vivante  »  portat  le  nom 
que  lui  donnerait  l’homme.  Et  l’homme  donna  des 
noms  a  tout  le  betail,  aux  oiseaux  du  ciel  et  a  tous 
les  animaux  des  champs;  mais  pour  l’homme  il  ne 
trouva  point  d’aide  semblable  a  lui.  »  —  Genese  2: 
19,  20,  Segond,  avec  note  de  Genese  2:  7. 
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Dans  le  texte  ci-dessus,  les  oiseaux  et  les  autres 
animaux  sont  de  nouveau  designes  par  l’expression 
« ames  vivantes ».  Celle-la  meme  qui  s’applique  a 
l’homme  parfait  cree  a  l’image  et  a  la  ressemblance 
de  Dieu.  Les  betes  etaient  des  ames  mortelles  qui  pe- 
rissaient  deja  avant  la  venue  de  l’homme,  soit  a  cause 
de  la  duree  limitee  de  leur  existence,  soit  par  suite 
des  accidents  inherents  au  processus  de  la  creation 
encore  en  cours,  tels  que,  par  exemple,  l’effondrement 
des  anneaux  d’eau  constituant  la  voute  suspendue  au- 
dessus  du  firmament.  L’ame  humaine  est-elle  egale- 
ment  perissable?  Peut-elle,  ou  plus  exactement,  doit- 
elle  ineluctablement  mourir  comme  les  animaux  in- 
ferieurs,  ou  peut-elle  vivre  toujours  ?  En  un  mot : 
est-elle  immortelle? 

Les  vraies  reponses  a  ces  questions  se  trouvent 
dans  la  loi  ci-apres  donnee  par  Jehovah  a  Adam. 
«  L’Eternel  Dieu  donna  cet  ordre  a  l’homme :  Tu  pour- 
ras  manger  de  tous  les  arbres  du  jardin;  mais  tu  ne 
mangeras  pas  de  l’arbre  de  la  connaissance  du  bien 
et  du  mal,  car  le  jour  ou  tu  en  mangeras,  tu  mourras.  » 
—  Genese  2:  16,  17. 

On  ne  peut  dire  plus  clairement  que  l’ame  humaine 
est  mortelle,  meme  quand  il  s’agit  d’un  homme  pur  et 
parfait  comme  l’etait  Adam  lorsqu’il  regut  ce  comman- 
dement  divin.  Si  Fame  humaine  etait  immortelle,  Dieu 
n’aurait  pu  dire  a  l’homme  que  la'desobeissance  a  sa 
loi  entrainerait  pour  lui  l’application  de  la  peine  de 
mort.  Adam  etait  une  ame.  Il  n’avait  pas  en  lui  une 
ame  separee  et  distincte  de  son  organisme,  et  capable 
d’exister  independamment  de  celui-ci,  meme  lorsque 
surviendrait  la  dissolution  de  ce  corps.  Par  l’union 
d’un  corps  humain  avec  un  souffle  de  vie  Dieu  fit  une 
ame  vivante,  il  pouvait  done  detruire  cette  derniere 
si  elle  se  montrait  rebelle  a  sa  loi.  Dans  ce  cas,  elle 
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cesserait  d’exister.  Elle  mourrait.  Or  un  homme  vivant 
etant  une  ame,  un  homme  mort  est  une  ame  morte. 
Les  textes  suivants:  Ezechiel  18: 4,  20  et  Psaume 
104:  29  ne  disent  pas  autre  chose. 

Le  terme  hebreu  nephesh  est  rendu  par  ame ,  mais 
il  est  aussi  maintes  fois,  dans  la  Bible,  traduit  par  vie } 
qu’il  s’agisse  de  la  vie  d’une  bete  ou  de  celle  d’un 
homme.  C’est  pourquoi  on  peut  dire  d’une  creature 
qui  se  meut,  qu’elle  a  une  ame  vivante  en  elle.  Par 
exemple,  nous  lisons  au  chapitre  premier  de  la  Genese, 
verset  30 :  «  et  a  tout  animal  de  la  terre,  et  a  tout 
oiseau  des  cieux,  et  a  tout  ce  qui  rampe  sur  la  terre, 
qui  a  en  soi  une  ame  vivante.  »  (Darby)  Et  ailleurs: 
«  Laisse-la,  car  son  ame  est  dans  l’amertume.»  (II  Rois 
4:  27)  Quand  le  prophete  Elie  ramena  miraculeusement 
un  enfant  a  la  vie,  il  dit  a  Dieu:  «  Fais  revenir,  je  te 
prie,  Tame  de  cet  enfant  au-dedans  de  lui.  Et  l’Eternel 
ecouta  la  voix  d’Elie,  et  fit  revenir  Tame  de  l’enfant 
au-dedans  de  lui,  et  il  vecut.  »  —  I  Rois  17 :  21,  22. 

Le  sang,  par  les  arteres,  entretient  la  vie  dans 
toutes  les  parties  de  l’organisme  de  l’homme  et  de 
r animal,  aussi  dit-on  de  la  vie  qu’elle  est  dans  le  sang. 
Dieu  a  dit:  «  Seulement,  vous  ne  mangerez  point  de 
chair  avec  son  ame,  avec  son  sang.  Sachez-le  aussi,  je 
redemanderai  le  sang  de  vos  ames.  »  (Genese  9:4,  5) 
«  Car  Fame  de  la  chair  est  dans  le  sang;  et  moi  je  vous 
Fai  donne  sur  l’autel,  pour  faire  propitiation  pour  vos 
ames;  car  c’est  le  sang  qui  fait  propitiation  pour  Fame 
(car  c’est  par  Fame  que  le  sang  fait  l’expiation,  Se- 
gond). »  (Levitique  17:11,  Darby.)  La  vie  ou  ame 
ne  peut  done  survivre  et  se  manifester  comme  une 
creature  intelligente,  par  ses  propres  moyens,  lors- 
qu’elle  est  separee  du  corps.  De  meme  que  le  sang 
sorti  du  corps  n’anime  plus  rien,  la  vie  ou  ame  separee 
du  corps,  n’existe  pas  ailleurs.  Quand  les  forces  vitales 
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quittent  un  organisme,  cette  creature  vivante  meurt 
tout  entiere,  corps  et  ame,  et  non  pas  le  corps 
seulement. 

En  avertissant  Adam  qu’il  encourrait  la  peine  de 
mort  s’il  desobeissait  en  mangeant  du  fruit  defendu, 
Dieu  ne  fit  pas  la  moindre  allusion  a  un  lieu  de  souf- 
frances  effectives  ou  morales,  temporaires  ou  eter- 
nelles,  dans  lequel  il  serait  jete  apres  sa  mort.  Le 
recit  divin  de  la  creation  no  dit  pas  un  mot  d’un  enfer 
ou  les  ames  humaines  subiraient  les  pires  tortures. 
Rien  de  semblable  n’a  jamais  existe.  La  conduite  de 
Jehovah  serait  odieuse  et  incompatible  avec  sa  sagesse, 
sa  justice  et  son  amour,  s’il  avait  cree  cet  horrible  lieu 
de  tourments  eternels  a  l’usage  des  pecheurs  impeni- 
tents.  De  plus,  il  est  impossible  que  ces  derniers  soient 
envoyes  en  un  tel  endroit  puisque  Fame  pecheresse 
morte  a  cesse  d’exister.  N’est-il  pas  ecrit  que  «  le  sa- 
laire  du  peche,  c’est  la  mort ».  (Romains  6:23)  Si, 
apres  que  Fame  humaine  eut  desobei  en  mangeant  du 
fruit  defendu,  Dieu  l’avait  envoyee,  aussitot  morte, 
dans  un  enfer,  pour  y  etre  torturee  indefiniment 
comme  l’enseigne  la  religion,  il  aurait  done  change  la 
penalite  annoncee,  par  la  promulgation  d’une  loi  ex 
post  facto ,  e’est-a-dire  d’une  loi  edictee  apres  la  per¬ 
petration  du  crime.  Ceci  est  impossible  car  Jehovah 
dit:  «  Je  ne  change  pas.  »  —  Malachie  3:  6. 

Sans  tourner  les  Ecritures,  on  voit  que  Fame  hu¬ 
maine  est  mortelle  et  que  le  Dieu  tout-puissant  peut 
la  mettre  a  mort  a  cause  du  peche.  Contrairement  a 
l’enseignement  de  la  religion,  selon  lequel  Fame  hu¬ 
maine  est  immortelle,  la  parole  de  Dieu  dit  clairement: 
«  L’ame  qui  peche,  c’est  celle  qui  mourra.  »  (Ezechiel 
IS:  4,  20)  Cependant,  cela  ne  signifie  nullement  que 
Fame  humaine  ne  peut  pas  vivre  to u jours  ici-bas.  On 
sait  que  le  Createur  prit  des  dispositions  pour  que 
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l’homme  habitat  et  vecut  toujours  dans  le  paradis 
terrestre.  II  fit  «  pousser  du  sol  des  arbres  de  toute 
espece,  agreables  a  voir  et  bons  a  manger,  et  l’arbre 
de  vie  au  milieu  du  jardin,  et  l’arbre  de  la  connaissance 
du  bien  et  du  mal  ».  (Genese  2:9)  Que  serait-il  arrive 
si  Thomme  s’etait  toujours  abstenu  de  manger  du  fruit 
defendu  de  l’arbre  de  la  connaissance  du  bien  et  du 
mal,  ou  du  moins  s’il  s’etait  abstenu  jusqu’a  ce  que 
Dieu  lui-meme  levat  l’interdiction,  touchant  cet  arbre, 
apres  avoir  suffisamment  eprouve  l’humanite?  En  ce 
cas  Adam  et  ses  descendants  eussent  pu  vivre  toujours 
sur  la  terre.  Ainsi,  tandis  qu’Adam  etait  soumis  a 
l’epreuve  son  droit  a  la  vie  eternelle  n’etait  que  con- 
ditionnel;  il  dependait  de  son  obeissance.  Sans  aucun 
doute,  si  les  humains  soumis  a  Tepreuve  avaient  prouve 
leur  fidelite  par  une  obeissance  parfaite,  Dieu  les  au- 
rait  autorises  a  manger  du  fruit  de  l’arbre  de  vie, 
symbolisant  et  garantissant  ainsi  leur  droit  a  la  vie 
eternelle. 

Apres  avoir  fait  connaitre  a  Thomme  sa  loi  sur 
l’obeissance,  Dieu  lui  donna  une  epouse,  afin  qu’il 
puisse  avoir  une  posterite.  Jehovah,  par  sa  Parole, 
avait  forme  Adam  avec  des  elements  provenant  de  la 
poussiere  de  la  terre,  mais  il  prit  une  cote  a  ce 
premier  humain  pour  lui  faire  une  femme  parfaite, 
de  sorte  que  tous  deux  furent  une  meme  chair.  Alors 
leur  Createur  les  benit  et  leur  dit:  «  Soyez  feconds, 
multipliez  et  remplissez  la  terre. »  (Genese  2:18-25; 
1:28)  On  a  tort  d’appliquer  au  premier  couple  hu¬ 
main  parf ait,  le  texte  ci-apres  d’Hebreux  9 :  27 :  «  Et 
comme  il  est  reserve  aux  hommes  de  mourir  une  seule 
fois,  apres  quoi  vient  le  jugement.  »  Ce  verset  s’ap- 
plique  au  souverain  sacrificateur  juif  au  jour  de  Tex- 
piation  et  plus  tard  a  son  antitype.  Quant  a  Adam  et 
Eve,  il  leur  etait  prescrit  une  obeissance  qui  devait 
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les  conduire  a  la  vie  eternelle  sur  la  terre.  Celui  qui 
sonde  les  Ecritures  inspirees  decouvre  le  caractere 
mensonger  du  catechisme  religieux  qui,  sans  preuve 
scripturale,  pretend  que  les  principales  benedictions 
promises  a  Adam  et  a  son  epouse,  s’ils  etaient  restes 
fideles  a  leur  Createur,  etaient  une  felicite  constante 
dans  cette  vie  et  la  gloire  eternelle  dans  T autre.  Dieu 
ne  leur  promit  jamais  une  «  autre  vie  »  dans  la  gloire 
celeste.  Pour  eux  il  s’agissait,  soit  de  prolonger  in- 
definiment  leur  existence  ici-bas,  en  obeissant  toujours 
a  Dieu,  soit  de  subir  la  mort  eternelle  en  transgressant 
la  loi  divine. 

Adam  et  Eve  vecurent  sur  la  terre  dans  un  monde 
libre  parce  que  le  peche  et  Tinjustice  n’y  avaient  point 
encore  fait  leur  apparition.  Ils  possedaient  la  verite, 
qui  affranchit  ceux  qui  Tobservent.  Ils  adoraient  Dieu 
en  esprit  et  en  verite  dans  leur  delicieux  paradis. 
Aucune  autre  crainte  que  celle  de  deplaire  a  leur 
Createur  ne  les  troublait.  Ni  la  loi,  ni  les  dix  com- 
mandements  ne  leur  furent  donnes,  parce  qu’ils  etaient 
parf  aits,  et  que :  «  La  loi  n’est  pas  faite  pour  le  juste, 
mais  pour  les  mechants  et  les  rebelles,  les  impies,  les 
pecheurs,  les  irreligieux  (autres  versions:  les  impies, 
les  sacrileges)  et  les  profanes,  les  parricides,  les 
meurtriers,  les  impudiques,  les  infames,  les  voleurs 
d’hommes,  les  menteurs,  les  parjures,  et  tout  ce  qui 
est  contraire  a  la  saine  doctrine. »  —  I  Timothee 
1:  9,  10. 

Aucune  date  ne  leur  fut  fixee  pour  Texecution  de 
l’ordre  divin,  consistant  a  peupler  la  terre  de  leurs 
descendants.  Ils  ne  risquaient  dans  cette  affaire,  ni  la 
mort,  ni  aucune  autre  penalite.  Ayant  Teternite  devant 
eux,  le  temps  ne  comptait  pas,  de  sorte  que  jamais  ils 
n’etaient  astreints  a  remplir  certaines  obligations  avec 
une  hate  febrile  irritante.  Leurs  jours  etaient  remplis 
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d’une  joyeuse  activite  a  cultiver  et  a  garder  le  jardin, 
et  a  exercer  la  domination  sur  la  creation  animate  in- 
ferieure.  Ce  travail  sanctionne  par  la  benediction  di¬ 
vine,  les  interessait  au  plus  haut  degre,  et  leur  pro- 
curait  une  joie  inepuisable. 
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LA  PEBTE  DE  LA  LIBEKTfi 


DAM  et  Eve  parfaits  ressemblaient  a  leur 
Createur,  et  refletaient  sa  gloire.  Ils  cons- 
tituaient  la  partie  terrestre  et  visible  de 
son  organisation  universelle.  A  ce  moment- 
la,  on  pouvait  dire  d’Adam  qu’il  etait  «  fils 
de  Dieu  ».  (Luc  3:38)  Son  epouse  et  lui  etaient  une 
partie  de  la  famille  universelle  de  Jehovah  disseminee 
dans  les  cieux  et  sur  la  terre.  Les  fideles  creatures 
spirituelles  composaient  la  partie  invisible  et  celeste 
de  cette  organisation.  Quelques-unes  de  celles-ci  eurent, 
en  Eden,  des  relations  avec  l’homme  et  la  femme 
encore  parfaits,  Jusqu’au  moment  ou  l’ordre  divin  fut 
donne  au  couple  humain,  Dieu  eommuniqua  avec  ce 
dernier  par  l’intermediaire  de  sa  Parole,  son  Fils  unique 
engendre,  a  qui  il  avait  dit  au  debut  du  sixieme  jour: 
«  Faisons  Thomme  a  notre  image,  selon  notre  ressem- 
blance.  »  Ensuite,  toujours  par  son  Fils,  Dieu  precisa 
a  Thomme  et  a  la  femme  les  termes  du  mandat  qui 
leur  incombait.  C’etait  pour  eux  un  temoignage  veri- 
dique,  une  loi  theocratique,  emanant  du  Tres-Haut, 
exprimant  son  dessein  et  tragant  la  route  de  la  liberte 
pour  Thumanite. 


Un  jour,  Perreur  envahit  le  glorieux  jardin.  Elle 
ne  vint  pas  du  Fils  bien-aime  de  Dieu,  car  il  est  sa 
Parole,  et  ce  qu’il  publie  par  elle  est  toujours  digne 
de  confiance,  etabli  sur  de  solides  realites  durables 
et  par  consequent  absolument  vrai.  Adam  et  Eve  con- 
naissaient  la  verite  et  pouvaient  facilement,  s’ils 


76 


«LA  VERITE  VOUS  AFFRANCHIRA » 


avaient  eu  confiance  en  la  Parole  de  Dieu,  refuter 
l’erreur.  II  n’etait  nullement  necessaire  que  Jehovah 
empechat  le  mensonge  d’entrer  en  contact  avec  eux 
pour  les  eprouver.  II  est  ecrit:  «  Sa  verite  sera  ton 
bouclier  et  une  cuirasse  »  (Psaume  91:  4)  et,  par  elle, 
ils  pouvaient  defendre  leur  liberte.  L’ intrusion  de 
l’erreur  revelait  done  une  autre  presence  spirituelle 
operant  invisiblement  dans  le  jardin.  Comment  cela 
fut-il  possible? 

«  Le  serpent  etait  le  plus  ruse  de  tous  les  animaux 
des  champs  que  l’Eternel  Dieu  avait  faits.  II  dit  a  la 
femme:  Dieu  a-t-il  reellement  dit:  Vous  ne  mangerez 
pas  de  tous  les  arbres  du  jardin?  »  (Genese  3:1,2) 
Adam  etant  absent,  Eve  se  trouvait  seule.  II  n’etait 
pas  possible  au  serpent  muet  de  soulever  cette  impor- 
tante  question  relative  a  la  liberte  de  Thomme  dans 
le  jardin  d’Eden.  Quelqu’un  inspirait  cet  animal  pour 
le  faire  blasphemer  de  la  sorte  en  suspectant  auda- 
cieusement  la  veracite  et  le  caractere  sacre  de  la  tres 
juste  loi  divine.  Une  creature  spirituelle  invisible  de- 
vait  dissimuler  son  identite  derriere  ce  serpent  visible, 
de  sorte  que  cette  bete  astucieuse  semblait,  quoique 
muette,  mieux  renseignee  que  tous  les  autres  animaux. 
Qui  lui  revelait  ces  secrets  d’importance  vitale?  Les 
Ecritures  ne  nous  laissent  pas  dans  l’ignorance  a  ce 
sujet.  Voici  la  reponse  qu’elles  nous  donnent:  «Le  ser¬ 
pent  seduisit  Eve  par  la  ruse,...  Et  ce  n’est  pas  etonnant 
car  Satan  lui-meme  se  transforme  en  ange  de  lumiere.  » 
(II  Corinthiens  11:3,14)  D’autres  textes  accablants 
etablissent  la  culpabilite  de  Lucifer,  le  fils  de  l’aurore. 

Cette  circonstance  attire  l’attention  sur  des  dis¬ 
positions  concernant  la  terre  et  imperceptibles  a  Adam 
et  Eve,  prises  par  leur  Createur  apres  le  sixieme  jour 
de  la  creation,  et  apres  que  le  premier  couple  humain 
habitant  le  paradis,  eut  ete  investi  du  mandat  divin. 
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Le  Pere  celeste  etablit  au-dessus  d’eux,  et  pour  eux 
exclusivement,  un  protectorat,  une  organisation  celeste 
speciale  invisible,  superieure  a  eux,  et  constituant  des 
cieux  particuliers,  tandis  qu’Adam  et  Eve,  par  leur 
domination  sur  la  creation  animale,  constituaient  sym- 
boliquement  la  terre  visible.  Ces  deux  parties,  Tune 
celeste,  l’autre  terrestre  formaient,  sur  notre  planete, 
le  monde  primitif,  pur,  parfait  et  libre,  le  monde  de  la 
lumiere  et  de  la  verite.  La  partie  invisible  ou  celeste 
etait  composee  de  saints  anges  soumis  a  Lucifer,  le 
cherubin  a  qui  incombait  la  responsabilite  de  repre¬ 
senter  fidelement  le  trone  divin,  et  de  le  soutenir  sans 
defaillance. 

Les  details  de  Tarrangement  ci-dessus  sont  donnes 
dans  des  parties  du  recit  divin  redigees  ulterieurement. 
Lucifer  en  vint  a  s’elever  comme  un  roi  celeste  et  a 
consolider  l’organisation  placee  sous  ses  pieds,  la 
rendre  solide  comme  un  roc,  telle  que  « Tyr »  dont 
le  nom  signifie  «  rocher  ».  Sa  conduite  devint  le  sujet 
de  la  complainte  suivante :  «  Toi,  tu  etais  la  forme  ac- 
complie  de  la  perfection,  plein  de  sagesse,  et  parfait  en 
beaute,  tu  as  ete  en  Eden,  le  jardin  de  Dieu ;  toutes  les 
pierres  precieuses  te  couvraient,  le  sardius,  la  topaze 
et  le  diamant,  le  chrysolithe,  Tonyx  et  le  jaspe,  le  sa- 
phir,  Tescarboucle  et  Temeraude,  et  For;  le  riche  tra¬ 
vail  de  tes  tambourins  et  de  tes  flutes  etait  en  toi; 
au  jour  ou  tu  fus  cree  ils  etaient  prepares.  Tu  etais 
un  cherubin  oint,  qui  couvrait,  et  je  t’avais  etabli  (tel)  ; 
tu  etais  dans  la  sainte  montagne  de  Dieu,  tu  marchais 
parmi  les  pierres  de  feu.  Tu  fus  parfait  dans  tes  voies 
depuis  le  jour  ou  tu  fus  cree,  jusqu’a  ce  que  Tiniquite 
s’est  trouvee  en  toi.  »  —  Ezechiel  28 :  12-15,  Darby . 

La  conduite  de  Lucifer  devint  semblable  au  «  chemin 
du  serpent  sur  le  rocher  ».  (Proverbes  30:19)  Ay  ant 
constate  que  1’homme  est  naturellement  enclin  a  adorer 
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Jehovah,  il  convoita  cette  adoration  pour  lui-meme. 
Dans  le  dessein  de  detourner  la  creature  de  son  Crea- 
teur,  l’Etre  Supreme,  le  Dieu  vivant  et  veritable,  Luci¬ 
fer  dut  le  diffamer,  le  faire  passer  pour  menXeur, 
susciter  en  Adam  l’egoisme  et  la  mefiance,  et  se  pre¬ 
senter  ensuite,  lui  le  resplendissant,  l’etincelant  fils 
de  l’aurore,  comme  le  bienfaiteur  du  genre  humain.  II 
devait  pour  cela  parler  avec  mepris  de  la  limitation 
des  choses  indispensables  a  la  vie,  puis,  sous  couleur 
d’altruisme,  et  pour  paraitre  plus  tolerant  et  plus 
genereux  que  Jehovah,  proposer  a  Adam  une  ame¬ 
lioration  de  sa  situation,  et  apres  l’avoir  ainsi  induit 
en  erreur,  le  pousser  a  violer  la  juste  et  raisonnable 
loi  du  Tres-Haut.  L’habile  seducteur  esperait  ainsi 
amener  l’homme  a  le  craindre,  a  lui  temoigner  de  la 
reconnaissance  et  a  1’ adorer,  car  il  ne  revait  rien  moins 
que  de  se  placer  au-dessus  des  anges,  de  se  deifier  afin 
d’etre  semblable  a  Jehovah.  Un  orgueil  aussi  vaste 
conduit  a  l’aneantissement.  Tout  esprit  a  ce  point 
hautain,  est  une  abomination  vouee  a  une  chute  irre¬ 
mediable  comme  celle  d’un  arbre  altier  abattu  jusqu’en 
terre.  La  ruine  de  cet  imposteur  est  predite  comme 
suit:  «  Comment  es-tu  tombe  des  cieux,  astre  brillant 
[Lucifer],  fils  de  l’aurore?  Tu  es  abattu  jusqu’a  terre, 
toi  qui  subjuguais  les  nations!  Et  toi,  tu  as  dit  dans 
ton  coeur:  Je  monterai  aux  cieux,  j’eleverai  mon  trone 
au-dessus  des  etoiles  de  Dieu,  et  je  m’assierai  sur  la 
montagne  de  l’assignation,  du  rassemblement,  au  fond 
du  nord.  Je  monterai  sur  les  hauteurs  des  nues,  je 
serai  semblable  au  Tres-Haut.  »  —  Esaie  14:12-14, 
Darby. 

En  se  rebellant  ainsi  contre  Jehovah  dans  l’inten- 
tion  de  lui  etre  egal  ou  meme  superieur,  Lucifer  fut 
aveugle  au  point  de  croire  qu’il  s’etait  rendu  libre  et 
independant.  En  realite,  il  etait  devenu  l’esclave  d’une 
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ambition  demesuree,  et  par  son  crime  de  haute  trahison, 
le  serviteur  du  peche.  Le  Tout-Puissant  lui  laissa  la 
liberte  de  suivre  cette  voie  pernicieuse.  Ce  mechant 
s’empetra  alors  dans  les  filets  du  mensonge  et  de  la 
religion  dont  il  fut  l’inventeur.  Par  sa  revolte  il  perdit 
la  liberte  des  fils  de  Dieu,  fut  proscrit  de  l’organisation 
universelle  de  Jehovah,  et  tomba  sous  la  sentence  de 
mort.  Sa  fin  est  ineluctable,  au  temps  prevu  il  dis- 
paraitra  pour  toujours. 

Feignant  l’ignorance  et  l’etonnement  il  demanda 
a  Eve  pourquoi  elle  ne  mangeait  pas  du  fruit  de  tous 
les  arbres  du  paradis.  «  La  femme  repondit  au  serpent : 
Nous  mangeons  du  fruit  des  arbres  du  jar  din.  Mais 
quant  au  fruit  de  l’arbre  qui  est  au  milieu  du  jardin, 
Dieu  a  dit:  Vous  n’en  mangerez  point  et  vous  n’y 
toucherez  point,  de  peur  que  vous  ne  mouriez.  »  (Ge- 
nese  3:2,3)  Eve  avait  accepte  la  verite  telle  qu’elle 
lui  avait  ete  exposee  par  Adam,  et  elle  y  avait  obei 
afin  de  vivre  toujours.  Mais  ce  fruit  interdit  ne  leur 
manquait  nullement,  ils  ne  souffraient  aucune  priva¬ 
tion  en  s’en  abstenant.  En  manger,  n’etait-ce  pas  se 
priver  de  la  vie  elle-meme?  Mieux  valait  done  vivre 
de  peu,  ce  qui  n’etait  pas  le  cas,  que  de  tout  perdre  en 
mourant. 

«  Alors  le  serpent  dit  a  la  femme :  Vous  ne  mourrez 
point ;  mais  Dieu  sait  que,  le  jour  ou  vous  en  mangerez, 
vos  yeux  s’ouvriront,  et  que  vous  serez  comme  des 
dieux,  connaissant  le  bien  et  le  mal.  »  (Genese  3:  4,  5) 
Ce  premier  mensonge,  prononce  dans  le  monde,  faisait 
Dieu  menteur.  Ce  peche  criminel  entraina  le  premier 
couple  humain  dans  la  mort.  Pour  avoir  ainsi  menti 
et  diffame  le  Tres-Haut,  Lucifer  devint  le  diable,  ce 
nom  signifie  calomniateur  de  Dieu.  Il  est  ecrit  de  lui 
qu’il  «  peche  des  le  commencement ».  (I  Jean  3:8)  Le 
meme  apotre  dit  ailleurs:  « Il  a  ete  meurtrier  des  le 
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commencement,  et  il  ne  se  tient  pas  dans  la  verite, 
parce  qu’il  n’y  a  pas  de  verite  en  lui.  Lorsqu’il  profere 
le  mensonge,  il  parle  de  son  propre  fonds;  car  il  est 
menteur  et  le  pere  du  mensonge.  »  (Jean  8.44)  La 
renommee  de  Jehovah,  sa  verite,  sa  justice,  son  desin- 
teressement  absolu  et  sa  suprematie  furent  contestes  et 
devaient  etre  justifies;  il  fallait  pour  cela  demontrer 
que  le  diable  est  menteur. 

Le  denigrement  de  la  Divinite  par  le  diable,  le 
serpent  ancien,  visait  a  detruire  chez  la  creature  ses 
dispositions  a  adorer  son  Createur.  Cette  supercherie, 
presentee  comme  une  precieuse  revelation  destinee  a 
guider  l’homme  dans  le  droit  chemin,  et  a  lui  enseigner 
la  bonne  maniere  d’adorer,  n’etait  pas  autre  chose  que 
l’introduction  de  la  religion ;  imaginee  pour  eloigner 
l’humanite  de  l’adoration  du  vrai  Dieu,  en  esprit  et  en 
verite.  Le  diable  essaya  de  se  faire  passer  pour  un  dieu 
semblable  au  Tres-Haut,  en  donnant  a  Adam  et  a  Eve 
Tespoir  de  devenir  «  comme  des  dieux »,  et  meme 
comme  Elohim ,  le  seul  vrai  Dieu.  Qui  pourrait  loyale- 
ment  pretendre  qu’une  telle  tendance  a  la  deification 
de  la  creature  n’emane  pas  de  la  religion,  et  que  le 
diable  n’en  est  pas  le  pere?  Ce  systeme  est  appele 
religion,  parCe  qu’il  n’est  pas  fonde  sur  la  parole  du 
Dieu  vivant,  mais  sur  celle  d’une  creature.  A  ce  titre 
elle  ne  preconise  pas  l’adoration  de  Jehovah  de  la 
maniere  indiquee  par  son  Fils,  l’unique  engendre.  Per- 
sonne  n’oserait  affirmer  que  jusqu’a  ce  moment-la,  le 
premier  couple  humain  organisait  des  ceremonies  re- 
ligieuses  dans  l’Eden.  Ils  observaient  simplement  les 
commandements  de  Dieu  avec  un  coeur  pur. 

Les  religionistes,  cependant,  diront  que  l’apotre 
Jacques,  dans  le  chapitre  premier  de  son  epitre,  aux 
versets  26  et  27,  a  donne  a  l’adoration  rendue  a  Dieu 
le  nom  de  religion .  Certaines  traductions  frangaises  du 
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texte  original  grec,  leur  donnent  raison,  car  les  deux 
versets  precites  s’y  lisent  comme  suit :  «  Si  quelqu’un 
croit  etre  religieux,  sans  tenir  sa  langue  en  bride  mais 
en  trompant  son  coeur,  la  religion  de  cet  homme  est 
vaine.  La  religion  pure  et  sans  tache,  devant  Dieu, 
notre  Pere,  consiste  a  visiter  les  orphelins  et  les  veuves 
dans  leurs  afflictions,  et  a  se  preserver  des  souillures 
du  monde.  » 

L’examen  de  ces  textes  revele  que  les  mots  grecs 
traduits  par  «  religion  »  et  «  religieux  »  sont  threskeia 
et  threskos.  Cependant,  ces  deux  expressions  n’ont  au- 
cun  rapport  avec  les  habitants  de  la  Thrace,  ancienne 
contree  de  la  Grece,  qui  etaient  des  religionistes  tres 
superstitieux,  des  adorateurs  du  diable,  et  par  conse¬ 
quent  des  inventeurs  de  mysteres  religieux.  La  verite 
c’est  que  threskeia  est  tire  du  mot  hebreux  darash, 
chercher,  c’est-a-dire  chercher  Dieu.  Voir  cette  expres¬ 
sion  dans  les  textes  suivants :  I  Chroniques  28 :  9 ; 
II  Chroniques  15 :  2 ;  17:4;  Psaume  9 :  11,  etc.  La  ver¬ 
sion  Syriaque,  qui  est  une  traduction  de  la  langue 
que  Jesus  parlait,  donne  la  signification  exacte  de 
threskos  et  threskeia ,  et  la  traduction  anglaise  de 
Murdock  faite  d’apres  la  version  Syriaque  donne  Jac¬ 
ques  1 :  26,  27,  comme  suit :  «  Si  quelqu’un  pense  quyil 
adore  Dieu,  sans  retenir  sa  langue,  mais  en  trompant 
son  coeur,  sen  adoration  est  vaine.  Car  Yadoration  qui 
est  pure  et  sainte  devant  Dieu  le  Pere,  consiste  a 
visiter  les  orphelins  et  les  veuves  dans  leurs  afflic¬ 
tions,  et  a  se  preserver  des  souillures  du  monde.  »  La 
version  Martin  Luther  traduit  threskeia  par  Gottes - 
dienst ,  ou  service  de  Dieu . 

Dans  l’epitre  aux  Colossiens  2:  18,  la  version  Mar¬ 
tin  traduit  threskeia  par  service  (des  anges),  mais, 
dans  les  Actes,  chapitre  26,  verset  5,  Martin  le  traduit 
a  tort  par  religion,  car  l’apotre  Paul  employait  la  le 
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mot  threskeia  pour  designer  une  forme  d’adoration; 
Lausanne  le  traduit  par  culte.  II  est  vrai  que  la  re¬ 
ligion,  telle  que  les  Pharisiens  d’autrefois  la  prati- 
quaient  parmi  les  Juifs,  etait  une  forme  d’adoration, 
mais  la  veritable  adoration  de  Dieu  en  esprit  et  en 
verite  n’est  pas  une  religion.  Celle-ci  vient  de 
l’adversaire  de  Jehovah  qui  reve  de  devenir  « sem- 
blable  au  Tres-Haut ».  Le  mot  religion  est  tire  du 
latin  religio,  lequel  mot  fut  cree  longtemps  avant 
Christ  par  les  paiens  latins  d’ltalie  pour  designer  leur 
demonolatrie  ou  culte  des  demons.  Le  slogan :  «  Nous 
ne  sommes  pas  assez  religieux  »  clame  maintenant  un 
peu  partout,  donnera-t-il  la  liberte  au  monde  d’apres- 
guerre?  Pour  prononcer  la  juste  conclusion  qui  s’im- 
pose,  souvenons-nous  de  ce  que  la  religion  apporta  au 
monde  primitif. 

Avant  d’avoir  resprit  trouble  par  les  doctrines 
religieuses  du  diable,  transmises  par  le  serpent,  Eve 
n’avait  jamais  eprouve  le  desir  de  se  sentir  a  l’abri  du 
besoin,  tant  elle  nageait  dans  Topulence,  submergee 
par  les  bienfaits  de  Dieu,  mais  en  entretenant  dans  son 
esprit  les  suggestions  diaboliques,  son  cceur  se  tourna 
vers  l’egoisme.  Elle  finit  par  se  persuader  qu’il  lui 
manquait  quelque  chose,  et  qu’en  se  conformant  aux 
dogmes  religieux,  elle  et  son  mari  deviendraient  sem- 
blables  a  Dieu,  libres,  independants,  ne  manquant  plus 
de  rien.  Alors,  dit  la  Bible,  «  la  femme  vit  [conclut] 
que  l’arbre  etait  bon  a  manger  et  agreable  a  la  vue, 
et  qu’il  etait  precieux  pour  ouvrir  rintelligence ;  elle 
prit  de  son  fruit,  et  en  mangea;  elle  en  donna  aussi 
a  son  mari,  qui  etait  aupres  d’elle,  et  il  en  mangea  ». 
—  Genese  3 :  6. 

En  ce  qui  concerne  I’acte  du  premier  homme,  il  est 
ecrit:  «  Car  Adam  a  ete  forme  le  premier,  Eve  ensuite; 
et  ce  n’est  pas  Adam  qui  a  ete  seduit,  c’est  la  femme 
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qui,  seduite,  s’est  rendue  coupable  de  transgression.  » 
(ITimothee  2:13,14)  Eve,  quoique  formee  en  second 
lieu,  preceda  Adam  dans  le  mal  en  pechant  volontaire- 
ment.  Elle  fut  seduite ,  c’est-a-dire  bernee  en  ce  que, 
apres  avoir  mange  du  fruit  convoite,  elle  ne  trouva 
pas  ce  qu’elle  esperait,  le  serpent  l’ayant  trompee. 
(Genese  3:13,  Roth.,  marge)  Neanmoins,  egaree  par 
l’egoisme  et  l’insubordination  a  son  mari  et  chef,  elle 
participa  a  la  transgression. 

Adam  ne  fut  pas  seduit,  il  n’enfreignit  pas  le  com- 
mandement  divin  pour  obtenir  ce  que  le  serpent  avait 
promis  a  Eve,  mais  desirant  par  dessus  tout  garder 
sa  femme,  il  viola  la  loi,  preferant  partager  son  mal- 
heureux  sort,  que  d  en  etre  separe,  tant  il  redoutait  le 
retour  a  la  vie  solitaire  qu’il  avait  connue  avant  la 
creation  d’Eve.  Ni  l’un,  ni  l’autre,  ne  prouverent  leur 
integrate  en  restant  purs  et  irreprochables,  grace  a 
une  parfaite  obeissance  a  leur  Createur.  Adam  est  le 
principal  responsable  de  la  transgression,  car  en  sa 
qualite  de  chef  terrestre  d’Eve,  il  approuva  sa  rebel¬ 
lion  en  l’imitant.  La  condition  de  sa  future  descendance 
fut  gravement  compromise,  bien  plus  par  sa  conduite 
que  par  celle  de  son  epouse.  Jehovah  aurait  pu  creer 
pour  lui  une  autre  femme  parfaite,  afin  que  puisse 
etre  execute  le  mandat  divin  relatif  au  peuplement  de 
la  terre.  Le  jugement  de  Dieu  resume  le  resultat  de  la 
faute  d’ Adam  par  cette  phrase  terrible :  «  C’est  pour- 
quoi  par  un  seul  homme,  le  peche  est  entre  dans  le 
monde,  et  par  le  peche  la  mort.  »  —  Romains  5 :  12. 

L’Eternel  declara  a  Adam  que,  s’il  desobeissait,  il 
mourrait  certainement.  Le  serpent  avait  dit  a  Eve: 
«  Vous  ne  mourrez  nullement.  »  C’est  sur  le  mensonge 
du  serpent,  d’inspiration  religieuse,  diametralement 
oppose  a  la  parole  de  Dieu,  que  sont  fondees  les  doc¬ 
trines  de  l’immortalite  de  l’ame  humaine,  du  « pur- 
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gatoire  »  ou  souffrent  temporairement  certains  mem- 
bres  des  eglises,  et  de  l’«  enfer  »  de  feu  et  de  soufre 
reels,  ou  les  pecheurs  impenitents  se  contorsionneront 
litteralement  pendant  l’eternite.  Les  faits  ulterieurs 
nous  apprendront  si  c’est  la  parole  de  Dieu  ou  celle 
du  diable  qui  est  veridique,  et  par  consequent  digne 
de  confiance. 
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ORDRE  divin  de  multiplier  et  de  remplir 
la  terre  d’une  race  de  justes,  avait  ete 
transmis  au  premier  couple  humain  par- 
fait.  C’etait  la  une  riante  perspective. 
Cette  propagation  devait  s’effectuer  dans 
des  conditions  qui  favoriseraient  la  descendance  hu- 
maine,  et  glorifieraient  le  Tout-Puissant  dont  le  des- 
sein  s’accomplirait.  Au  temps  ou  Lucifer  obeissait 
encore  a  l’Eternel,  celui-ci  l’avait  etabli  chef  d’une 
cohorte  de  saints  anges  qui  lui  etaient  soumis,  et  cette 
organisation  speciale  constituait  les  justes  cieux  qui 
dominaient  sur  les  deux  premiers  habitants  de  l’Eden. 

Lucifer,  le  « cherubin  oint,  qui  couvrait  (prote- 
geait,  Darby)  »,  etait  un  seigneur  integre  qu’Adam 
et  Eve  ne  voyaient  pas.  Sous  sa  juste  domination 
invisible  devait  s’executer  le  mandat  divin,  dont  le 
grand  resultat  serait  la  transformation  de  la  terre  en 
un  vaste  paradis  peuple  d’une  extremite  a  l’autre. 
Adam  et  son  epouse  ne  furent  pas  autorises  a  remplir 
la  terre  d’une  posterity  imparfaite,  car  c’est  au  mo¬ 
ment  ou  ils  etaient  parfaits,  a  la  ressemblance  de  Dieu, 
qu’ils  regurent  l’ordre  d’etre  feconds,  de  propager  leur 
espece  dans  la  justice,  afin  de  peupler  la  planete 
d’hommes  et  de  femmes  ressemblant  a  leur  Createur, 
et  l’adorant  tous  d’un  commun  accord.  Decouvrant 
les  merveilleuses  possibility  qui  s’offraient  a  lui,  par 
le  moyen  de  ce  couple  humain  dote  du  pouvoir  de  se 
reproduire,  Lucifer  entrava  l’execution  de  l’ordre  divin 
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et  reva  de  faire  remplir  la  terre  de  religionistes  ado- 
rant,  non  pas  Jehovah,  mais  lui,  le  cherubin  oint. 

L’execution  du  mandat  divin  ouvrait  au  couple  par- 
fait  des  horizons  seduisants.  La  pensee  de  leur  pre¬ 
mier  bebe  a  ete  surement  tres  emouvante,  et  plus 
encore  la  vision  d’une  terre  peuplee  d’hommes  vi- 
goureux  et  de  femmes  charmantes,  tous  issus  d’eux, 
et  qu’ils  auraient  eleves,  eduques,  corriges  et  instruits 
selon  le  Seigneur.  La  faculte  de  se  reproduire  leur 
fut  donnee,  non  parce  que  cette  race  humaine  parfaite 
etait  susceptible  de  connaitre  la  decrepitude,  et  qu’en 
ce  cas  la  multiplication  devenait  necessaire  pour  per- 
petuer  l’espece.  Non!  Le  but  de  cette  aptitude  a  la  pro¬ 
creation  etait  d’inonder  la  terre  d’une  multitude  d’hu- 
mains  ayant  droit  a  la  vie  eternelle.  Ensemble  ils 
devaient  former  une  grande  famille  d’enfants  de  Dieu. 
Ils  n’ auraient  jamais  eu  a  resoudre  nul  probleme  eco- 
nomique  engendre  par  la  cupidite,  ni  aucun  conflit 
politique,  car  la  terre  eut  ete  gouvernee  theocratique- 
ment,  c’est-a-dire  par  l’equitable  suzerain  invisible  de 
Jehovah,  dont  la  domination  se  serait  exercee  d’un  bout 
du  monde  a  l’autre.  Jamais  la  guerre  n’eut  ete  decla- 
ree  necessaire,  sous  pretexte  que  le  globe  etant  trop 
peuple,  il  fallait  periodiquement,  avec  des  engins  de 
destruction  perfectionnes,  exterminer  en  grand  l’exce- 
dent  de  ses  habitants,  et  envoyer  ainsi  sous  la  terre 
les  quelques  millions  d’humains  en  surnombre  a  sa 
surface.  La  population  eut  ete  au  contraire  de  plus  en 
plus  dense,  a  mesure  que  fussent  apparues  les  gene¬ 
rations  nouvelles,  jusqu’a  ce  que  fut  atteint  le  nombre 
prevu  pour  que  la  planete  fut  rationneilement  peuplee. 
Alors  la  procreation  eut  pris  fin  conformement  a  la 
volonte  divine. 

S’etant  acquittee  de  son  mandat,  1’humanite  par¬ 
faite,  se  maitrisant  et  obeissant  de  plein  gre  au  com- 
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mandement  de  Dieu,  eut  cesse  de  proliferer,  et  la  race 
entiere  aurait  acheve  son  developpement.  Pendant  la 
periode  de  propagation  les  nouveaux  venus  auraient 
assujetti  et  embelli  la  planete  au  fur  et  a  mesure  de 
leur  expansion,  si  bien  que  les  frontieres  du  jardin 
d’Eden  se  seraient  progressivement  elargies  jusqu’a 
ce  que  le  paradis  englobat  la  terre  entiere  devenue  une 
sphere  glorieuse  roulant  gaiment  dans  l’incommen- 
surable  univers  de  Dieu.  La  famille  humaine  parfaite, 
parvenue  a  son  epanouissement  complet,  eut  habite  a 
perpetuite  ce  delicieux  jardin  dans  lequel  elle  aurait 
celebre,  sans  se  lasser,  la  grandeur  du  Tout-Puissant. 
Mais  ce  dessein  de  Dieu  n’echouera  pas.  II  s’est  reser¬ 
ve  de  l’executer  dans  l’avenir,  selon  la  justice,  lorsque 
seront  venus  le  temps  et  les  conditions  propices. 

Aussitot  qu’Adam  et  sa  compagne  eurent  mange 
du  fruit  defendu,  violant  ainsi  la  loi  theocratique,  ils 
se  rendirent  compte  de  leur  indignite  et  de  leur  inap¬ 
titude  a  executer  l’ordre  divin,  «  car  les  yeux  de  tous 
deux  furent  ouverts,  et  ils  connurent  qu’ils  etaient  nus; 
et  ils  cousirent  ensemble  des  feuilles  de  figuier  et  s’en 
firent  des  ceintures.  Et  ils  entendirent  la  voix  de 
TEternel  Dieu  qui  se  promenait  dans  le  jardin  au  frais 
du  jour.  Et  l’homme  et  la  femme  se  cacherent  de  de- 
vant  l’Eternel  Dieu,  au  milieu  des  arbres  du  jardin,  » 
—  Genese  3:7,8,  Darby. 

Adam  et  Eve  ne  moururent  pas  immediatement 
apres  avoir  mange  du  fruit  interdit.  Lucifer,  leur 
seigneur  invisible,  le  «  cherubin  protecteur »  qui  les 
avait  pousses  a  pecher  contre  Dieu,  avait  le  pouvoir 
de  mettre  a  mort  les  coupables,  mais  il  ne  le  fit  pas 
afin  de  confirmer  son  mensonge :  «  vous  ne  mourrez 
nullement  ».  II  y  avait  aussi  en  Eden  «  l’arbre  de  vie 
qui  etait  au  milieu  du  jardin  ».  Logiquement,  le  traitre 
Lucifer,  qui  savait  ou  se  trouvait  cet  arbre,  devait  y 
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conduire  les  delinquants  aussi  vite  que  possible,  et  leur 
faire  manger  de  ses  fruits  precieux,  alors,  apparem- 
ment,  ils  eussent  ete  couverts,  proteges,  assures  de 
vivre  toujours.  Si  apres  cela  Dieu  les  tuait,  la  preuve 
serait  faite  que  «  l’arbre  de  vie  »  n’empeche  pas  de 
mourir,  que  son  nom  est  un  leurre,  et  que  la  parole 
divine  ne  peut  inspirer  confiance.  D*autre  part,  si  Je¬ 
hovah  les  laissait  vivre  apres  avoir  mange  du  fruit  de 
vie,  afin  de  justifier  le  nom  de  l’arbre  qui  les  produi- 
sit,  alors  seraient  ratifiees  les  paroles  de  Satan:  «  Vous 
ne  mourrez  surement  point. »  La  loi  du  Tres-Haut 
serait  jugee  indigne  d’etre  observee,  son  Auteur  de¬ 
clare  impuissant  a  en  appliquer  les  penalites,  et  son 
omnipotence  contestee.  Le  diable  ruse  se  croyait  de 
taille  a  enfermer  Jehovah  dans  un  dilemme,  mais  ce 
dernier,  qui  ne  sommeille  pas,  etit  vite  ruine  les  projets 
du  cherubin  felon. 

Devant  la  forfaiture  de  celui  en  qui  il  avait  mis  sa 
confiance,  Jehovah  entreprit  de  juger  lui-meme  cette 
affaire.  Par  la  Parole,  le  fidele  executeur  de  ses  des- 
seins,  il  revela  sa  presence  aux  transgresseurs,  leur 
donna  l’impression  de  parcourir  le  jardin,  puis  s’ap- 
procha  d’eux.  Ils  ne  virent  personne,  mais  sentirent  la 
presence  du  Juge  venu  pour  les  condamner,  car  les 
faits  etaient  contre  eux.  Leurs  ceintures  en  feuilles  de 
figuier  ne  suffisaient  pas  a  dissimuler  leur  embarras, 
ils  se  cacherent  parmi  les  arbres  du  jardin.  Point 
n’etait  besoin  pour  eux  de  voir  le  justicier  de  leurs 
yeux  pour  se  savoir  en  jugement.  Ceci  nous  aide  a 
comprendre  que,  dans  le  jugement  des  nations  com- 
posees  des  descendants  d’Adam,  il  n’est  pas  necessaire 
pour  le  Juge  de  Jehovah  d’apparaitre  dans  un  corps 
visible,  ni  pour  les  nations  de  le  voir  litteralement. 
L’executeur  des  sentences  du  Seigneur  etant  un  Esprit 
divin,  sera  invisible  a  toutes  les  nations  rassemblees 
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devant  lui;  cependant,  sa  presence  sera  rendue  percep¬ 
tible  par  des  signes  tangibles.  —  Matthieu  24:  3-14. 

Le  Juge  deeouvrit  vite  les  coupables  derriere  les 
arbres.  Ils  devaient  entendre  distinctement  les  ques¬ 
tions  qui  allaient  leur  etre  posees.  C’est  pourquoi 
«  l’Eternel  Dieu  appela  Adam  et  lui  dit:  Ou  es-tu?  Il 
repondit:  J’ai  entendu  ta  voix  dans  le  jardin,  et  j’ai 
eu  peur,  parce  que  je  suis  nu  et  je  me  suis  cache  ». 
Ayant  cede  a  l’influence  de  la  religion  exercee  par  le 
diable,  l’homme  desobeit  et  perdit  de  ce  fait  une  tres 
precieuse  liberte,  en  devenant  l’esclave  de  la  crainte 
qu’il  avait  jusque  la  ignoree.  Peut-etre  aussi  les  trans- 
gresseurs  eurent-ils  1’ impression  que  leur  Createur 
avait  ete  negligent  ou  imprevoyant  en  ne  leur  donnant 
pas  de  vetements,  puisque  desormais  ils  n’osaient  plus 
paraitre  nus. 

«  Et  FEternel  Dieu  dit:  Qui  Pa  appris  que  tu  es 
nu?  Est-ce  que  tu  as  mange  de  l’arbre  dont  je  t’avais 
defendu  de  manger?  L’homme  repondit:  La  femme 
que  tu  as  mise  aupres  de  moi,  m’a  donne  de  l’arbre, 
et  j’en  ai  mange.  »  (Genese  3:  9—12)  Cette  reponse 
semblait  contenir  un  reproche  a  l’adresse  de  Jehovah 
qui  avait  cree  la  femme  pour  Adam,  mais  a  condition 
qu’elle  soit  une  aide,  une  compagne  et  non  une  ten- 
tatrice.  Alors: 

«  L’Eternel  Dieu  dit  a  la  femme:  Pourquoi  as-tu 
fait  cela?  La  femme  repondit:  Le  serpent  m’a  seduite, 
et  j’en  ai  mange.  »  (Genese  3: 13)  Le  Juge  procedant 
par  ordre,  alia  sans  detours  au  fond  de  la  question, 
afin  de  decouvrir  la  cause  initiale  de  cette  revolte,  et 
savoir  si  elle  venait  de  l’homme,  et  etait  tbleree  par 
Lucifer,  son  seigneur  et  protecteur  invisible,  ou,  ce  qui 
serait  pire  encore,  si  le  cherubin  etait  1  instigateur  de 
cette  perfidie,  et  par  consequent  rebelle  lui-meme  et 
prevaricateur,  done  coupable  du  crime  de  haute  tra- 
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hison  envers  Dieu.  L’enquete  aboutit  a  cette  conclusion 
que  Lucifer  avait  commis  toutes  ces  infamies.  Le  pere 
du  mensonge  etait  demasque.  Ce  fut  contre  lui,  tout 
d’abord,  que  le  Juge  prononga  la  sentence  suivante: 

«  L’Eternel  Dieu  dit  au  serpent :  Puisque  tu  as  fait 
cela,  tu  seras  maudit  entre  tout  le  betail  et  entre  tous 
les  animaux  des  champs,  tu  marcheras  sur  ton  ventre, 
et  tu  mangeras  de  la  poussiere  tous  les  jours  de  ta  vie. 
Je  mettrai  inimitie  entre  toi  et  la  femme,  entre  ta 
posterity  et  sa  posterite:  celle-ci  t’ecrasera  la  tete,  et 
tu  lui  blesseras  le  talon.  »  (Genese  3: 14, 15)  Ce  n’est 
pas  au  serpent,  simple  animal,  que  Jehovah  adressait 
ces  paroles  terribles,  mais  a  l’execrable  creature  spiri- 
tuelle  qui  avait  obsede  le  serpent  pour  l’obliger  a 
prononcer  devant  Eve,  le  diabolique  et  funeste  men¬ 
songe. 

Ces  maledictions  prouvent  la  suprematie  du  Tres- 
Haut  sur  toutes  les  creatures.  Dieu  repondit  au  defi 
du  diable,  en  condamnant  le  projet  de  ce  traitre  a  un 
echec  humiliant.  II  est  ecrit  pour  l’encouragement  de 
la  posterite  de  la  femme :  «  Le  Dieu  de  paix  ecrasera 
bientot  Satan  sous  vos  pieds.  »  (Romains  16:  20)  Au- 
cune  nourriture  ne  se  trouve  dans  la  poussiere  seche 
et  morte.  Le  diable  doit  se  nourrir  de  cette  poussiere, 
il  a  perdu  pour  toujours  la  benediction  divine  et,  par 
consequent,  tout  espoir  de  vie  eternelle.  II  a  ete  avili 
et  chasse  de  la  sainte  organisation  de  Dieu.  Une  telle 
decheance  de  Lucifer  aurait  du  etre  un  avertissement 
salutaire  pour  les  anges  qui  avaient  servi  sous  sa 
direction. 

Jehovah  ne  s’adressait  pas  au  serpent  veritable. 
De  meme,  dans  certains  cas,  par  l’expression  femme , 
il  ne  parlait  pas  d’Eve  la  desobeissante,  ni  d’aucune  de 
ses  descendantes,  y  compris  Marie,  la  vierge  de  Beth¬ 
lehem,  mais  d’une  chose  plus  grande,  symbolisee 
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par  une  femme  pure  et  fidele,  savoir  l’organisation 
universelle  des  saintes  creatures  de  Dieu. 

Jehovah  est  le  Chef  de  cette  organisation  qui  est 
unie  a  lui,  sans  que  le  divorce  soit  possible.  D’elle,  il 
fait  sortir  a  son  gre  des  serviteurs  speciaux.  Ainsi, 
dans  un  langage  image,  sa  sainte  organisation  est 
appelee  la  «  femme  »  de  Dieu.  La  Bible  en  parle  en  ces 
termes  ’  «  Car  ton  createur  est  ton  epoux ;  1  Eternel 
des  armees  est  son  nom...  (Segond)  Et  tous  tes  fils 
seront  enseignes  de  l’Eternel,  et  la  paix  de  tes  fils 
sera  grande.  »  (Darby)  (Esaie  54:  5, 13)  Ces  paroles 
de  Dieu  s’adressent  a  l’organisation  appelee  «  Sion  >>. 
On  sait  que  les  anges  des  cieux  ne  se  marient  pas,  il 
n’y  a  done  aucune  femme  dans  les  cieux.  Ainsi,  quand 
le  livre  symbolique  de  1’ Apocalypse  parle  d’une  femme 
dans  les  cieux,  il  ne  s’agit  pas  d’une  femme  reelle  en 
chair,  venue  de  la  terre,  mais  de  Sion,  l’organisation 
de  Dieu,  sa  «  femme  »,  que  guide  sa  lumiere  celeste,  et 
qui  est  decrite  comme  suit:  « Un  grand  signe  parut 
dans  le  ciel:  une  femme  enveloppee  du  soleil,  la  lune 
sous  ses  pieds,  et  une  couronne  de  douze  etoiles  sur 
sa  tete.  »  (Apocalypse  12:  l)C’est  entre  cette  «  femme  » 
et  Satan,  le  vieux  serpent,  que  l’Eternel  met  l’inimi- 
tie  qui  engendre  la  guerre. 

Lorsqu’il  a  dit  au  diable  «  ta  posterite  »  en  oppo¬ 
sition  a  sa  posterite  a  lui,  issue  de  sa  sainte  organi¬ 
sation  divine,  Jehovah  annongait  que  Satan  consti- 
tuerait  une  organisation  impie,  destinee  a  combattre 
celle  du  Tres-Haut.  Dans  les  Ecritures,  l’organisation 
edifiee  par  le  serpent  ancien,  est  symbolisee  par  une 
femme  cruelle  et  impure  appelee  «  Babylone  ».  Par  cette 
organisation  officielle  le  diable  imiterait  celle  de  Dieu, 
en  suscitant  une  «  posterite  »  pecheresse  qui  persecu- 
terait  la  «  posterite  »  de  la  «  femme  »,  ou  organisation 
consacree  a  Dieu. 
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Qui  l’emportera  dans  cette  longue  lutte?  Jehovah 
repondit  autrefois  a  cette  question,  en  donnant  au 
serpent  cet  avertissement  non  equivoque :  La  « pos¬ 
terity  »  de  la  «  femme  »  (celle  de  Dieu)  «  t’ecrasera  la 
tete  et  tu  lui  blesseras  le  talon  ».  Par  leur  maniere  de 
rendre  ce  dernier  texte,  ainsi  que  par  leurs  notes  et 
renvois,  certains  traducteurs  frangais  et  etrangers, 
inspires  par  la  religion,  tournent  les  Ecritures,  pour 
donner  un  fondement  au  culte  de  la  vierge  Marie.1 

Ces  versions  invoquent  1’ autorite  de  «  certains  peres  » 
et  pretendent  avoir  traduit  conformement  a  La  Vulgate , 
version  latine  de  la  Bible.  Malheureusement  cette  fagon 
de  voir  ne  repose  pas  sur  la  parole  de  Dieu  qui,  a  l’o- 
rigine,  fut  ecrite  en  hebreu.  Dans  ce  texte,  le  mot 
posterity  (zera’)  est  masculin,  et  le  pronom  que  l’he- 
breu  emploie  est  egalement  masculin.  II  (hu)  t’ecra¬ 
sera...  De  meme,  le  determinatif  employe  ensuite  (en 
rapport  avec  «  talon  »),  n’est  pas  feminin  mais  mascu¬ 
lin;  autrement  dit,  ce  determinatif  implique,  pour  le 
«  talon  »,  un  possesseur  masculin  et  non  feminin.  Aussi 
toutes  les  traductions  exactes  rendent-elles  l’hebreu 
sous  cette  forme  correcte :  « II  te  brisera  la  tete,  et  tu 
lui  blesseras  [a  lui  et  non  a  elle ]  son  talon.  »2 

Voir  aussi  sur  ce  point,  la  version  catholique  de 
FAbbe  Crampon  qui,  par  sa  note-commentaire,  justifie 
ce  qui  precede. 

Ces  paroles  du  Pere  de  la  posterite  de  la  «  femme  » 
nous  apprennent  qu’il  exposerait  cette  « posterite » 
(a  Lui  et  a  elle)  aux  coups  et  machinations  du  diable 
et  de  son  organisation  qui  aura  la  liberte  de  la  perse- 
cuter.  Ainsi  Satan  constaterait  s’il  pouvait,  par  ces 

1  Note  de  la  version  Glaire  et  Vigouroux  (catholique) :  «  Cette 
femme  qui  doit  briser  la  tete  du  serpent  est  la  tres  sainte  Vierge.  » 

2  En  frangais,  que  le  possesseur  soit  masculin  ou  feminin,  on  <§crit 
son  talon,  mais  en  anglais,  si  le  possesseur  est  masculin,  on  6crit 
his  (a  lui),  et  si  le  possesseur  est  feminin,  on  6crit  her  (a  elle). 
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cruels  procedes,  compromettre  la  «  posterite  »  promise, 
la  rendre  infidele  a  Dieu  et,  se  revelant  par  une  telle 
victoire  superieur  au  Tres-Haut,  l’entrainer  loin  de 
l’organisation  divine.  Cette  action  satanique  ferait 
subir  de  grandes  souffrances  a  cette  « posterite »  et 
lui  occasionnerait  certaines  plaies  et  contusions,  comme 
si  elle  etait  «  blessee  au  talon  »  par  un  serpent  cache 
frappant  sournoisement  dans  le  dos.  Cependant,  une 
limite  est  prevue  a  cette  liberte  d’agir  accordee  a 
Satan  et  a  sa  «  posterite  ».  Le  terme  fixe  arrivera  lors- 
que  la  « posterite »,  grace  a  son  integrity  inviolee, 
remportera  la  victoire,  par  la  force  du  Dieu  tout- 
puissant,  et  aneantira  le  serpent  et  sa  race  de  viperes. 

En  parlant  du  perfide  Lucifer  comme  s’il  etait  le 
serpent,  Jehovah  annongait  implicitement  que  le  pre¬ 
mier  diable  venait  de  naitre  en  diffamant  le  Tres-Haut, 
et  il  donna  ce  nom  ignoble  au  cherubin  dechu,  car 
diable  signifie  calomniateur.  Le  comparer  a  un  serpent 
implique  qu’il  est  trompeur.  Par  la  sedition  qu’il  pro- 
voqua,  Lucifer  devint  Satan ,  car  ce  nom  veut  dire 
adversaire.  Enfin  il  regut  le  nom  de  dragon  parce  que, 
comme  cette  bete  monstrueuse,  il  chercha  a  devorer 
ou  ecraser  specialement  les  creatures  justifiees  par 
Dieu,  si  toutefois  cela  lui  etait  possible.  (Voir  Jeremie 
51:34;  Apocalypse  12:3,  4)  Les  merites  et  la  supre- 
matie  du  Tout-Puissant  ont  ete  jadis  contestes  par  le 
diable.  Le  grand  Juge  le  condamna  a  mort,  mais  il 
retarda  son  aneantissement  afin  de  susciter  une  epreuve 
non  encore  parvenue  a  son  terme. 
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EHOVAH  condamna  Satan  a  la  destruc¬ 
tion,  mais  il  lui  permit  de  subsister  pen¬ 
dant  un  temps  determine.  De  meme  sa 
sagesse  lui  suggera  de  surseoir  a  l’exe- 
cution  des  rebelles  Adam  et  Eve.  II  pouvait 
les  frapper  sur-le-champ,  conformement  a  la  sentence 
prononcee  anterieurement:  « tu  mourras  »  apres  avoir 
peche,  creer  ensuite  un  nouveau  couple  parfait,  et  lui 
confier  la  mission  de  peupler  la  terre  de  descendants 
justes  comme  eux.  Cette  propagation  se  serait  effec- 
tuee  sans  delai  ni  interruption.  Toutefois  cet  ordre  divin 
sera  execute  sous  la  surveillance  d’un  Seigneur  juste 
et  invisible,  aide  d’une  organisation  spintuelle  celeste. 
Le  premier  protecteur  de  l’homme  fut  destitue  a  cause 
de  sa  felonie,  mais  Dieu  ne  1’extermma  pas  aussitot 
apres  son  crime,  et  lui  laissa  le  pouvoir  occulte  quil 
possedait  sur  les  habitants  de  ce  monde.  S  il  laissa 
subsister  Adam  et  Eve,  ce  n’etait  pas  pour  quils  rem- 
plissent  quand  meme  leur  mission,  car  etant  devenus 
necheurs,  ils  etaient  desormais  incapables  de  realiser 
le  dessein  divin  consistant  a  peupler  la  terre  d  une  race 
parfaite,  ils  avaient,  par  leur  desobeissance,  perdu  ce 
privilege.  Jehovah  les  laissa  survivre  au  verdict  de 
mort,  pendant  quelque  temps,  pour  que  1  mtegnte  de 
leur  descendance  soit  soumise  a  une  ardente  epreuve, 
et  que  finalement  son  saint  nom  put  etre  publie  par 
toute  la  terre  et  iustifie. 

Apres  avoir  etabli  un  tribunal  en  Eden  et  juge 
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d’abord  le  serpent,  Dieu  dit  a  la  femme,  qui  la  premiere 
avait  transgresse  sa  loi:  «  Je  rendrai  tres-grandes  tes 
souffrances  et  ta  grossesse;  en  travail  tu  enfanteras 
des  enfants,  et  ton  desir  sera  [tourne]  vers  ton  mari, 
et  lui  dominera  sur  toi.  »  —  Genese  3 :  16,  Darby . 

Il  ne  s’agissait  pas  la  d’une  autorisation  a  s’acquit- 
ter  du  mandat  divin,  pas  plus  que  d’une  repetition  de 
cet  ordre.  Cela  ne  voulait  pas  dire  non  plus  que  son 
accomplissement  serait  penible  et  accelere.  Le  Tout- 
Puissant  prevoyant  la  calamite  mondiale  qui  survien- 
drait  seize  siecles  plus  tard  environ,  ne  pouvait,  par 
les  paroles  ci-dessus,  laisser  entendre  a  la  femme  qu’il 
fallait  se  hater  d’inonder  la  terre  d’humains,  sachant 
qu’elle  serait  depeuplee  par  un  cataclysme  sans  pre¬ 
cedent.  Il  lui  fit  plutot  comprendre  que  ce  mandat 
avait  ete  retire  au  premier  couple  dechu,  en  faveur 
d’autres  humains  a  venir  qui,  ceux-la,  seraient  obeis- 
sants,  et  que  ces  creatures  plus  meritantes  execu- 
teraient  ledit  mandat  sans  chagrin. 

Dieu  declara  que  par  sa  desobeissance  Eve  avait 
cesse  d’etre  parfaite.  De  ce  fait  son  organisme  avait 
perdu  certaines  aptitudes,  de  sorte  que  desormais  elle 
enfanterait  dans  la  douleur,  tandis  que  plus  tard,  des 
femmes  parfaites,  dont  le  corps  sera  egalement  parfait, 
enfanteront  sans  souffrances  lorsqu’elles  executeront 
l’ordre  divin.  Au  surplus,  Eve  avait  mange  du  fruit 
defendu  sans  que  son  mari  eut  exprime  un  tel  desir, 
et  ensuite  elle  lui  en  offrit,  le  poussant  ainsi  a  eprouver 
inutilement  un  besoin  factice,  done  imaginaire  et  pure- 
ment  egoiste,  qui  le  conduisit  a  la  transgression  et  par 
consequent  a  la  decheance.  Des  lors  cet  homme  im- 
parfait  domina,  d’une  fagon  toute  differente,  la  femme 
dont  le  desir  se  tourna  vers  lui.  L’ignorance  de  la  con- 
voitise  et  de  la  douleur  etait  disparue.  Ensuite  le  grand 
Juge  dit  a  Adam : 
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«  Parce  que  tu  as  ecoute  la  voix  de  ta  femme  et 
que  tu  as  mange  de  l’arbre  au  sujet  duquel  je  t’ai 
commande,  disant:  Tu  n’en  mangeras  pas,  —  maudit 
est  le  sol  a  cause  de  toi;  tu  en  mangeras  (tu  en  tireras 
ta  nourriture,  Segond)  [en  travaillant]  peniblement 
tous  les  jours  de  ta  vie.  Et  il  te  fera  germer  des  epines 
et  des  ronces,  et  tu  mangeras  l’herbe  des  champs.  A  la 
sueur  de  ton  visage  tu  mangeras  du  pain,  jusqu  a  ce 
que  tu  retoumes  au  sol,  car  c’est  de  lui  que^  tu  as  ete 
pris ;  car  tu  es  poussiere  et  tu  retourneras  a  la  pous¬ 
siere.  »  (Genese  3:17-19,  Darby )  Par  ce  jugement, 
l’unique  dispensateur  de  la  vie  annulait  le  droit  d’Adam 
a  la  vie  eternelle  et  aussi  son  droit  de  vivre  dans  le 
paradis,  duquel  il  allait  sortir  pour  errer  dans  une 
triste  solitude  en  friche. 

De  quelle  maniere  le  sol  environnant  le  jardin  d’Eden 
fut-il  maudit?  Depuis  l’apparition  de  l’homme,  il  n’avait 
jamais  plu;  mais  une  vapeur  s’elevait  de  la  terre  et 
arrosait  toute  la  surface  du  sol.  (Genese  2:5,  6)  Le 
jardin  que  Dieu  avait  plante  s’accommodait  de  cet  ar- 
rosage,  et  sa  vegetation  etait  florissante;  en  revanche, 
les  champs  exterieurs  etaient  plutot  aptes  a  produire 
des  ronces  et  des  epines.  «  Lorsqu’une  terre  est  abreu- 
vee  par  la  pluie  qui  tombe  souvent  sur  elle,  et  qu’elle 
produit  une  herbe  utile  a  ceux  pour  qui  elle  est  cultivee, 
elle  parti cipe  a  la  benediction  de  Dieu;  mais,  si  elle 
produit  des  epines  et  des  chardons,  elle  est  reprouvee 
et  pres  d’etre  maudite,  et  on  finit  par  y  mettre  le  feu.  » 
(Hebreux  6:7,  8)  Etant  donne  la  deloyaute  d’Adam, 
Dieu  n’etendit  pas  sa  benediction  a  toute  la  terre,  en 
la  delivrant  des  orties,  ajoncs,  ronces  et  autres  plantes 
epineuses,  car  l’homme  reprouve  devait  lutter  avec  ce 
sol  ingrat. 

En  consequence,  le  transgresseur  ne  mangea  plus 
des  fruits  du  paradis,  qu’il  cessa  de  garder  et  d  en- 
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tretenir  pour  son  agrement,  comme  autrefois,  mais  il 
dut  defricher  la  terre  aride  situee  hors  du  jardin,  ou 
croissent  d’innombrables  plantes  sauvages,  et  se  nour- 
rir  de  l’herbe  des  champs  obtenue  peniblement,  en 
cultivant  le  sol  maudit,  a  la  sueur  de  son  front.  Il  ne 
travaillerait  plus  desormais  pour  son  Createur,  le  Dieu 
veridique,  qu’il  avait  abandonne  en  faveur  du  vicieux 
serpent,  le  pere  de  la  religion.  Il  n’obtiendra  pas  la  vie 
eternelle  pour  prix  de  ses  efforts.  Ses  jours  sont 
comptes,  et  leur  nombre  est  insignifiant,  compare  a 
la  felicite  eternelle  qu’il  aurait  goutee  dans  le  paradis 
terrestre.  Le  resultat  de  ses  rudes  travaux  et  chagrins 
amers,  sera  son  retour  a  l’informe  etat  de  poussiere, 
sous  la  terre,  a  la  surface  de  laquelle  il  aura  tant  peine 
en  vain. 

«  Le  premier  homme,  tire  de  la  terre,  est  terrestre. » 
(I  Corinthiens  15:47)  Pour  cette  raison,  ayant  peche 
et  gaspille  sa  vie,  il  devait  retourner  a  la  terre;  car 
Dieu  a  dit :  «  Tu  es  poussiere,  et  tu  retourneras  dans 
la  poussiere. »  Il  ne  s’adressait  pas  au  corps  de 
l’homme  seulement,  mais  a  l’ame  humaine,  c’est-a-dire 
a  Adam,  la  creature  vivante.  Il  ne  disait  pas  que  le 
corps  d’Adam  retournerait  a  la  poussiere  et  que  quel- 
que  chose  d’intelligent,  d’intangible,  habitant  son  corps, 
s’en  separerait  au  moment  de  la  mort,  pour  aller  dans 
un  royaume  invisible  afin  d’y  etre  torture  dans  des 
flammes.  Non!  Quand  Adam  mourrait,  l’ame  humaine 
qu’il  etait  serait  morte,  il  ne  resterait  de  lui  rien  qui 
soit  intelligent,  ou  conscient  c’est-a-dire  vivant.  Dieu 
a  dit  sans  equivoque :  «  L’ame  qui  peche,  c’est  celle 
qui  mourra.  »  (Ezechiel  18:4,  20)  Quand  la  creature 
intelligente,  sensible,  consciente,  qui  se  meut  et  res¬ 
pire,  cesse  d’exister  ou  de  vivre,  c’est  une  ame  morte. 
Le  corps,  qui  est  la  partie  materielle  de  l’ame  ou 
creature  vivante,  tombe  finalement  en  poussiere. 
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Apres  la  mort,  Adam,  ou  Eve,  ou  tout  autre  pecheur 
humain,  ne  peut  alter  ailleurs  que  dans  la  poussiere 
de  laquelle  l’humanite  a  ete  tiree.  L’ame  humaine  ne 
prolonge  pas  une  existence  consciente  dans  des  tour- 
ments  sans  fin,  ou  dans  une  eternelle  felidte  en  un 
autre  lieu.  C’est  avec  raison  que  la  parole  de  Dieu  u  , 
au  Psaume  146:  3,  4:  «  Ne  vous  confiez  pas  aux  grands, 
aux  fils  de  l’homme,  qui  ne  peuvent  sauver.  Leur  souffle 
s’en  va,  ils  rentrent  dans  la  terre,  et  ce  meme  jour 

leurs  desseins  perissent.  »  . 

II  n’existe  aucune  contradiction  entre  le  texte  ci- 
dessus  et  les  autres  paroles  divines  suivantes:  «  Avant 
que  le  cordon  d’argent  se  detache,  que  le  vase  d  or  se 
brise,  que  le  seau  se  rompe  sur  la  source,  et  que  la 
roue  se  casse  sur  la  citerne;  avant  que  la  poussiere 
retourne  a  la  terre,  comme  elle  y  etait,  et  que  1  espri 
retourne  a  Dieu  qui  l’a  donne.  »  (Ecclesiaste  12:  8,  9) 
Une  parfaite  harmonie  regne  entre  les  soixante-six 
livres  de  la  sainte  Bible  de  Dieu,  de  sorte  que  ce  texte 
ne  peut  pas  signifier  qu’a  la  mort  d’Adam,  si  son  corps 
se  pulverisa,  son  moi  interieur  conscient  et  invisible 
(que  certains  pretendent  distinct  de  l’organisme)  aban- 
donna  le  cadavre  et  monta  au  del.  Au  sujet  d’Adam  et 
de  tous  les  hommes  qui  vecurent  ici-bas  avant  lui, 
Jesus  declara :  « Personne  n’est  monte  au  ciel.  ‘»  Le 
Sauveur  le  savait  bien,  lui  qm  etait  descendu  du  ciel 
pour  rendre  temoignage  a  la  verite.  —  Jean  3 :  13. 

Aucune  promesse  de  vivre  au  ciel  n’a  ete  faite  a 
Adam,  meme  s’il  etait  reste  obeissant.  En  verite,  Tes- 
prit  de  celui  qui  meurt  retourne  a  Dieu  qui  l’a  donne. 
Mais  qu’est-ce  que  Dieu  donna  a  Adam  pour  animer 
son  corps  inerte?  Relisons  le  recit  de  Genese,  chapitre 
2,  verset  7 :  «  L’Eternel  forma  l’homme  de  la  poussiere 
de  la  terre,  il  souffla  dans  ses  narines  un  souffle  de  vie, 
et  1’homme  devint  une  ame  vivante.  »  Dieu  donna  done 
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a  Thornme  le  souffle  de  vie,  e’est-a-dire  la  force  ou 
la  puissance  entretenue  par  la  respiration.  C’est  cela 
«  l’esprit  »  et  c’est  ce  qui  retourne  a  Dieu  qui  l’a  donne. 
A  ce  sujet,  il  est  dit  encore  dans  l’Ecclesiaste  3 :  19-21 : 
«  Car  le  sort  des  fils  de  Thornme  et  celui  de  la  bete 
est  pour  eux  un  meme  sort;  comme  meurt  Tun,  ainsi 
meurt  l’autre,  ils  ont  tous  un  meme  souffle,  et  la  su¬ 
periority  de  Thornme  sur  la  bete  est  nulle;  car  tout 
est  vanite.  Tout  va  dans  un  meme  lieu;  tout  a  ete 
fait  de  la  poussiere,  et  tout  retourne  a  la  poussiere. 
Qui  sait  si  le  souffle  des  fils  de  Thornme  (des  fils 
d’Adam,  version  Glaive  et  Vigouroux)  monte  en  haut, 
et  si  le  souffle  de  la  bete  descend  en  bas  dans  la  terre  ?  » 
La  traduction  ne  nous  permet  pas  de  discerner  que  les 
mots  souffle  et  esprit  expriment  le  meme  terme  he- 
breu  ruach,  lequel  est  traduit  par  air  et  vent  dans 
d’autres  versets  de  la  Bible.  —  Voir  Job  41:  7;  1:  19; 
Genese  8:  1. 

A  la  lumiere  de  ce  qui  precede,  il  est  clair  que, 
lorsque  Jesus  mourant  sur  le  bois  a  dit:  «  Pere!  entre 
tes  mains  je  remets  mon  esprit  »,  il  confiait  a  son  Pere 
celeste  son  souffle  de  vie,  sa  puissance  animatrice. 
Il  savait  que  trois  jours  apres  Dieu  lui  rendrait  cette 
puissance,  e’est-a-dire  la  vie  et  le  mouvement  en  le 
ressuscitant.  —  Luc  23 :  46. 

Ainsi,  Adam  et  sa  femme  ont  ete  eprouves  indivi- 
duellement,  mais  ils  succomberent  dans  l’epreuve  et 
furent  condamnes  a  mort.  Il  ne  pouvait  done  leur  ar- 
river  autre  chose  que  l’extinction,  l’aneantissement 
sans  remission,  car  le  jugement  prononce  contre  eux 
par  Dieu  etant  conforme  a  sa  justice  est  irrevocable. 
Jehovah  est  infaillible,  il  ne  peut  y  avoir  en  lui  aucune 
ombre  de  variation,  il  ne  peut  se  renier,  ni  se  contre- 
dire,  ni  se  repentir.  (I  Samuel  15:29)  Adam  et  Eve 
n’avaient  pas  encore  d’enfants  lorsqu’ils  furent  con- 
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damnes,  aucun  de  leurs  descendants  n’eut  done  part  a 
leur  epreuve  et  a  leur  condamnation,  de  sorte  que  la 
situation  de  leurs  descendants  a  venir  serait  neces- 
sairement  differente  de  celle  de  leurs  parents,  lls  pou- 
vaient  par  consequent  beneficier  d’une  redemption. 
Dieu  n’avait  rien  dit  a  leur  sujet,  sauf  que  leur  mere 
les  enfanterait  dans  la  douleur.  «  Adam  donna  a  sa 
femme  le  nom  d’Eve  [qui  veut  dire  vivante  (en  he- 
breu  Chawah)] :  car  elle  a  ete  la  mere  de  tous  les 
vivants.  L’Eternel  Dieu  fit  a  Adam  et  a  sa  femme 
des  habits  de  peau,  et  il  les  en  revetit.  »  (Genese  3: 
20,  21)  Si  Taction  de  revetir  leurs  reins  de  peaux  de 
betes  a  quelque  signification,  cela  semble  vouloir  dire 
que  leurs  futurs  descendants,  issus  de  leurs  reins,  ne 
pourraient  etre  rachetes  et  leurs  peches  couverts,  que 
par  le  sacrifice  d’une  victime  de  valeur  egale  a  leur 
pere,  Adam,  quand  il  etait  parfait  en  Eden. 

Les  preliminaires  de  l’exeeution  de  la  sentence  de 
mort  prononcee  contre  Adam  et  sa  femme  devaient 
alors  commencer.  Si  les  eondamnes  etaient  autorises 
a  rester  en  Eden  avec  le  serpent,  la  possibility  sub- 
sistait  pour  ce  dernier  de  les  conduire  vers  «  l’arbre 
de  vie  plante  au  milieu  du  jardin »,  afin  qu’ils  en 
mangent  des  fruits,  et  qu’ainsi,  quoique  reconnus  in- 
dignes  de  la  vie  eternelle,  ils  se  pretendent  immunises 
contre  la  mort,  et  assures  de  subsister  a  pferpetuite, 
discreditant  ainsi  le  nom,  la  parole  et  la  loi  du  Tres- 
Haut.  Mais  TEternel  dit:  «  Voici,  Thomme  est  devenu 
comme  Tun  de  nous,  pour  la  connaissance  du  bien  et 
du  mal.  Empechons-le  maintenant  d’avancer  sa  main, 
de  prendre  de  l’arbre  de  vie,  d’en  manger,  et  de  vivre 
eternellement.  Et  TEternel  Dieu  le  chassa,  du  jardin 
d’Eden,  pour  qu’il  cultivat  la  terre,  d’ou  il  avait  ete 
pris.  »  (Genese  3:22,23)  Le  Tout-Puissant  affirmait 
ainsi  sa  suprematie  sur  le  diable  en  l’empechant  de 
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creer  des  complications  qui  sembleraient  le  mettre 
dans  Tobligation  de  laisser  vivre  toujours  des  humains 
refractaires  a  sa  loi.  Le  Dieu  juste  et  droit  ne  pouvait 
se  mettre  dans  cette  situation  anormale,  jamais  on 
ne  trouvera  ni  discordance,  ni  contradiction  dans  ses 
oeuvres  parfaites.  Ceci  prouve  qu’il  ne  laissera  pas  le 
peche  et  le  diable  exister  indefiniment. 

<s  II  chassa  Thomme,  et  plaga  a  l’orient  du  jardin 
d’Eden  les  cherubins  et  la  lame  de  Tepee  qui  tournait 
ga  et  la,  pour  garder  le  chemin  de  l’arbre  de  vie.  » 
(Genese  3:  24,  Darby)  Lucifer,  qui  avail  ete  pendant 
un  certain  temps  le  « cherubin  oint  qui  couvrait » 
(ou  mieux:  protegeait),  avait  par  sa  traitrise  perdu 
toute  confiance,  on  ne  pouvait  attendre  de  sa  part 
que  de  nouvelles  perfidies.  Aussi  Jehovah,  qui  est  assis 
entre  les  cherubins,  plaga-t-il  un  certain  nombre  de 
ces  derniers  comme  gardes  a  l’entree  du  jardin  avec 
mission  d’agiter,  dans  tous  les  sens,  une  epee  flam- 
boyante.  C’est  ainsi  qu’Adam  et  Eve  firent  connais¬ 
sance  avec  ces  prestigieux  habitants  des  cieux,  ma- 
gnifiques  serviteurs  et  ambassadeurs  du  Tres-Haut. 
La  seule  vue  de  ces  impressionnants  gardiens  suffisait 
a  prevenir  toute  velleite  d’infraction  nouvelle.  Du  reste, 
personne  n’eut  pu  passer  et  prendre  des  fruits  de  vie, 
malgre  Dieu  et  son  jugement.  Un  descendant  d’Adam 
peut  bien  moins  encore  monter  au  ciel  et  obtenir  des 
fideles  et  incorruptibles  cherubins  qui  soutiennent  le 
trone  de  Dieu,  le  droit  de  passer  pour  s’introduire  sub- 
repticement  dans  le  sejour  de  la  vie  eternelle. 

Ces  cherubins  ont  obstinement  barre  le  passage  a 
Adam,  le  maintenant  en  exil,  jusqu’a  sa  mort,  sur  la 
terre  maudite  entourant  l’Eden.  « Tous  les  jours 
qu’Adam  vecut  furent  de  neuf  cent  trente  ans,  puis 
il  mourut. »  (Genese  5:5)  Notons  que  le  premier 
homme  ne  depassa  pas  mille  ans,  et  que  pour  le  Sei- 
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gneur  « un  jour  ost  comme  mille  ans,  6t  mille  ans 
sont  comme  un  jour ».  (II  Pierre  3:8)  En  ce  cas, 
Adam  trepassant  avant  d’avoir  vecu  un  millenaire, 
mourut  le  jour  meme  oil  il  pecha.  D’autre  part,  consi- 
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derons  que  ce  fut  pendant  un  jour  de  vingt-quatre 
heures,  au  cours  duquel  Adam  mangea  du  fruit  offert 
par  sa  femme,  que  le  Grand  Juge  le  condamna  a  mort; 
des  cet  instant  son  droit  a  la  vie  etait  perdu.  Pour  Dieu, 
ce  jour  meme,  quoique  encore  en  Eden,  Thomme  devint 
mourant,  ce  qui  veut  dire,  virtuellement  mort,  le  virus 
de  la  mort  habitait  son  organisme.  II  dut  se  sentir 
bien  plus  mourant  encore,  lorsque,  chasse  de  l’Eden 
avec  sa  femme,  il  fut  mis  dans  Timpossibilite  absolue 
d’approcher  l’arbre  de  vie.  Bien  des  siecles  s’ecoulerent 
avant  Texecution  totale  de  la  sentence  du  Juge  Supreme. 
Sa  parole  n’en  fut  pas  moins  finalement  realisee,  a  la 
lettre,  pour  Adam  a  qui  il  avait  dit:  «  Au  jour  ou  tu 
en  mangeras,  tu  mourras  »,  et  a  quoi  le  serpent  re- 
pliqua:  « Vous  ne  mourrez  nullement. »  Satan  ne 
reussit  pas  a  justifier  ce  criminel  mensonge,  d’inspira- 
tion  religieuse,  aux  yeux  de  ses  victimes.  Dans  cette 
affaire  furent  affirmees  la  majeste,  Timmuabilit^  et 
la  suprematie  de  la  loi  divine,  tandis  que  la  religion 
ne  donna  a  Adam  et  a  Eve  ni  sagesse,  ni  connaissance, 
ni  piete,  ni  l’immortalite. 

Il  n’existe  aucune  preuve,  meme  infime,  qu’Adam 
ait  eu  des  remords.  Ce  pecheur  volontaire  fut  incapable 
de  se  repentir,  et  sa  condition  est  definitive.  La  mort 
d’Eve  n’est  meme  pas  mentionnee.  Adam  ne  pouvait 
aller  que  dans  la  poussiere  d’ou  il  etait  sorti. 
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HOMME  et  son  epouse,  contre  lesquels  le 
jugement  avait  ete  prononce,  quitterent 
done  leur  splendide  demeure  paradisiaque. 
Le  monde  iibre  dont  ils  avaient  goute 
les  bienfaits  n’existait  plus.  Ils  vecurent 
desormais  dans  un  monde  corrompu,  ayant  pour  sei¬ 
gneur  invisible  Tinique  serpent  a  qui  l’Eternel  laissa 
le  pouvoir.  Ils  restaient  done  ses  esclaves,  incapables 
de  se  degager  de  ses  pieges,  et  le  soutenant  de  ce  fait 
dans  la  contestation  relative  a  la  suprematie  de  Je¬ 
hovah.  Us  n’etaient  plus  les  libres  enfants  de  Dieu, 
mais  les  serviteurs  de  celui  dont  ils  avaient  ecoute  la 
parole,  de  preference  a  celle  du  Tres-Haut,  meprisant 
sa  glorieuse  loi  sous  laquelle  ils  pouvaient  librement 
faire  le  bien.  Ils  choisirent  la  servitude  en  se  plagant 
deliberement  sous  le  joug  de  la  loi  du  peche  et  de  la 
mort.  Ils  n’avaient  plus  la  force  de  resister  aux  pas¬ 
sions  inherentes  a  l’humanite  dechue.  Prives  des  fruits 
du  paradis  qui  entretenaient  dans  leur  organisme  une 
vie  intense,  ils  perdirent  progressivement  la  perfection 
du  corps  et  celle  de  resprit.  Comme  ils  avaient  adopte 
la  religion  preconisee  par  le  serpent,  Dieu  leur  laissa 
la  liberte  du  culte,  mais  il  ne  leur  dispensa  plus  la 
verite  divine,  qu’ils  avaient  suspectee  et  rejetee  en 
Eden.  Aucune  contree  ne  leur  fut  plus  assujettie,  ils 
durent  subir  les  rudes  exigences  de  Tingrate  terre 
maudite.  Le  labourage  n’etait  pas  un  assujettissement 
du  sol,  mais  bien  une  necessite  imperieuse  de  le  cul- 
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tiver  pour  en  tirer  les  aliments  indispensables  a  la  pro¬ 
longation  de  leur  existence. 

La  perspective  de  mettre  des  enfants  dans  ce  triste 
monde  avait  cesse  d’etre  seduisante.  II  y  avait  d’abord 
les  inevitables  douleurs  de  l’enfantement,  ensuite  leurs 
descendants  naitraient  imparfaits,  seraient  pecheurs 
par  heredite  a  cause  de  la  faute  de  leurs  parents  et, 
comme  eux,  voues  a  la  mort,  car,  elle  ne  peut  etre 
detournee  de  son  cours  la  loi  naturelle  ainsi  congue: 
«  Comme  par  un  seul  homme  le  peche  est  entre  dans 
le  monde,  et  par  le  peche  la  mort,  et  qu’ainsi  la  mort 
s’est  etendue  sur  tous  les  hommes,  parce  que  tous 
ont  peche.  »  (Romains  5: 12)  La  source  d’ou  sort  toute 
l’humanite  ayant  ete  souillee,  «  comment  d’un  [homme] 
souille  sortira-t-il  un  homme  pur?  II  n’en  sortira  au- 
cun  ».  (Job  14:  4)  «  La  mort  est  venue  par  un  homme... 
Tous  meurent  en  Adam.  »  —  I  Corinthiens  15 :  21,  22. 

Adam  ayant  vecu  plus  de  neuf  siecles  eut  une  nom- 
breuse  famille.  On  peut  lire  a  ce  sujet  dans  la  Genese 
ce  qui  suit :  «  Adam,  age  de  cent  trente  ans,  engendra 
un  fils  a  sa  ressemblance,  selon  son  image,  et  il  lui 
donna  le  nom  de  Seth.  Les  jours  d’Adam  apres  la 
naissance  de  Seth,  furent  de  huit  cents  ans;  et  il  en¬ 
gendra  des  fils  et  des  filles.  Tous  les  jours  qu’Adam 
vecut  furent  de  neuf  cent  trente  ans ;  puis  il  mourut.  » 
(Genese  5:3-5)  Adam  et  Eve  eurent  d’autres  fils  et 
d  autres  filles  avant  Seth.  La  naissance  de  leur  premier- 
ne  est  racontee  comme  suit:  «  Adam  connut  Eve,  sa 
femme,  elle  congut  et  enfanta  Cain  et  elle  dit:  J’ai 
forme  un  homme  avec  Z ’aide  de  l’Eternel  [Jehovah].  » 
(Genese  4:  1)  Eve  honorait-elle  vraiment  Jehovah  par 
ces  propos?  Non,  il  est  certain  que  par  cette  pre- 
somption  absurde,  consistant  a  lui  donner  une  part 
dans  la  procreation  de  Cain,  le  futur  premier  assassin, 
et  premier  fratricide,  elle  le  diffamait,  pour  la  plus 
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grande  joie  de  Satan,  dont  elle  servait  ainsi  admirable- 
ment  les  desseins. 

Apres  Cam  parurent  des  milliards  d’humains,  tous 
pecheurs  et  plus  ou  moins  malades.  Beaucoup  naquirent 
boiteux,  bancals,  bossus,  idiots,  aveugles,  manchots, 
rachitiques,  cretins,  sans  compter  les  innombrables 
mort-nes.  Peut-on  rendre  Jehovah  responsable  de  toutes 
ces  malfagons?  D’autre  part,  la  religion  dit-elle  la  ve- 
rite  lorsqu’elle  pretend  qu’au  moment  ou  ces  enfants 
sortent  du  sein  maternel,  Dieu  introduit  en  eux  une 
ame  immortelle  afin  qu’ils  ne  perissent  jamais?  Le 
diable,  l’inventeur  de  la  religion,  pouvait  seul  suggerer 
ces  mensonges  pour  discrediter  le  Tout-Puissant,  et 
susciter  l’amertume  dans  le  coeur  des  humains,  contre 
le  Dieu  de  la  vie,  en  qui  habitent  toutes  les  perfections. 
Seulement,  les  enseignements  si  lumineux  de  la  Bible 
concernant  Tame1  ont  ete  pervertis  par  des  educateurs 
religieux  ignorant  les  Ecritures.  Ces  docteurs  es  te- 
nebres  sont  la  cause  des  critiques  acerbes  dechainees 
contre  Dieu,  sous  pretexte  qu’il  fit  echouer  l’humanite, 
en  rendant  ses  debuts  penibles  a  cause  des  deplorabies 
et  inopportunes  difficultes  dont  il  se  plut  a  herisser 
son  chemin  des  l’origine. 

Aucun  des  descendants  d’Adam  ne  naquit  selon 
l’ordre  donne  en  Eden,  c’est-a-dire  en  harmonie  avec 
la  volonte  divine.  Le  fait  que  Dieu  tolera  leur  nais- 
sance  ne  le  rend  pas  responsable  du  peuplement  de  la 
terre  d’humains  debiles,  contrefaits,  immoraux  et  mou- 
rants.  Ces  creatures  furent  engendrees  par  des  parents 
tares  et  pecheurs.  La  responsabilite  de  cette  situation 
incombe  a  Satan,  le  dieu  imitateur,  qui  toujours  essaie 
par  n’importe  quel  moyen  d’avilir  le  vrai  Dieu.  L’Eter- 
nel  accepte  la  responsabilite  de  la  naissance  de  cer¬ 
tains  humains  dont  l’engendrement  eut  lieu  miraculeu- 


lVoir  pages  67-72. 
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sement  grace  a  son  intervention,  ou  grace  a  sa  pro¬ 
vidence  directrice,  afin  qu’ils  deviennent  ses  serviteurs 
speciaux.  Parmi  ceux-la  citons:  Isaac,1  Samson,2  Sa¬ 
muel,3  Jeremie,4 5  Jean-Baptiste,6  et  Jesus.6 

Quant  a  la  difference  existant  entre  les  humains 
ordinaires  nes  dans  le  peche,  et  ceux  qui  deviennent  des 
enfants  de  Dieu,  il  est  ecrit :  «  Mais  a  tous  ceux  qui 
l’ont  regue  [la  Parole],  a  ceux  qui  croient  en  son  nom, 
elle  a  donne  le  pouvoir  de  devenir  enfants  de  Dieu, 
lesquels  sont  nes,  non  du  sang,  ni  de  la  volonte  de  la 
chair,  ni  de  la  volonte  de  l’homme,  mais  de  Dieu.  » 
(Jean  1:  12, 13)  Ce  n’est  pas  selon  la  volonte  de  Dieu, 
mais  selon  le  desir  de  la  chair  pecheresse  de  l’homme 
dechu,  que  Cain  naquit  de  parents  condamnes  a  mort. 

Le  diable  voulait  persuader  Eve  qu’elle  etait  la 
«  femme  »  predite  par  Jehovah,  dont  la  «  posterity  » 
ecraserait  la  tete  du  Serpent  (voir  Genese  3:  15),  et 
qu’a  ce  titre  il  avait  favorise  la  naissance  de  son  fils. 
Satan  veillait  naturellement  a  ce  qu’un  tel  evenement 
ne  se  produise  pas.  Egaree  par  ses  illusions,  Eve  dut  se 
convaincre  que  son  premier-ne  etait  la  « posterite » 
promise,  et  par  consequent  un  don  du  Tres-Haut,  venu 
dans  le  monde  grace  a  sa  cooperation.  Aussi  donna-t- 
elle  a  son  fils  le  nom  de  Cain  qui  signifie :  «  acquis ; 
obtenu  ».  Le  nom  d’une  fille  est  rarement  mentionne 
dans  les  genealogies  bibliques.  Il  est  possible  qu’Adam 
en  eut  plusieurs  apres  Cain,  comme  apres  Seth,  mais 
leur  nombre  est  passe  sous  silence. 

Eve  enfanta  encore  Abel  (Genese  4:2),  mais  pas 
i in  mot  ne  nous  autorise  a  penser  qu’elle  attribua  a 

1  Genese  18  :  9-14;  Romains  4:  17-21;  Galates  4:  28,  29. 

2  Juges  13:  2-5. 

3  I  Samuel  1 :  11,  19,  20. 

4  J6r6mie  1.  4.  5. 

5  Luc  1:  5-20. 

6  Matthieu  1:  18-25;  Luc  1:  26-37. 
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Dieu  la  moindre  influence  dans  la  naissance  de  ce 
second  fils  qu’elle  appela  Abel ,  ce  qui  veut  dire  souffle , 
vanite ,  provisoire ,  non  satisfaisant,  montrant  ainsi 
qu’elle  n’esperait  pas  que  ce  dernier  serait  la  «  posteri¬ 
te  »  promise,  honneur  qu’elle  avait  reserve  pour  Cain. 
Ces  deux  fils  grandirent,  devinrent  des  hommes  faits. 
Dans  l’intervalle  des  filles  et  d’autres  fils  naquirent. 
Adam  avait  epouse  la  femme  que  Dieu  lui  avait  donnee, 
elle  etait  faite  d’une  de  ses  cotes,  de  sorte  qu’il  l’ap- 
pela  « os  de  mes  os,  et  chair  de  ma  chair ».  Mais 
l’Eternel  ne  donna  pas  une  compagne  a  Cain,  de  sorte 
que  ce  dernier  prit  obligatoirement  pour  femme  une  de 
ses  sceurs,  Abel  en  fit  probablement  autant,  la  Bible 
ne  le  dit  pas. 

Eve  fit  connaitre  a  Cain  la  prediction  divine  con- 
cernant  la  mission  devolue  a  la  « posterite »  de  la 
femme.  Cain  grandit  en  se  croyant  «  l’homme  du  des- 
tin ».  Satan,  l’invisible  surveillant,  eut  soin  de  for¬ 
tifier  en  lui  cette  esperance.  Sa  mere,  persuadee  que 
la  prophetie  n’interessait  qu’elle  et  son  fils,  ne  pouvait 
qu’entretenir  ses  illusions,  si  bien  que  Cain  se  voyait 
ecrasant  le  serpent,  gagnant  ainsi  la  reconnaissance 
d’Abel,  de  ses  autres  freres  et  sceurs,  de  ses  parents, 
et  devenant  par  cet  exploit  le  plus  grand  personnage 
de  la  terre,  un  habile  politicien  capable  de  dominer 
le  monde.  De  telles  pensees  le  rendirent  ambitieux,  ce 
qui  veut  dire  egoiste,  il  ne  pensait  plus  qu’a  recher- 
cher  sa  propre  gloire.  Puisque  Jehovah  avait  annonce 
une  «  posterite  »,  qui  ne  pouvait  etre  que  lui,  et  avait 
meme  defini  sa  mission,  il  etait  tout  indique  que  Cain 
devait,  pour  accomplir  ladite  mission,  s’appuyer  sur 
l’Eternel  et  s’assurer  sa  collaboration.  Il  commenga 
done  k  lui  offrir  des  dons  par  le  feu,  tout  comme  de 
nos  jours  des  chapelains  religieux  prononcent,  dans 
certains  pays,  des  prieres  lors  des  sessions  des 
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chambres  legislatives  ou  a  l’occasion  d’autres  actes 
politiques.  Cain  adopta  la  fausse  interpretation,  d’ins- 
piration  religieuse  diabolique,  au  sujet  de  la  «  posteri¬ 
te  »,  e’est  pourquoi  Jehovah  n’agrea  pas  son  genre 
d’adoration  qu’animait  un  souffle  sacrilege. 

«  Abel  fut  berger,  et  Cain  fut  laboureur.  Au  bout  de 
quelque  temps,  Cain  fit  a  l’Eternel  une  offrande  des 
fruits  de  la  terre;  et  Abel,  de  son  cote,  en  fit  une  des 
premiers-nes  de  son  troupeau  et  de  leur  graisse.  L’E¬ 
ternel  porta  un  regard  favorable  sur  Abel  et  sur  son 
offrande;  mais  il  ne  porta  pas  un  regard  favorable  sur 
Cain  et  sur  son  offrande. »  (Genese  4:2-5)  Il  est 
probable  que  les  deux  freres  presentment  leur  sacrifice 
pres  de  l’entree  du  jardin  ou  se  trouvaient  les  cheru- 
bins,  representants  de  Dieu,  armes  de  la  redoutable 
epee  de  feu  tournoyante. 

Abel  connaissait,  lui  aussi,  la  promesse  relative  a 
la  posterite  de  la  femme,  il  ne  doutait  pas  de  l’ac- 
complissement  de  la  prophetie  divine;  mais  jamais  il 
ne  fut  assez  presomptueux  pour  se  croire  cette  pos¬ 
terite.  Il  s’avoua  pecheur  devant  Dieu,  se  souvint  que 
l’Eternel  avait  revetu  ses  parents  de  peaux  d’animaux, 
et  comprit  qu’il  avait  lui-meme  besoin  d’une  couver- 
ture  semblable,  et  que  cela  ne  pouvait  avoir  lieu  que 
grace  a  l’effusion  du  sang,  e’est-a-dire  par  l’offrande 
de  la  vie  d’une  victime  expiatoire;  il  offrit  comme 
symbole  un  agneau  pris  parmi  les  premiers-nes  de  son 
troupeau,  attestant  ainsi  sa  foi  et  montrant  comment  on 
pouvait  s’approcher  de  Dieu.  Son  adoration  ne  fut  pas 
interessee,  mais  il  exprima  sa  reconnaissance  pour  la 
promesse  d’une  posterite  liberatrice.  Cette  adoration 
n’avait  rien  de  religieux,  il  croyait  et  adorait  selon  la 
verite,  aussi  son  offrande  fut-elle  agreable  a  Jehovah. 

Cain  voyant  que  l’Eternel  etait  favorable  a  Abel, 
considera  son  frere  comme  un  obstacle.  A  cause  de  lui 
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11  ne  serait  pas  la  posterity  choisie.  C’est  pourquoi,  loin 
de  se  repentir  et  de  l’imiter  en  adorant  Dieu,  comme 
lui,  selon  la  justice,  il  1’attira  dans  un  champ  desert 
et  le  tua  sans  temoin  visible,  en  croyant  naivement  que 
son  crime  ne  serait  pas  decouvert.  On  ignore  s’il  avait 
longtemps  persecute  son  frere,  ce  fidele  serviteur  du 
Tres-Haut,  avant  de  le  supprimer.  Pour  montrer  toute 
l’horreur  de  la  voie  suivie  par  ce  meurtrier,  les  Ecri- 
tures  nous  recommandent  «  de  ne  pas  ressembler  a 
Cain  qui  etait  du  malin  et  tua  son  frere.  Et  pourquoi  le 
tua-t-il  ?  Parce  que  ses  oeuvres  etaient  mauvaises,  et  que 
celles  de  son  frere  etaient  justes  ».  (I  Jean  3:12)  Le 
premier  temoin  humain  de  Jehovah,  fut  ote  pour  que 
la  religion  prospere  librement  sans  qu’aucun  facheux 
puisse  la  demasquer.  En  meme  temps  fut  entravee  la 
liberte  de  parole,  la  liberte  de  temoigner  pour  la  verite 
et  d’ adorer  Jehovah  en  esprit  et  en  verite. 

Ce  temoin  fidele  ne  pouvait  etre  supprime,  meme 
par  le  meurtre.  Le  temoignage  de  son  integrite  sub- 
siste,  pour  la  justification  du  nom  de  Jehovah.  II  est, 
en  effet,  dit  de  lui :  «  C’est  par  la  foi  qu’ Abel  offrit  a 
Dieu  un  sacrifice  plus  excellent  que  celui  de  Cain;  c’est 
par  elle  qu’il  fut  declare  juste,  Dieu  approuvant  ses 
offrandes;  et  c’est  par  elle  qu’il  parle  encore  quoique 
mort.  »  (Hebreux  11:4)  Les  taches  de  sang  clament 
la  culpabilite  de  la  religion  et  crient  vengeance  contre 
les  criminels  religieux;  ce  cri  du  sang  repandu  depuis 
Abel  sera  entendu  de  l’Eternel.  Jesus  a  dit  aux  reli- 
gionistes  juifs  qui  se  preparaient  a  renouveler  contre 
lui,  le  crime  de  Cain  contre  son  frere:  «  Voici,  je  vous 
envoie  des  prophetes,  des  sages  et  des  scribes.  Vous 
tuerez  et  crucifierez  les  uns,  vous  battrez  de  verges 
les  autres  dans  vos  synagogues,  et  vous  les  perse- 
cuterez  de  ville  en  ville,  afin  que  retombe  sur  vous 
tout  le  sang  innocent  repandu  sur  la  terre,  depuis  le 
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sang  d’Abel  le  juste  jusqu’au  sang  de  Zacharie,  fils 
de  Barachie,  que  vous  avez  tue  entre  le  temple  et 
l’autel.  Je  vous  le  dis  en  verite,  tout  cela  retombera  sur 
cette  generation.  »  —  Matthieu  23 :  34-36. 

Jehovah  ne  fit  pas  mourir  le  criminel  Cain, 
aussitot  apres  son  crime,  il  ne  designa  aucun  membre 
de  la  famille  d’Adam  comme  vengeur  du  sang,  car  nul 
d’entre  eux  n’etait  digne  de  le  representer  en  cette 
qualite.  La  vengeance  lui  appartient,  et  il  se  reservait 
de  l’exercer  contre  l’assassin  de  son  temoin  au  temps 
prevu.  Il  permit  au  criminel  de  subsister  et  d’engendrer 
une  posterite,  car  il  disposait  d’un  autre  moyen  d’a- 
neantir  Cain  et  sa  descendance,  en  faisant  plus  tard 
disparaitre  le  vieux  monde  gangrene.  Il  mit  done  sur 
lui  un  signe  afin  que  personne  ne  le  tuat.  Alors 
Cain  s’en  alia  avec  sa  femme  en  exil,  dans  le  pays 
de  Nod  (qui  veut  dire  errant)  ou  il  fonda  une 
famille.  Il  est  possible  qu’il  ait  ete  mu  par  l’am- 
bition  et  aussi  par  la  crainte,  lorsqu’il  construisit  les 
premieres  villes  de  la  terre.  Quant  a  ses  descendants, 
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ils  ne  se  distinguerent  pas  comme  adorateurs  du  Tres- 
Haut,  mais,  les  uns  comme  eleveurs,  les  autres  comme 
musiciens,  d’autres  firent  fondre  des  minerals  et  for- 
gerent  toutes  sortes  d’ instruments  d’airain  et  de  fer, 
et  enfin  il  y  eut  des  meurtriers  (comme  leur  ancetre). 
—  Genese  4: 16-24. 

«  Adam  connut 
femme;  elle  enfanta 
l’appela  du  nom  de 
dit-elle,  Dieu  m’a  donne 
fils  a  la  place  d’Abel  < 
a  tue.  »  (Genese  4:  25) 

Adam  etait  age  de  cer 
ans  lorsqu’il  engendra 
que  ce  dernier  naquit  p 
la  mort  d’Abel,  Cain  et  i 
devaient  etre  au  moi 
crime  des  hommes  possedant  une  certaine  experience. 
Abel  fut  le  commencement  d’une  « grande  nuee  de 
temoins  »  dont  parlent  les  Ecritures  (Hebreux  12:  1), 
mais  dans  le  chapitre  onze  de  la  meme  epitre  aux  He¬ 
breux,  ou  sont  cites  des  noms  de  fideles  du  passe,  Seth 
ne  figure  pas  sur  la  glorieuse  liste  pour  s’etre  illustre 
par  sa  foi  et  son  zele  comme  temoin  de  Jehovah. 

«  Seth  age  de  cent  cinq  ans  engendra  Enosch.  » 
Ce  nom  est  synonyme  de  «mortel;  homme  fort ». 
(Genese  5:6)  Adam  etait  alors  age  de  deux  cent 
trente-cinq  ans.  Ce  qui  survint  ensuite  ne  pouvait  hono- 
rer  Jehovah,  mais  visait  plutot  a  le  diffamer.  Deja  la 
naissance  d’Enosch  avait  ete  mentionnee  plus  haut 
en  ces  termes :  «  Seth  eut  aussi  un  fils  et  il  l’appela 
Enosch.  C’est  alors  que  Ton  commenga  a  invoquer  le 
nom  de  l’Eternel.  »  (Genese  4:26)  D’apres  cette  tra¬ 
duction,  avant  Enosch  personne  n’a  invoque  Jehovah 
en  l’adorant,  pas  meme  Abel.  Le  texte  hebreu  dit 
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litteralement:  «  Alors  on  commenga  d’appeler  du  nom 
de  l’Eternel  [Jehovah]. »  (version  Martin)  Ces  pa¬ 
roles  ne  peuvent  vouloir  dire  que  les  hommes  devinrent 
des  «  fils  de  Dieu  »,  car  cela  ne  fut  possible  qu’apres 
la  venue  de  Jesus.  (Jean  1:11-13)  Ils  ne  commence- 
rent  pas  non  plus  a  faire  la  volonte  de  l’Eternel,  car 
celui  qui  est  mentionne  comme  ayant  marche  avec 
Dieu,  apres  Abel,  fut  Henoc,  le  fils  de  Jered,  dont 
Enosch  (fils  de  Seth)  etait  le  bisaieul.  Il  est  certain 
que  ces  dispositions  nouvelles  n’empecherent  pas  la 
degenerescence  des  humains  depraves,  dont  aucun  ne 
se  repentit,  et  a  cause  de  leur  endurcissement  ils 
n’eviterent  pas  le  grand  cataclysme  qui  s’annongait. 
L’invocation  du  nom  de  Jehovah  ,au  temps  d’Enosch, 
et  apres  lui,  dut  etre  une  sorte  d’hypocrite  mouve- 
ment  religieux  destine  a  susciter  de  nouvelles  calomnies 
a  l’adresse  du  Tres-Haut,  et  k  egarer  les  hommes 
quant  a  la  «  posterite  »  promise. 

Trois  cent  quatre-vingt-sept  ans  apres  la  naissance 
d’Enosch  parut  un  homme  qui,  par  sa  foi,  merita 
l’approbation  de  l’Eternel,  dont  il  fut  un  adorateur  en 
esprit  et  en  verite.  Voici  ce  qui  est  dit  de  lui:  «  Jered, 
age  de  cent  soixante-deux  ans,  engendra  Henoc... 
Henoc,  age  de  soixante-cinq  ans,  engendra  Me- 
tuschelah.  Henoc,  apres  la  naissance  de  Metuschelah, 
marcha  avec  Dieu  trois  cents  ans;  et  il  engendra  des 
fils  et  des  filles.  Tous  les  jours  d’Henoc  furent  de  trois 
cent  soixante-cinq  ans.  Henoc  marcha  avec  Dieu;  puis 
il  ne  fut  plus,  parce  que  Dieu  le  prit.  »  —  Genese  5 : 18, 
21-24. 

Henoc  signifie  «  discipline;  consacre  ».  Il  avait  foi 
en  l’Eternel,  sa  conduite  prouva  qu’il  s’etait  entiere- 
ment  consacre  a  son  service.  Le  fait  qu’il  marcha  avec 
Dieu  implique  qu’il  etait  en  communion  avec  lui,  grace 
a  la  verite  qui  lui  fut  revelee,  parce  qu’il  suivit  la  voie 
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de  la  justice  en  harmonie  avec  cette  verite.  II  n’etait 
pas  de  ce  vieux  monde  pervers,  mais  par  la  foi  il 
esperait  un  monde  nouveau  ou  la  «  posterite  »  de  la 
«  femme  »  de  Dieu  gouvernerait  la  terre,  apres  avoir 
juge  le  serpent  ancien  et  sa  posterity,  et  lui  avoir 
ecrase  la  tete.  ,  , 

Le  fidele  Henoc  appartenait  a  la  septieme  gene¬ 
ration  des  descendants  d’Adam.  Jehovah  fit  de  lui 
son  prophete  pour  predire  le  jour  du  jugement  qui 
surviendrait  a  la  fin  du  regne  de  Satan.  II  est  ecrit 
a  ce  sujet:  «  C’est  aussi  pour  eux  qu’Henoc,  le  sep¬ 
tieme  depuis  Adam,  a  prophetise  en  ces  termes:  Voici, 
le  Seigneur  est  venu  avec  ses  saintes  myriades,  pour 
exercer  un  jugement  contre  tous,  et  pour  faire  rendre 
compte  a  tous  les  impies  parmi  eux  de  tous  les  actes 
d’impiete  qu’ils  ont  commis  et  de  toutes  les  paroles 
injurieuses  qu’ont  proferees  contre  lui  des  pecheurs 
impies.  »  Cette  prophetie  prononcee  par  Henoc  prouve 
qu’il  vivait  dans  un  monde  vicie,  bien  que  les  hommes 
invoquassent  le  nom  de  l’Eternel.  Une  aussi  sombre 
prediction  mettait  les  jours  d’Henoc  en  danger,  car  il 
vivait  au  sein  de  la  «  posterite  »  du  serpent.  —  Jude, 
versets  14  et  15. 

Au  temps  ou  des  pecheurs  malfaisants  vivaient 
sept  cents  ans  et  plus,  comme  ce  fut  le  cas  pour  Me- 
tuschelah  qui  atteignit  neuf  cent  soixante-neuf  ans, 
pourquoi  Henoc,  cet  homme  pieux,  parfaitement  in- 
tegre,  dont  la  foi  etait  inebranlable,  ne  vecut-il  que 
trois ' cent  soixante-cinq  ans?  Mourut-il  comme  Abel 
victime  de  Intolerance  religieuse?  Il  avait  de  bonnes 
raisons  pour  redouter  un  sort  semblable,  mais  le  Tout- 
Puissant  le  preserva  d’une  fin  aussi  tragique.  Le  cha- 
pitre  onze  de  l’epitre  aux  Hebreux,  qui  celebre  la  foi 
invincible  des  anciens  temoins  de  Jehovah,  dit  aux 
versets  5  et  6  :  «  C’est  par  la  foi  qu’Henoc  fut  enleve 
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pour  qu’il  ne  vit  point  la*  mort,  et  qu’il  ne  parut  plus 
parce  que  Dieu  l’avait  enleve;  car,  avant  son  enleve¬ 
ment,  il  avait  regu  le  temoignage  quUl  etait  agreable  a 
Dieu.  Or,  sans  la  foi,  il  est  impossible  de  lui  etre 
agreable;  car  il  faut  que  celui  qui  s’approche  de  Dieu 
croie  que  Dieu  existe  et  qu’il  est  le  remunerateur  de 
ceux  qui  le  cherchent.  » 

Henoc,  estime  de  Dieu  pour  sa  foi  et  sa  fidelite, 
conserva  son  integrity  dans  l’epreuve.  Il  honora  et 
defendit  le  nom  de  Jehovah  au  milieu  d’un  monde 
gangrene  en  bravant  courageusement  l’inimitie  de  la 
posterite  du  serpent.  Lorsque  l’Eternel  eut  decide 
qu’Henoc  avait  acheve  son  oeuvre  de  temoignage,  il 
lui  donna  une  vision  du  monde  a  venir,  dans  lequel  la 
mort  sera  vaincue  et  supprimee  grace  a  la  puissance 
du  Tres-Haut,  exercee  par  la  posterite  de  sa  «  femme  ». 

Ainsi,  Dieu  enleva  Henoc,  ou  le  ravit  en  extase, 
comme  ce  fut  le  cas  pour  un  apotre  de  Jesus-Christ, 
quelques  milliers  d’annees  plus  tard.  (II  Corinthiens 
12:  1-4)  Il  ne  fut  pas  permis  a  Henoc  de  raconter  aux 
hommes  la  vision  qu’il  eut  du  nouveau  monde,  ou 
paradis  restaure,  car  pendant  son  extase  « Dieu  le 
prit  »,  afin  qu’il  s’eteigne  paisiblement  sans  eprouver 
aucune  des  angoisses  de  la  mort;  sans  meme  se  douter 
qu’il  allait  mourir.  Il  etait  alors  relativement  jeune, 
ses  forces  n’etaient  pas  diminuees,  il  ignora,  par  con¬ 
sequent,  toutes  les  miseres  qui  precedent  la  decrepitude. 

Ainsi  Henoc  «  mourut  dans  la  foi  »  et  ses  ennemis 
ne  purent  jamais  decouvrir  son  corps  pour  l’utiliser 
a  des  fins  quelconques,  il  s’en  alia  l’esprit  rempli  de 
cette  vision  in  extremis.  Quand  la  vie  lui  sera  rendue 
au  seuil  du  monde  nouveau,  ce  souvenir  lui  reviendra 
le  premier  a  la  memoire,  et  de  ses  yeux  il  verra,  cette 
fois,  l’ancienne  vision  devenir  la  plus  bienfaisante  des 
realites. 
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N  ignore  si  la  disparition  soudaine  d’Henoc 
a  provoque  quelque  agitation  et  suscite 
des  regrets.  Apres  son  depart  les  hommes 
continuerent  a  lutter  contre  les  ronces 
et  les  epines  du  sol  maudit.  Henoc  avait 
« le  sel  de  la  terre »  retardant  par  son 
influence  bienfaisante  la  corruption  totale  du  monde 
primitif,  a  laquelle  presque  tous  ses  habitants  etaient 
enclins.  Ces  incorrigibles  debauches  eprouverent  un 
grand  soulagement  lorsqu’ils  furent  delivres  d’Henoc, 
cet  indesirable  trouble-fete,  avec  ses  predications 
aga§antes  et  ses  propheties  de  malheur  contre  les 
pecheurs  impenitents.  Ils  reprirent  tranquillement  leur 
train  de  vie  habituel  consistant  A  manger,  boire,  se 
marier  et  multiplier. 

Lemec,  le  petit-fils  d’Henoc,  souffrit  particuliere- 
ment  des  dures  conditions  de  la  vie,  il  ne  fut  pas  un 
temoin  de  Jehovah  comme  son  grand-pere.  II  avait 
probablement  ete  impressionne  par  les  propos  d’Henoc, 
l’avertissant  que  le  temps  du  jugement  des  mechants 
approchait,  et  qu’un  changement  radical  du  genre  de 
vie  des  humains  s’averait  opportun.  Lemec  veut  dire 
«  puissant;  demolisseur;  destructeur  ».  Ce  nom  s’adap- 
tait  fort  bien  a  la  prophetie  d’Henoc,  selon  laquelle 
le  Tout-Puissant  mettrait  fin  aux  dereglements  des 
impies,  en  aneantissant  les  coupables,  et  instaurerait 
ensuite  un  monde  nouveau  dans  lequel  ceux  qui  obei- 
raient  a  Dieu  seraient  delivres  d’un  labeur  excessif  et 
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du  joug  des  oppresseurs.  Lemec  avait  ete  pendant 
cinquante-six  ans  contemporain  d’Adam.  De  la  bouche 
de  ce  dernier  il  avait  appris  comment,  a  cause  de  son 
peehe  a  lui,  le  premier  homme,  Dieu  avait  maudit  la 
terre,  et  promis  qu’une  posterity  viendrait  ecraser  la 
tete  du  serpent  seducteur  qui  corrompit  le  premier 
couple  humain  et  fut  le  pere  du  mensonge.  Ces  pre¬ 
dictions  signifiaient  done  qu’un  jour  la  malediction 
divine  serait  levee,  et  e’est  ce  que  le  petit-fils  d’Henoc 
esperait. 

«  Lemec,  age  de  cent  quatre-vingt-deux  ans,  engen- 
dra  un  fils.  Il  lui  donna  le  nom  de  Noe,  en  disant: 
Celui-ci  nous  consolera  de  nos  fatigues  et  du  travail 
penible  de  nos  mains,  provenant  de  cette  terre  que 
PEternel  a  maudite.  »  (Gen&se  5:28,29)  Lemec  pro- 
phetisa  a  son  insu.  Ces  paroles  lui  furent  suggerees  par 
Vesprit  ou  force  invisible  de  l’Eternel.  En  procreant  un 
fils  qui  devait  jouer  un  role  dans  l’accomplissement 
de  cette  prediction,  Lemec  prefigura  Dieu,  et  Noe  fut 
une  image  de  la  «  posted  te  »,  promise  en  Eden,  dont 
Intervention  ferait  cesser  la  malediction.  Lemec  vecut 
jusqu’a  ce  que  son  fils  eut  atteint  cinq  cent  quatre- 
vingt-quinze  ans;  il  le  vit  engage  dans  une  oeuvre 
voulue  de  l’Eternel,  et  comprit  qu’en  l’appelant  Noe 
il  avait  ete  inspire  par  lui. 

L’attention  fut  ensuite  retenue  par  l’entree  en  scene 
de  personnages  nouveaux,  sortis  du  sein  de  la  cor¬ 
ruption.  Leur  venue  n’ameliora  pas  la  situation  des 
hommes,  mais  augmenta  leurs  malheurs.  La  Bible  dit 
a  ce  sujet,  sans  preambule :  «  Les  geants  etaient  sur  la 
terre  en  ces  jours-la.  »  Une  meilleure  traduction  de  ce 
passage  dit :  «  Les  nephilims  etaient  sur  la  terre  en  ces 
jours-la.  »  (Genese  6:4,  Version  americaine  revisee ) 
D’ou  venaient  ces  geants  ou  nephilims?  Ils  n’etaient 
pas  des  produits  humains  anormaux,  accidentels,  des 
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phenomenes  dus  a  un  vice  de  conformation,  a  une 
maladie  glandulaire,  mais  bien  des  surhommes,  des 
demons,  issus  de  creatures  spirituelles  qui  posse- 
daient  le  pouvoir  de  se  materialiser  et  avaient  pris  un 
corps  humain.  La  taille  gigantesque  de  ces  nephilims 
prouvait  leur  origine  superieure,  car  l’homme  a  ete 
fait  «  un  peu  inferieur  aux  anges  ».  Leur  apparition 
sur  la  terre  devint  une  preuve  tangible  que  la  depra¬ 
vation  avait  gagne  les  cieux  soumis  a  Satan,  le  sei¬ 
gneur  invisible  de  l’humanite. 

Dieu  avait  laisse  a  Satan  l’acces  du  del,  apres 
l’avoir  condamne  en  Eden,  afin  d’eprouver  l’integrite 
de  ses  fils  spirituels.  La  Bible  raconte  en  effet  que, 
plus  de  deux  mille  ans  apres  la  trahison  de  Lucifer: 

«  Les  fils  de  Dieu  vinrent  un  jour  se  presenter  devant 
l’Eternel  [Jehovah],  et  Satan  vint  aussi  au  milieu 
d’eux.  L’Eternel  dit  a  Satan:  D’ou  viens-tu?  Et 
Satan  repondit  a  l’Eternel:  De  parcourir  la  terre  et 
de  m’y  promener.  »  (Job  1:6,7)  Evidemment  la  plupart 
des  anges,  sinon  tous,  constituant  l’organisation  que 
Jehovah  avait  placee  sous  le  controle  de  Lucifer, 
lorsqu’il  etait  le  «  cherubin  protecteur  »  de  l’homme  en 
Eden,  se  laisserent  persuader  par  le  diable  apres  qu’il 
eut  fait  tomber  Adam.  Ils  se  rebellerent  eux  aussi, 
abandonnerent  la  sainte  organisation  du  Tres-Haut  et, 
avec  Satan,  contesterent  sa  suprematie. 

En  se  joignant  au  traitre  Lucifer,  pour  avilir  Je¬ 
hovah  et  diffamer  son  nom,  ces  anges  perfides  de- 
vinrent  des  demons  devant  qui,  plus  tard,  des  hommes 
se  prosternerent,  mais  dont  1  Eternel  interdit  1  adora¬ 
tion,  a  son  peuple  choisi,  en  ces  termes:  «  Ils  n’of- 
friront  plus  leurs  sacrifices  aux  demons,  avec  lesquels 
ils  se  prostituent.  »  (Levitique  17 :  7,  Version  Sy nodale) 
« Ils  ont  sacrifie  aux  demons  qui  ne  sont  point  Dieu, 
a  des  dieux  qu’ils  ne  connaissaient  pas,  [dieux]  nou- 
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veaux,  venus  depuis  peu.  »  (Deuteronome  32:  17 ,  Darby; 
voir  aussi  II  Chroniques  11 :  15 ;  Psaume  106 :  37, 
Darby)  Lucifer,  de  cherubin  qu’il  etait,  devint  le 
«  prince  des  demons  »,  appele  aussi  «  Beelzebul  ».  — 
Matthieu  12:24,27,28.  * 

Les  anges  pecheurs  tomberent  sous  le  coup  de  la 
sentence  de  Dieu  et  perdirent  la  glorieuse  situation 
qu’ils  occupaient  dans  sa  sublime  organisation  de 
clarte  et  de  verite,  d’ou  il  les  chassa  pour  les  abaisser 
jusque  dans  le  « Tartare » ;  cette  expression  symbo- 
lique  designe,  non  un  lieu,  mais  une  condition  dans 
laquelle  ils  sont  prives  de  lumiere  sur  les  desseins 
diving,  et  en  qualite  d’adversaires,  constamment  sous 
la  surveillance  du  Tres-Haut,  retenus  ainsi  comme  dans 
des  chaines,  sans  espoir  de  jamais  se  liberer  de  la 
sentence  de  mort  qui  pese  sur  eux.  Dans  ce  Tartare, 
ils  subissent,  avec  le  diable,  une  sorte  de  detention 
preventive,  en  attendant  leur  execution  qui  aura  lieu 
au  jour  de  l’Eternel.  L’apotre  inspire  dit  d’eux:  «  Mais 
leur  jugement,  des  longtemps,  ne  demeure  pas  oisif, 
et  leur  destruction  ne  sommeille  pas.  Car,  si  Dieu  n’a 
pas  epargne  les  anges  qui  ont  peche,  mais,  les  ayant 
precipites  dans  l’abime  (Tartare,  d’apres  la  note  de 
Crampon),  les  a  livres  pour  etre  gardes  dans  des 
chaines  d’obscurite  pour  le  jugement... »  (II  Pierre 
2:3,4,  Darby)  « II  a  reserve  dans  des  liens  eternels, 
sous  l’obscurite,  pour  le  jugement  du  grand  jour,  les 
anges  qui  n’ont  pas  garde  leur  origine,  mais  ont  aban- 
donne  leur  propre  demeure.  »  —  Jude,  verset  6. 

Ces  demons  materialises  terroriserent  les  hommes 
qui  n’avaient  pas,  comme  Noe,  confiance  en  Dieu.  Ils 
instaurerent  un  regime  de  violence  justifie  par  leur 
nom,  car  nephilim  signifie  abatteur.  Beaucoup  d’hu- 
mains,  en  effet,  succomberent  sous  leurs  coups.  Ils 
laisserent  une  si  detestable  reputation  que  pres  de 
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mille  ans  apres  leur  disparition,  des  espions  Israelites 
partis  pour  explorer  la  terre  promise,  furent  tene¬ 
ment  effrayes  par  les  gigantesques  fils  du  Cananeen 
Anak,  qu’ils  les  virent  plus  hauts  encore,  et  a  leur 
retour  ils  raconterent  dans  un  langage  exagerement 
image:  « Nous  y  avons  vu  les  geants  [nephilims], 
fils  d’Anak  qui  est  de  la  race  des  geants  [nephilims] , 
et  nous  etions  a  nos  yeux  comme  des  sauterelles,  et 
nous  etions  de  meme  a  leurs  yeux.  »  (Nombres  13:  34, 
Darby)  Le  livre  de  la  Genese  rapporte  ce  qui  arnva 
apres  que  les  nephilims  eurent  fait  leur  apparition  sur 
Is,  terre. 

La  depravation  de  l’humanite  prit  de  telles  pro¬ 
portions  que  Jehovah,  le  grand  Esprit,  fixa  un  delai 
de  cent  vingt  ans  apres  lequel  il  executerait  contre 
ces  debauches  son  jugement  qui  mettrait  fin  a  toute 
controverse,  concernant  sa  suprematie,  avec  la  gene¬ 
ration  contemporaine  de  Noe  a  longevite  patriarcale. 
La  chute  des  anges  est  ainsi  racontee :  « II  arriva 
quand  les  hommes  commencerent  a  se  multiplier  sur  la 
face  de  la  terre,  et  que  des  filles  leur  furent  nees,  que 
les  fils  de  Dieu  virent  les  filles  des  hommes,  qu’elles 
etaient  belles,  et  ils  se  prirent  des  femmes  d’entre 
toutes  celles  qu’ils  choisirent.  Et  l’Eternel  dit:  Mon 
esprit  ne  confestera  pas  a  toujours  avec  l’homme, 
puisque  lui  n’est  que  chair;  mais  ses  jours  seront 
cent  vingt  ans.  »  —  Genese  6 :  1-3,  Darby . 

Les  « fils  de  Dieu »  qui  s’unirent  aux  filles  des 
hommes  etaient  des  anges  restes  jusque  la  fideles  au 
Tres-Haut,  exalte  par  le  Psalmiste  en  ces  termes: 
«  Qui,  dans  le  ciel,  peut  se  comparer  a  l’Eternql?  Qui 
est  semblable  a  toi  [Jehovah]  parmi  les  fils  de  Dieu?  » 
(Psaume  89:  7)  Lorsqu’ils  se  materialiserent,  ces  anges 
appartenant  a  la  famille  des  fils  du  Tres-Haut  et  fai- 
sant  encore  partie  de  son  organisation,  etaient  indubi- 
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tablement  animes  du  louable  desir  de  secourir  la  race 
humaine  egaree.  Toutefois  ils  ne  furent  point  autori¬ 
ses  a  agir  ainsi,  car  ce  n’etait  pas  le  moyen  choisi  par 
Dieu  pour  procurer  au  monde  la  «  posterite  »  libera- 
trice  qui  devait  etre  envoyee  des  cieux  pour  ecraser  la 
tete  du  serpent.  Ce  fut  un  premier  pas  sur  la  pente 
funeste  de  la  desobeissance.  Leur  conduite  servit  les 
desseins  de  Satan.  De  Turnon  de  ces  fils  de  Dieu  avec 
des  filles  d’Adam  naquit  une  race  hybride  qui  chercha 
sa  gloire  et  non  celle  de  l’Eternel.  Ils  se  rendirent  tris- 
tement  celebres  en  multipliant  les  brutalites  par  toute 
la  terre.  Void  ce  qu’en  dit  la  Bible :  « Les  geants 
[nephilims]  etaient  sur  la  terre  en  ces  jours-la,  et 
aussi  apres  que  les  fils  de  Dieu  furent  venus  vers  les 
filles  des  hommes  et  qu’elles  leur  eurent  donne  des 
enfants:  ceux-ci  furent  les  vaillants  hommes  (ces 
hommes  puissants,  Ostervald )  de  jadis,  des  hommes 
de  renom.  »  —  Genese  6 :  4,  Darby . 

Malgre  la  depravation  generate,  Noe,  a  Texemple 
d’Henoc,  marcha  avec  Dieu.  II  epousa  une  femme 
irreprochable,  et  quand  il  eut  atteint  1’age  de  cinq 
cents  ans,  l’Eternel  le  benit  en  lui  donnant  trois  fils 
qu’il  eleva  selon  sa  foi,  les  engageant  a  se  soumettre 
humblement  a  la  juste  volonte  du  Tout-Puissant.  Il 
ne  prit  jamais  la  moindre  part  au  devergondage  de  ce 
vieux  monde  libidineux.  Les  Ecritures  parlant  de  sa 
posterite  rendent  de  lui  ce  temoignage  que  « Noe 
etait  un  homme  juste  et  integre,  dans  son  temps;  Noe 
marchait  avec  Dieu.  Noe  engendra  trois  fils:  Sem, 
Cham  et  Japhet. »  (Genese  6:9,10)  Ces  trois  fils 
prirent  des  femmes  pures. 

A  cette  epoque  tous  les  hommes,  a  l’exception  de 
Noe  et  de  sa  famille,  preferaient  ne  pas  connaitre  la 
verite  et  vivaient  dans  les  memes  conditions  que  les 
moqueurs  et  les  depraves  des  derniers  jours,  c’est-a- 
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dire  des  impies  actuels  dont  il  est  ecrit :  « Qu  ils 
ignorent  volontairement  ceei,  que  par  la  parole  de 
Dieu,  des  cieux  subsistaient  jadis,  et  une  terre  [tiree] 
des  eaux  et  subsistant  au  milieu  des  eaux.  »  II  Pierre 
3 :  5,  Darby.  ; 

Obeissant  a  la  parole  irresistible  du  Tout-Puissant, 
les  eaux  couvrant  la  planete  s’assemblerent  pour  for¬ 
mer  les  mers,  et  la  terre  seche  apparut  au  troisieme 
jour  de  la  creation.  Dans  la  suite  des  temps  des  an- 
neaux  composes  d’eau  et  de  matieres  projetees  par  la 
terre  en  fusion,  etaient  tombes  l’un  apres  1  autre 
jusqu’a  une  certaine  distance  de  la  terre,  c’est-a-dire 
au-dessus  du  firmament  ou  etendue,  formant  ainsi 
autour  d’elle  une  voute  constitute  par  des  anneaux 
(ou  ceintures).  Ces  ceintures  s’etaient  deplacees 
lentement  vers  les  poles  nord  et  sud,  et  parvenues  aux 
points  de  moindre  resistance  elles  tomberent  sur  la 
terre.  Ces  deluges  detruisirent  tout  ce  qui  vivait.  Mille 
ans  apres  la  fin  du  sixieme  jour,  pendant  lequel  Dieu 
crea  l’homme,  le  dernier  anneau  presque  entierement 
compose  d’eau  etait  descendu  vers  le  firmament  de  la 
terre  autour  duquel  il  tournait.  Une  epaisse  couche 
d’eau  de  forme  spherique  entourait  done  encore  la 
planete  et  y  restait  suspendue  grace  a  la  force  centri¬ 
fuge  entretenue  par  sa  propre  rotation. 

Les  descendants  d’Adam,  alors  nombreux,  quoique 
vivant  sur  la  terre  seche  se  trouvaient,  sinon  dans 
I’eau,  du  moins  entoures  d’eaux  de  tous  cotes,  puis- 
qu’ils  habitaient  a  l’interieur  de  cet  immense  ballon 
spherique  aqueux  qui  existait  des  avant  1’ apparition 
de  l’homme.  Pour  ces  incorrigibles  pecheurs  obscurcis 
les  choses  etaient  dans  le  meme  etat  que  depuis  la 
mort  d’Adam,  et  meme  rien  n’avait  change  depuis  le 
commencement  de  la  creation.  Evidemment  de  l’in- 
terieur  du  ballon,  ils  ne  pouvaient  se  douter  de  ce  qui 
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se  passait  a  l’exterieur,  tres  loin  au-dessus  de  leur 
tete,  tandis  que  Dieu,  a  qui  rien  ne  peut  echapper, 
voyait  les  eaux  descendre  vers  les  poles,  et  l’enve- 
loppe  s’amincir  dans  la  region  equatoriale,  a  ce  point 
que  les  rayons  du  soleil  traversaient  presque  cette 
cloison  amenuisee.  D’autre  part,  dans  les  regions  po- 
laires,  la  vitesse  de  la  rotation  de  l’enveloppe  dimi- 
nuait  dangereusement,  sa  force  centrifuge  s’affaiblis- 
sait  tellement  que  bientot  elle  ne  pourrait  plus  resister 
a  la  loi  de  l’attraction  universelle  et  s’abattrait  bru- 
talement  sur  la  terre.  La  catastrophe  etait  imminente, 
la  rupture  du  globe  d’eau  devait  se  produire  quand 
Dieu  cesserait  de  le  retenir,  a  l’expiration  du  delai  de 
cent  vingt  ans  que  le  Pere  des  misericordes  avait  ac- 
corde  aux  pecheurs  devoyes,  et  pendant  lesquels  il  les 
prevint  du  danger  qui  les  menagait  tout  en  leur  faisant 
connaitre  le  moyen  d’echapper  au  cataclysme  sans 
precedent. 

Dieu  choisit  Noe  pour  avertir  ces  deregies.  Il  lui 
fit  sans  doute  d’abord  un  resume  de  la  creation  tel 
que  nous  le  trouvons  dans  le  premier  chapitre  de  la 
Bible,  et  lui  revela  probablement,  au  surplus,  1’existence 
d’une  epaisse  nappe  d’eau  entourant  le  firmament, 
et  qui  devait  prochainement  se  precipiter  sur  la  terre 
et  detruire  toute  l’humanite  corrompue.  Un  immense 
bateau  etait  indispensable  pour  que  No6,  ses  fils  et 
leurs  epouses,  puissent  survivre  a  ce  deluge,  ainsi  qu’un 
nombre  imposant  de  couples  d’oiseaux,  de  quadrupedes 
et  de  reptiles  (les  insectes  ne  furent  pas  admis).  Au- 
cune  calamite  analogue  a  celle  que  predisait  Noe  n’avait 
jamais  desole  la  terre.  Cependant  le  patriarche  ne  douta 
pas  de  la  parole  du  Tres-Haut,  aussi  est-il  dit  de  lui: 
«  C’est  par  la  foi  que  Noe,  divinement  averti  des  choses 
qu’on  ne  voyait  pas  encore,  et  saisi  d’une  crainte  res- 
pectueuse,  construisit  une  arche  pour  sauver  sa  fa- 
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mille ;  c’est  par  elle  qu’il  condamnale  monde,  et  devint 
heritier  de  la  justice  qui  s’obtient  par  la  foi. »  — 
Hebreux  11 :  7. 

La  race  entiere  viciee  et  depravee,  y  compns  les 
nephilims  et  les  hommes  renommes,  se  moquaient  de 
Noe  et  de  ses  fils,  pendant  qu’ils  construisaient  le  co¬ 
lossal  navire  ayant  cent  quarante  metres  de  long, 
vingt-cinq  metres  de  large,  quinze  metres^  de  haut,  et 
comportant  trois  etages.  Comment  Noe  esperait-il 
transporter  cette  nef  monumentale  de  l’endroit  oil  elle 
avait  ete  batie,  jusqu’au  bord  de  l’eau,  et  la  faire 
flotter?  Et  les  sarcasmes  redoublaient !  Toutefois  le 
patriarche  et  ses  fils  resterent  integres  et  subirent 
les  railleries  sans  broncher.  Noe  disait  a  ces  sceptiques 
pervertis  que  le  deluge  approchait,  que  ce  fleau  de- 
vastateur  serait  de  la  part  de  Dieu  un  acte  de  justice 
frappant  ce  monde  corrompu,  loyalement  condamne 
a  disparaitre.  Aux  incredules  qui  reclamaient  des  pre¬ 
cisions,  il  repondait  qu’il  ignorait  le  jour  et  l’heure 
fatals,  mais  que  la  catastrophe  se  produirait  lorsque 
Tarche  serait  terminee,  et  que  sa  famille  et  lui  se- 
raient  dedans. 

Enfin  le  gigantesque  vaisseau  fut  acheve  et  tout 
d’abord  rien  d’anormal  ne  se  produisit.  Comme  d  ha¬ 
bitude  une  vapeur  montait  du  sol  et  en  arrosait  toute 
la  surface,  aucun  signe  de  pluie,  et  moins  encore  de 
deluge,  n’apparaissait  a  l’horizon.  Pourtant  1  Eternel 
ordonna  a  Noe  d’entrer  dans  1  arche  avec  sa  famille, 
les  oiseaux  et  les  animaux  designes,  car,  ajouta-t-il: 
«  Encore  sept  jours,  et  je  ferai  pleuvoir  sur  la  terre 
quarante  jours  et  quarante  nuits,  et  j  exterminerai 
de  la  face  de  la  terre  tous  les  etres  (toutes  les  crea¬ 
tures,  Glaire  et  Vigouroux)  que  j’ai  faits.  »  (Genese 
7:4)  II  n’y  avait  aucun  enfant  dans  l’arche.  Les  fils  de 
Noe,  quoique  maries,  se  preparaient  febrilement  a 
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faire  face  au  deluge,  la  situation  etait  trop  grave  pour 
penser  a  fonder  une  famille.  Ceci  n’etait  nullement 
indique  a  la  veille  de  la  disparition  du  genre  humain, 
et  le  fait  qu’ils  n’avaient  pas  d’enfants  donnait  plus 
de  poids  a  leur  prophetie  sur  la  calamite  toute  proche. 
Lorsque  les  contempteurs  de  Noe  le  virent  entrer  dans 
Tarche  avec  sa  famille  et  une  multitude  d’animaux, 
ces  devergondes  se  repen tirent-ils  subitement?  Renon- 
cerent-ils  a  leurs  orgies,  convaincus  cette  fois  que  le 
desastre  etait  imminent?  Jesus  lui-meme  nous  repond: 
« Car  dans  les  jours  qui  precederent  le  deluge,  les 
hommes  mangeaient  et  buvaient,  se  mariaient  et  ma- 
riaient  leurs  enfants,  jusqu’au  jour  ou  Noe  entra  dans 
Tarche ;  et  ils  ne  se  douterent  de  rien,  jusqu’a  ce  que  le  de¬ 
luge  vint  et  les  emportat  tous :  il  en  sera  de  meme  a  Fa- 
venement  du  Fils  de  Fhomme.  »  —  Matthieu  24:  38,  39. 
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Noe  etait  age  de  six  sieeles  lorsqu’il  quitta  le  vieux 
monde  pour  entrer  dans  l’arche  contenant  sa  precieuse 
cargaison  d’humains  et  d’animaux,  et  dans  laquelle, 
dit  la  Bible :  «  II  entra  male  et  femelle  de  toute  chair, 
comme  Dieu  l’avait  ordonne  a  Noe.  Puis  l’Eternel 
ferma  la  porte  sur  lui.  »  (Genese  7:  6,  16)  Ce  fut  en 
l’an  six  cent  de  la  vie  de  Noe,  le  dix-septieme  jour  du 
second  mois  que  l’enveloppe  aqueuse  suspendue  au- 
dessus  de  la  planete  ceda,  toutes  les  ecluses  des  cieux 
s’ouvrirent,  de  partout  les  eaux  se  precipiterent  sur  le 
sol.  Le  globe  translucide  etait  brise,  les  rayons  du 
soleil,  de  la  lune  et  des  etoiles  eclairerent  directement 
la  terre.  Les  eaux  crurent  et  souleverent  l’arche  qui 
lentement  s’eloigna  du  sol,  monta  avec  les  eaux,  flotta 
majestueuse  et  imperturbable,  subissant  sans  dom- 
mage  les  plus  terribles  averses  que  Ton  vit  jamais, 
et  qui  tomberent  sans  interruption  pendant  quarante 
jours,  couvrant  la  terre  d’une  couche  d’eau  depassant 
de  quinze  coudees  (env.  8  m.)  les  plus  hautes  montagnes. 

La  planete  ressemblait  ainsi  a  une  boule  d’eau  a 
l’interieur  de  son  firmament,  bien  nettoye,  c’est-a-dire 
dans  le  meme  etat  que  vingt-neuf  mille  ans  auparavant, 
lorsque  Dieu  avait  dit:  «  Que  les  eaux  qui  sont  au- 
dessous  du  ciel  se  rassemblent  en  un  seul  lieu,  et  que 
le  sec  paraisse.  »  Dieu  dut  donner  un  ordre  semblable 
quand  les  eaux  du  deluge  eurent  prevalu  sur  la  terre 
pendant  cent  cinquante  jours.  Alors  la  quille  de  l’arche 
toucha  le  sol,  ce  que  la  Bible  precise  en  ces  termes: 
«  Et  les  eaux  diminuerent  au  bout  de  cent  cinquante 
jours.  Le  septieme  mois,  le  dix-septieme  jour  du  mois, 
l’arche  s’arreta  sur  les  montagnes  d’ Ararat.  »  (Genese 
8:  3,  4)  Ce  nombre  de  cent  cinquante  jours  donne  par 
les  Ecritures  correspond  a  cinq  mois;  ceci  prouve  que 
les  mois  etaient  tous  de  trente  jours,  soit  une  lunaison 
environ.  Au  temps  de  Noe  l’annee  lunaire  de  douze 
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mois  avait  done  trois  cent  soixante  jours,  on  devait 
la  regler  vers  l’equinoxe  du  printemps,  pour  que  le  ca- 
lendrier  s’accorde  avec  l’annee  solaire  et  ne  devance 
pas  les  saisons  qui  furent  alors  etablies.  —  Genese 
8:  22. 

En  l’an  six  cent  un  de  la  vie  de  Noe,  «  le  second 
mois,  le  vingt-septieme  jour  du  mois,  la  terre  fut  seche. 
Alors  Dieu  parla  a  Noe,  en  disant:  Sors  de  l’arche  ». 
(Genese  8:  13-16)  Noe,  sa  famille  et  les  animaux  res- 
terent  done  dans  l’arche  pendant  une  annee  lunaire 
plus  dix  jours,  l’Eternel  les  ayant  enfermes  le  dix- 
septieme  jour  du  second  mois  de  l’annee  precedente. 
Pendant  que  les  habitants  de  l’arche  vivaient  en  par- 
faite  securite,  que  se  passa-t-il  a  l’exterieur?  La  Bible 
repond :  «  Dieu  n’a  pas  epargne  l’ancien  monde,  mais 
il  a  sauve  Noe,  lui  huitieme,  ce  predicateur  de  la  jus¬ 
tice,  lorsqu’il  fit  venir  le  deluge  sur  un  monde  d’im- 
pies.  »  Jehovah  executait  le  jugement  prononce  ante- 
rieurement  et  «  par  ces  choses  le  monde  d’alors  perit 
submerge  par  l’eau  ».  (II  Pierre  2:  5;  3:  5,  6)  L’infame 
organisation  des  hommes  disparut,  et  avec  elle  cessa 
aussi  l’activite  nefaste  des  nephilims  et  l’intervention 
des  « fils  de  Dieu  »  qui  etaient  descendus  des  cieux 
invisibles.  Le  vieux  monde  «  perit  »,  mais  la  terre  sur- 
vecut  et  l’Eternel  fit  la  promesse.  suivante :  « Tant 
que  la  terre  subsistera,  les  semailles  et  la  moisson,  le 
froid  et  la  chaleur,  l’ete  et  l’hiver,  le  jour  et  la  nuit 
ne  cesseront  point.  »  (Genese  8:22)  Cette  verite  ra- 
fraichissante  reconforte  le  croyant  pour  qui  la  fin 
du  monde  signifiait  la  pulverisation  ou  la  liquefaction 
de  notre  planete,  ainsi  que  la  disparition  du  soleil,  de 
la  lune  et  des  etoiles.  Le  fait  que  Dieu  preserva  Noe 
et  sa  famille,  donne  a  ses  serviteurs  l’assurance  que 
Dieu  les  prendra  sous  sa  puissante  protection,  lorsque 
l’actuel  monde  corrompu  prendra  fin. 
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Chapitre  11 

LE  CALCUL  DU  TEMPS 


E  ROI  de  l’Eternite  detruisit  le  vieux 
monde  deprave  cent  vingt  ans  apres  avoir 
prononce  son  jugement  contre  lui.  (Genese 
6:  3)  II  manifesta  son  omnipotence  en  sup- 
primant,  par  le  deluge,  toutes  les  mal- 
faisantes  creatures  perverties  qui  remplissaient  la 
terre  de  violence.  Les  grandes  eaux  devastatrices  net- 
toyerent  la  planete,  non  seulement  de  la  vicieuse  ver- 
mine  humaine  et  autre,  mais  encore  elles  la  puri- 
fierent,  car  elle  avait  ete  souillee  par  le  sang  que  ces 
cruels  devoyes  avaient  repandu  sans  raison,  et  cette 
souillure  ne  pouvait  etre  lavee  «  que  par  le  sang  de 
ceux  qui  avaient  repandu  le  sang  ».  —  Nombres  35:  33. 

Les  creatures  spirituelles  celestes  qui  s’etaient  ma- 
terialisees  en  prenant  des  corps  de  chair,  et  avaient 
visiblement  controle  les  affaires  de  la  terre,  furent 
obligees  de  reintegrer  le  monde  spirituel  cache.  Ainsi 
cessa  ce  genre  d’intervention  directe  des  esprits  des 
cieux  dans  les  choses  d’ici-bas.  Les  fils  desobeissants 
de  Dieu,  qui  avaient  pris  pour  femmes  des  filles  des 
hommes,  ne  furent  plus  autorises  a  paraitre  devant 
l’Eternel  a  la  cour  celeste,  mais  le  Tout-Puissant  les 
livra  a  Satan  qui  les  enchaina  virtuellement.  Ils  de- 
vinrent  ainsi  les  « esprits  en  prison,  qui  autrefois 
avaient  ete  incredules  (desobeissants,  Darby) ,  lorsque 
la  patience  de  Dieu  se  prolongeait,  aux  jours  de  Noe, 
pendant  la  construction  de  l’arche,  dans  laquelle  un 
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petit  nombre  de  personnes,  c’est-a-dire  huit,  furent 
sauvees  a  travers  l’eau  ».  —  I  Pierre  3: 19,  20. 

Cependant,  les  nephilims  qui  s’etaient  ouvertement 
revoltes  avec  Satan,  se  joignirent  de  nouveau  a  lui 
et  aux  demons  dont  le  diable  etait  le  prince.  Ce  dernier 
les  reorganisa  sous  un  aspect  nouveau.  Ce  fut,  selon 
la  prophetie  biblique,  comme  « une  autre  merveille 
dans  les  cieux »  :  « Voici  c’etait  un  grand  dragon 
rouge,  ayant  sept  tetes  et  dix  cornes,  et  sur  ses  tetes 
sept  diademes.  Sa  queue  entrainait  le  tiers  des  etoiles 
du  ciel.  »  —  Apocalypse  12 :  3,  4. 

11  est  avere  que  les  cieux  et  la  terre  symboliques 
d’avant  le  deluge  disparurent  et  que  notre  globe  sub- 
sista,  mais  debarrasse  de  la  religion,  faute  de  religieux, 
le  deluge  les  ayant  emportes  tous.  Au  cominandement 
de  Dieu,  Noe  et  sa  famille  sortirent  de  l’arche  et 
foulerent  la  terre  purifiee.  Le  premier  acte  du  pa- 
triarche  fut  d’instituer  la  vraie  adoration  due  au  Tres- 
Haut,  enseignant  ainsi  la  maniere  convenable  de  l’a- 
dorer,  et  prefigurant  en  sa  personne  la  «  posterite  de 
la  femme  »  destinee  a  ecraser  la  tete  du  serpent.  II  est 
ecrit  a  ce  sujet  que  «  Noe  batit  un  autel  a  l’Eternel; 
il  prit  de  toutes  les  betes  pures  et  de  tous  les  oiseaux 
purs,  et  il  offrit  des  holocaustes  sur  l’autel.  L’Eternel 
sentit  une  odeur  agreable,  et  dit  en  son  cceur:  Je  ne 
maudirai  plus  la  terre  a  cause  de  l’homme,  parce  que 
les  pensees  de  l’homme  sont  mauvaises  des  sa  jeunesse; 
et  je  ne  frapperai  plus  tout  ce  qui  est  vivant  comme 
je  l’ai  fait ».  —  Genese  8 :  20,  21. 

Cette  transaction  ne  prefigurait  pas  seulement  de 
plus  grandes  choses  a  venir,  elle  etait  aussi  l’accom- 
plissement  partiel  des  paroles  suivantes  prononcees 
par  Lemec  a  la  naissance  de  Noe:  «  Celui-ci  nous  con- 
solera  de  nos  fatigues  et  du  travail  penible  de  nos 
mains,  provenant  de  cette  terre  que  l’Etemel  a  mau- 
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dite.  »  Cette  malediction,  nous  le  savons,  venait  de  la 
desobeissance  du  premier  homme  parfait,  qui  s’etait 
volontairement  perverti.  De  ce  fait  tous  ses  descendants 
etant  nes  pecheurs,  ont  necessairement  des  leur  enfance 
une  predilection  pour  le  mal  vers  lequel  penchent  les  pen- 
sees  de  leur  cceur.  Aussi  Dieu  ne  maudissait-il  pas  la 
terre  a  cause  de  la  decheance  de  ses  habitants  due  a 
leur  naissance,  et  par  consequent  independante  de  leur 
volonte,  mais  il  devait  prononcer  contre  la  race  hu- 
maine  des  imprecations  si  ces  depraves  pratiquaient 
deliberement  la  violence  sans  raison,  et  souillaient  la 
terre  du  sang  innocent.  —  Esaie  24 :  3-6 ;  Malachie  4 :  6. 

Apres  le  deluge,  la  terre  delivree  de  ceux  qui  la 
souillaient  etait  pure,  et  de  ce  fait  n’etait  pas  maudite, 
aussi  dans  cette  condition  prefigurait-elle  d’autres  eve- 
nements  a  venir.  Ses  rares  habitants  etaient  justes 
aux  yeux  de  Dieu,  a  cause  de  leur  foi  qui  se  traduisait 
par  une  obeissance  parfaite  a  la  loi  divine.  La  veri¬ 
table  adoration  de  Jehovah  prevalait,  car  il  n’existait 
plus  aucune  trace  de  religion  d’inspiration  demoniaque. 
Pourtant  les  demons  invisibles,  soumis  a  Satan,  n’a- 
vaient  pas  ete  detruits,  la  liberte  leur  fut  meme  laissee 
de  se  reorganiser.  En  ce  temps-la  l’Eternel,  par  l’inter- 
mediaire  du  Logos,  son  representant  celeste,  entra  en 
relation  avec  Noe  et  sa  maison  consideree  comme 
juste.  Les  cieux  et  la  terre  etaient  done  justes.  Dans 
ces  conditions  favorables  qui  prefiguraient  celles  du 
monde  nouveau  actuellement  proche,  Jehovah  pouvait 
repeter  l’ordre  qu’il  avait  donne  autrefois  en  Eden. 
Il  est  eerit,  en  effet,  qu’alors  «  Dieu  benit  Noe  et  ses 
fils,  et  leur  dit:  Soyez  feconds,  multipliez...  repandez- 
vous  sur  la  terre,  et  multipliez  sur  elle  ».  —  Genese 
9: 1,  7. 

Deux  ans  environ  apres  le  commencement  du  de¬ 
luge,  le  premier  enfant  naquit  conformement  a  l’ordre 
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divin  renouvele.  (Genese  11:10)  Par  la  suite,  l’ordre 
fut  typiquement  execute  lorsque  furent  nees  les  soi- 
xante-dix  generations  issues  de  Noe  et  de  ses  descen¬ 
dants  citees  dans  le  chapitre  dix  de  la  Genese.  Soixante- 
dix,  ou  sept  fois  dix,  contient  deux  nombres  symbolisant 
la  plenitude  et  implique  l’execution  du  mandat  divin. 
On  remarquera  que  Nimrod  n’engendra  personne,  ce 
mechant  n’eut  pas  d’enfant,  il  ne  prefigure  done  ab- 
solument  rien  dans  l’accomplissement  reel  et  durable 
du  mandat  divin  dans  le  monde  nouveau.  (Genese  10: 
8-10;  10:  32)  Trois  cent  cinquante  ans  apres  le  deluge, 
Noe  vit  le  peuplement  de  la  terre  typiquement  execute. 
Bien  que  l’ordre  renouvele  lui  fut  donne  a  lui  tout 
d’abord,  il  n’eut  plus  d’enfants.  Ses  fils  et  ses  belles- 
filles  multiplierent.  Il  en  sera  ainsi  sous  le  plus  grand 
Noe. 

Le  peuplement  de  la  terre  n’avait  pas  pour  but  de 
fournir  a  un  quelconque  gouvernement  totalitaire  des 
soldats  pour  faire  des  guerres  de  conquete  inspirees 
par  la  cupidite,  et  souiller  sans  motif  la  terre  de  sang; 
pour  le  montrer,  l’Eternel  conclut  avec  Noe  et  ses  fils, 
dtfnc  avec  tous  leurs  descendants  jusqu’a  nos  jours, 
l’alliance  eternelle  concernant  la  saintete  du  sang  qui 
entretient  la  vie.  D’apres  les  termes  de  cette  alliance, 
exprimant  la  volonte  du  Donateur  de  toute  vie,  l’homme 
pouvait  tuer  des  animaux  pour  se  nourrir,  mais  il  lui 
etait  defendu  de  leur  oter  la  vie  ou  Yame  pour  son 
plaisir.  Le  sang  humain  ne  pouvait  etre  repandu  que 
par  celui  que  Dieu  designait  pour  agir  en  son  nom. 
Il  a  dit  a  ses  fideles  adorateurs  ce  qui  suit :  «  Tout 
ce  qui  se  meut  et  qui  a  vie  vous  servira  de  nourriture: 
je  vous  donne  tout  cela  comme  l’herbe  verte.  Seule- 
ment,  vous  ne  mangerez  point  de  chair  avec  son  time , 
avec  son  sang.  *Sachez-le  aussi,  je  redemanderai  le 
sang  de  vos  times ,  je  le  redemanderai  a  tout  animal; 
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et  je  redemanderai  Vtime  de  l’homme,  a  l’homme  qui  est 
son  frere.  Si  quelqu’un  verse  le  sang  de  l’homme,  par 
1’homme  son  sang  sera  verse;  car  Dieu  a  fait  l’homme 
a  son  image.  »  —  Genese  9 :  3-6. 

Si  les  humains  observaient  cette  alliance  eternelle 
relative  a  la  saintete  de  la  vie  de  la  creature,  ils  ne 
souilleraient  pas  la  terre,  et  eviteraient  la  destruction 
consecutive  a  la  malediction  divine.  Comme  signe 
visible  de  cette  alliance  »  pour  la  protection  du  sang, 
le  Dispensateur  de  toute  vie  fit  paraitre  l’arc-en-ciel, 
ce  que  les  hommes  n’avaient  jamais  vu  avant  le  de¬ 
luge,  et  il  dit :  «  C’est  ici  le  signe  de  l’alliance  que 
j’etablis  entre  moi  et  vous,  et  toutes  les  times  vivantes 
[nepliesh  chayyah]  qui  sont  avec  vous,  pour  les  ge¬ 
nerations  a  toujours...  Tel  est  le  signe  de  Talliance  que 
j’etablis  entre  moi  et  toute  chair  qui  est  sur  la  terre.  » 
(Genese  9:  12-17)  Cette  alliance  symbolisee  par  l’arc- 
en-ciel  sera  rigoureusement  observee  au  temps  prevu, 
lorsque  le  Tout-Puissant  liberera  la  terre  des  guerres 
iniques  qui  durant  tant  de  siecles  affligerent  les 
humains. 

Chronologie  depuis  Adam  jasqu’a  nos  jours 

Dieu  s’en  tient  strictement  aux  dates  qu’il  a  fixees 
pour  la  realisation  de  ses  desseins  relatifs  a  1’humanite, 
et  avant  qu’il  ne  les  revele  k  ses  fideles  serviteurs, 
nulle  creature  ne  peut  « connaitre  les  temps  ou  les 
moments  que  le  Pere  a  fixes  de  sa  propre  autorite  ». 
II  limite  la  duree  de  la  formation  de  ses  desseins,  et  a 
l’expiration  du  delai  il  agit,  ce  que  confirment  les  textes 
suivants :  «  Mais  lorsque  les  temps  ont  ete  accompli s, 
Dieu  a  envoye  son  Fils,  ne  d’une  femme,  ne  sous  la 
loi,  afin  qu’il  rachetat  ceux  qui  etaient  sous  la  loi, 
afin  que  nous  recessions  l’adoption.  »  (Galates  4:  4,  5) 
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«  Il  y  a  une  saison  pour  tout,  et  il  y  a  un  temps  pour 
toute  affaire  sous  les  cieux.  »  —  Eeclesiaste  3 :  1,  Darby . 

La  verite  divine  devoile  1’impertinence  de  certains 
professeurs  qui,  au  nom  d’une  science  faussement 
ainsi  nommee,  enseignent  que  l’homme  a  evolue  pen¬ 
dant  des  millions  d’ annees  vers  la  perfection.  Ces 
savantissimes  docteurs  es  tenebres  ne  sont  pas  des 
puits  de  science,  mais  des  abimes  d’ignorance.  Ceci 
est  tellement  vrai  qu’ils  ne  parviennent  meme  pas  a 
se  mettre  d’accord  sur  la  duree  de  cette  pseudo-evo¬ 
lution.  La  parole  de  Dieu  donne  des  precisions  genea- 
logiques  sur  les  generations  qui  se  succederent  apres 
le  deluge,  en  partant  de  Sem,  le  fils  de  Noe.  Quant  aux 
generations  d’avant  le  deluge  elles  sont  comptees  de¬ 
puis  Adam  en  continuant  par  Seth.  Il  est  ainsi  facile 
de  prouver  que  du  premier  homme  jusqu’au  deluge 


s’ecoulerent  1656  annees  reparties  comme 

suit: 

De  la  creation  d’Adam  a 

la  naissance  de  Seth 

130  ann&es 

De  la  naissance  de  Seth  & 

id. 

d’Enosch 

105  annees 

id.  d’Enosch  a 

id. 

de  Kenan 

90  annees 

id.  de  Kenan  a 

id.  de  MahalaieeJ 

70  annees 

id.  de  MahalaieeJ  4 

id. 

de  J6red 

65  annees 

id.  de  Jered  a 

id. 

d’Henoe 

162  annees 

id.  d'Henoe  4 

id.  de  Metuschelah 

65  annees 

id.  de  Metuscheiak  a 

id. 

de  L.6mec 

187  annees 

id.  de  Lemec  4 

id. 

de  No6 

182  annees 

id.  de  Noe  an  deluge 

600  annees 

Des  chiffres  ei-dessns  donnes  par  Genese  5:3  4  29 
et  Genese  7:6,  il  ressort  tres  clairement  que  le 

temps  ecoule  depuis  Adam 

jusqn’au 

deluge  fut  de 

1656  annees 

Da  commencement  du  deluge 

4  la  naissance  dn  fils  de  Sem 

Arpacschad 

2  annees 

De  la  naiss.  d’Arpacschad  4 

la  naiss. 

de  Schelach 

35  annees 

id.  de  Sch61ach  4 

id. 

d’ Hebei 

30  annees 

id.  d’Heber  a 

id. 

de  Peieg 

34  annees 

id.  de  Peleg  5 

id. 

de  Rehu 

30  annees 

id.  de  Rehu  a 

id. 

de  Serug 

32  annees 
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id.  de  Serug  a  id.  de  Nachor  30  annees 

id.  de  Nachor  a  id.  de  Terach  29  annees 

id.  de  Terach  a  sa  mort,  au  moment  ou  son 
fils  Abraham  age  de  75  ans  traversa  PEuphrate  pour 
entrer  dans  le  pays  promis  205  annees 

Les  chiffres  precedents  fournis  par  Genese - 

11:  10  a  32  et  Genese  12:  1  h  7,  etablissent  que  le 
temps  passe  depuis  le  deluge  jusqu’au  moment  ou 
Pieu  fit  alliance  avec  Abraham  en  Canaan  fut  de  427  annees 


ANNO  MUNDI  («EN  L’AN  DU  MONDE*) 


ADAM 


— - 

SEIH 


■4— h 


ENOSCH 


KENAN 


mahalaleel 


jered 


HtlNOC 

1  AAATljl  SCH*E  L  AH 


^|MEC 


II  y  a  cinq  chaTnons  entre 

Adam  er  Moi'se 

du  fait  que  les  personnes  ci-apres 
furent  contemporaines  deux  a  deux: 

Adam  243  ans 
et  Matuschelah  98  ans, 

Sem  50  ans 

et  Isaac  environ  40  ans, 

Levi  environ  69  ans  et  Amram; 
celui-ci  fut  pendant  20  ans  environ 
le  contemporain  de  Moise. 


I 


Mf  ■  '  - -  —  S3 

AR  PACSCHAD 

iCHilACH 

HErBER 

PE1EO 

REHU 


SERUG 

nachor 

TERACH 


am; 


ABRAHAM 
■3  ISAAC 

rm7Tr( 


JACOB 

4  Mi 


KE  HATH 


i  AMR  A 

T 


AM 

ofSE 
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D’apres  Exode  12 :  40  a  43  et  Galates  3 : 17,  la  pe- 
riode  qui  s’ecoula  depuis  ralliance  abrahamique  jusqu’a 
ralliance  de  la  loi  conclue  entre  Jehovah  et  les  Israe¬ 
lites,  a  leur  sortie  d’Egypte,  fut  de  quatre  cent  trente 
ans.  Ensuite  leurs  peregrinations  dans  le  desert  du- 
rerent  quarante  ans.  Puis  ils  guerroyerent  avec  les 
Cananeens  pendant  six  ans,  apres  lesquels  Josue  leur 
partagea  le  pays.  (Josue  14:5-10;  Nombres  1:1;  10: 
11,12;  12:16;  13:1-30)  Apres  la  mort  de  Josue 
vinrent  les  autres  juges,  mais  la  duree  de  chacun  d’eux 
n’est  pas  precisee.  Toutefois  Tapotre  Paul  donne  le 
chiffre  global  des  annees  pendant  lesquelles  ils  re- 
gnerent.  Void  ce  qu’il  dit:  «  Et  ayant  detruit  sept  na¬ 
tions  au  pays  de  Canaan,  il  leur  en  accorda  le  terri- 
toire  comme  propriete.  Apres  cela,  durant  quatre  cent 
cinquante  ans  environ,  il  leur  donna  des  juges,  jus¬ 
qu’au  prophete  Samuel.  Ils  demanderent  alors  un  roi. 
Et  Dieu  leur  donna  pendant  quarante  ans  Saul,  fils 
de  Kis,  de  la  tribu  de  Benjamin;  puis  l’ayant  rejete,  il 
leur  suscita  pour  roi  David.  »  (Actes  13: 19-22)  David 
regna  pendant  quarante  ans,  ensuite  son  fils  Salomon 
devint  roi  a  sa  place  et,  pendant  la  quatrieme  annee 
de  son  regne,  il  commenQa  a  construire  le  temple  de 
Jerusalem. 

La  Bible  donne  les  renseignements  complementaires 
qui  permettent  de  combler  la  lacune  chronologique 
existant  entre  la  sortie  d’Israel  de  l’Egypte  jusqu’au 
debut  de  l’edification  du  temple.  Void  ce  document: 
«  Et  il  arriva  en  la  quatre  cent  quatre-vingtieme  annee 
apres  la  sortie  des  fils  d’lsrael  du  pays  d’Egypte,  en  la 
quatrieme  annee  du  regne  de  Salomon  sur  Israel,  au 
mois  de  Ziv,  qui  est  le  second  mois,  que  Salomon  ba- 
tit  la  maison  de  l’Etemel.  »  Apres  cela  Salomon  regna 
trente-six  ans.  (IRois  6:1,2,  Darby;  11:42)  Dans  le 
texte  original  hebreu  les  nombres  sont  ecrits  en  toutes 
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lettres.  Ce  fut  des  centaines  d’annees  apres  Christ 
que,  pour  la  premiere  fois,  des  lettres  servirent  k  ex¬ 
primer  des  nombres,  et  a  cette  epoque  lointaine  on 
utilisa  ce  nouveau  mode  pour  numeroter  les  chapitres 
et  les  versets  settlement.  A  defaut  d’autres  documents, 
nous  employons  celui  de  I  Rois  6 : 1, 2,  et  nous  co- 
tinuons  nos  calculs. 


De  l’alliance  de  Dieu  avec  Abra- 


ham  a  l’exode  il  s’ecoula 

430 

annees 

De  l’exode  au  commencement 

de  la  construction  du  temple 

480 

annees 

a  la  mort  de  Salomon  et 

au  regne  de  Roboam 

36 

annees 

au  regne  d’Abija 

17 

annees 

au  regne  d’Asa 

3 

annees 

au  regne  de  Josaphat 

41 

annees 

au  regne  de  Joram 

25 

annees 

au  regne  d’Achazia 

8 

annees 

au  regne  d’Athalie 

1 

annee 

au  regne  de  Joas 

6 

annees 

au  regne  d’Amatsia 

40 

annees 

au  regne  d’Ozias 

29 

annees 

au  regne  de  Jotham 

52 

annees 

au  regne  d’Achaz 

16 

annees 

au  regne  d’Ezechias 

16 

annees 

au  regne  de  Manasse 

29 

annees 

au  regne  d’Amon 

55 

annees 

au  regne  de  Josias 

2 

annees 

au  regne  de  Joachaz 

31 

annees 

au  regne  de  Jojakim  3  mois 

au  regne  de  Jojakin 

11 

annees 

au  regne  de  Sedecias  3  mois 

&  la  desolation  de  Jerusalem 

11 

annees 

A  reporter  1339  annees 
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Report  1339  annees 
Jusqu’a  la  fin  des  soixante-dix 
annees  de  desolation,  dans  la  pre¬ 
miere  annee  du  roi  Cyrus 
de  Perse  70  annees 

Jusqu’a  la  fin  (des  temps 
anciens)  de  Fan  1  avant  Christ  536  annees 

De  l’alliance  abrahamique 
a  la  fin  de  l’an  1  avant  Christ  1945  annees 

Les  chiffres  ci-dessus  sont  etablis  d’apres  les 
annales  des  rois  d’lsrael  contenues  dans  le  deuxieme 
livre  des  Chroniques,  chapitres  12  a  36.  Selon  II  Chro- 
niques  36:  19-23,  Esdras  1:  1-6  et  Daniel  5:  28-31,  ce 
fut  pendant  la  premiere  annee  de  son  regne  que  Cyrus 
autorisa  les  Juifs  a  quitter  Babylone  pour  aller  re- 
construire  le  temple  de  Jerusalem,  et  cela,  a  la  fin  des 
soixante-dix  annees  de  desolation  de  la  Judee.  11  est 
bien  etabli  que  ce  fut  deux  ans  apres  la  destruction  de 
Babylone,  en  539  avant  Jesus-Christ,  par  Darius  le 
Mede  et  son  neveu  Cyrus  le  Perse,  que  commenga  la  pre¬ 
miere  annee  du  regne  de  Cyrus,  soit  en  Fan  537  avant 
Jesus-Christ.  Ainsi  les  trois  grandes  periodes  ecoulees 
depuis  Adam  nous  donnent  les  chiffres  suivants: 

De  la  creation  d’Adam  au  deluge  1656  annees 
Du  deluge  a  F  alliance 

abrahamique  427  annees 

De  F alliance  abrahamique  a  la  fin 
de  Fan  1  avaift  Jesus-Christ  1945  annees 

Depuis  la  creation  d’Adam  jus¬ 
qu’a  la  fin  de  Fan  1  av.  J.-C.  4028  annees 

Ensuite  commenga  la  periode  appelee  Anno  Domini , 
en  abrege  A.D.,  ce  qui  signifie  Fan  du  Seigneur.  Du 
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commencement  de  l’A.D.  1  (l’an  1  du  Seigneur)  jus- 
qu’au  commencement  de  l’A.D.  1946,  on  compte  1945 
annees  completes,  lesquelles  ajoutees  au  resultat  ci- 
dessus  donnent  le  total  des  annees  ecoulees  depuis 
Adam  jusqu’a  la  fin  de  1946  que  nous  recapitulons 
comme  suit: 

De  la  creation  d’Adam  a  la  fin 
de  l’an  1  avant  Jesus-Christ  4028  annees 

Du  commencement  de  l’A.D.  1, 
jusqu’a  la  fin  de  1946  1946  annees 

Depuis  Adam  jusqu’a  la  fin 
de  1946  A.D.  5974  annees 

Nous  sommes  done  pres  de  la  fin  des  six  miile  ans 
de  l’histoire  de  l’humanite,  e’est-a-dire  a  la  veille 
d’evenements  graves  prefigures  par  ce  qui  s’est  passe 
aux  jours  de  Noe.  —  Luc  17 :  26-30. 
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Chapitre  12 

LES  ENNEMIS  DE  LA  LIBERTE 


AR  le  deluge  Jehovah  s’etait  fait  un  grand 
nom  aux  yeux  des  huit  survivants  par  les- 
quels  il  assura  de  nouveau  a  la  famille 
humaine  un  excellent  depart  sur  une  terre 
delivree  de  l’iniquite.  Bien  qu’imparfaits, 
Noe  et  les  siens  adoraient  Jehovah  qui  les  avait  si 
merveilleusement  sauves  du  bapteme  de  la  destruction 
que  fut  le  deluge  pour  les  infames  adorateurs  des 
demons.  Chacun  etait  bien  resolu  a  observer  scrupu- 
leusement  l’alliance  eternelle  relative  a  la  saintete 
de  la  vie  des  hommes  et  des  animaux.  II  etait  rigou- 
reusement  interdit  de  tuer  son  prochain,  et  de  mas- 
sacrer  une  bete  par  plaisir.  L’auteur  d’une  inutile  ef¬ 
fusion  de  sang  devait,  au  temps  convenable,  tomber 
sous  les  coups  de  l’executeur  de  la  vengeance  divine. 
La  planete  etait  egalement  debarrassee  des  tyran- 
niques  ennemis  de  la  liberte. 

Ces  nouvelles  conditions  ne  signifiaient  pas  pour 
les  rescapes  et  leurs  descendants  que  1’epreuve  de  leur 
integrite  envers  Dieu  etait  terminee,  car  1’Eternel 
laissa  subsister  le  diable,  le  serpent  ancien,  ainsi  que 
son  armee  de  demons;  et  tons  ceux-ci  desiraient  tou- 
jours  ardemment  etre  adores  par  les  hommes;  aussi 
etaient-ils  bien  resolus  a  combattre,  sans  pitie,  ceux 
qui  adorent  en  esprit  et  en  verite  le  Dieu  Tres-Haut 
qui,  par  le  deluge,  les  humilia  si  profondement  en  leur 
infligeant  une  defaite  cuisante.  Satan  et  sa  « pos¬ 
terity  »  composee  des  demons,  ses  complices,  savaient 
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que  la  «  posterite  de  la  femme  »  de  Dieu,  qui  aurait 
pour  mission  d’ecraser  la  tete  du  serpent,  n’etait  pas 
nee,  et  par  consequent  n’agissait  pas  contre  eux,  mais 
ils  veillaient  afin  de  la  detruire  si  possible  des  son 
apparition.  Ils  etaient  decides  a  corrompre  et  a  sup- 
primer  la  veritable  adoration  du  Tres-Haut,  afin  de 
faire  oublier  le  prestige  et  la  renommee  que  lui  valut 
le  deluge.  II  fallait,  pour  eloigner  les  hommes  de  leur 
Createur,  les  inciter  a  le  calomnier  et  a  le  maudire,  afin 
de  les  amener  a  preferer  le  diable,  le  considerant  comme 
un  chef  supreme  plus  excellent  que  Jehovah.  C’est 
ainsi  que  I’integrite  des  survivants  etait  de  nouveau 
mise  a  l’epreuve. 

«  Les  fils  de  Noe,  qui  sortirent  de  l’arche,  etaient 
Sem,  Cham  et  Japhet.  Cham  fut  le  pere  de  Canaan. 
Ce  sont  la  les  trois  fils  de  Noe,  et  c’est  leur  posterite 
qui  peupla  toute  la  terre. »  (Genese  9:18,19)  Noe 
n’ayant  pas  eu  d’autres  fils,  la  famille  humaine  qui 
descendit  de  lui  se  divisa  en  trois  grandes  branches: 
les  Semites,  les  Chamites  et  les  Japhetiques.  Ils  avaient 
tous  un  meme  sang,  et  l’alliance  eternelle  concemant 
la  saintete  de  la  vie  s’oppose  a  1’extermination  d’une 
des  branches  de  la  race,  par  une  autre  branche  de  la 
meme  famille,  comme  cela  se  produisit  lorsque  les 
nazis  entreprirent  d’aneantir  les  Semites,  c’est-a-dire 
les  Juifs.  N’est-il  pas  ecrit  que  Dieu  «  a  fait  que  tous 
les  hommes,  sortis  d’un  seul  sang,  habitassent  sur 
toute  la  surface  de  la  terre,  ayant  determine  la  duree 
des  temps  et  les  bornes  de  leur  demeure;  il  a  voulu 
qu’ils  cherchassent  le  Seigneur,  et  s’efforgassent  de  le 
trouver  en  tatonnant,  bien  qu’il  ne  soit  pas  loin  de 
chacun  de  nous  ».  —  Actes  17 :  26,  27. 

Personne  ne  peut  executer  les  mechants  s’il  n’a  pas 
ete  expressement  choisi  pour  cela  par  Dieu.  Un  exemple 
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nous  est  donne  lorsque  Jehovah  introduisit  les  Isra¬ 
elites  dans  la  terre  promise  a  leur^  ancetres.  Les 
Cananeens  habitant  ce  pays  adoraient  des  demons,  et 
en  ce  temps-la  l’Eternel  avait  pris  la  resolution  de  les 
faire  disparaitre,  ainsi  que  leur  religion.  II  ordonna 
done  a  son  peuple  d’exterminer  ces  demonolatres  jus- 
qu’au  dernier,  et  il  fit  des  prodiges  pour  assurer  le 
succes  de  cette  entreprise. 

Noe  vecut  trois  cent  cinquante  ans  apres  le  com¬ 
mencement  du  deluge,  il  fut  temoin  de  la  realisation 
typique  du  mandat  divin.  Un  an  environ  apres  que 
l’ordre  de  multiplier  eut  ete  donne,  Sem,  fils  de  Noe, 
devint  pere  d’un  fils  qu’il  appela  Arpacschad.  (Ge¬ 
nese  10:  22;  11:  10)  Ce  nom  veut  dire:  pays  de  Chaldee 
ou  des  Chaldeens,  et  aussi:  pays  des  conquerants  ou 
envahisseurs,  et  semble  designer  l’ceuvre  de  Sem  et  de 
ses  freres,  lorsqu’ils  s’emparerent  de  la  terre  pour  la 
cultiver,  s’efforgant  continuellement  d’empieter  sur  les 
parties  incultes.  Arpacschad  devait  poursuivre  sans 
treve  cette  conquete  du  sol.  Il  fut  le  cousin  de  Canaan, 
le  fils  de  Cham.  Noe  lui-meme  donna  l’exemple  en  se 
consacrant  a  la  culture.  Il  ne  construisit  aucune  ville 
a  l’instar  de  Cain  ronge  par  la  crainte. 

Noe  planta  de  la  vigne,  fit  du  vin,  s’enivra  et  se 
decouvrit  dans  sa  tente.  Le  diable  qui  guettait  l’oc- 
casion  de  ridiculiser  ce  fidele  temoin  de  Jehovah, 
suggera  cette  pensee  venimeuse  que  le  patriarche  se 
soulait  regulierement.  «  Cham,  pere  de  Canaan,  vit  la 
nudite  de  son  pere,  et  il  le  rapporta  dehors  a  ses  deux 
freres.  »  (Genese  9:20-22)  Son  devoir  etait  de  cou- 
vrir  son  pere,  de  fermer  1’entree  de  la  tente,  et  de  faire 
le  silence  sur  cette  affaire  jusqu’a  ce  que  le  malade 
soit  redevenu  normal.  Il  se  fit  au  contraire  sponta- 
nement  l’instrument  du  serpent  ancien,  toujours  pret 
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a  accabler  Jehovah  et  ses  adorateurs,  en  revelant  a 
Sem  et  a  Japhet  l’etat  de  son  pere.  Ceux-ci  se  gar- 
derent  bien  de  s’unir  a  Cham  pour  avilir,  humilier  et 
condamner  le  prophete  de  Dieu,  «  le  predicates  de  la 
justice  ».  Ils  respecterent  celui  que  le  Seigneur  avait 
honore  pour  sa  fidelite.  Ils  craignirent  Jehovah  dont 
Noe  etait  le  devoue  serviteur.  Alors,  dit  la  Bible, 
«  Sem  et  Japhet  prirent  le  manteau,  le  mirent  sur  leurs 
epaules,  marcherent  a  reculons,  et  couvrirent  la  nudite 
de  leur  pere;  comme  leur  visage  etait  detourne,  ils  ne 
virent  point  la  nudite  de  leur  pere  »«  Lequel  ne  fut 
nullement  deprecie  a  leurs  yeux.  —  Genese  9:  23. 

Leur  conduite  etait  la  seule  que  Dieu  put  approuver. 
Quand  Noe  se  reveilla  de  son  lourd  sommeil,  il  apprit 
ce  qui  s’etait  passe,  et  comment  Cham  avait  ete  un 
fils  indigne,  irrespectueux  et  impudent,  qui  avait  attire 
la  honte  et  le  mepris  sur  la  personne  d’un  serviteur 
du  Tres-Haut.  Alors  Tesprit  inspira  Noe  qui  prononga 
la  prophetie  suivante :  « Maudit  soit  Canaan !  Qu’il 
soit  l’esclave  des  esclaves  de  ses  freres.  »  Cham  qui 
avait  manque  a  son  devoir  envers  Dieu  fut  mis  de 
cote,  et  la  malediction  s’appesantit  sur  Canaan,  son 
quatrieme  fils,  et  sur  les  Cananeens,  ses  descendants. 
Dans  la  suite  des  temps,  ils  connurent  les  consequences 
tragiques  de  cette  malediction,  quand  Dieu  fit  pleu- 
voir  du  feu  et  du  soufre  sur  Sodome  et  Gomorrhe,  et 
quand  il  introduisit  les  Israelites  dans  le  pays  de  Ca¬ 
naan,  avec  ordre  de  detruire  tous  ses  habitants  et  leur 
religion.  Les  Ethiopiens,  ou  Cushites,  ne  sont  pas  des 
Cananeens,  descendant  de  Cush  le  premier  fils  de 
Cham.  D’autre  part,  la  tradition,  d’inspiration  reli- 
gieuse,  selon  laquelle  la  peau  des  Africains  est  devenue 
noire  a  cause  de  la  malediction  divine  prononcee  contre 
Canaan  par  l’intermediaire  de  Noe,  est  denuee  de  tout 
fondement. 
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Puis  Noe  appela  la  benediction  de  Dieu  sur  ses 
deux  fils  restes  fideles :  « Il  dit  encore :  Beni  soit 
l’Eternel  [Jehovah],  Dieu  de  Sem,  et  que  Canaan  soit 
leur  esclave!  Que  Dieu  etende  les  possessions  de  Ja¬ 
phet,  qu’il  habite  dans  les  tentes  de  Sem,  et  que  Ca¬ 
naan  soit  leur  esclave.  »  (Genese  9:26,27)  Les  Isra¬ 
elites  et  leurs  ancetres,  a  qui  Dieu  promit  le  pays  de 
Canaan,  descendaient  de  Sem  et  etaient  par  consequent 
des  Semites.  Les  Cananeens  n’ayant  pas  ete  executes, 
comme  l’Eternel  en  avait  donne  l’ordre,  devinrent  les 
serviteurs  des  Israelites  qui  adoraient  Jehovah,  le  Dieu 
de  Sem.  La  benediction  aceordee  a  Sem  montra  que 
la  posterite  de  la  «  femme  »  predite  en  Eden  viendrait 
de  sa  lignee,  que  par  elle  les  descendants  de  Japhet 
seraient  benis,  et  que  les  descendants  de  Canaan,  pre¬ 
figures  par  les  Gabaonites,  deviendraient  les  serviteurs 
de  la  posterite  promise.  —  Josue  9:  3-27. 

Cette  precision  sur  les  desseins  divins  ne  pouvait 
echapper  a  Satan,  plus  resolu  que  jamais  a  detruire 
ladite  Posterite.  Son  ardent  desir  etait  d’asservir  la 
race  humaine  par  la  religion  et  le  demonisme,  et  apres 
l’avoir  ainsi  abetie  et  aveuglee,  il  pourrait  facilement 
l’entrainer  loin  de  Dieu,  et  s’assurer  le  controle  de  ses 
victimes  qu’il  emploierait  pour  edifier  sur  la  terre  une 
organisation  visible,  sur  laquelle  lui  et  ses  demons 
erigeraient  un  gouvernement  spirituel  invisible.  Par  le 
deluge,  Jehovah  avait  detruit  l’organisation  spirituelle, 
ainsi  que  l’organisation  humaine  terrestre.  Satan  de- 
cida  de  remplacer  l’une  et  l’autre  afin  d’etablir  de 
seconds  cieux  et  une  deuxieme  terre  symboiiques.  Cham 
ayant  ete  maudit  par  Dieu,  ses  descendants  seraient, 
pour  le  diable,  comme  la  pointe  de  l’epee  qu’est  la 
religion;  il  posa  done  le  fondement  d’une  autre  terre 
gouvernee  par  lui-meme,  et  trouva  en  Nimrod,  petit-fils 
de  Cham,  un  collaborates  particulierement  precieux. 
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Cush,  premier-ne  de  Cham,  « engendra  Nimrod : 
celui-ci  commenga  a  etre  puissant  sur  la  terre;  il  fut 
un  puissant  chasseur  devant  l’Eternel;  c’est  pourquoi 
on  dit :  Comme  Nimrod,  puissant  chasseur  devant 
l’Eternel.  Et  le  commencement  de  son  royaume  fut 
Babel,  et  Erec,  et  Accad,  et  Caine,  au  pays  de  Shinhar.  » 
(Genese  10:8-10,  Darby)  Noe  vivait  encore,  et  bien 
qu’il  fut  le  patriarche,  et  meme  le  pere  de  la  nouvelle 
humanite,  il  ne  pensa  pas  a  la  dominer  en  roi  ou  en 
dictateur.  Il  savait  que  seul  le  Souverain  theocratique, 
le  Seigneur  Dieu,  son  Liberateur  et  son  Sauveur,  avait 
ce  droit.  Il  celebra  le  nom  glorieux  que  Jehovah  s’etait 
fait  par  le  deluge,  tandis  que  pour  ternir  ce  meme  nom 
et  empecher  les  creatures  d’adorer  leur  Createur,  le 
diable  mit  Nimrod  sur  le  pavois. 

Gene  par  ralliance  eternelle  Nimrod  crut  s’en  li- 
berer  en  la  violant  pour  faire  sa  propre  volonte,  il  ser- 
vit  en  realite  les  desseins  de  Satan  dont  il  devint 
l’esclave.  Il  s’adonna  avec  frenesie  a  la  chasse,  tuant 
pour  son  plaisir  des  betes  des  champs  et  des  forets, 
il  assassina  aussi  des  hommes  plus  faibles,  transgres- 
sant  sciemment  Talliance  sur  la  saintete  du  sang  ou 
de  la  vie.  L’arc-en-ciel  n’avait  pour  lui  aucun  sens. 
Le  nom  de  Dieu  qu’il  avait  relegue  a  l’arriere-plan, 
ne  l’impressionnait  pas  davantage.  Il  popularisa  son 
propre  nom,  si  bien  que  ce  fut  Nimrod  et  non  Noe,  le 
fidele  temoin  de  Jehovah,  que  les  hommes  admirerent. 
Quand  nous  lisons :  «  C’est  pourquoi  on  dit :  Comme 
Nimrod  puissant  chasseur  devant  l’Eternel  »,  ces  pa¬ 
roles  signifient  que  le  cruel  chasseur  etait  glorifie 
avant  l’Eternel,  considere  comme  superieur  a  lui,  et 
comme  rival  du  Tres-Haut.1 


i  En  hSbreu,  la  proposition  employee  ici  pour  devant  (liphnei) 
a  la  meme  signification  que  dans  les  textes  suivants :  I  Chro- 
niques  14 :  8 ;  II  Chroniques  14 :  9 ;  20 :  12 ;  DeutOronome  31 :  21. 
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Les  hommes  etaient  deja  aveugles  au  point  de 
craindre  Nimrod  plutot  que  Dieu.  Sous  la  domination 
de  ce  distingue  tueur,  ils  ne  connurent  pas  la  liberte, 
mais  ils  furent,  au  eontraire,  pris  dans  les  pieges  de  la 
religion  et  assujettis  a  un  dictateur.  «  La  crainte  des 
hommes  tend  un  piege,  mais  celui  qui  se  confie  en 
l’Eternel  est  protege.  »  «  La  crainte  de  l’Eternel  est 
le  commencement  de  la  sagesse.  »  (Proverbes  29:25; 
Psaume  111:  10)  Les  hommes  qui  n’avaient  aucune 
crainte  de  Dieu  exalterent  et  adorerent  Nimrod,  c’est 
ainsi  que  la  religion  reapparut  sur  la  terre.  Ces  egares 
qui  se  confiaient  en  l’homme  interpreterent  mal  la 
prophetie  divine,  et  considererent  Nimrod  comme  la 
«  posterite  »  de  la  femme,  c’est-a-dire  le  liberateur  pro- 
mis,  et  en  firent  leur  chef.  Apres  sa  mort  ils  le  dei- 
fierent  a  l’egal  d’un  dieu  immortel  quoiqu’il  fut  rede- 
venu  poussiere,  si  bien  que  cette  adoration  revint  a 
Satan,  l’animateur  de  ces  devoyes  completement  ob- 
scurcis. 

Comme  Cain,  1’anxieux  meurtrier,  Nimrod  ras- 
sembla  les  sujets  enclins  a  la  religion,  et  construisit 
des  villes  dont  Babel  fut  la  premiere.  Il  s’y  etablit 
comme  roi  et  fut  le  premier  dictateur  qui  s’imposat 
par  la  terreur.  Avec  lui  naquit  la  politique  organisee, 
et  l’Etat  fut  place  au-dessus  de  Dieu,  car  son  chef 
etait  en  meme  temps  le  maitre  de  la  religion.  Celle-ei 
s’allia  a  l’Etat  pour  reduire  le  peuple  en  esclavage,  et 
le  maintenir  dans  les  epaisses  tenebres  de  l’ignorance. 
La  veritable  adoration  de  Jehovah  ne  fut  plus  toleree, 
et  Nimrod  bannit  la  liberte  de  son  empire.  Ce  tyran 
etait  Cushite,  mais  non  1’un  des  Chaldeens  primitifs; 
il  agrandit  son  royaume  par  des  guerres  de  conquete. 
(Genese  10: 11, 12,  Darby)  Il  croyait  qu’une  classe  de 
maitres  devait  traiter  les  autres  humains  comme  des 
esclaves,  au  plus  grand  mepris  de  l’egalite  des  droits 
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accordes  par  Dieu  a  chaque  famille.  Noe  et  Sem  sui- 
virent  la  voie  de  la  verite  et  adorerent  Jehovah  comme 
par  le  passe,  meprisant  la  religion,  et  fuyant  la  tyrannie 
de  Nimrod.  Ils  ne  firent  d’aucune  maniere  partie  de  la 
«  terre  »  gouvernee  par  les  demons  que  Satan,  le  dieu 
imitateur,  avait  reussi  a  fonder  par  le  truchement  de 
Nimrod. 

Le  Tout-Puissant  ne  tarda  pas  a  demontrer  sa 
suprematie  sur  la  capitale  politico-religieuse  qu’etait 
Babel,  point  de  depart  de  la  domination  dictatoriale  de 
Nimrod.  A  cette  epoque  toute  l’humanite  parlait  ne- 
cessairement  la  meme  langue,  car  il  n’y  en  avait  pas 
d’ autre.  Cet  avantage  leur  permettait  de  s’entendre 
facilement  pour  adorer  et  servir  l’Eternel  d’un  meme 
coeur,  mais,  croyant  mieux  servir  leurs  interets  par¬ 
ticulars,  ils  l’utiliserent  pour  conspirer  contre  le  vrai 
Dieu  vivant,  et  voici  ce  qu’ils  projetaient :  «  Toute  la 
terre  avait  une  seule  langue  et  les  memes  mots.  Comme 
ils  etaient  partis  de  l’orient,  ils  trouverent  une  plaine 
au  pays  de  Schinear,  et  ils  y  habiterent.  Ils  se  dirent 
Tun  a  l’autre:  Allons!  faisons  des  briques,  et  cuisons- 
les  au  feu.  Et  la  brique  leur  servit  de  pierre,  et  le 
bitume  leur  servit  de  ciment.  Ils  dirent  encore:  Allons! 
batissons-nous  une  ville  et  une  tour  dont  le  sommet 
touche  au  ciel,  et  faisons-nous  un  nom,  afin  que  nous 
ne  soyons  pas  disperses  sur  la  face  de  toute  la  terre.  » 
—  Genese  11 : 1-4. 

Le  gouvernement  theocratique  de  Jehovah  fut  ici 
rejete  et  remplace  par  un  regime  politique  propose  a 
toute  la  terre.  Cette  ville  serait  la  capitale  autour  de 
laquelle  ces  hommes  habiteraient  et  seraient  tous 
ensemble  obliges  d’obeir  a  ce  supergouvernement.  Des 
hommes  poserent  les  fondements  de  cette  ville  — 
symbole  du  pouvoir  politique  —  et  la  construisirent  de 
leurs  mains  avec  des  briques  cuites  au  four  ou  sechees 


LES  ennemis  de  la  liberty 


149 


au  soleil.  La  haute  tour  qu’ils  edifierent  au  milieu  de 
la  ville  n’etait  pas  destinee  a  abriter  des  veilleurs,  mais 
elle  devait  servir  a  celebrer  le  culte  religieux.  En 
s’elevant  orgueilleusement  au-dessus  de  la  ville,  elle 
symboliserait  le  role  preponderant  joue  par  la  religion 
dans  le  gouvernement.  Son  sommet  devait  atteindre  les 
cieux.  Ils  s’agit  ici  des  cieux  allegoriques  de  Satan 
et  de  ses  demons.  Sur  cette  tour  les  astrologues  au- 
raient  tire  des  horoscopes,  et  adore  les  armees  des  cieux 
visibles,  le  soleil,  la  lune  et  les  etoiles  qu’ils  conside- 
raient  comme  des  representations  des  demons.  En 
s’adressant  a  un  peuple  parlant  une  langue  commune, 
la  religion  unirait  et  sauverait  le  monde.  C’est  ainsi 
que  les  hommes  se  feraient  un  nom,  vanteraient  leurs 
exploits,  exalteraient  leurs  semblables,  et  se  garde- 
raient  bien  de  magnifier  le  nom  de  Jehovah  que  le 
deluge  avait  rendu  si  prestigieux. 

Le  moment  etait  venu  pour  le  Tout-Puissant  de  se 
rappeler  a  la  memoire  des  ingrats  qui,  si  peu  de  temps 
apres  le  deluge,  l’avaient  oublie  et  ne  pronongaient 
son  nom  qu’avec  mepris.  La  preeminence  du  Souverain 
theocratique  de  l’univers  devait  se  manifester,  afin 
que  les  hommes  droits  sachent  ou  est  la  verite,  et 
puissent  s’affranchir  de  Tesclavage  de  la  religion  et  du 
regime  dictatorial.  Jehovah  ne  descendit  pas  de  son 
trone  celeste,  pour  inspecter  les  travaux  que  ces  al¬ 
lies  politiques  et  religieux  executaient  avec  enthou- 
siasme,  dans  l’intention  de  se  glorifier  eux-memes.  II 
pouvait  envoyer  son  Fils  bien-aime,  le  Logos,  qui  agi- 
rait  en  son  nom,  mais  il  prefera  proceder  autrement. 
Dans  la  Genese,  au  chapitre  11,  versets  5  a  9,  nous 
lisons  a  ce  propos : «  Et  l’Eternel  dit :  Voici,  ils  forment  un 
seul  peuple  et  ont  tous  une  meme  langue,  et  c’est  la 
Ce  qu’ils  ont  entrepris;  maintenant  rien  ne  les  em- 
peeherait  de  faire  tout  ce  qu’ils  auraient  projete. 
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Allons !  descendons,  et  la  confondons  leur  langage, 
afin  qu’ils  n’entendent  plus  la  langue  les  uns  des 
autres...  »  C’est  ainsi  que  sa  puissance  intervint  sur 
la  terre. 
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«  Et  l’Eternel  les  dispersa  loin  de  la,  sur  la  face 
de  toute  la  terre,  et  ils  cesserent  de  batir  la  ville. 
C’est  pourquoi  on  l’appela  du  nom  de  Babel,  car  c’est 
la  que  l’Eternel  confondit  le  langage  de  toute  la  terre, 
et  c’est  de  la  que  l’Eternel  les  dispersa  sur  la  face 
de  toute  la  terre.  »  ( Genese  11 :  5-9 )  C’est  ainsi  que 
le  Tout-Puissant  reduisit  a  neant  les  projets  de  ces 
mechants.  En  brisant  les  liens  qui  les  unissaient,  il  les 
obligea  a  abandonner  leur  reve  de  domination  mon¬ 
diale,  par  la  religion,  la  politique  et  la  finance,  congu 
dans  le  dessein  de  defier  l’Eternel,  lequel  manifesta 
son  omnipotence  et  sa  suprematie  pour  le  bien  de  ceux 
qui  le  craignaient  et  l’adoraient.  II  ne  confondit  pas 
le  langage  de  Noe  et  de  Sem  restes  purs  et  sans  tache; 
ceux-ci,  loin  de  se  laisser  enregimenter  par  la  religion 
et  la  politique,  continuerent  a  etre  les  temoins  du 
Tres-Haut  parmi  les  nouvelles  nations. 

Ce  recit  biblique  fut  ecrit  longtemps  a  l’avance 
pour  l’instruction  de  ceux  qui  vivent  maintenant  dans 
le  temps  oil,  comme  autrefois,  les  hommes  essaient 
de  s’unir  pour  etablir  un  «  monde  nouveau  et  meilleur  », 
faire  de  toute  la  terre  une  seule  patrie,  et  de  l’huma- 
nite  une  immense  famille  dirigee  par  un  gouvernement 
international,  lequel  exigera  de  ses  innombrables  ad- 
ministres  qu’ils  soient  « plus  religieux »  que  par  le 
passe. 
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L*  ALLIANCE  POUR  LA  LIBERT® 


L  PARAISSAIT  long,  le  temps  ecoule 
depuis  le  moment  ou  l’Eternel  promit  en 
Eden  que  la  posterite  de  sa  « femme » 
ecraserait  la  tete  du  serpent.  Est-il  besoin 
de  dire  qu’une  alliance  conclue  par  Dieu 
est  toujours  un  engagement  solennel  par  lequel  il 
exprime  son  dessein.  Quand  une  alliance  est  faite  par 
lui  seul,  ce  qui  veut  dire  qu’elle  n’impose  aucune 
obligation  a  personne  d’autre  que  lui,  on  dit  qu’une 
convention  de  ce  genre  est  unilaterale . 

L’ alliance  prononcee  en  Eden  fut  entendue  par  le 
serpent  representant  le  diable,  mais  elle  ne  fut  pas 
conclue  avec  lui,  ni  avec  Adam  et  Eve,  ceux-ci  s’etant 
associes  a  la  trahison  de  Lucifer.  De  plus,  sa  realisa¬ 
tion  ne  pouvait  dependre  de  ce  que  ferait  Tune  quel- 
conque  de  ces  creatures  rebelles,  diabolique  ou  hu- 
maine.  Elle  etait  done  unilaterale.  A  Dieu  seul  in- 
combait  la  responsabilite  de  son  accomplissement. 
Ceci  nous  donne  l’assurance  qu’elle  sera  rigoureuse- 
ment  executee.  Le  dessein  de  Jehovah,  tel  qu’il  fut 
expose  devant  l’ennemi,  ne  pouvait  echouer  malgre  la 
haine  de  ce  dernier.  Les  hommes  qui  craignent  Dieu 
peuvent  avoir  une  confiance  absolue  en  sa  parole,  car 
les  promesses  divines  se  realisent  toujours,  e’est  ainsi 
qu’il  rehabilitera  son  nom  qui  est  lie  a  sa  parole.  En 
predisant  la  destruction  du  traitre  Lucifer,  devenu 
Satan  la  puissance  occulte  malfaisante  qui  presidait 
a  la  construction  de  Babel,  Dieu,  le  gardien  de  Tal¬ 
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liance,  declara:  « L’Eternel  des  armees  Ta  jure,  en 
disant:  Oui,  ce  que  j’ai  decide  arrivera,  ce  que  j’ai 
resolu  s’accomplira.  L’Eternel  des  armees  a  pris  cette 
resolution:  qui  s’y  opposera?  Sa  main  est  etendue: 
qui  la  detournera?  »  —  Esaie  14:  4,  12,  24,  27. 

Quatre  cents  ans  environ  apres  le  deluge,  Jehovah 
fit  certaines  revelations,  un  peu  plus  etendues,  par 
une  autre  alliance  concernant  la  «  posterite  »  promise. 
Sem,  Tun  des  huit  survivants  du  deluge,  vivait  encore, 
ainsi  qu’Arpacschad  dont  le  nom  signifie  «  terre  des 
Chaldeens  ».  Noe  ayant  beni  Sem,  on  s’attendait  logi* 
quement  a  ce  que  la  «  posterite  »  vienne  des  descen¬ 
dants  de  ce  dernier,  et  Dieu  voulut  en  effet  que  cette 
lignee  passat  par  Arpacschad.  Dans  la  suite  des  temps, 
sur  la  rive  meridionale  de  TEuphrate,  en  Chaldee, 
pres  de  Tendroit  ou  ce  fleuve  se  jette  dans  le  golfe 
Persique,  fut  construite  une  ville  appelee  Ur.  On  sait 
que  TEuphrate  etait  Tun  des  quatre  grands  cours  d'eau 
qui  arrosaient  le  jardin  d’Eden.  Sem  avait  quatre 
cent  cinquante  ans,  et  son  fils  Arpacschad  trois  cent 
cinquante  ans,  lorsque  Terach,  qui  habitait  Ur,  en 
Chaldee,  devint  pere  d’un  fils  qu’il  appela  Abram,  nom 
qui  signifie  «  pere  eleve  ».  II  descendait  en  ligne  droite 
de  Sem  par  Arpacschad.  Terach,  le  pere  d’ Abram,  eut 
trois  fils  dont  le  premier  naquit  lorsqu’il  etait  age  de 
soixante-dix  ans.  Abram  etait  le  plus  jeune.  II  est  ne 
soixante-quinze  ans  avant  la  mort  de  Terach,  mais, 
a  cause  de  la  place  preponderante  qu’il  occupe  dans  le 
dessein  divin,  il  est  mentionne  comme  etant  le  premier 
des  fils  de  Terach.  —  Genese  11:  26,  32;  12:  4. 

Abram  grandit  a  Ur  en  Chaldee.  Il  fut  le  contem- 
porain  de  Sem  pendant  cent  cinquante  ans,  de  sorte 
qu’il  put  entendre  de  la  bouche  de  ce  dernier  l’histoire 
du  deluge  et  des  tristes  conditions  qui  precederent  le 
cataclysme.  Il  fut  egalement  renseigne  sur  la  pro- 
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messe  divine  d’une  «  posterite  »  liberatrice,  il  crut 
ces  choses,  exprima  sa  foi  en  l’Eternel,  et  attendit 
desormais  le  jour  beni  ou  naitrait  la  glorieuse  «  pos¬ 
terite  »  et  qui  serait  aussi  celui  de  ia  liberte.  Cette 
belle  confiance  plut  a  Dieu.  II  eut  egard  a  Abram  a 
cause  de  sa  foi.  L’un  de  ses  descendants  raconte  ce 
qui  suit :  « Le  Dieu  de  gloire  apparut  a  notre  pere 
Abraham  lorsqu’il  etait  en  Mesopotamie,  avant  qu’il 
s’etablit  a  Charan;  et  il  lui  dit:  Quitte  ton  pays  et  ta 
famille,  et  va  dans  le  pays  que  je  te  montrerai.  Il  sor- 
tit  alors  du  pays  des  Chaldeens,  et  s’etablit  a  Charan. 
De  la,  apres  ia  mort  de  son  pere,  Dieu  le  fit  passer 
dans  ce  pays  que  vous  habitez  maintenant.  »  —  Actes 
7:2-4. 

Void  ce  que  rapporta  Moise,  un  autre  descendant 
d’ Abram:  «  L’Eternel  dit  a  Abram:  Va-t’en  de  ton 
pays,  de  ta  patrie,  et  de  la  maison  de  ton  pere,  dans 
le  pays  que  je  te  montrerai.  Je  ferai  de  toi  une  grande 
nation,  et  je  te  benirai;  je  rendrai  ton  nom  grand, 
et  tu  seras  une  source  de  benedictions.  Je  benirai  ceux 
qui  te  beniront,  et  je  maudirai  ceux  qui  te  maudiront; 
et  toutes  les  families  de  la  terre  seront  benies  en  toi. » 
—  Genese  12:  1-3. 

Ces  paroles  divines  disaient  nettement  que  la  pos¬ 
terite  de  la  «  femme  »  de  Dieu  devait  descendre  de  ce 
fidele  temoin  de  Jehovah.  En  revelant  ainsi  son  des- 
sein  a  Abram,  l’Eternel  traitait  avec  lui  une  alliance 
unilateral,  et  precisait  en  outre  la  lignee  par  la- 
quelle  viendrait  la  «  posterite  »  qui  benirait,  non  pas 
aveuglement,  c’est-a-dire  indistinctement,  toutes  les 
families  de  la  terre,  mais  ceux-la  seulement  qui  be- 
niraient  Abram,  tandis  que  ceux  qui  le  maudiraient 
seraient  aussi  maudits.  Pour  que  le  nom  d’ Abram  soit 
en  harmonie  avec  sa  vocation,  et  avec  les  termes  de 
I’ alliance  precitee  quand  il  fut  age  de  quatre-vingt-dix- 
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neuf  ans,  Dieu  l’appela  Abraham,  ce  qui  signifie 
«  pere  d’une  multitude  ». 

Un  descendant  du  pere  de  la  foi,  devenu  apotre  de 
la  «  posterite  »,  declara,  pousse  par  l’esprit,  qu’ Abra¬ 
ham  fut  un  type  de  Jehovah,  car  Dieu  lui-meme  est  le 
« Pere  eleve »,  le  pere  de  la  « posterite »  et  de  la 
multitude  des  creatures  qui  obtiendront  la  vie  et  la 
liberte  par  elle.  (Romains  4:  16,  17)  Par  consequent, 
Dieu  promit  reellement  a  Abraham  qu’il  magnifierait 
le  nom  de  Jehovah,  et  qu’en  lui  seraient  benies  toutes 
les  families  de  la  terre  qui  beniraient  son  nom,  et 
que  seraient  maudits,  comme  le  serpent,  ceux  qui  le 
maudiraient.  C’est  ainsi  que  la  femme  d’ Abraham 
devenait  egalement  une  image:  elle  prefigurait  la 
«  femme  »  de  Dieu  qui  est  sa  sainte  organisation  ap- 
pelee  Sion ,  et  de  laquelle  naquit  la  «  posterite  ».  Pour 
cette  raison  PEternel  changea  le  nom  de  Sarai,  femme 
d’Abraham,  et  l’appela  Sara,  qui  veut  dire  «prineesse  ». 

Pour  devenir  une  des  parties  contractantes  de  Pal- 
liance,  Abraham  devait  prouver  sa  foi  par  ses  oeuvres, 
ce  qu’il  fit  en  quittant  la  terre  des  Chaldeens  pour 
se  rendre  dans  le  pays  que  Dieu  lui  montrait,  c’est-a- 
dire  en  Canaan,  l’actuelle  Palestine.  AJors  il  entra 
dans  l’alliance,  en  devint  une  des  parties,  et  cette  al¬ 
liance  a  deux  est  appelee  bilaterale.  Cependant  le  des- 
sein  du  Tres-Haut  exprime  par  l’alliance  unilaterale 
enoncee  en  Eden  subsistait  et  devait  s’accomplir  sans 
le  secours  d’aucun  individu.  Pour  qu’une  creature  puisse 
participer  a  cette  alliance  en  voie  d’accomplissement, 
elle  devait  s’en  montrer  digne  par  une  fidelite  a  toute 
epreuve.  Tel  fut  le  cas  pour  Abraham,  c’est  pourquoi 
il  devint  une  des  parties  de  l’alliance. 

Abraham  ne  se  fixa  pas  definitivement  en  Canaan, 
il  n’y  construisit  aucune  ville  et  ne  revendiqua  aucun 
droit  sur  ce  pays.  Les  Cananeens  se  prosternaient  de- 
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vant  des  faux  dieux,  ou  demons,  mais  lui  adorait 
Jehovah.  Un  jour  vint  ou  il  fut  oblige  de  descendre 
en  Egypte.  Alors  Satan  qui  poursuivait  d’une  haine 
implacable  la  posterite  de  la  promesse,  tenta  de  faire 
souiller  la  femme  d’ Abraham  par  Pharaon,  roi  d’E- 
gypte,  dans  le  dessein  de  la  rendre  impropre  au  role 
de  mere  de  la  posterite  promise.  Jehovah,  le  plus  grand 
Abraham,  dejoua  la  manoeuvre  et  preserva  Sara  qui 
resta  pure,  et  partant  digne  de  figurer  la  «  femme  » 
de  Dieu.  Abraham  ne  s’ingera  jamais  dans  la  politique 
des  Cananeens,  et  ne  se  mela  pas  davantage  aux  con- 
troverses  interieures  ou  exterieures,  il  resta  absolu- 
ment  neutre.  Il  croyait  fermement  qu’au  temps  con- 
venable  et  de  la  maniere  choisie  par  l’Eternel,  il  ob- 
tiendrait  de  celui-ci  ce  pays  pour  lui  et  sa  posterite. 

A  cette  epoque  il  y  avait  en  Canaan  un  roi  celebre  qui 
adorait  le  vrai  Dieu.  Il  s’appelait  Melchisedek,  et  re- 
gnait  sur  la  ville  de  Salem  qui,  d’apres  certains  histo- 
riens,  devint  plus  tard  Jerusalem.  La  Bible  ne  parle 
pas  du  pere  de  Melchisedek,  ni  de  sa  mere,  ni  de  ses 
descendants,  elle  est  muette  egalement  sur  son  age 
et  la  date  de  sa  mort.  Voici  comment  Abraham  le 
rencontra:  Lot,  son  neveu,  etait  venu  avec  lui  en 
Canaan.  Pour  des  raisons  d’ordre  economique  il  se 
separa  de  son  oncle  et  planta  ses  tentes  pres  de  Sodome, 
dans  la  plaine  que  traverse  le  Jourdain.  Lot  se  trouva 
ainsi  a  proximite  du  champ  de  bataille  ou  cinq  rois 
Cananeens  combattaient  contre  quatre  rois  etrangers. 
Lui  et  sa  maison  furent  du  nombre  des  captifs  emmenes 
par  les  agresseurs  victorieux.  Ce  n’est  pas  surtout  a 
cause  des  liens  du  sang  qui  unissaient  Lot  a  Abraham, 
mais  bien  parce  qu’ils  adoraient  le  meme  Dieu,  qu’A- 
braham  arma  trois  cent  dix-huit  de  ses  plus  vaillants 
serviteurs,  poursuivit  les  pillards,  les  battit,  et  delivra 
Lot,  son  frere  en  la  foi,  ainsi  que  sa  maison  et  ses 
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biens.  Au  retour,  comme  Abraham  approchait  de  Salem, 
le  roi  vint  a  sa  rencontre  hors  de  la  ville  et  lui  of  frit 
de  quoi  restaurer  ses  forces,  ce  que  les  Ecritures  ra- 
content  comme  suit: 

«  Melchisedek,  roi  de  Salem,  fit  apporter  du  pain 
et  du  vin:  il  etait  sacrificateur  du  Dieu  Tres-Haut. 
Il  benit  Abram,  et  dit:  Beni  soit  Abram  par  le 
Dieu  Tres-Haut,  maitre  du  ciel  et  de  la  terre!  Beni 
soit  le  Dieu  Tres-Haut,  qui  a  livre  tes  ennemis  entre 
tes  mains !  Et  Abram  lui  donna  la  dime  de  tout.  » 
(Genese  14: 18-20)  Ce  roi-pretre  a  done  beni  Abram, 
et  ce  dernier  lui  donna  le  dixieme  de  tout  ce  qu’il 
avait  repris  a  l’ennemi. 

Cette  rencontre  d’Abram  et  de  Melchisedek  fut 
voulue  par  l’Eternel,  elle  predisait  que  la  «  posterite  » 
de  l’organisation  divine  serait  le  grand-pretre  de  Je¬ 
hovah,  en  meme  temps  qu’un  roi  de  justice  et  de  paix, 
et  qu’elle  benirait  et  rehabiliterait  son  nom.  Aussi  Dieu 
fit-il  cette  declaration  concernant  la  « posterite »  : 
« L’Eternel  l’a  jure,  et  il  ne  s’en  repentira  point : 
Tu  es  sacrificateur  pour  toujours,  a  la  maniere  de 
Melchisedek  (selon  l’ordre  de  Melchisedek,  Darby).  » 
(Psaume  110:4)  Ce  texte  donne  l’esperance  qu’un 
gouvernement  de  justice  et  de  paix  sera  etabli  sur  la 
terre  par  la  «  posterite  »  de  Dieu,  et  Paul  dit:  «  Cette 
esperance,  nous  la  possedons  comme  une  ancre  de 
l’ame  sure  et  solide;  elle  penetre  au  dela  du  voile, 
la  ou  Jesus  est  entre  pour  nous  comme  precurseur, 
ayant  ete  fait  sacrificateur  pour  toujours,  selon  l’ordre 
de  Melchisedek.  En  effet,  ce  Melchisedek,  roi  de  Salem, 
sacrificateur  du  Dieu  Tres-Haut,  —  qui  alia  au-devant 
d’ Abraham  lorsqu’il  revenait  de  la  defaite  des  rois, 
qui  le  benit,  et  a  qui  Abraham  donna  la  dime  de  tout, 
—  qui  est  d’abord  roi  de  justice,  d’apres  la  signification 
de  son  nom  [Melchisedek],  ensuite  roi  de  Salem,  e’est- 
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a-dire,  roi  de  paix,  —  qui  est  sans  prere,  sans  mere, 
sans  genealogie,  qui  n’a  ni  commencement  de  jours  ni 
fin  de  vie,  —  mais  qui  est  rendu  semblable  au  Fils 
de  Dieu,  —  ce  Melchisedek  demeure  sacrificateur  a 
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perpetuite.  Considerez  combien  est  grand  celui  auquel 
le  patriarche  Abraham  donna  la  dime  du  butin.  »  — 
Hebreux  6:  19,  20;  7:  1-4. 

Abraham  etait  age  de  quatre-vingt-dix-neuf  ans. 
Il.semblait  qu’il  n’y  avait  plus  pour  lui  aucun  espoir 
d’avoir  une  posterite  par  Sara,  celle-ci  etait  de  dix 
ans  moins  agee  que  lui.  Neanmoins,  Dieu  envoya  un 
ange  dire  au  patriarche  que  grace  a  Intervention  du 
Tout-Puissant,  Sara  lui  donnerait  un  fils  qu’il  appel- 
lerait  Isaac .  Sodome  et  Gomorrhe  furent  detruites 
avant  la  naissance  d’Isaac,  et  Lot,  ainsi  que  ses  deux 
filles,  echapperent  au  sort  de  ces  villes.  Puis  le  diable 
se  servit  du  roi  philistin,  Abimelec,  pour  essayer  une 
fois  encore  de  souiller  la  posterite  d’Abraham,  mais 
TEternel  veillait  sur  Sara,  il  ne  permit  pas  qu’elle  fut 
contaminee  par  cet  impur  adorateur  du  diable  et  la 
rendit  a  son  epoux.  Abraham  etait  age  de  cent  ans 
quand  Isaac  naquit  miraculeusement,  non  «  selon  la 
chair  »  mais  «  selon  Tesprit  »,  savoir,  grace  a  l’esprit 
ou  force  active  de  Dieu.  —  Galates  4:  28,  29;  Romains 
4:  17-22. 

Abraham  aima  tendrement  Isaac,  son  fils  unique 
engendre,  issu  de  Sara  son  epouse  legitime.  Ces  trois 
personnages  unis  par  les  liens  de  la  plus  etroite  pa- 
rente  furent  des  types:  Abraham  prefigurait  Dieu 
comme  pere  de  la  «  posterite  »  promise;  son  epouse, 
Sara,  representait  la  sainte  organisation  divine  appelee 
Sion,  de  laquelle  Jehovah  fait  sortir  la  «  posterite ». 
Les  Eeritures  donnent  aussi  a  cette  organisation 
l’autre  nom  symbolique  de  «  femme  »  de  Dieu,  chaste 
et  sainte.  Cette  «  femme  »  c’est  l’organisation  univer- 
selle  de  Jehovah,  composee  des  creatures  qui  lui  sont 
apparentees  par  alliance,  s’etant  consacrees  a  son 
service.  Cette  organisation  est  done  unie  a  son  Chef 
par  des  liens  sacres  comme  ceux  du  mariage;  le  di- 
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vorce  n’est  possible  que  par  la  defaillance  des  infideles 
qui,  en  se  separant  eux-memes  de  Dieu,  se  vouent  a 
la  destruction.  Isaac  prefigurait  l’unique  Fils  engen- 
dre  de  Jehovah,  la  Parole,  le  Chef  de  son  organisa¬ 
tion  universelle,  de  laquelle  il  fut  tire  pour  devenir 
«  Thomme  Christ  Jesus  »,  et  ensuite  roi  et  pretre  pour 
toujours  «  selon  l’ordre  de  Melchisedek  ». 

Abraham  enseigna  a  Isaac  qu’il  devait  obeir  a  Dieu 
et  avoir  en  lui  une  confiance  absolue,  et  cela  con- 
formement  aux  previsions  du  Tres-Haut  qui  avait  dit 
d’ Abraham:  «  Je  le  connais,  et  je  sais  qu’il  comman- 
dera  a  ses  fils  et  a  sa  maison  apres  lui  de  garder  la 
voie  de  l’Eternel,  pour  pratiquer  ce  qui  est  juste  et 
droit,  afin  que  l’Eternel  fasse  venir  sur  Abraham  ce 
qu’il  a  dit  a  son  egard.  »  (Genese  18:19,  Darby) 
Quand  Isaac  fut  devenu  un  jeune  homme  dont  la  foi 
etait  inebranlable  comme  celle  de  son  pere,  Dieu 
soumit  l’integrite  et  le  devouement  de  l’un  et  de 
l’autre  a  une  tres  severe  epreuve.  Par  une  obeissance 
integrate,  tous  deux  joueraient,  avec  l’aide  du  Seigneur, 
les  principaux  roles  dans  un  drame  prefigurant  des 
evenements  futurs  de  la  plus  haute  importance.  Dieu 
ordonna  a  Abraham  de  s’en  aller  avec  Isaac,  vers  le 
Nord,  jusqu’au  pays  de  Morija,  a  trois  jours  de  marche 
de  chez  eux,  et  de  lui  offrir  la  son  fils,  en  holocauste, 
sur  l’une  des  montagnes  de  la  contree.  Non  seulement 
Abraham  n’hesita  pas,  mais  il  partit  de  bon  matin 
avec  tout  ce  qu’il  fallait  pour  offrir  le  sacrifice,  prou- 
vant  ainsi  que  son  amour  pour  le  Createur  etait  plus 
grand  que  son  amour  pour  son  fils  unique  engendre. 

Quand  ils  atteignirent  le  lieu  indique  et  qu’ils 
eurfcnt  dresse  l’autel,  Abraham  fit  savoir  a  Isaac  que 
Dieu  l’avait  designe  comme  victime.  A  cette  revelation 
le  jeune  homme  ne  prit  pas  la  fuite,  il  decida  d’obeir 
fidelement  a  Dieu  jusqu’a  la  mort.  Il  se  laissa  docile- 
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ment  tier  et  coucher  sur  le  bois  de  l’autel.  Puis  Abra¬ 
ham  prit  le  couteau  pour  egorger  son  fils  avant 
d’allumer  le  bucher.  A  cet  instant  Isaac,  qui  avait  tout 
accepte  sans  murmure,  n’etait-il  pas  comme  mort  a 
cause  de  sa  fidelite?  Et  pour  Abraham,  qui  avait  le 
couteau  leve,  pret  a  s’abattre,  son  fils  n’etait-il  pas 
deja  a  ses  yeux  comme  mort  et  immole  ?  Alors,  prompt 
comme  l’eclair,  l’ange  de  l’Eternel  detourna  le  coup 
mortel,  appela  Abraham  et  lui  dit  que  sa  crainte  de 
Dieu  avait  ete  suffisamment  eprouvee.  Soudain  apparut 
pres  d’eux  un  belier  que  Jehovah  avait  retenu  par  les 
cornes  dans  un  buisson  voisin.  Cet  animal  fut,  par 
Abraham,  egorge  a  la  place  d’Isaac,  et  symbolisa  ce 
dernier. 

«  L’ange  de  l’Eternel  appela  une  seconde  fois  Abra¬ 
ham  des  cieux,  et  dit:  Je  le  jure  par  moi-meme,  pa¬ 
role  de  l’Eternel !  Parce  que  tu  as  fait  cela,  et  que  tu 
n’as  pas  refuse  ton  fils,  ton  unique,  je  te  benirai  et 
je  multiplierai  ta  posterite,  comme  les  etoiles  du  ciel 
et  comme  le  sable  qui  est  sur  le  bord  de  la  mer;  et  ta 
posterite  possedera  la  porte  de  ses  ennemis.  Toutes  les 
nations  de  la  terre  seront  benies  en  ta  posterite.  » 
(Genese  22:  15-18)  Cette  declaration  completa  l’al- 
liance  de  Jehovah  avec  Abraham.  Elle  montrait  que 
la  victoire  de  la  «  posterite  »  promise  affranchirait  les 
justes  des  ennemis  de  Dieu  et  des  hommes.  L’Eternel 
fit  savoir  que  d’autres  creatures  seraient  associees  a 
la  «  posterite  »  comme  fils  de  Dieu,  que  leur  nombre 
ne  devait  pas  encore  etre  devoile,  mais  qu’ils  seraient 
trop  nombreux  pour  que  l’on  puisse  les  compter,  car  il 
y  en  aura  autant  que  d’etoiles  au  ciel,  et  que  de  grains 
de  sable  au  bord  des  mers. 

Toutes  les  nations  qui  beniraient  Dieu  et  lui  obei- 
raient  seraient  benies  par  la  «posterite ».  Le  texte 
hebreu  porte :  «  Et  toutes  les  nations  de  la  terre  se 
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beniront  en  ta  semence. »  (Darby)  La  benediction  ne 
serait  pas  accordee  aveuglement  k  n’importe  qui,  mais 
les  hommes  de  bonne  volonte  de  toute  nationality 
l’obtiendraient  par  la  foi  et  l’obeissance. 

Le  drame  prefigure  sur  la  montagne  de  Morija  par 
Abraham  et  Isaac,  montra  d’avance  que  Jesus  resterait 
integre  et  fidele  k  son  Pere  jusqu’k  la  mort,  pour  la 
rehabilitation  de  son  glorieux  nom,  et  que,  par  amour 
pour  le  monde  nouveau  de  la  justice,  Jehovah  donnerait 
son  Fils  pour  qu’il  soit  la  posterity  et  le  Roi,  selon 
l’ordre  de  Melchisedek.  «  Car  Dieu  a  tellement  aime 
le  monde  qu’il  a  donne  son  Fils  unique,  afin  que  qui- 
conque  croit  en  lui  ne  perisse  point,  mais  qu’il  ait  la 
vie  eternelle.  »  —  Jean  3: 16. 
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DROIT  D’AINESSE  DE  LA  LIBERTE 


QUI  serait  transmis  le  precieux  droit 
d’ainesse  relatif  a  l’alliance  conclue  avec 
Abraham?  Jehovah,  represente  par  Abra¬ 
ham,  en  decida,  car  il  est  l’auteur  et  le 
consommateur  de  ralliance.  II  guida  son 
serviteur  dans  le  drame  symbolique. 

Abraham  etait  age  de  cent  trente-sept  ans  lorsque 
Sara,  sa  fidele  compagne,  mourut.  A  Charan,  ville  de  la 
Mesopotamia,  batie  pres  des  sources  de  l’Euphrate, 
habitait  Nachor,  frere  aine  d’ Abraham.  A  ce  dernier 
parvint  la  nouvelle  que  Bethuel,  le  fils  de  Nachor, 
etait  le  pere  d’une  jeune  fille  accomplie  appelee  Re¬ 
becca.  Or,  Isaac,  age  de  pres  de  quarante  ans,  n’etait 
pas  marie;  il  refusait  d’epouser  une  jeune  fille  du 
pays,  parce  que  toutes  descendaient  de  Canaan,  le 
maudit.  Il  attendait  de  son  pere  une  epouse  digne 
d’etre  partie  dans  l’alliance  de  la  promesse  qui  devait 
etre  transmise  aux  heritiers  legitimes.  Cette  femme 
devait  craindre  Dieu  et  etre  proche  parente  d’Abraham. 
Celui-ci  ne  retourna  pas  au  pays  duquel  l’Eternel 
l’avait  fait  sortir,  et  il  ne  permit  pas  a  Isaac  de  s’y 
rendre,  mais  il  chargea  Eliezer,  le  plus  ancien  de  ses 
serviteurs,  Fintendant  de  tous  ses  biens,  d’aller  dans 
sa  famille  choisir  une  femme  pour  son  fils.  Le  Sei¬ 
gneur  exauga  la  priere  du  serviteur  d’Abraham  en 
envoyant  au-devant  de  lui  Rebecca,  l’epouse  cherchee. 
Celle-ci  lui  apparut  avant  meme  qu’il  entrat  dans  la 
ville  ou  elle  habitait.  La  rencontre  eut  lieu  pres  d’un 
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puits  ou  il  avait  fait  s’agenouiller  ses  chameaux.  Apres 
avoir  donne  a  boire  a  l’mconnu,  abreuve  ses  betes  et 
appris  qui  etait  Eliezer,  Rebecca  courut  chez  ses 
parents  raconter  que  le  serviteur  d’ Abraham  etait  hors 
des  murs.  Aussitot  Laban,  frere  de  la  jeune  fille,  se 
precipita  vers  le  visiteur,  reste  pres  du  puits,  et  l’amena 
a  la  maison  ou  il  lui  servit  a  manger. 

Mais  avant  de  se  mettre  a  table,  Eliezer  rapporta 
a  ses  hotes  toutes  les  paroles  d* Abraham,  et  il  dit 
comment  le  Seigneur  avait  repondu  a  sa  priere  en  lui 
envoyant  Rebecca  a  la  source.  Alors  Bethuel,  pere  de 
Rebecca,  et  Laban  son  frere  dirent:  «  C’est  de  1’Eter- 
nel  que  la  chose  vient;  nous  ne  pouvons  te  parler  ni 
en  mal  ni  en  bien.  Voici  Rebecca  devant  toi;  prends  et 
va,  et  qu’elle  soit  la  femme  du  fils  de  ton  seigneur, 
comme  l’Eternel  l’a  dit.  »  Apres  avoir  mange,  bu,  et 
dormi  une  nuit,  Eliezer  demanda  des  le  matin  a  re- 
tourner  vers  son  maitre  avec  Rebecca;  celle-ci  accepta, 
car  cette  affaire  dirigee  par  le  Seigneur  ne  devait  pas 
etre  retardee.  Alors  les  membres  de  la  famille  reunis 
«  benirent  Rebecca  et  lui  dirent :  O  notre  soeur,  puisses- 
tu  devenir  des  milliers  de  myriades,  et  que  ta  posterite 
possede  la  porte  de  ses  ennemis!  »  (Genese  24:  50,  51, 
60)  Un  soir  qu’Isaac  etait  sorti  pour  mediter  dans  la 
solitude  des  champs,  il  vit  arriver  les  ohameaux  por- 
tant  Eliezer  et  la  fiancee  inconnue.  La  caravane  s’ar- 
reta,  Rebecca  descendit  de  sa  monture  et  se  couvrit 
de  son  voile  nuptial :  «  Le  serviteur  raconta  a  Isaac 
toutes  les  choses  qu’il  avait  faites.  Isaac  conduisit 
Rebecca  dans  la  tente  de  Sara,  sa  mere;  il  prit  Re¬ 
becca  qui  devint  sa  femme,  et  il  l’aima.  Ainsi  fut 
console  Isaac  apres  avoir  perdu  sa  mere.  »  (Genese 
24:66,67)  Aucun  ecclesiastique  ne  prit  la  moindre 
part  a  ces  evenements  qui  ne  regardaient  que  Dieu, 
lui-meme  en  avait  regie  tous  les  details. 
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Ce  charmant  episode  de  l’image  prophetique  donne 
toute  leur  valeur  aux  propos  de  l’Eternel,  selon  les- 
quels  la  posterite  d’Abraham  serait  aussi  nombreuse 
que  les  etoiles  du  del  et  que  les  grains  de  sable  des 
mers.  Il  montre  que  l’unique  fils  engendre  de  Dieu  ne 
constituerait  pas  seul  la  «  posterite  »,  mais  que  pour 
executer  ses  desseins  le  Pere  donnerait  a  son  Fils  des 
associes  dont  ce  dernier  serait  le  Chef,  comme  un 
epoux  est  le  chef  de  sa  femme.  (I  Corinthiens  11:3) 
Isaac  continue  a/  prefigurer  Jesus-Christ,  la  posterite 
promise,  tandis  que  Rebecca  represente  la  classe  des 
vrais  disciples  de  Jesus,  que  Dieu  unira  a  son  Fils 
comme  epouse  symbolique,  et  ils  constitueront  en¬ 
semble  un  corps  dont  le  Fils  est  la  tete  et  qui,  de  ce 
fait,  est  appele  le  «  corps  de  Christ  ».  Par  son  mariage 
Rebecca  devint  la  belle-fille  d’Abraham,  elle  ne  fit 
qu’un  avec  Isaac,  l’image  de  la  posterite  promise. 
Cela  montre  comment  les  membres  de  l’epouse  de 
Christ  ou  de  « la  femme  de  l’agneau »  sont,  grace 
a  leur  adoption  par  Dieu,  unis  k  Christ,  et  deviennent 
une  partie  de  la  vraie  Posterite,  celle  du  plus  grand 
Abraham. 

Ceci  n’est  pas  Tinterpretation  particuliere  d’un 
homme.  La  Bible  ne  laisse  subsister  aucun  doute  a  cet 
egard.  C’est  pousse  par  le  saint  esprit  que  l’apotre 
ecrivit:  «  Reconnaissez  done  que  ce  sont  ceux  qui  ont 
la  foi  qui  sont  fils  d’Abraham.  Aussi  l’Ecriture,  pre- 
voyant  que  Dieu  justifierait  les  paiens  par  la  foi,  a-t-elle 
d’avance  annonce  cette  bonne  nouvelle  a  Abraham: 
Toutes  les  nations  seront  benies  en  toil...  Or,  les  pro¬ 
messes  ont  ete  faites  a  Abraham  et  a  sa  posterite.  Il 
n’est  pas  dit:  et  aux  posterites,  comme  s’il  s’agissait 
de  plusieurs,  mais  en  tant  qu’il  s’agit  d’une  seule:  et 
a  ta  posterite,  e’es t-&-d ire  a  Christ.  »  (Galates  3 : 
7,  8, 16)  Ce  texte  prouve  que  la  Posterite  de  Jehovah, 
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le  plus  grand  Abraham,  n'est  autre  que  Christ,  par 
lequel  il  benit  ceux  qui  prouvent  leur  foi.  Ensuite  il 
les  adopte  comme  ses  fils,  et  ceux-ci  ne  font  qu’un  avec 
Christ,  ils  deviennent  par  consequent  une  partie  de  ia 
«  posterity  »,  ce  que  la  Bible  confirme  en  ces  termes: 
«  Car  vous  etes  tous  fils  de  Dieu  par  la  foi  en  Jesus- 
Christ;...  Car  tous  vous  etes  un  en  Jesus-Christ...  Et 
si  vous  etes  a  Christ,  vous  etes  done  la  posterite  d’A- 
braham,  heri tiers  selon  la  promesse.  »  —  Galates  3: 
26-29. 

Quand  Dieu  fit  alliance  avec  Abraham,  il  ne  lui 
revela  pas  le  nombre  des  associes  de  Christ,  qui  cons- 
titueraient  son  «  epouse  »,  tout  comme  il  tient  caches 
le  nombre  des  etoiles  et  celui  des  grains  de  sable,  mais 
au  temps  convenable  il  fit  connaitre  le  nombre  des 
membres  du  corps  de  Christ.  (Apocalypse  7:4-8;  14: 
1-3)  Nous  avons  dit  qu’Isaac  representait  1a  Posterite 
promise  qui  s’unit  a  la  classe  de  «  l’epouse  »  dont  les 
membres  sont  enfants  de  Dieu  et  de  son  organisation, 
et  que  Sara,  la  mere  d’Isaac,  representait  Sion,  la 
«  femme  »  de  Dieu,  ou  son  organisation,  appelee  aussi 
la  Jerusalem  celeste.  Ceci  est  prouve  par  les  paroles 
suivantes  adressees  aux  disciples  de  Christ :  «  Mais  1a 
Jerusalem  d’en  haut  est  libre,  e’est  notre  mere...  Pour 
vous,  freres,  comme  Isaac,  vous  etes  enfants  de  la 
promesse...  C’est  pourquoi,  freres,  nous  ne  sommes  pas 
enfants  de  l’esclave,  mais  de  la  femme  libre.  »  (Galates 
4:  26,  28,  31)  L’organisation  divine  etant  fondee  sur  1a 
verite,  est  libre. 

Dieu  predestina  celui  qui  devait  etre  un  instrument 
dans  sa  main  pour  magnifier  son  nom  et  benir  les 
croyants.  Ce  fait  devient  probant  a  mesure  que  les 
propheties  se  realisent.  U  ne  faut  jamais  oublier  que 
le  haineux  «  serpent  ancien  »  s’acharne  contre  la  pos¬ 
terite  promise.  D  est  tou jours  pret  a  contrarier  l’exe¬ 
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cution  des  clauses  de  dalliance  de  Dieu,  esperant  ainsi 
se  faire  passer  pour  plus  puissant  que  lui.  Apres  vingt 
annees  de  sterilite,  Rebecca  devint  feconde  grace  a 
l’intervention  du  Seigneur  qui  lui  revela  qu’elle  en- 
fanterait  deux  jumeaux,  et  que  le  dernier  venu  serait 
plus  fort  que  le  premier-ne.  Dieu  decreta  que  l’aine 
serait  assujetti  au  cadet.  (Genese  25:21-23)  Cela 
signifiait  que  l’Eternel  avait  choisi  le  plus  jeune  pour 
lui  transmettre  le  droit  d’ainesse,  afin  qu’il  soit  The- 
ritier  de  Talliance  conclue  avec  Abraham.  Mais  le 
«  serpent  ancien  »  ne  sommeillait  pas ;  comme  toujours 
il  se  mit  immediatement  au  travers  des  projets  de 
I’Eternel  et  essaya  de  tourner  son  choix  en  derision. 

Ensuite  Rebecca  accoucha,  on  donna  au  premier-ne 
le  nom  d’Esaii.  Puis  vint  le  second,  tenant  dans  sa  main 
le  talon  de  son  frere ;  il  fut  appele  Jacob,  ce  qui  signifie 
«  supplanteur ».  Esau  devint  un  habile  chasseur.  Ja¬ 
cob,  plus  paisible,  restait  sous  les  tentes  et  aidait 
probablement  son  pere  Isaac  a  les  confectionner  et  a 
les  reparer.  En  outre,  il  etudiait  soigneusement  les 
clauses  des  alliances  divines  dont  il  desirait  vivement 
la  realisation.  Esau  ne  se  souciait  nullement  de  l’al- 
liance  conclue  avec  Abraham,  il  chassait  et  se  plaisait 
en  la  compagnie  des  filles  maudites  de  Canaan,  parmi 
lesquelles  il  cherchait  des  epouses.  Pourtant  il  reven- 
diqua  ses  droits  dans  ralliance  abrahamique  en  vertu 
des  privileges  accordes  par  la  loi  du  pays  aux  fils 
premiers-nes.  Il  ne  savait  pas  que  Dieu  avait  deerete 
que  le  droit  d’ainesse  appartiendrait  a  Jacob,  le  plus 
jeune  des  jumeaux.  Un  jour  qu’il  etait  fatigue  et 
affame,  il  aima  son  ventre  plus  que  tout  le  reste, 
meprisa  la  loi  divine  touchant  les  prerogatives  de  l’aine 
des  fils,  et  vendit  son  droit  d’ainesse  a  Jacob  pour  un 
appetissant  plat  de  lentilles.  C’est  pourquoi  les  Ecri- 
tures  l’appellent  impudique  et  profane.  Dieu  jugea  et 
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classa  les  deux  jumeaux  lorsqu’il  declara:  «  J’ai  aime 
Jacob  et  j’ai  hai  Esau.  »  (Romains  9:  10-13;  Malachie 
1:2,3)  Jacob  possedait  main  tenant  le  droit  d’ainesse 
a  double  titre:  d’abord  parce  qu’il  l’avait  obtenu  de 
l’Eternel,  avec  tous  les  privileges  inherents  a  cette 
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qualite,  et  ensuite  parce  qu’il  I’avait  achete  k  son 
frere  aine.  —  Genese  25:  27-34. 

Le  diable  haissait  Jacob,  et  revait  de  le  detruire 
avant  qu’il  eut  des  enfants.  A  Guerar  en  Palestine,  Dieu 
avait  renouvele  a  Isaac  le  serment  fait  a  Abraham. 
(Genese  26:  1-6)  Le  temps  vint  ou  Isaac,  avance  en 
age,  devait,  comme  heritier  d’ Abraham,  transmettre  la 
benediction  due  a  son  successeur.  Esaii  n’avait  pas 
avoue  a  son  pere  qu’ii  avait  vendu  son  droit  d’ai¬ 
nesse.  II  se  comportait  hypocritement  comme  si  ce  droit 
lui  appartenait  encore,  et  il  alia  chasser  du  gibier  pour 
l’offrir  a  son  pere,  conformement  au  desir  exprime  par 
ce  dernier,  avec  l’espoir  de  recevoir  en  echange  sa 
benediction.  Dieu  permit  que  Rebecca  fut  instruite  des 
projets  d’Esau.  II  la  guida  pour  que  se  realisat  ce  qu’il 
lui  avait  predit  avant  la  naissance  de  ses  fils.  II  en 
results  qu’Isaac  donna  sa  benediction  a  Jacob  que  Dieu 
avait  choisi,  et  il  lui  dit  notamment:  «  Que  les  fils  de 
ta  mere  se  prosternent  devant  toil  Maudit  soit  qui- 
conque  te  maudira,  et  beni  soit  quiconque  te  benira.  » 
(Genese  27:  27-29)  Isaac,  devenu  vieux  et  aveugle,  ne 
vit  pas  celui  qu’il  benissait,  et  les  termes  de  la  bene¬ 
diction  ne  venaient  pas  de  Thomme,  mais  lui  etaient 
dictes  par  Dieu  afin  que  son  dessein  subsistat.  (Ro¬ 
mains  9:  11)  Les  benedictions  divines  ne  furent  jamais 
dispensees  au  hasard. 

Peu  apres  Esaii  revint  de  la  chasse  et  exigea  de 
son  pere  la  benediction  attachee  au  droit  d’ainesse.  Il 
lui  fut  repondu  que  Jacob  avait  agi  loyalement  puisque 
son  frere  lui  avait,  quelques  annees  auparavant,  vendu 
son  droit  d’ainesse.  Furieux  de  n’avoir  pu  tromper  Ja¬ 
cob,  l’heritier  legitime  de  la  promesse,  Esaii  projeta 
de  le  tuer  apres  la  mort  de  son  pere.  Entre  temps  il 
avait  epouse  des  Cananeennes.  Par  sa  conduite  il  se 
revela  a  tous  egards  indigne  d’heriter  la  benediction, 
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c’est  pourquoi  PEternel  dirigea  les  evenements  contre 
lui. 

Jacob  avait  passe  soixante-dix  ans.  Sa  mere  ayant 
eu  connaissance  du  projet  criminel  congu  par  Esau, 
ordonna  a  son  fils  cadet,  reste  fidele,  de  fuir  en  Syrie, 
chez  Laban,  frere  de  Rebecca.  Avant  son  depart,  Isaac, 
aveugle,  conseilla  a  Jacob,  en  sa  qualite  d’heritier  de  la 
promesse,  de  ne  pas  imiter  la  conduite  impure  d’Esaii, 
mais  d’aller  chez  son  cousin  a  Paddan-Aram,  et  de 
prendre  une  femme  dans  sa  maison.  Alors,  sciemment 
cette  fois,  Isaac  donna  de  nouveau  la  benediction  di¬ 
vine  a  Jacob,  montrant  ainsi  que  ce  dernier  etait  bien 
Pheritier  approuve  de  Dieu. 

Jacob  partit  pour  la  Syrie.  En  route  il  fut  oblige  de 
passer  la  nuit  en  plein  air,  dans  un  champ,  pres  d’une 
ville  appelee  Luz.  II  disposa  une  pierre  destinee  a  lui 
servir  d’oreiller,  se  coucha  et  s’endormit.  A  cause  de 
sa  foi  et  de  sa  conduite  agreable  a  l’Eternel,  «  il  eut  un 
songe.  Et  void,  une  echelle  etait  appuyee  sur  la  terre, 
et  son  sommet  touchait  au  ciel.  Et  void,  des  anges  de 
Dieu  montaient  et  descendaient  par  cette  echelle  ». 
Au-dessus  d’elle  se  tenait  l’Eternel  et,  de  la,  il  s’adressa 
a  Jacob  qu’il  impliqua  dans  l’alliance  abrahamique; 
il  lui  dit :  «  Toutes  les  families  de  la  terre  seront  benies 
en  toi  et  en  ta  posterite.  »  Jacob,  reveille  de  bon  matin, 
dressa,  comme  un  monument,  la  pierre  qui  lui  avait 
servi  de  chevet,  versa  de  l’huile  sur  son  sommet  et 
nomma  ce  lieu  «  Bethel  »,  .ce  qui  signifie  «  maison  de 
Dieu  puis  il  fit  un  vceu  disant :  «  Si  Dieu  est  avec 
moi  et  me  garde  pendant  ce  voyage  que  je  fais,  s’il  me 
donne  du  pain,  des  habits,  et  me  ramene  en  paix  a  la 
maison  de  mon  pere,  alors  l’Eternel  sera  mon  Dieu.  » 
—  Genese  28:  20,  21. 

A  Charan,  en  Syrie,  Jacob  fut  l’objet  d’un  accueil 
enthousiaste  de  la  part  de  son  oncle  Laban;  il  avait 


DROIT  D’AINESSE  DE  LA  LIBERT® 


171 


trouve  une  seconde  famille.  Il  s’engagea,  par  contrat, 
h  travailler  chez  Laban  pendant  quatorze  annees  pour 
obtenir  en  echange,  comme  femmes,  ses  deux  filles 
Lea  et  Rachel.  Par  elles  et  leurs  servantes,  Jacob  de- 
vint  pere  de  onze  fils  et  d’une  fille,  il  acquit  aussi  du 
menu  betail  en  abondance,  des  servantes  et  des  ser¬ 
vi  teurs,  des  chameaux,  des  anes.  Cette  grande  pros¬ 
perity  provoqua  la  jalousie  de  la  maison  de  Laban,  et 
Dieu  ordonna  k  Jacob  de  retourner  dans  son  pays  natal 
en  Canaan,  la  Terre  promise.  Esau  apprenant  son  re¬ 
tour  alia  a  sa  rencontre,  et  Jacob  offrit  a  son  frere  un 
grand  nombre  d’animaux.  La  nuit  qui  pr£ceda  leur 
entrevue,  Jacob  combattit  jusqu’a  Paurore  avec  un 
an ge  de  PEternel  qui  avait  pris  une  forme  humaine.  Il 
combattit  pour  recevoir  la  benediction  divine  avant 
d’affronter  Esau.  Alors  Penvoye  de  Dieu  lui  dit:  On  ne 
t’appellera  plus  Jacob  mais  Israel,  «  car  tu  as  lutte 
avec  Dieu  et  avec  des  hommes,  et  tu  as  ete  vainqueur  ». 
Or  Israel  signifie  « Gouvernant  avec  Dieu ;  soldat 
luttant  avec  Dieu  ».  Ce  titre  fut  la  recompense  de  sa 
foi  indefectible. 

La  rencontre  de  Jacob  avec  Esau  ne  fut  pas  tragi  que. 
Celui-ci  ne  mit  pas  a  execution  la  menace  proferee 
vingt  ans  auparavant.  Esau  retourna  a  Seir,  et  Jacob 
poursuivit  son  chemin,  planta  ses  tentes  devant  Sichem, 
ou  il  sejourna  quelque  temps,  construisit  la  un  autel 
pour  adorer  PEternel  et  Pappela  «  El-e-lo-he -  Israel 
ce  qui  veut  dire  «  Jehovah  est  le  Dieu  dlsrael  »,  comme 
Jacob  Pavait  declare  k  Bethel  ou  il  eut  la  vision  de 
Pechelle.  Par  la  suite  Dieu  lui  ordonna  de  retourner 
a  Bethel  ou  le  Seigneur  eta nt  apparu,  lui  confirma 
d’abord  que  desormais  son  nom  etait  Israel ,  et  re- 
nouvela  ensuite  la  promesse  concernant  la  posterite 
d’Abraham.  Comme  il  revenait  de  Bethel  et  approchait 
d’Ephrata  (appelee  plus  tard  Bethlehem),  Rachel,  l’e- 
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pouse  aimee  de  Jacob,  donna  le  jour  a  Benjamin,  son 
second  fils.  Le  premier  etait  Joseph,  mais  l’accouche- 
ment  fut  penible  et  elle  mourut.  Jacob  avait  alors  douze 
fils.  II  eut  le  privilege  de  les  presenter  a  Isaac  son  pere, 
mais  le  vieillard,  devenu  aveugle,  n’eut  pas  la  joie  de 
les  voir.  II  mourut  age  de  cent  quatre-vingts  ans. 

A  propos  de  la  mort  de  ce  patriarche,  il  est  ecrit 
dans  le  chapitre  35  de  la  Genese,  verset  29  (version 
anglaise  du  roi  Jacques):  «  Et  Isaac  rendit  Tesprit  et 
mourut,  et  il  fut  recueilli  aupres  de  son  peuple,  age  et 
rassasie  de  jours;  Esau  et  Jacob,  ses  fils,  l’enterre- 
rent.  »  L’abbe  Glaire  traduit  ce  passage  comme  suit: 
«  Et  consume  par  l’age,  il  mourut ;  et  il  fut  reuni  k 
son  peuple.  »  Le  meme  texte  est  ainsi  reproduit  par 
Rotherham :  «  Et  Isaac  exhala  son  dernier  soupir  et 
mourut,  et  il  fut  reuni  a  son  peuple.  »  Les  traductions 
Segond ,  Darby,  Sy nodale,  Martin  et  Crampon,  disent: 
«  Il  expira  et  mourut.  » 

Ces  differentes  versions,  qui  font  autorite,  con- 
damnent  la  fausse  doctrine,  fondee  sur  le  mensonge 
du  serpent  en  Eden,  selon  laquelle  une  ame  immortelle 
habite  l’homme,  et  quand  celui-ci  meurt,  cette  ame 
imponderable,  semblable  a  un  fluide,  quitte  ce  cadavre 
et  erre  dans  un  monde  spirituel,  attendant  la  resur¬ 
rection  pour  rentrer  dans  le  corps  qu’elle  abandonna 
autrefois.  Cette  etrange  theorie  vient  de  la  religion 
demoniaque  des  anciens  Egyptiens.  D’accord  avec  leurs 
croyances  ils  momifiaient  les  morts  par  l’embaumement 
au  moyen  de  matieres  balsamiques,  et  les  enfermaient 
dans  deux  et  trois  cercueils  emboites  l’un  dans  l’autre, 
persuades  qu’au  jour  du  jugement,  Tame  reintegrerait 
ce  corps  desseche,  et  qu’il  vivrait  de  nouveau.  Cette 
imposture  est  un  effort  insense  des  demons  pour  in- 
firmer  la  sentence  divine  prononcee  contre  Adam: 
«  Car  tu  es  poussiere  et  tu  retourneras  dans  la  pous- 
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siere.  »  Isaac  mourut;,  fut  enseveli,  et  a  lui  s’appliquent 
les  paroles  suivantes  de  Jesus:  «  Personne  n’est  monte 
au  ciel.  » 

Jacob,  le  fils  d’Isaac,  continua  a  se  loger  sous  des 
tentes,  symboles  de  la  precarite  de  sa  condition  de 
voyageur  dans  un  pays  etranger.  Il  ne  prenait  aucune 
part  aux  oeuvres  mauvaises  de  ce  monde  provisoire, 
mais  regardait  vers  le  nouveau  monde  de  la  justice. 
Pendant  qu’Esaii  et  ses  descendants  construisaient  les 
villes  dans  le  territoire  de  Seir,  et  fondaient  des 
royaumes  et  des  provinces,  Jacob  esperait  I’etablis- 
sement  du  Royaume  de  Dieu  par  la  posterite  promise. 
Il  ne  batit  done  aucune  ville  parce  que,  comme  ses 
peres  Abraham  et  Isaac,  il  croyait  fermement  a  la 
promesse  de  Jehovah  dont  il  fut  un  fidele  temoin. 

Pour  montrer  qu’il  approuvait  ces  trois  ancetres 
de  la  posterite  promise,  Jehovah  fit  ecrire:  «  C’est  par 
la  foi  qu’Abraham,  lors  de  sa  vocation,  obeit  et  partit 
pour  un  lieu  qu’il  devait  recevoir  en  heritage,  et  qu’il 
partit  sans  savoir  ou  il  allait.  C’est  par  la  foi  qu’il  vint 
s’etablir  dans  la  terre  promise  comme  dans  une  terre 
etrangere,  habitant  sous  des  tentes,  ainsi  qu ’Isaac  et 
Jacob,  les  coheritiers  de  la  meme  promesse.  Car  il 
attendait  la  cite  qui  a  de  solides  fondements,  celle 
dont  Dieu  est  l’architecte  et  le  constructeur...  C’est 
dans  la  foi  qu’ils  sont  tous  morts,  sans  avoir  obtenu 
les  choses  promises;  mais  ils  les  ont  vues  et  saluees 
de  loin,  reconnaissant  qu’ils  etaient  etrangers  et 
voyageurs  sur  la  terre.  Ceux  qui  parlent  ainsi  montrent 
qu’ils  cherchent  une  patrie.  S’ils  avaient  eu  en  vue  celle 
d’ou  ils  etaient  sortis,  ils  auraient  eu  le  temps  d’y 
retourner.  Mais  maintenant  ils  en  desirent  une  meil- 
leure,  e’est-a-dire  une  celeste.  C’est  pourquoi  Dieu  n’a 
pas  honte  d’etre  appele  leur  Dieu,  car  il  leur  a  prepare 
une  cite.  »  —  Hebreux  11 :  8-10, 13-16. 
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Comme  princes  visibles  sur  la  terre,  ils  prendront 
possession  de  cette  « cite »  ou  gouvernement,  sous 
[’administration  du  Royaume  invisible  de  la  posterite  de 
la  «  femme  »  de  Dieu.  C’est  pour  cette  raison  que  Jesus- 
Christ,  la  posterite  precitee,  a  dit:  «  Abraham,  notre 
pere,  a  tressailli  de  joie  de  ce  qu’il  verrait  mon  jour; 
il  Fa  vu  et  il  s’est  rejoui.  »  (Jean  8:56)  C’est  parce 
qu’ils  eurent  une  foi  reelle,  garantie  par  des  ceuvres, 
que  leurs  noms  figurent  sur  la  liste  de  la  «  grande  nuee 
de  temoins  »  (de  Jehovah)  dont  parlent  les  Ecritures. 
—  Voir  Hebreux  12: 1. 
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UNE  NATION  LIBRE  EST  NfiE 


connait  la  fin  des  le  commencement, 
nd  il  change  lui-meme  le  nom  de  cer- 
personnage,  ce  nom  nouveau  jette  une 
te,  plus  ou  moins  grande,  sur  le  role 
jouera,  dans  le  dessein  divin,  celui  qui 
le  porte.  Tel  fut  le  cas  pour  Jacob:  «  Dieu  lui  dit:  Ton 
nom  est  Jacob;  tu  ne  seras  plus  appele  Jacob,  mais 
ton  nom  sera  Israel.  Et  il  lui  donna  le  nom  dTsrael. 
Dieu  lui  dit:  Je  suis  le  Dieu  tout-puissant.  Sois  fecond, 
et  multiplie;  une  nation  et  une  multitude  de  nations 
naitront  de  toi,  et  des  rois  sortiront  de  tes  reins.  » 
—  Genese  35 :  10, 11. 

Ainsi  fut  predite  la  nation  israelite,  composee  des 
seuls  descendants  dTsrael.  Cette  nation  ne  devait  pas 
etre  asservie  a  la  religion,  au  commerce  et  k  la  poli¬ 
tique.  Elle  devait  etre  libre,  completement  affranchie 
du  monde  de  Satan,  et  soumise  k  la  seule  loi  de  Jeho¬ 
vah,  le  Dieu  dTsrael.  Le  roi  de  ce  peuple  serait  le 
serviteur  de  l’Eternel,  le  craignant  et  lui  obeissant.  Il 
serait  assis,  non  sur  son  trone,  mais  sur  celui  du 
Tres-Haut,  le  representant  et  gouvernant  en  son  nom. 
La  nation  ainsi  administree  par  Dieu  et  observant  ses 
commandements  serait  une  theocratie  typique,  qui 
prefigurerait  une  nation  plus  importante  a  venir, 
ainsi  que  son  Roi,  c’est-&-dire  le  Royaume  de  Dieu 
constitue  par  sa  Posterite.  Cette  nation  est  le  Gou- 
vernement  theocratique  eternel  par  lequel  les  membres 
obeissants  de  toutes  les  families  et  de  toutes  les  na- 
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tions  seront  benis  a  perpetuite.  C’est  pourquoi  le  monde 
entier  doit  savoir  comment  Dieu  se  mit  a  realiser  les 
stipulations  de  Talliance  de  la  promesse. 

Satan,  l’ennemi  de  Dieu,  s’efforga  d’annihiler  les 
effets  de  l’alliance  divine,  esperant  ainsi  prouver  que 
Jehovah  est  incapable  de  realiser  ses  pro  jets.  Jacob 
avait  pour  son  fils  Joseph  une  affection  particuliere. 
C’est  pourquoi,  excites  par  le  diable,  ses  demi-freres  le 
jalouserent,  et  leur  haine  fut  a  son  comble  lorsque 
Joseph  leur  raconta  comment  lui  fut  revelee,  en  songe, 
son  elevation  future  voulue  par  Dieu.  Dans  1 ’intention 
de  faire  echouer  cet  arrangement  divin,  ses  freres 
le  vendirent  pour  qu’il  soit  emmene  comme  esclave  en 
Egypte,  la  premiere  puissance  mondiale  dont  parle  la 
Bible. 

Satan  poursuivit  Joseph  de  sa  haine.  Celui-ci  fut 
esclave  dans  le  pays  de  Cham;  un  complot  ayant  ete 
frame  contre  le  jeune  homme,  on  l’accusa  d’un  crime 
imaginaire  et  il  fut  jete  dans  la  prison  du  roi.  Mais 
Joseph  ne  doutait  pas  de  l’Eternel  qui  lui  avait  devoile 
son  avenir  en  plusieurs  songes.  II  resta  integre  envers 
Jehovah,  et  eut  le  privilege  d’etre  son  temoin.  Apres 
un  certain  nombre  d’annees  passees  en  prison,  Dieu 
Ten  fit  sortir  pour  paraitre  devant  Pharaon,  le  tres 
puissant  monarque  absolu  de  l’Egypte,  qui  avait  eu 
des  songes  impenetrates  que  Joseph  seul  put  lui  ex- 
pliquer,  parce  que  le  Tout-Puissant  lui  en  revela  la  signi¬ 
fication.  Ces  songes  predisaient  sept  annees  de  grande 
abondance  dans  toute  l’Egypte,  suivies  de  sept  annees 
de  famine.  II  fallait  prendre  une  decision  immediate. 
Pharaon  fit,  sur-le-champ,  de  Joseph  son  premier  mi- 
nistre.  II  lui  donna  le  commandement  de  tout  le  pays, 
afin  qu’il  puisse  librement  prendre  les  dispositions  qui 
s’imposaient  pour  emmagasiner  d’immenses  reserves, 
et  mettre  l’Egypte  a  l’abri  du  besoin.  Apres  les  sept 
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annees  d’abondance  vinrent  les  sept  annees  de  famine, 
mais  le  pays  de  Pharaon  ne  redoutait  pas  la  faim. 

La  famine  sevit  sur  le  reste  de  la  terre,  et  les  dix 
demi-freres  de  Joseph  descendirent,  eux  aussi,  en 
Egypte  pour  s’approvisionner,  mais  en  ce  puissant  per- 
sonnage  ils  ne  reconnurent  pas  Joseph.  Celui-ci,  usant 
de  son  grand  pouvoir,  exigea  d’eux  qu’ils  amenassent 
Benjamin  (frere  de  Joseph)  lorsqu’ils  reviendraient  se 
ravitailler  en  ble.  Apres  un  festin  qu’il  donna  a  ses 
onze  freres,  il  leur  revela,  dans  l’intimite,  qui  il  etait. 
Alors  les  fils  de  Jacob  effrayes  craignirent  pour  leur 
vie,  mais  Joseph  leur  assura  que  l’Eternel  avait  permis 
ces  evenements  pour  le  bien  de  ses  fideles  serviteurs, 
dejouant  ainsi  les  desseins  du  diable.  Ensuite  il  leur 
ordonna  de  retourner  en  Canaan  et  de  revenir  en 
Egypte,  avec  leur  pere  et  toutes  leurs  families,  pour 
y  demeurer  jusqu’a  la  fin  de  la  famine.  Joseph  prit 
des  dispositions,  d’ accord  avec  Pharaon,  pour  que  les 
siens  puissent  se  fixer  dans  le  pays  de  Gosen,  ou  Ton 
prendrait  soin  d’eux.  Le  temps  vint  ou  les  Egyptiens 
n’eurent  plus  d’argent  ni  d’autres  biens  a  donner  en 
echange  de  vivres,  de  sorte  que  finalement  ils  se  ven¬ 
dirent  a  Pharaon  avec  leurs  terres  pour  obtenir  les 
aliments  indispensables,  si  bien  que  le  peuple  etait 
entierement  sous  la  dependance  de  son  souverain. 
Chacun  recevait  sa  subsistance  de  Joseph,  le  gouver- 
neur,  qui  gerait  pour  Pharaon  toutes  les  affaires  d’un 
bout  a  l’autre  de  l’Egypte,  et  preservait  ainsi  les 
Egyptiens  de  la  faim  et  du  desoeuvrement.  Les  habi¬ 
tants  de  toutes  les  contrees  environnantes  vinrent  aussi 
acheter  a  Joseph  des  vivres  pour  ne  pas  mourir.  — 
Genese,  chapitres  37  a  47. 

Le  Tout-Puissant  suscita  cette  tres  emouvante 
image  prophetique,  et  en  fit  parvenir  le  recit  jusqu’a 
nos  jours  pour  montrer  aux  hommes  le  chemin  con- 
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duisant  k  la  vie  etemelle  et  que  Ton  trouve  au  sein  de 
l’actuel  desarroi  mondial.  Tous  ceux  qui  desirent 
s’affranchir  de  la  mort,  de  la  disette  et  de  la  crainte, 
doivent  obeir  aux  lois  du  Dominateur  supreme,  plus 
grand  que  Pharaon,  ainsi  qu’&  Christ  Jesus,  la  Pos¬ 
terite  de  la  «  femme  »  de  Dieu,  son  premier  ministre 
etabli  sur  toute  la  terre.  a  qui  ils  doivent  s’adresser 
pour  se  «  vendre  »,  c’est-a-dire  se  consacrer  integrale- 
ment  a  Jehovah,  et  accepter  des  mains  de  son  repre¬ 
sent  ant  les  provisions  de  verites  vivifiantes  jaillissant 
aujourd’hui  de  la  parole  de  Dieu.  Hors  de  cette  vote, 
tout  congres  international  reuni  pour  discuter  la  grave 
question  du  ravitaillement,  et  resoudre  d’autres  pro- 
blemes  d’apres-guerre  sera  vain.  Les  expedients 
humains  n’apporteront  aucun  soulagement  durable, 
ni  securite  permanente,  ni  paix  reelle,  ni  prosperity 
ni  les  libertes  tant  desirees.  «  L’homme  ne  vit  pas  de 
pain  seulement,  mais  de  tout  ce  qui  sort  de  la  bouche 
de  l’Eternel.  »  Jesus,  le  plus  grand  Joseph,  rappela  cette 
precieuse  verite  divine.  —  Deuteronome  8:3;  Matthieu 
4:  3,  4. 

Le  total  des  membres  de  la  famille  d’lsrael,  qui 
allerent  en  Egypte,  etait  de  soixante-dix  personnes. 
Jacob,  age  de  cent  quarante-sept  ans,  mourut  dans  ce 
pays,  apres  y  avoir  passe  les  dix-sept  dernieres  annees 
de  sa  vie  avec  Joseph.  Dirige  par  Dieu,  Israel  reunit 
ses  douze  fils  autour  de  son  lit  et  leur  parla  a  titre  de 
temoin  de  Jehovah  et  heritier  de  son  alliance.  Ensuite 
il  benit,  au  nom  de  l’Eternel,  les  douze  piliers  ou  chefs 
de  la  nation  naissante  qui  devait  se  composer  de  douze 
tribus. 

Pousse  par  resprit  de  TEternel,  Jacob  designa  la 
tribu  de  laquelle  viendrait  le  gouverneur  du  futur 
Royaume  de  Dieu.  H  a  dit  notamment:  «  Juda  est  un 
jeune  lion...  Le  sceptre  ne  se  retirera  point  de  Juda, 


UNE  NATION  LIBRE  EST  NEE 


179 


ni  un  legislateur  d’entre  ses  pieds,  jusqu’a  ce  que  le 
Shilo  vienne,  et  a  lui  sera  le  rassemblement  des  peu- 
ples.  s>  ( Genese  49 :  9, 10 )  Le  futur  Roi,  appele  «  le  lion 
de  la  tribu  de  Juda  »,  et  aussi,  «  la  posterite  de  la 
promesse  »,  descendrait  done  de  Juda ,  Tun  des  fils  de 
Jacob,  dont  le  nom  signifie  «  louange  »  (a  Dieu).  II 
est  maintenant  parle  de  Juda  et  de  ses  freres,  consi- 
deres  comme  chefs  de  tribus.  II  est  dit  d’eux:  «  Ce  sont 
la  tous  ceux  qui  forment  les  douze  tribus  d’lsrael.  Et 
e’est  la  ce  que  leur  dit  leur  pere  en  les  benissant,  il 
les  benit  chacun  selon  sa  benediction.  »  (Genese  49: 
28)  Dans  les  Ecritures  le  nombre  douze  exprime  le 
parf ait  equilibre  d’une  organisation  complete ;  les  douze 
tribus  d’lsrael  prefigurerent  Torganisation  impeccable 
de  la  grande  nation  theocratique  future  soumise  au 
Shilo,  la  Posterite,  le  «  Prince  de  la  paix  ».  —  Apo¬ 
calypse  7 :  4-  8 ;  5:5;  Esaie  9 :  5,  6. 

Les  douze  tribus  adorerent  librement  l’Eternel, 
et  ignorerent  la  disette,  la  crainte  et  Toppression,  jus¬ 
qu’a  la  mort  de  Joseph,  premier  ministre  d’Egypte. 
Grace  a  la  benediction  de  Dieu  et  conformement  a  son 
irresistible  volonte,  ils  se  multiplierent  et  devinrent 
rapidement  tres  nombreux.  Satan  crut  qu’apres  la  mort 
de  Joseph  le  peuple  choisi  resterait  en  Egypte  ou  il 
desirait  le  garder,  parce  que  dans  ce  pays  on  n’adorait 
pas  le  vrai  Dieu.  Les  Egyptiens  fideles  a  leur  religion 
preferaient  se  prosterner  devant  les  demons.  Le  diable 
essaya  de  souiller  les  Israelites  par  cette  religion,  es- 
perant  les  amener  ainsi  a  renier  Jehovah.  Dans  ce 
dessein,  il  mit  sur  le  trone  un  Pharaon  qui  ne  tint 
aucun  compte  de  la  dette  de  reconnaissance  contractee, 
par  sa  nation,  envers  Joseph  et  son  Dieu  Jehovah.  Ses 
tendances  au  nationalisme  lui  firent  considerer  les 
Egyptiens  comme  un  peuple  superieur,  et  il  servit  Sa¬ 
tan  de  son  mieux  en  promulguant  des  decrets  ne  visant 
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rien  moins  que  I’extermination  des  Israelites.  En  at¬ 
tendant  leur  disparition  il  en  fit  des  esclaves.  Tous  ne 
furent  pas  contamines  par  la  religion,  plusieurs  ne 
cesserent  de  croire  en  Dieu  et  resisterent  aux  lois 
criminelles  dirigees  contre  Jehovah  et  son  peuple.  C’est 
sous  ce  regime  diabolique  que  Moise  naquit  en  Egypt e. 
Son  pere,  qui  appartenait  k  la  tribu  de  Levi,  s’appelait 
Amram,  et  sa  mere,  Jokebed. 

Jehovah  continuant  la  realisation  de  son  dessein, 
protegea  ce  descendant  de  Levi  contre  1’epee  du  san- 
guinaire  Pharaon,  et  le  fit  recueillir  dans  sa  maison 
par  sa  propre  fille.  Celle-ci,  a  son  insu,  fit  allaiter  le 
bebe  par  une  nourrice  qui  n’etait  autre  que  la  mere  de 
Tenfant  trouve  sur  le  Nil,  de  sorte  que  le  rescape  fut 
eleve,  jusqu’a  un  certain  age,  par  ses  parents  qui  lui 
firent  connaitre  le  Dieu  d’Abraham,  d’Isaac,  et  de  Ja¬ 
cob,  et  Texhorterent  a  avoir  foi  en  TEternel,  comme 
ses  peres.  Puis  Tenfant  fut  rendu  a  la  fille  de  Pharaon 
qui  Tappela  Moise,  et  l’eleva  a  la  cour  du  roi  ou  il 
atteignit  1’age  viril,  tandis  que  son  peuple  ne  cessait 
de  se  multiplier  en  depit  de  1’oppression  de  TEgypte 
totalitaire.  Il  repoussa  le  paganisme  egyptien  et  af- 
fermit  sa  foi  en  TEternel.  Ayant  ete  temoin  des  penibles 
travaux  de  ses  freres,  il  reva  de  les  delivrer.  Un  jour  il 
tua  un  Egyptien,  gardien  d’esclaves,  qui  frappait  un 
Hebreu.  Son  crime  fut  vite  connu  et  comme  le  temps 
de  la  delivrance  n’etait  pas  encore  venu,  la  vie  du 
coupable  etait  en  danger.  Moise  quitta  done  TEgypte 
et  se  refugia  en  Arabie  chez  un  prince  madianite  des¬ 
cendant  d’Abraham,  son  aieul.  Il  epousa  Tune  des  filles 
de  ce  prince,  et  garda  les  troupeaux  de  son  beau-pere. 
Quarante  annees  passerent  ainsi. 

Le  temps  etait  venu  ou  Jehovah  devait  faire  de  son 
peuple  une  nation  libre.  Quatre  cent  trente  ans  s’e- 
taient  ecoules  depuis  le  moment  ou  Abraham  etait 
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entre  dans  le  pays  promis  et  devenu,  en  meme  temps, 
partie  dans  Talliance  divine,  et  les  gemissements  des 
Israelites  opprimes  par  un  nouveau  Pharaon  redou- 
blaient.  Un  jour,  au  pied  du  mont  Horeb,  au  milieu 
d’un  buisson  brulant  miraculeusement  sans  se  con¬ 
sumer,  Tange  de  TEternel  appela  Moise,  qui  faisait 
paitre  son  troupeau,  et  lui  ordonna  de  retourner  en 
Egypte,  de  liberer  les  Israelites  de  l’esclavage,  et  de  les 
amener  a  cette  montagne  pour  y  adorer  Dieu.  Moise 
demanda  au  nom  de  qui  il  devait  accomplir  cette  mis¬ 
sion.  L’Eternel  repondit:  «  JE  SUIS  CELUI  QUI  SUIS, 
et  il  ajouta:  Tu  diras  ainsi  aux  fils  d’Israel:  JE  SUIS 
m’a  envoye  vers  vous.  Et  Dieu  dit  encore  a  Moise: 
Tu  diras  ainsi  aux  fils  d’Israel:  Jehovah,  le  Dieu  de 
vos  peres,  le  Dieu  d’Abraham,  le  Dieu  d’Isaac,  et  le 
Dieu  de  Jacob,  m’a  envoye  vers  vous:  c’est  la  mon  nom 
eternellement,  et  c’est  la  mon  memorial  de  generation 
en  generation.  Va.  »  —  Exode  3: 14-16,  Darby . 

Moise,  devenu  le  representant  de  Jehovah,  alia  done 
vers  les  Israelites  en  Egypte,  leur  rapporta  les  paroles 
du  Tres-Haut  qui  furent  ses  lettres  de  creance,  et  leur 
exposa  le  dessein  divin  symbolise  par  le  nom  «  Jeho¬ 
vah  ».  Puis,  accompagne  de  son  frere  Aaron,  il  partit 
chez  Pharaon  lui  demander,  au  nom  de  TEternel,  de 
rendre  la  liberte  aux  Israelites,  afin  qu’ils  puissent 
aller  adorer  Jehovah  pres  de  la  sainte  montagne.  Pre- 
nant  une  attitude  de  defi,  Pharaon  repliqua:  «  Qui  est 
TEternel  [Jehovah]  pour  que  j’ecoute  sa  voix  et  que 
je  laisse  aller  Israel?  Je  ne  connais  pas  TEternel 
[Jehovah],  et  je  ne  laisserai  pas  non  plus  aller  Israel.  » 
(Exode  5:2,  Darby)  Alors,  par  Moise,  son  serviteur 
et  prophete,  le  Tout-Puissant  frappa  TEgypte  de  dix 
plaies  qui  prouverent  a  Pharaon  et  aux  autres  sa 
suprematie  et  son  omnipotence.  Les  pretres  de  la  re¬ 
ligion  du  monarque  resisterent  en  vain.  Ce  serviteur 
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du  diable  etait  une  parfaite  representation  de  son 
maitre.  Aussi  Jehovah  revela-t-il  par  un  message 
adresse  k  Pharaon  pourquoi  il  a  permis  au  diable  de 
subsister  comme  son  adversaire  implacable.  D  dit: 
«  Je  t’ai  laisse  subsister  afin  que  tu  voies  ma  puis¬ 
sance,  et  que  Ton  Imes  temoins]  publie  mon  nom  par 
toute  la  terre.  »  (Exode  9:16)  Les  quatre  dernieres 
plaies  vinrent  apres  cette  declaration. 

La  dixieme  plaie  tua  tous  les  premiers-nes  des 
hommes  et  des  betes  de  PEgypte.  Pour  que  cette  der- 
niere  plaie  ne  frappe  pas  les  premiers-nes  des  Israelites, 
ceux-ci  regurent  l’ordre  de  tuer,  dans  chaque  maison, 
un  chevreau  ou  un  agneau,  de  le  manger  chez  eux 
apres  avoir  ferine  leurs  portes,  dont  les  poteaux  avaient 
ete  prealablement  asperges  de  sang.  Les  dispositions 
typiques  des  anciennes  alliances  de  Dieu  devenaient 
operantes  grace  au  sang  des  victimes  sacrificatoires. 
L’aspersion  du  sang  de  Pagneau  pascal,  etait  done  la 
mise  en  vigueur  de  l’alliance  speciale  de  la  loi  conclue 
entre  Dieu  et  les  Israelites.  Par  cet  acte  ils  devinrent 
ses  allies,  soumis  a  sa  loi,  et  formerent  une  nation 
theocratique  dont  la  naissance  et  la  liberation  eurent 
lieu  immediatement  apres.  Tout  cela  constitua  une 
image  prophetique  dans  laquelle  le  sacrifice  de  Pa- 
gneau  pascal  prefigura  un  plus  grand  sacrifice,  par 
lequel  une  nouvelle  alliance  avec  Dieu  entrerait  en 
vigueur,  et  qui  n’est  autre  que  celui  de  Jesus-Christ, 
le  plus  grand  Isaac,  «  Pagneau  de  Dieu  qui  ote  le  peche 
du  monde  ».  —  Jean  1 :  29,  36. 

En  cette  nuit  de  Paque,  le  quatorzieme  jour  du 
premier  mois,  selon  le  calendrier  divin,  Pharaon,  qui 
avait  perdu  lui  aussi  son  fils  premier-ne,  fit  venir  Molse 
et  le  pria  de  quitter  PEgypte  avec  son  peuple.  Les  Isra¬ 
elites  se  rassemblerent  done  et  partirent.  Une  colonne  de 
nuees,  envoyee  par  PEternel,  allait  devant  eux  pour  les 
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guider  pendant  le  jour.  La  nuit  elle  devenait  une  colonne 
de  feu  pour  les  eclairer.  Ils  arriverent  ainsi  jusqu’aux 
bords  de  la  mer  Rouge.  Le  cruel  Pharaon,  dont  le 
coeur  s’endurcissait  de  plus  en  plus,  regretta  d’avoir 
laisse  partir  les  Hebreux  et  les  poursuivit  avec  son 
armee  et  ses  chars,  avec  Pespoir  de  les  acculer  a  la 
mer,  et  de  les  ramener  de  force  a  leur  esclavage  en 
Egypte.  Alors  Moise  etendit  sa  main  sur  les  eaux, 
elles  s’amoncelerent,  et  le  peuple  s’engagea  dans  leur 
lit  a  pied  sec,  ou  les  temeraires  armees  egyptiennes  les 
suivirent.  A  ce  moment  Dieu  mit  la  confusion  dans  le 
camp,  ota  les  roues  des  chars  qui  s’enfoncerent  dans 
le  sable,  rendant  ainsi  leur  marche  difficile,  et  ramena 
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sur  eux  les  murailles  d’eau  qui  engloutirent  les  troupes 
d’elite  de  Pharaon.  Pas  un  n’echappa,  tandis  que  le 
peuple  de  Dieu,  en  surete  sur  l’autre  rivage,  entonnait 
avec  Moise  l’hymne  de  la  victoire  dont  void  quelques 
strophes:  «  Je  chanterai  a  Jehovah  car  il  a  fait  eclater 
sa  gloire,  il  a  precipite  dans  la  mer  le  cheval  et  son 
cavalier.  L’Eternel  est  ma  force  et  le  sujet  de  ma 
louange;  c’est  lui  qui  m’a  sauve,  il  est  mon  Dieu,  je 
le  celebrerai.  Il  est  le  Dieu  de  mon  pere,  je  l’exalterai.  » 
(Exode  15:  1,  2)  C’est  ainsi  qu’lsrael  devint  une  nation 
de  temoins  de  Jehovah  charges  de  celebrer  son  nom 
par  toute  la  terre. 

Cette  nation  devenue  libre  erra  longtemps  dans  le 
desert  d’Arabie,  ou  Dieu  la  nourrit  miraculeusement  ’ 
en  lui  donnant  de  la  «  manne  »  chaque  matin  pendant 
six  jours,  mais  non  le  septieme.  Au  peuple  qui  lui  en 
demandait  la  raison,  Moise  repondit:  «  Pendant  six 
jours  vous  en  ramasserez;  mais  le  septieme  jour,  qui 
est  le  sabbat,  il  n’y  en  aura  point  »...  «  Et  le  peuple  se 
reposa  le  septieme  jour.  »  (Exode  16:  26,  30)  C’est  la 
premiere  fois  que  les  Ecritures  parlent  de  repos  heb- 
domadaire.  Dieu  n’avait  pas  auparavant  ordonne  k 
ses  serviteurs  d’observer  un  jour  de  sabbat.  Cela 
prouve  que  les  Israelites  devaient  dorenavant  observer 
les  clauses  de  l’alliance  de  la  loi.  Pendant  les  quarante 
ans  qu’ils  vecurent  dans  le  desert,  la  manne  mira- 
culeuse  leur  parvint  regulierement. 

Dans  le  courant  du  troisieme  mois  apres  leur  sortie 
d’Egypte,  les  Israelites  arriverent  dans  le  desert  de 
Sinai.  La  PEternel  declara  a  la  nation  nouvellement 
nee:  «  Vous  avez  vu  ce  que  j’ai  fait  a  l’Egypte,  et 
comment  je  vous  ai  portes  sur  des  ailes  d’aigle  et 
amenes  vers  moi.  Maintenant,  si  vous  ecoutez  ma  voix, 
et  si  vous  gardez  mon  alliance,  vous  m’appartiendrez 
entre  tous  les  peuples,  car  toute  la  terre  est  a  moi; 
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vous  serez  pour  moi  un  royaume  de  sacrificateurs  et 
une  nation  sainte.  »  (Exode  19:4-6)  Le  peuple  entier 
accepta  de  remplir  toutes  les  obligations  de  l’alliance. 
Trois  jours  apres,  Dieu  fit,  sur  le  mont  Sinai,  une  de¬ 
monstration  terrifiante  de  sa  puissance  et  de  sa  gloire. 
Puis  il  appela  Moise  sur  le  sommet  de  la  montagne 
et  lui  dicta  les  dix  principaux  commandements  de  la 
loi,  et  aussi  un  certain  nombre  d’autres  lois  et  ordon- 
nances  comprises  dans  Palliance.  Les  quatre  premiers 
commandements  du  decalogue  ordonnaient  au  peuple 
elu  de  n’avoir  pas  d’autre  Dieu  que  Jehovah,  de  ne 
point  se  faire  d’idoles  pour  les  adorer,  de  ne  pas  prendre 
son  nom  en  vain,  de  sanctifier  le  septieme  jour  de 
chaque  semaine  comme  un  sabbat  consacre  a  PEternel. 
Les  autres  commandements  precisaient  leurs  devoirs 
et  obligations  envers  leurs  semblables,  et  notamment 
les  egards  dus  a  leurs  freres  allies  a  Dieu. 

Puis,  Moise  descendit  de  la  montagne.  En  qualit^ 
de  mediateur  entre  PEternel  et  la  nation  d’lsrael,  il 
proceda  sans  delai  a  la  mise  en  vigueur  ou  a  Inau¬ 
guration  de  Palliance  de  la  loi.  Avec  le  sang  des  ani- 
maux  offerts  en  sacrifice,  il  aspergea,  a  la  fois,  le 
livre  de  la  loi  et  le  peuple.  L’Eternel  appela  de  nou¬ 
veau  Moise  sur  la  montagne  et  l’y  retint  quarante 
jours  durant  lesquels  il  ne  put  manger  ni  boire.  11 
regut  les  deux  tables  de  pierre  sur  lesquelles  etaient 
graves  les  dix  commandements  ainsi  que  les  autres 
lois.  D’autre  part,  des  instructions  lui  furent  donnees 
pour  investir  du  sacerdoce  la  famille  d’ Aaron,  et  con- 
fier  a  toute  la  tribu  de  Levi  la  mission  de  servir  la 
pretrise.  Il  devait  aussi  presider  a  la  construction  d’un 
tabernacle  sacre,  dans  lequel  des  sacrifices  pourraient 
etre  offerts  a  PEternel  et  ou  pourrait  etre  faite  l’ex- 
piation  des  peches  de  la  nation,  tous  les  ans,  au  jour 
convenu. 
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En  l’absence  de  Moise,  qui  dura  quarante  jours, 
le  diable  affaiblit  la  foi  du  peuple  et  le  decida  a 
transgresser  les  deux  premiers  commandements  en 
fabriquant  un  veau  d’or  pour  l’adorer.  Moise  arriva 
au  moment  ou  ces  egares  chantaient  en  dansant  au- 
tour  du  dieu  metallique.  Sa  colere*  s’enflamma,  il  jeta 
les  deux  tables  de  la  loi  qui  se  briserent  au  pied  de 
la  montagne,  ensuite  il  brula  le  veau  et  le  reduisit  en 
poudre.  Dans  cette  affaire,  toute  la  tribu  de  Levi  se 
declara  pour  Jehovah  et  massacra  trois  mille  de  ces 
idolatres.  Le  lendemain,  Moise  monta  de  nouveau  sur 
la  montagne  et,  comme  mediateur,  interceda  en  faveur 
du  peuple  que  l’Eternel  avait  tire  du  monde  pour  la 
glorification  de  son  nom,  et  le  Seigneur  renonga  a  de- 
truire  la  nation  rebelle.  Quand  Moise  descendit  avec 
des  nouvelles  tables  de  la  loi,  son  visage  brillait  de 
la  gloire  de  Dieu  parce  qu’il  avait  parle  avec  PEternel, 
Oil  dut  se  voiler  la  face  pour  haranguer  le  peuple. 

Ensuite  ils  rassemblerent  les  objets,  les  materiaux 
et  les  metaux  necessaires  a  la  construction  du  taber¬ 
nacle.  Le  premier  jour  de  la  seconde  annee  apres 
leur  sortie  d’Egypte,  les  Israelites  dresserent  le 
tabernacle,  et  Moise,  le  representant  de  Dieu,  in- 
vestit  Aaron  des  fonctions  de  grand-pretre,  ordonna 
ses  fils  pretres,  et  leur  donna  les  Levites  comme 
assistants.  La  loi  divine  donnee  a  la  nation,  et 
toutes  les  ceremonies  accomplies  a  Tinterieur  et  au- 
tour  du  tabernacle,  etaient  symboliques,  c’est-a-dire 
l’ombre  de  grandioses  et  bienfaisantes  realites  a  venir. 
L’humanite  obtiendra  ces  benedictions  de  la  grande 
Theocratie  de  Jehovah,  par  le  truchement  de  la  poste¬ 
rity  de  la  promesse.  ( Colossiens  2 :  16, 17 ;  Hebreux 
10: 1)  Aussi  est-il  necessaire  que  les  Chretiens  etudient 
attentivement  ces  choses  ecrites  autrefois  pour  leur 
instruction. 
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CRIS  cela  dans  le  livre,  pour  que  le  sou¬ 
venir  s’en  conserve,  et  declare  a  Josue 
que  j’effacerai  la  memoire  d’Amalek  de 
dessous  les  cieux. »  Tel  fut  Tordre  que 
Dieu  donna  a  Moise  apres  la  victoire  que 
Josue,  le  grand  capitaine  aide  par  TEternel,  remporta 
sur  les  agresseurs  amalecites,  victoire  qui  affermit 
la  iiberte  recemment  conquise  par  les  Israelites  sur 
l’Egypte  autoritaire.  —  Exode  17: 14. 

«  E  c  r  i  s  ces  paroles,  car  c’est  conf ormement  h  ces 
paroles  que  je  traite  alliance  avec  toi  et  avec  Israel.  » 
Jehovah  donna  done  de  nouveau  des  ordres  a  Moise 
qui  se  trouvait  avec  lui  sur  le  mont  Sinai,  et  lui  remit 
les  lois,  commandements  et  ordonnances,  qui  incom- 
baient  k  la  nation  israelite,  par  son  alliance  avec 
FEternel.  —  Exode  34:  27. 

Quand  Dieu,  parfait  en  sagesse,  dicta  ces  com¬ 
mandements,  il  voyait  les  mauvais  jours  actuels  oil 
Thumanite  aurait  besoin  d'un  guide  sur  et  d'une  solide 
esperance  vivante.  Ceci  est  ratifie  par  le  texte  suivant : 
« Or,  tout  ce  qui  a  ete  ecrit  d’avance  Y a  ete  pour 
notre  instruction,  afin  que,  par  la  patience,  et  par  la 
consolation  que  donnent  les  Ecritures,  nous  possedions 
Tesperance. »  (Romains  15:4)  A  propos  des  evene- 
ments  de  Thistoire  du  peuple  allie  k  Dieu,  Tapotre 
inspire  ecrivit:  «  Ces  choses  leur  sont  arrivees  pour 
servir  d'exemples  [ou  damages],  et  elles  ont  ete  ecrites 
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pour  notre  instruction,  a  nous  qui  sommes  parvenus 
a  la  fin  des  siecles.  »  —  I  Corinthiens  10 :  11. 

La  redaction  de  la  Bible,  ie  livre  de  la  liberte  et 
de  la  verite,  ne  fut  pas  confiee  a  n’importe  quel  habile 
historien  profane.  Dieu  lui-meme  mit  au  coeur  de  ses 
serviteurs  le  desir  d’ecrire  ses  hauts  faits  passes  et 
les  evenements  a  venir.  II  choisit  pour  cela  des  hommes 
integres,  libres,  eprouves,  qui  se  laisseraient  docile- 
ment  guider  par  lui.  Le  premier  de  ces  ecrivains  sacres 
fut  Moise. 

Dieu  connait  resprit  de  Fhomme  et  la  faiblesse  de 
sa  memoire.  II  sait  que  le  diable  veut  detruire  son 
livre  historique.  En  attendant,  le  diable  s’efforce  d’en 
denaturer  le  sens,  afin  de  l’affaiblir  de  telle  sorte  que 
personne  ne  le  prenne  au  serieux  et  que  finalement  il 
s’efface  du  souvenir  des  hommes.  Aussi  Dieu  ne  livra-t-il 
pas  l’education  spirituelle  de  son  peuple  aux  hasards 
de  la  tradition,  chere  aux  ecclesiastiques  religieux, 
mais  il  fit  ecrire  un  recit  authentique,  destine  a  etre 
soigneusement  etudie  et  analyse  a  fond  pour  la  connais- 
sance  des  faits  historiques,  deleur  signification,  ainsi  que 
du  sens  cache  des  precieux  enseignements  qu’il  con- 
tient.  L’Eternel  ayant  fait  inserer  dans  ce  livre  des  in¬ 
formations  et  des  consolations  vitales,  a  l’usage  de 
ceux  qui  vivraient  a  la  fin  du  monde,  pendant  la  plus 
effroyable  crise  de  l’histoire  de  l’humanite,  il  devait 
le  proteger  jusqu’au  temps  du  besoin,  ce  qu’il  fit, 
malgre  les  efforts  opiniatres  des  ennemis  de  la  liberte 
pour  l’aneantir  et  maintenir  ainsi  les  peuples  dans 
l’esclavage  de  l’ignorance.  Grace  a  l’efficace  protection 
divine,  l’apotre  a  pu  ecrire :  «  Mais  la  parole  du  Sei¬ 
gneur  demeure  eternellement,  et  cette  parole  est  celle 
qui  vous  a  ete  annoncee  par  l’Evangile. »  —  I  Pierre 
1 :  25 ;  Esaie  40 :  8. 
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C’est  dans  la  Genese,  au  chapitre  5,  verset  1,  que 
pour  la  premiere  fois  il  est  parle  d’un  «  livre  de  la 
posterite  d’Adam  ».  Il  ne  nous  est  pas  dit  si  des  annales 
furent  ecrites  deja  en  ce  temps-la  et  connues  des  an- 
ciens,  car  ce  n’est  qu’au  temps  de  Moise,  lorsque  Dieu 
l’autorisa  a  ecrire,  qu’il  est  fait  allusion  aux  premiers 
manuscrits.  Il  est  done  raisonnable  d’admettre  que, 
depuis  Adam  jusqu’a  Moise,  les  evenements  furent 
transmis  oralement  d’une  generation  a  l’autre,  ce  que 
prouve  Jehovah  lui-meme,  qui  a  dit  en  parlant  d’Abra- 
ham:  «  Car  je  Fai  choisi,  afin  qu’il  ordonne  (car  je  le 
connais,  et  je  sais  qu'il  commandera,  Martin )  a  ses  fils, 
et  a  sa  maison  apres  lui,  de  garder  la  voie  de  l’Eternel, 
en  pratiquant  la  droiture  et  la  justice,  et  qu’ainsi  l’E¬ 
ternel  accomplira  en  faveur  d’ Abraham  les  promesses 
qu’il  a  faites.  »  —  Genese  18:  19. 

Abraham  put  apprendre  l’histoire  du  monde,  depuis 
ses  origines,  de  la  bouche  de  Sem,  fils  de  Noe,  car  ils 
furent  contemporains  pendant  cent  cinquante  ans. 
D’autre  part,  Sem  fut  instruit  par  Metuschelah  son 
bisaieul.  Quand  ce  patriarche  mourut,  pendant  l’annee 
du  deluge,  Sem  avait  quatre-vingt-dix-huit  ans.  A  son 
tour,  Metuschelah  eut  en  Adam  la  plus  abondante  et 
la  meilleure  source  d’informations,  car  il  vecut  avec 
Fancetre  de  la  race  humaine  pendant  deux  cent 
quarante-trois  ans.  Ainsi,  tous  ces  faits  authentiques 
transmis  d’Adam  a  Metuschelah,  puis  a  Sem  et  ensuite 
a  Abraham,  «  l’ami  de  Dieu  »,  purent  parvenir  a  son 
petit-fils  Jacob,  avec  qui  il  vecut  pendant  quinze  ans. 
Jacob  communiqua  ces  faits  historiques  a  son  fils  Levi, 
bisaieul  de  Moise,  ou  meme  a  Kehath,  fils  de  Levi, 
et  Kehath  put  reveler  le  contenu  du  livre  de  la  Genese 
a  son  fils  Amram.  Bien  que  Kehath  ait  vecu  cent 
trente-trois  ans,  il  mourut  avant  la  naissance  de  Moise, 
son  petit-fils.  Amram  vecut  cent  trente-sept  ans  en 
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Egypte,  et  son  fils  Moise  avait  quatre-vingts  ans 
lorsque,  par  son  moyen,  l’Eternel  delivra  les  fils  d’ls- 
rael  du  joug  des  Egyptiens. 

Le  Tout-Puissant,  qui  ne  peut  mentir,  veilla  a  ce 
que  la  tradition  ne  fut  pas  adulteree  par  l’ennemi, 
mais  transmise  sans  adjonctions,  ni  omissions,  ni  de¬ 
formations,  par  les  personnages  mentionnes  ci-dessus. 
II  y  parvint  par  la  puissance  invisible  de  «  1’esprit  de 
verite »  qui  agit  afin  que  nous  puissions  posseder 
«  la  consolation  que  donnent  les  Ecritures  ».  A  propos 
de  l’assistance  qu’apporte  cet  esprit,  Jesus  declara: 
«  Mais  le  consolateur  (l’aide,  Diaglott ),  l’esprit  saint, 
que  le  Pere  enverra  en  mon  nom,  vous  enseignera  toutes 
choses,  et  vous  rappellera  tout  ce  que  je  vous  ai  dit.  » 
—  Jean  14:  17,  26. 

Noe,  Abraham,  Isaac,  Jacob  et  Moise  furent  des 
prophetes  que  resprit  de  Dieu  guida  pour  qu’ils  trans- 
mettent  a  la  posterite  un  recit  rigoureusement  vrai. 
Ceci  est  confirme  par  le  texte  suivant:  «  Car  ce  n’est 
pas  par  une  volonte  d’homme  qu’une  prophetie  a  ja¬ 
mais  ete  apportee,  mais  c’est  pousses  par  le  saint 
esprit  que  des  hommes  ont  parle  de  la  part  de  Dieu.  » 
(II  Pierre  1:  21)  C’est  avec  Moise  que  prit  fin  la  tra¬ 
dition  lorsqu’il  regut  de  Dieu  l’ordre  d’ecrire.  C’est 
done  lui  qui  ecrivit  une  partie  du  saint  Livre  redige 
dans  la  langue  hebra’ique,  choisie  par  l’Eternel,  et 
qu’il  employa  pour  ecrire  de  sa  main  les  dix  com- 
mandements  sur  des  tables  de  pierre.  —  Exode  24:  12; 
31:  18. 

Les  cinq  premiers  livres  de  la  Bible,  ecrits  par 
Moise,  ne  formaient  a  l’origine  qu’un  seul  volume, 
mais  on  le  partagea  sans  doute  en  cinq  tomes  ou 
rouleaux,  plus  faciles  a  manier.  La  Genese  seule  cons- 
tituait  un  rouleau  long  de  trente  pieds  (9  m.  14).  Ces 
documents  furent  appeles  « le  livre  de  la  loi  de  Moise 
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(Josue  1:8;  8:  31-35)  Josue  redigea  le  livre  qui  porte 
son  nom.  (Josue  24:  26)  Les  serviteurs  du  Tres-Haut 
mentionnes  ci-apr&s  ecrivirent,  eux  aussi,  sous  Ins¬ 
piration  du  saint  esprit:  David,  Salomon,  Esaie,  Je- 
remie,  Ezechiel,  Habakuk,  Nahum,  Esdras. 1  L’auteur 
du  premier  livre  des  Rois  cite  le  livre  des  Chroniques. 
(I  Rois  14:19,  29)  Tandis  qu’au  premier  livre  des 
Chroniques,  chapitre  29,  verset  29,  l’ecrivain  parle  du 
livre  de  Samuel.  Dans  II  Chroniques  16:  11;  32:  32,  il 
est  fait  allusion  au  livre  des  Rois  et  4  la  vision  d’Esaie; 
ceci  prouve  que  ces  livres  existaient  a  cette  6poque. 
Daniel  ecrivit  cinq  cent  trente-huit  ans  avant  Christ: 
«  Moi,  Daniel,  je  compris  par  les  livres  que  le  nombre 
des  annees  touchant  lequel  la  parole  de  l’Eternel  vint 
a  Jeremie  le  prophete...  »  (Daniel  9:2,  Darby)  Cinq 
annees  plus  tard,  l’ange  de  Dieu  dit  a  Daniel :  «  Mais 
je  veux  te  faire  connaitre  ce  qui  est  ecrit  dans  le 
livre  de  la  verite.  »  (Daniel  10:  21)  Ces  textes  prouvent 
qu’au  temps  de  ce  prophete  il  existait  un  certain 
nombre  de  livres  inspires. 

C’est  surtout  4  partir  de  David  qu’il  est  fait  men¬ 
tion  de  scribes  qui  etaient  4  la  fois  pretres  et  Levites. 
(II  Samuel  8:17;  20:25)  Apres  Daniel,  le  scribe  et 
sacrificateur  Esdras  fut  un  personnage  eminent.  (Es¬ 
dras  7:1,  6,  10-12)  C'est  sans  doute  de  son  temps 
et  par  la  suite  que  l’on  multiplia  les  copies  des  livres 
sacres,  parce  que  les  Juifs  disperses  dans  beaucoup 
de  pays  batirent  des  synagogues,  et  dans  chacune 
d’elles  un  exemplaire  des  saintes  Ecritures  6tait  in¬ 
dispensable  pour  etudier  la  parole  de  l’Eternel.  C’est 
pourquoi,  lorsque  Jesus  entra  dans  la  synagogue  de 
Nazareth,  on  l’invita  4  faire  la  lecture,  et  on  lui 
remit,  pour  cela,  le  livre  du  prophete  Esaie.  (Luc  4: 17) 


i  Voir  II  Chroniques  35:  4;  26  :  22;  J6r6mie  36  :  2,  27  ;  51:  60; 
Ezechiel  37 : 16 ;  Habakuk  2:2;  Nahum  1:1;  Esdras  4:8;  7 :  11, 12, 21. 
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Plus  tard,  l’apotre  Jacques  expliqua  les  causes  de  cette 
propagation  des  copies  de  la  parole  de  Dieu  lorsqu’il 
a  dit :  « Depuis  bien  des  generations,  Moise  a  dans 
chaque  ville  des  gens  qui  le  prechent,  puisqu’on  le  lit 
tous  les  jours  de  sabbat  dans  les  synagogues.  »  (Actes 
15:  21)  Les  disciples  de  Jesus  lui  citerent  la  prediction 
de  Malachie,  concernant  la  venue  d’Elie,  et  Jesus  re- 
connut  que  ce  prophete  avait  ete  inspire  en  disant: 
« II  est  vrai  qu’Elie  doit  venir  et  retablir  toutes  choses. » 
(Matthieu  17:  10-13)  Cela  prouve  que  le  livre  de  Ma¬ 
lachie,  le  dernier  ecrit  en  langue  hebraique,  existait  au 
temps  de  Jesus,  et  que  le  canon  des  livres  inspires 
etait  alors  complet,  depuis  la  Genese,  en  passant  par 
les  Chroniques,  jusqu’a  Malachie. 

Ces  livres  canoniques  etales  sur  les  tables  des 
pretres  et  des  scribes  juifs  pouvaient  etre  consultes 
par  tous,  mais  d’autres  livres  ne  furent  pas  laisses  a 
la  disposition  du  public,  parce  qu’ils  n’etaient  pas 
d’inspiration  divine.  A  ce  titre  ils  furent  qualifies  de 
faux,  enfermes,  et  appeles  «  apocryphes  »,  ce  qui  veut 
dire  « caches ».  Jusqu’a  ce  jour,  aucun  des  livres 
apocryphes  n’a  figure  dans  le  canon  hebraique.  Les 
hommes  commettent  une  grossiere  erreur  en  donnant 
le  nom  d’«  Ancien  Testament  »  aux  livres  de  la  Bible 
ecrits  en  hebreu;  ils  les  separent  ainsi  des  autres 
livres  ecrits  en  grec  apres  Christ,  et  appellent  ceux-ci 
« Nouveau  Testament ».  Aucun  texte  ne  justifie  ces 
appellations.  Dans  les  Ecritures  hebraiques,  un  nou¬ 
veau  testament,  ou  plus  exactement  une  nouvelle  al¬ 
liance,  est  a  la  fois  predite  et  prefiguree,  mais  elle 
n’a  aucun  rapport  avec  le  recueil  des  textes  grecs 
rediges  par  des  ecrivains  Chretiens.1  La  Bible,  avec 
ses  textes  ecrits  en  hebreu  et  en  grec,  n’est,  de  la 

i  J6r6mie  31:31-33;  II  Corinthiens  3:6-15;  HSbreux  8:5-13; 
10:  16,  17. 
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Genese  a  P  Apocalypse,  qu’un  livre,  dont  Dieu  seul  est 
I’ Auteur,  et  ne  consiste  pas  en  deux  «  testaments  ». 

La  division  de  la  Bible  en  deux  « testaments  » 
donna  naissance  a  une  lourde  erreur  consistant  a 
croire  que  T Ancien  est  accompli  et  que  le  Nouveau 
est  le  seul  aliment  spirituel  necessaire  aux  chretiens. 
Cette  grave  meprise  permit  au  diable  de  maintenir 
beaucoup  de  soi-disant  chretiens  dans  l’esclavage  et 
l’aveuglement  qu’engendrent  les  epaisses  tenebres  de 
Tignorance. 

Les  religionistes,  defenseurs  des  traditions  hu- 
maines,  favorisent  les  intrigues  des  pretres  au  lieu  de 
s’appuyer  sur  la  parole  de  Dieu  ecrite.  Ils  se  defendent 
en  disant  que  Jesus  n’a  pas  ordonne  a  ses  disciples 
d’ecrire,  et  ils  en  concluent  qu’une  Bible  imprimee  n’est 
pas  necessaire.  Soutenir  une  telle  opinion,  c’est  dire 
que  les  ecrits  des  apotres  ne  furent  pas  inspires  par 
Dieu.  Mais,  sachant  qu’ils  ecrivirent  pousses  par  son 
esprit,  nous  sommes  bien  obliges  d’admettre  qu’ainsi 
faisant  ils  executaient  ses  ordres.  Dieu  ne  permit  pas 
que  les  drames  et  images  prophetiques,  ainsi  que  les 
anciennes  predictions,  soient  transmis  verbalernent, 
mais  il  ordonna  que  ces  grandes  verites  vivifiantes 
fussent  ecrites  pour  etre  conservees  intactes.  Le  meme 
Dieu,  en  qui  il  n’y  a  aucune  ombre  de  variation,  se 
serait  bien  garde  de  laisser  les  pretres  transmettre 
oralement,  selon  leur  fantaisie,  les  exhortations,  pa- 
raboles,  instructions,  images,  types  et  propheties,  ap- 
portes  par  Jesus  et  ses  apotres.  Il  voulut  done  que 
ces  faits  nouveaux  et  ces  precieuses  lumieres  nouvelles 
soient  aussi  conserves  par  ecrit,  car,  dit-il :  « Moi, 
TEternel,  je  ne  change  pas. »  —  Malachie  3 :  6,  Darby . 

De  meme  que  Dieu  fit  ecrire  en  hebreu  les  livres 
canoniques,  il  veilla  a  ce  que  les  paroles  sacrees  qu’il 
inspira  a  Jesus  et  a  ses  apotres  soient  ecrites  en  grec. 
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Pierre,  qui  ecrivit  deux  epitres,  en  donna  la  raison 
suivante :  « J’aurai  soin  qu’apres  mon  depart  vous 
puissiez  toujours  vous  souvenir  de  ces  choses. » 
(II  Pierre  1:  15)  II  parla  aussi  des  ecrits  de  Paul  qu’il 
approuva  en  ces  termes :  « Comme  notre  bien-aime 
frere  Paul  vous  l’a  aussi  ecrit,  selon  la  sagesse  qui 
lui  a  ete  donnee.  C’est  ce  qu’il  fait  dans  toutes  les 
lettres  ou  il  parle  de  ces  choses,  dans  lesquelles  il  y 
a  des  points  difficiles  a  comprendre,  dont  les  personnes 
ignorantes  et  mal  affermies  tordent  le  sens,  comme 
celui  des  autres  Ecritures,  pour  leur  propre  ruine.  »  — 
II  Pierre  3:  15,  16. 

Jean,  devenu  un  vieillard,  etait  le .  seul  survivant 
des  apotres  lorsque  Jesus-Christ  lui  apparut  dans  une 
vision  et  lui  dit :  «  Ce  que  tu  vois,  ecris-le  dans  un 
livre,  et  envoie-le  aux  sept  eglises  qui  sont  en  Asie.  » 
Douze  fois  il  regut  du  Seigneur  l’ordre  d’ecrire  ce  qu’il 
entendait  et  voyait. 1  Et  dans  l’introduction  de  l’Apo- 
calypse,  qui  signifie  Revelation,  il  dit  au  chapitre  1, 
w  verset  3 :  «  Heureux  celui  qui  lit.  » 

Avec  Jean  prit  fin  la  redaction  en  grec  des  livres 
inspires  constituant,  avec  les  autres  ecrits  bibliques 
en  langue  hebraique,  les  livres  canoniques  faisant  au¬ 
torite.  A  l’origine,  les  soixante-six  livres  de  la  Bible 
furent  ecrits  sur  des  rouleaux  de  parchemin  ou  sur 
du  papyrus.  Chacun  sait  qu’on  a  donne  a  ces  copies 
le  nom  de  manuscrits  parce  qu’elles  etaient  ecrites  a 
la  main .  Il  n’existe  plus  aucun  des  ecrits  originaux 
autographes  des  scribes  inspires  autrefois  par  Dieu, 
mais  l’auteur  des  verites  scripturales  prit  les  dispo¬ 
sitions  necessaires  pour  que  subsistassent  des  copies 
rigoureusement  conformes  aux  originaux.  Les  Hebreux, 
notamment,  executerent  ce  travail  avec  des  soins  me- 


i  Apocalypse  1:  11,19;  2:1,8,12,18;  3:1,7,14;  14:13;  19:9;  21:5. 
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ticuleux,  tant  etait  grand  leur  souci  de  ne  pas  falsifier 
les  Ecritures  hebraiques.  Plusieurs  de  ces  scrupuleuses 
reproductions  parvinrent  jusqu’a  nous,  malgre  les  croi- 
sades  de  l’lnquisition  qui  detruisirent  un  grand  nombre 
de  ces  copies  de  la  parole  divine.  Les  efforts  des  en- 
nemis  de  la  lumiere  furent  vains,  car  les  mechants 
sont  «  comme  l’herbe:  l’herbe  seche,  et  la  fleur  tombe. 
Mais  la  parole  de  notre  Dieu  subsiste  eternellement  » 
en  depit  de  la  fureur  des  religieux  decides  a  l’aneantir. 
—  Esaie  40 :  7,  8. 

On  fit  non  seulement  de  nombreuses  copies  des 
ecrits  grecs  des  apotres  et  disciples  inspires  par  Christ, 
mais  on  traduisit  necessairement  ces  ecrits  en  d’ autres 
langues  pour  instruire  les  peuples,  car  Jesus  avait 
donne  le  commandement  suivant :  « Allez,  enseignez 
toutes  les  nations...  leur  apprenant  a  garder  tout  ce 
que  je  vous  ai  commande.  »  ( Crampon)  «  Et  vous  serez 
mes  temoins  a  Jerusalem  et  dans  toute  la  Judee  et  la 
Samarie,  et  jusqu’au  bout  de  la  terre.  »  (Matthieu  28: 
19,  20;  Actes  1:8,  Darby)  A  la  Pentecote,  dix  jours 
apres  que  Jesus  eut  prononce  ces  paroles,  les  disciples 
furent  oints  de  l’esprit  ou  force  active  de  Jehovah, 
et  devinrent  capables  de  parler  des  merveilles  de  Dieu 
en  de  nombreuses  langues.  Beaucoup  de  ceux  qui  ac- 
cepterent  alors  le  christianisme  etaient  des  Hellenistes 
(Juifs  parlant  le  grec).  (Actes  2:1-11;  6:1)  Peu  apres, 
le  diacre  Philippe  annonga  l’evangile  a  un  proselyte 
ethiopien  et  le  baptisa.  (Actes  8:26-39)  Aux  traduc¬ 
tions  des  Ecritures,  d’apres  les  originaux  hebreux  et 
grecs,  en  diverses  langues,  on  a  donne  le  nom  de 
version.  On  continua  a  copier  et  a  traduire  les  textes 
sacres  jusqu’au  quinzieme  siecle,  vers  le  milieu  duquel 
l’imprimerie  fit  son  apparition. 

On  compte  aujourd’hui  quatre  mille  manuscrits  des 
Ecritures,  copies  d’apres  l’original  grec,  depuis  Christ, 
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et  huit  mille  d’apres  la  version  latine  La  Vulgate .  H 
existe  encore  de  nos  jours  un  millier  environ  de  ma- 
nuscrits  des  premieres  versions  ethiopienne,  arme- 
nienne,  syriaque,  copte,  gothique,  perse,  arabe  et  autres. 
On  peut  done  affirmer  qu’il  existe  actuellement  douze 
mille  copies  des  Ecritures  redigees  par  les  apotres, 
mais  il  n’y  en  a  pas  deux  absolument  semblables. 1 

Les  Chretiens  furent  les  premiers  a  utiliser,  de 
preference,  au  lieu  de  rouleaux,  des  manuscrits  pre¬ 
sents  sous  forme  de  livres  dont  les  feuillets  etaient 
proteges  par  une  couverture  a  peu  pres  semblable  aux 
reliures  modernes.  Les  anciens  donnerent  a  ce  genre 
de  livres  manuscrits  le  nom  de  codex .  Dans  la  seconde 
moitie  du  quatrieme  siecle  apres  J.-C.,  parut  un  codex 
de  ce  genre,  connu  aujourd’hui  sous  le  nom  de  Manus - 
crit  du  Vatican  N°  1209.  II  est  admis  qu’il  fut  ecrit 
en  Egypte.  Ce  livre  figura  pour  la  premiere  fois  dans 
le  catalogue  de  la  bibliotheque  vaticane  en  1481.  II 
contenait  a  l’origine  tous  les  livres  de  la  Bible,  en  grec 
et  non  en  latin;  mais  plusieurs  furent  perdus,  entre 
autres  l’Apocalypse.  II  n’a  jamais  contenu  les  livres 
apocryphes  des  Macchabees.  Ses  pages  sont  divisees 
en  trois  colonnes. 

Longtemps  le  Vatican  refusa  aux  theologiens, 
exegetes,  philosophes  et  autres  specialistes  des  ques¬ 
tions  bibliques,  meme  a  l’erudit  comte  Tischendorf, 
l’autorisation  de  le  consulter,  ne  fut-ce  qu’a  la  hate. 
Enfin,  en  1868,  les  autorites  papales  publierent  d’abord 
une  edition  du  soi-disant  «  Nouveau  Testament  »  de  ce 
fameux  manuscrit  1209,  ei  dans  les  annees  qui  sui- 
virent,  des  volumes  con  tenant  le  soi-disant  «  Ancien 
Testament ».  En  1889  et  1890,  toutes  ces  publications 


i  Les  donn^es  contenues  dans  ce  chapitre  sont  emprunt^es  k 
l’ouvrage  «  Textual  Criticism  of  the  New  Testament  »  de  Sir  Fr6- 
d6ric  G.  Kenyon,  K.  C.  B,  F.  B.  A. 
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furent  appuyees  par  un  fac-simile  photographique  re- 
produisant  le  manuscrit  original  complet. 

Apres  ce  manuscrit  1209  vient  celui  du  Sinai  ecrit 
au  quatrieme  siecle  et  trouve  par  le  comte  Tischen¬ 
dorf  en  1859,  dans  un  monastere  catholique  grec,  au 


Fac-simild  reproduisant  un  fragment  du  texte  grec  de  la 
Bible,  depuis  I  Jean  4:  13  jusqu’A  I  Jean  5: 16,  se  trouvant 
k  la  page  1441  du  manuscrit  original,  Novum  Testamentum 
E  Codice  Vaticano  1209. 
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mont  Sinai,  en  Arabie.  II  est  depuis  1933  au  Musee 
Britannique  de  Londres.  Le  texte  redige  en  grec  est 
dispose  par  quatre  colonnes  sur  chaque  page.  II  etait 
complet  a  l’origine,  son  «  Nouveau  Testament »  Test 
encore,  y  compris  l’Apocalypse. 

Le  manuscrit  d’Alexandrie,  ecrit  au  cinquieme 
siecle  en  Egypte  et  figurant  au  troisieme  rang,  a  ete 
apporte  d’Alexandrie  a  Constantinople  (Istamboul)  en 
1621  par  le  patriarche  grec  Cyril  Lucar,  qui  1’ of  frit  au 
roi  Jacques  ler  d’Angleterre,  le  monarque  qui  fit  faire 
la  version  de  la  Bible  dite  du  roi  Jacques.  Mais  celui-ci 
mourut  avant  que  ce  don  lui  parvint.  Son  fils  Charles 
ler,  qui  lui  succeda,  regut  le  manuscrit  en  1627.  II  est 
au  British  Museum  de  Londres.  A  l’origine  il  contenait 
tous  les  livres  de  la  Bible  ecrits  en  grec. 

En  382,  Eusebe  Hieronymus,  connu  sous  le  nom 
plus  bref  de  Jerome,  entreprit  de  revoir  les  anciennes 
versions  latines  de  la  Bible.  H  se  mit  tout  d’abord  a 
traduire  du  grec  original  et  d’apres  la  Version  Grecque 
des  Septante,  mais  finalement  il  se  servit  aussi  de 
l’original  hebreu.  La  version  latine  de  Jerome,  revisee 
depuis,  est  appelee  «  La  Vulgate  latine ».  Ce  fut  le 
premier  livre  que  Gutenberg  imprima  a  Mayence  en 
Allemagne  en  1456.  Elle  est  connue  sous  le  nom  de 
«  Bible  Mazarine 

Jean  Wycliffe  traduisit  le  premier  la  Bible  en 
anglais,  de  1382  a  1384.  Cette  version  fut  ecrite  a  la 
main.  La  premiere  Bible  anglaise  complete,  mise  sous 
presse  en  1535,  fut  celle  de  Myles  Coverdale.  Elle 
avait  ete  commencee  par  William  Tyndale  qui  attendait 
en  prison  sa  mise  a  mort  par  les  inquisiteurs  romains. 
D’autres  versions  anglaises  suivirent,  mais  la  plus 
populaire  de  toutes  a  ete  celle  du  roi  Jacques  —  la 
Version  autorisee  —  editee  en  1611.  La  version  an¬ 
glaise  catholique  de  Douay  a  ete  achevee  en  1610. 
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Au  cours  des  siecles  suivants,  les  savants  entre- 
prirent  de  nombreuses  recherches  et  etudes  critiques 


Fac-simil6  du  texte  grec  de  la  Bible,  soit  de  l’Alexandrinus, 
reproduisant  la  page  145  du  manuscrit  original  contenant 
les  textes  de  I  Timothee  3: 14  jusquA  I  Timothee  5:  13 
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des  manuscrits  grecs  originaux  de  la  Bible,  dans  le 
dessein  de  reconstituer  les  textes  dans  leur  purete 
primitive,  tels  que  les  donnerent  les  apotres  et  leurs 
collaborateurs.  En  1774  parut  la  premiere  des  trois 
editions  du  « Nouveau  Testament »  grec,  revise  par 
J.J.  Griesbach,  classe  parmi  lefe  plus  eminents  critiques 
des  saintes  Lettres.  II  partait  de  cette  hypothese  que 
les  textes  des  plus  anciens  manuscrits,  tel  celui  d’A- 
lexandrie,  connu  de  son  temps,  sont  les  plus  corrects. 

Au  debut  du  dix-neuvieme  siecle  furent  fondees  les 
Societes  bibliques  anglaises  suivantes :  la  «  British 
and  Foreign  Bible  Society  »  et  la  «  New  York  Bible 
Society  »  en  1804,  la  «  Philadelphia  Bible  Society  »  en 
1808,  P  « American  Bible  Society  »  en  1816.  La  «  Watch 
Tower  Bible  and  Tract  Society  »  fut  legalement  cons¬ 
titute  en  1884,  mais  le  periodique  «  The  Watch  Tower  » 
paraissait  depuis  juillet  1879.  La  Societe  Tour  de 
Garde  propagea  egalement  la  Bible  et  un  ouvrage  fort 
utile  intitule  « Emphatic  Diaglott »  par  Benjamin 
Wilson,  de  qui,  plus  tard,  l’on  acheta  les  cliches  et  les 
droits  de  publication. 

Le  Diaglott  donne  le  texte  grec  original  depuis 
Pevangile  selon  Matthieu  jusqu’a  PApocalypse,  d’apres 
la  revision  du  Dr  J.  J.  Griesbach.  Au-dessous  de  chaque 
ligne  ce  texte  est  repete  mot  a  mot  en  anglais.  A  droite 
de  chaque  page  une  colonne  contient  une  traduction 
nouvelle  et  accentuee  en  anglais  courant  (voir  page  43) 
due  a  Pauteur  de  P Emphatic  Diaglott ,  mais  elle  n’est 
pas  rigoureusement  conforme  au  texte  grec  de  Gries¬ 
bach,  elle  reproduit  de  preference  le  manuscrit  du 
Vatican  N°  1209,  le  plus  ancien  et  le  plus  precieux  de 
tous,  et  qui  n’etait  pas  publie  au  temps  de  J.  J.  Gries¬ 
bach.  Quand  le  manuscrit  precite  comporte  des  lacunes, 
Pauteur  du  Diaglott  utilise  un  autre  manuscrit  du 
Vatican  portant  le  N°  1160,  et  celui  d’Alexandrie.  En 
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1942  la  Societe  Tour  de  Garde  commenga  a  repandre 
une  Bible  editee  par  elle,  le  texte  en  est  absolument 
semblable  a  celui  de  la  version  du  roi  Jacques,  mais 
enrichi  d’une  concordance,  d’appendices,  etc. 

Les  religionistes  pretendent  que  sans  le  catholi- 
cisme  les  Chretiens  ne  possederaient  plus  la  Bible,  car 
«  cette  organisation  a  ete  choisie  par  Dieu  pour  etre 
la  gardienne  de  la  verite  ».  Cette  impertinente  preten¬ 
tion  blasphematoire  est  aussi  insensee  que  denuee  de 
tout  fondement.  Ces  devoyes  s’attribuent  stupidement 
un  honneur  qui  ne  peut  revenir  qu'a  Dieu.  Comment 
l’Auteur  de  la  sainte  Bible  pourrait-il  confier  a  un 
homme,  ou  a  un  groupe  d’hommes  tares  et  ephemeres, 
le  soin  de  proteger  sa  parole  eternelle?  Lui-meme  en 
est  le  defenseur  et  le  propagateur  qui  en  assura  la 
diffusion  dans  le  monde  entier,  malgre  les  efforts  des 
religionistes  pour  la  detruire  ou  Padulterer. 
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IEU,  par  Moise,  guida  les  fils  d’lsrael  dans 
le  desert  pendant  quarante  ans.  Vers  la 
fin  de  cette  periode  il  les  amena  dans  la 
plaine  de  Moab,  en  face  de  Jericho,  ville 
situee  dans  le  Pays  promis.  Le  Seigneur 
designa  Josue  pour  succeder  a  Moise,  dont  il  etait  le 
serviteur  eprouve.  Moise,  inspire,  benit  les  douze  tribus 
d’lsrael,  puis  monta  au  sommet  du  mont  Nebo.  De 
cette  hauteur  Dieu  lui  permit  de  contempler  au  loin 
la  Terre  promise,  puis  il  mourut.  L’Eternel  l’ensevelit, 
et  aucun  humain  ne  connut  ni  le  lieu  de  sa  sepulture, 
ni  ce  que  Dieu  en  fit.  La  Bible  nous  apprend  qu’en 
cette  occasion  «  l’archange  Michel,  lorsqu’il  contestait 
avec  le  diable  et  lui  disputait  le  corps  de  Moise,  n’osa 
pais  porter  contre  lui  un  jugement  injurieux,  mais  il 
dit:  Que  le  Seigneur  te  reprime!  »  —  Jude  9. 

Moise  n’alla  pas  au  ciel.  La  scene  de  la  transfigu¬ 
ration  qui  eut  lieu  quinze  siecles  plus  tard,  au  sommet 
d’une  haute  montagne,  ou  Moise  et  Elie  apparurent, 
fut  une  vision  et  ne  prouve  nullement  que  Moise  etait 
vivant  dans  le  ciel.  (Matthieu  17:1-9)  Jesus  disait 
done  vrai  quand  il  affirma  que  «  personne  n’est  monte 
au  ciel,  si  ce  n’est  celui  qui  est  descendu  du  ciel,  le 
Fils  de  l’homme  ».  Cette  apparition  de  Moise  avec  le 
Seigneur  temoignait  simplement  que  Jesus  etait  un 
prophete  comme  Moise  et  Elie,  mais  plus  grand  qu’eux. 
Ce  que  Moise  declara  a  Israel  dans  les  plaines  de  Moab, 
peu  de  jours  avant  sa  mort,  en  ces  termes :  «  L’Eternel, 
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ton  Dieu,  te  suscitera  du  milieu  de  toi,  d’entre  tes  freres, 
un  prophete  comme  moi;  vous  l’ecouterez!  »  (Deutero- 
nome  18:  15-19)  L’apotre  Pierre,  qui  avait  ete  temoin 
de  la  transfiguration,  confirma,  plus  tard,  cette  verite 
que  Jesus  etait  plus  grand  que  Moise.  —  Actes  3:  20-23. 

Grace  a  l’intervention  du  Tout-Puissant,  qui  separa 
miraculeusement  les  eaux  du  Jourdain,  Josue  conduisit 
les  Israelites  dans  le  lit  du  fleuve,  torrentueux  a  cet 
endroit,  et  ils  le  traverserent  a  pied  sec,  puis  com- 
menga  la  conquete  de  la  terre  que  Jehovah  avait  pro¬ 
mise  a  leurs  ancetres.  Alors  il  ordonna  a  son  peuple 
choisi  de  detruire  les  Cananeens  maudits  qui  l’habi- 
taient,  et  de  faire  disparaitre  leur  religion  pour  eviter 
que  celle-ci  ne  devienne  pour  eux  un  piege.  Dieu  avait 
condamne  a  mort  ces  adorateurs  des  demons,  et  il  avait 
fait  des  fils  d’lsrael  les  executeurs  de  sa  volonte.  La 
guerre  que  ceux-ci  entreprirent  sur  l’ordre  de  Jehovah, 
le  grand  Theocrate,  etait  un  combat  theocratique  et  par 
consequent  juste,  puisqu’il  devait  en  resulter  la  puri¬ 
fication  du  pays  qui  avait  ete  souille  par  l’idolatrie  et 
les  sanguinaires  pratiques  de  la  religion;  e’est  pour- 
quoi  Dieu  soutenait  son  peuple  dans  cette  bataille, 
l’aidant  par  des  miracles,  afin  d’assurer  la  victoire  de 
sa  nation  et  l’aneantissement  des  ennemis. 

Apres  six  annees  de  guerre,  les  paiens  n’etaient  pas 
encore  tous  disparus  de  la  Terre  promise;  neanmoins, 
le  pays  commenga  a  etre  partage  entre  les  tribus 
d’lsrael.  Celles-ci  obeirent  a  l’Eternel  et  furent  benies 
durant  Pexistence  de  Josue  et  celle  des  anciens  de  la 
nation  qui  lui  survecurent,  conformement  a  ce  qui  est 
ecrit:  «  Heureuse  la  nation  dont  l’Eternel  est  le  Dieu! 
Heureux  le  peuple  qu’il  choisit  pour  son  heritage!  » 
(Psaume  33:12)  Josue  signifie  « Jehovah  sauve ». 
La  version  grecque  de  la  Bible  traduit  Josue  par 
«  Jesus  ».  (Actes  7:  45;  Hebreux  4:8)  En  s’acquittant 
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fidelement  de  sa  mission  de  conducteur  d'Israel,  ecra- 
sant  par  la  foi  les  peuples  paiens  de  Canaan,  Josue 
prefigurait  Jesus-Christ,  la  Posterite  qui  ecrasera  la 
tete  du  serpent.  Lors  de  la  derniere  assemblee  generate 
des  Israelites,  peu  de  jours  avant  la  mort  de  Josue, 
celui-ci  exhorta  le  peuple  a  observer  scrupuleusement 
les  clauses  de  leur  contrat  d’alliance  avec  l'Eternel,  et 
de  ne  jamais  adorer  que  celui  qui  avait  fait  d’eux  une 
nation  libre.  II  les  invita  a  se  prononcer  pour  la  re¬ 
ligion  des  paiens  ou  pour  le  vrai  Dieu  vivant,  en  disant : 
«  Et  si  vous  ne  trouvez  pas  bon  de  servir  l'Eternel, 
choisissez  aujourd’hui  qui  vous  voulez  servir:  ou  les 
dieux  que  servaient  vos  peres  au  dela  du  fleuve,  ou  les 
dieux  des  Amoreens  dans  le  pays  desquels  vous  habitez. 
Moi  et  ma  maison,  nous  servirons"  TEternel.  »  (Josue 
24:15)  Qui,  apres  cela,  pretendra  que  Josue  ne  fut 
pas  un  authentique  temoin  de  Jehovah? 

Apres  la  mort  de  Josue,  un  danger  subsista  qui 
mettait  en  peril  la  liberte  de  la  nation.  C’etait  la  pre¬ 
sence,  dans  plusieurs  regions,  d’un  certain  nombre  de 
Cananeens  idolatres  qui  avaient  echappe  a  la  des¬ 
truction,  et  dont  la  religion  fut  vraiment  le  peche 
enveloppant,  contre  lequel  sont  tres  serieusement  mis 
en  garde  ceux  qui  doivent  etre  affranchis  de  toute 
entrave  pour  continuer  leur  course  vers  la  vie  eter- 
nelle.  Paul  dit  a  ce  propos:  «  Nous  done  aussi,  puisque 
nous  sommes  environnes  d’une  si  grande  nuee  de  te- 
moins,  rejetons  tout  fardeau  et  le  peche  qui  nous 
enveloppe  si  facilement,  et  courons  avec  perseverance 
dans  la  carriere  qui  nous  est  ouverte.  »  (Hebreux  12:  1) 
Le  serpent  ancien  rodait  sans  cesse  cherchant  a  se- 
duire,  par  la  religion,  la  nation  choisie  de  laquelle 
devait  venir  la  Posterite  royale. 

A  plusieurs  reprises,  les  Israelites,  devenus  ingrats 
et  nonchalants,  tomberent  dans  les  pieges  de  la  re¬ 
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ligion  et  oublierent  d’adorer  et  de  servir  Jehovah. 
Chaque  fois  que  la  nation  violait  son  alliance,  l’Eternel 
la  livrait  a  ses  ennemis  paiens  dont  elle  avait  adopte 
le  culte  des  dieux-demons.  Quand  son  peuple  rebelle, 
afflige  et  repentant,  se  detournait  du  demonisme  et 
revenait  a  lui,  alors  il  suscitait  des  juges  pour  le  de- 
livrer  de  ses  ennemis  et  des  pieges  de  la  religion. 
Pendant  cette  periode  des  juges  parurent  des  temoins 
de  Jehovah  tels  que:  Ehud,  Barak,  Debora,  Gedeon, 
Jephthe,  Samson,  et  le  prophete  Samuel.  Dieu  accom- 
plit  pour  eux  des  exploits  magnifiques.  (Hebreux  11: 
32-34)  Le  livre  des  Juges  se  termine  par  ces  mots: 
«  En  ces  jours-la,  il  n’y  avait  pas  de  roi  en  Israel ; 
chacun  faisait  ce  qui  etait  bon  a  ses  yeux.  »  —  Juges 
21 :  25,  Darby . 

Ensuite  les  Israelites  dirent  au  prophete  Samuel 
qu’ils  voulaient,  comme  les  nations  paiennes  environ- 
nantes,  avoir  un  roi  visible  pour  les  conduire  et  les 
gouverner,  meprisant  ainsi  Jehovah,  leur  Roi  theocra- 
tique  invisible,  qui  avait  pourtant  promis  de  ne  jamais 
les  abandonner  si,  de  leur  cote,  ils  continuaient  a 
Tadorer.  Leur  demande  deplut  au  juge  Samuel  qui  pria 
Dieu ;  et  l’Eternel  lui  repondit :  «  Ecoute  la  voix  du 
peuple  dans  tout  ce  qu'il  te  dira;  car  ce  n’est  pas  toi 
qu’ils  rejettent,  mais  e’est  moi  qu’ils  rejettent,  afin 
que  je  ne  regne  plus  sur  eux.  Ils  agissent  a  ton  egard 
comme  ils  ont  toujours  agi,  depuis  que  je  les  ai  fait 
monter  d’Egypte  jusqu’a  ce  jour;  ils  m’ont  abandonne 
pour  servir  d’autres  dieux.  »  —  I  Samuel  8:  7,  8. 

Comme  le  peuple  insistait,  TEternel  designa  Saul,  de 
la  tribu  de  Benjamin.  Samuel  repandit  une  fiole  d’huile 
sur  sa  tete,  il  devint  ainsi  Toint  de  Jehovah,  et  regna 
comme  roi  sur  Israel.  (I  Samuel  10:1;  12:3,5)  Le 
mot  hebreu  «  Messie »  est  traduit  par  «  oint  »,  mais 
la  conduite  de  Saul  nous  prouve  qu'il  ne  prefigura  pas 
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le  grand  Messie  promis,  la  Posterite  royale  de  Sion, 
Torganisation  de  Dieu.  Des  le  debut  de  son  regne  qui 
dura  quarante  ans,  Saul  commit  des  actes  arbitraires, 
contraires  a  la  volonte  du  Tres-Haut,  et  Samuel  lui  dit : 
«  Tu  as  agi  en  insense...  L’Eternel  aurait  affermi  pour 
toujours  ton  regne  sur  Israel ;  et  maintenant  ton  regne 
ne  durera  point.  L’Eternel  s’est  choisi  un  homme  selon 
son  cceur,  et  TEternel  l’a  destine  a  -etre  le  chef  de  son 
peuple. »  (I  Samuel  13:  13,14)  Cet  homme  aime  de  Dieu 
fut  David,  il  naquit  dans  la  dixieme  annee  du  regne  de 
Saul  et  etait  encore  un  jeune  berger  quand  Dieu  envoya 
Samuel  Toindre  en  secret  pour  etre  roi.  C’est  ainsi  que 
David,  de  la  tribu  de  Juda,  devint  1*«  oint  »  du  Sei¬ 
gneur,  et  prefigura  le  Messie,  «  le  Lion  de  la  tribu  de 
Juda  ».  Par  la  victoire  que  David  remporta  sur  Goliath, 
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le  geant  philistin,  avec  une  fronde  et  un  caillou,  Dieu  lui 
donna  un  grand  prestige  aux  yeux  de  la  nation,  et  le 
roi  Saul  le  nomma  capitaine. 

Le  Seigneur  retira  son  esprit  de  Saul  et  Satan 
excita  sa  jalousie  centre  David  et  le  poussa  a  le  per¬ 
secute^  et  meme  a  essayer  de  le  detruire,  afin  d’em- 
pecher  la  posterite  promise  de  descendre  de  la  lignee 
de  son  rival.  Mais  le  Tout-Puissant  delivra  son  oint 
des  mains  de  Saul.  Celui-ci  craignant  un  desastre  en 
combattant  les  Philistins,  consulta  la  magicienne 
d’Endor,  et  le  lendemain  l’Eternel  le  fit  se  tuer  devant 
ses  ennemis,  parce  qu’il  s’etait  adonne  au  demonisme 
malgre  l’interdiction  divine. 

David  devint  alors  roi  dTsrael,  ayant  ete  oint  pour 
cela  a  Hebron,  ville  de  Juda.  II  regna  pendant  quarante 
ans.  Souvent  il  tomba  dans  les  pieges  du  diable,  ce 
dont  il  souffrit  reellement,  car  il  resta  toujours  attache 
a  Jehovah  qu’il  adorait  d’un  cceur  pur,  et  a  cause  de  la 
sincerity  de  son  repentir,  l’Eternel  lui  rendit  sa  faveur. 
Au  debut  de  son  regne  sur  les  douze  tribus,  des  ido- 
latres  Jebusiens  occupaient  encore  une  partie  de  Je¬ 
rusalem,  notamment  la  colline  de  Sion  et  sa  forteresse. 
Les  armees  de  David  arracherent  cette  colline  des 
mains  paiennes.  Le  roi  en  fit  le  siege  de  son  gouverne- 
ment,  et  e’est  ainsi  que  Jerusalem,  appelee  aussi 
« Sion »,  devint  la  capitale  dTsrael.  Comme  David 
prefigurait  le  Messie,  le  futur  Roi  oint  de  Jehovah, 
Sion  symbolisa  Torganisation  capitale  divine  dirigee 
par  son  Roi  messianique.  Cela  explique  pourquoi  cette 
organisation  ou  Gouvernement  theocratique  confie  au 
Messie  est,  dans  les  Ecritures,  appele  «  Sion  ». 

Les  Philistins  essayerent  alors  de  renverser  David, 
mais  grace  au  Tout-Puissant  il  remporta  sur  eux  deux 
miraculeuses  victoires,  Tune  au  mont  Peratsim  et 
l’autre  a  Gabaon.  Dieu  inspira  alors  a  David  un  Psaume 
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dans  lequel  il  disait :  «  Pourquoi  ce  tumulte  parmi  les 
nations,  ces  vaines  pensees  parmi  les  peuples  ?  Pourquoi 
les  rois  de  la  terre  se  soulevent-ils  et  les  princes  se 
liguent-ils  avec  eux  contre  l’Eternel  et  contre  son 
Oint?...  Puis  il  leur  parle  dans  sa  colere,  il  les  epou- 
vante  dans  sa  fureur :  C’est  moi  qui  ai  oint  mon  roi,  sur 
Sion,  ma  montagne  sainte!...  L’Eternel  m’a  dit:  Tu  es 
mon  fils!  Je  t’ai  engendre  aujourd’hui.  »  (Psaume  2: 
1-7)  Ces  paroles,  quoique  suggerees  par  les  evenements 
de  l’epoque,  sont  une  prophetie  se  rapportant  a  r oeuvre 
du  Messie  a  partir  de  1914,  et  elle  a  ete  en  partie  rea- 
lisee  il  y  a  dix-neuf  siecles,  a  la  venue  du  Messie, 
(Actes  4:24-28)  Elle  s’accomplira  entierement -de  nos 
jours.  (Apocalypse  11:15-18)  Le  texte  grec  de  la 
Bible  dit  Christ  au  lieu  de  Messie ,  mais  ces  deux  titres 
ont  la  meme  signification.  —  Jean  1 :  41. 

David  desirait  favoriser  l’adoration  veritable  due 
au  Souverain  theocratique  invisible.  Or,  soixante-dix 
ans  auparavant,  les  Philistins  ayant  triomphe  des 
Israelites,  avaient  emmene  l’arche  sacree  recouverte 
d’or,  qui  se  trouvait  dans  le  Tres-Saint  du  tabernacle, 
elle  avait  ete  finalement  recueillie  dans  la  maison  d’un 
Levite  a  Kirjath-Jearim.  Le  roi  dressa  une  tente  spe- 
ciale  a  Sion,  et  y  fit  transporter  l’arche.  Ainsi  on 
adorait  le  Tres-Haut  dans  la  capitale.  Sion  devint  le 
lieu  saint,  «  la  colline  de  Jehovah  »,  et  David  chanta: 
«  Que  les  cieux  se  rejouissent  et  que  la  terre  soit  dans 
l’allegresse!  Que  l’on  dise  parmi  les  nations:  L’ETER¬ 
NEL  RfiGNE.  Que  les  arbres  des  forets  poussent  des 
cris  de  joie  devant  l’Eternel,  car  il  vient  pour  juger 
la  terre!  »  (I  Chroniques  16:31,33)  La  theocratie 
typique  ressemblait  alors  exactement  au  futur  gou- 
vernement  theocratique  du  Messie.  L’Eternel,  repre¬ 
sente  par  l’arche  sacree,  regnait  sur  Sion,  et  David,  son 
roi  oint,  dont  le  nom  signifie  «  bien-aime  »,  etait  assis 
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sur  le  symbolique  «  trone  de  Jehovah  ».  —  I  Chroniques 
29:  23. 

Un  jour  vint  ou  David  voulut  construire  un  magni- 
fique  temple  pour  y  mettre  l’arche  du  Seigneur,  et  ou 
les  pretres  et  les  Levites  exerceraient  leur  ministere. 
Mais  l’Eternel  lui  fit  dire  par  le  prophete  Nathan  que 
ce  privilege  etait  reserve  a  son  fils  parce  que  lui,  Da¬ 
vid,  avait  ete  un  homme  de  guerre  ayant  verse  beau- 
coup  de  sang.  Pourtant  Dieu  fit  avec  lui  une  alliance 
stipulant  dans  les  termes  ci-apres  que  les  rois  d’lsrael 
seraient  issus  de  la  lignee  de  David :  «  Ta  maison  et  ton 
regne  seront  pour  toujours  assures,  ton  trone  sera  pour 
toujours  affermi.  »  (II  Samuel  7:  1-16)  Ce  pacte  relatif 
au  Royaume  garantissait  que  la  Posterite  royale,  le 
Messie,  descendrait  de  David,  et  que  l’Eternel  ferait 
de  lui  le  chef  du  gouvernement  theocratique.  C’est 
pourquoi  Jesus  fut  appele  «  fils  de  David  ».  —  Matthieu 
1: 1. 

Conformement  aux  termes  de  l’alliance  pour  le 
royaume,  David  eut  pour  successeur  son  fils  Salomon, 
dont  le  nom  signifie  «  paisible  ».  Comme  David  etait 
age,  et  que  les  ennemis  s’opposaient  a  l’avenement  de 
Salomon,  ce  dernier  monta  sur  le  trone  avant  la  mort 
de  son  pere.  Dans  la  quatrieme  annee  qui  suivit 
l’onction  lui  conferant  la  royaute,  Salomon  commenga 
la  construction  du  temple  pour  lequel  son  pere  avait 
fait  de  grands  prepara tifs.  (I  Rois  6:1)  Cela  prefi- 
gurait  des  evenements  futurs  correspondant  a  i’his- 
toire  du  Messie.  Lui  aussi,  dans  la  quatrieme  annee  qui 
suivit  son  onction  de  l’esprit  saint,  au  Jourdain,  exac¬ 
tement  trois  ans  et  demi  apres,  se  presenta  au  temple 
de  Jerusalem,  a  la  fois  comme  Roi  et  comme  pierre 
fondamentale  sur  laquelle  devait  etre  edifie  le  grand 
temple  spirituel  du  Dieu  vivant.  Parlant  de  lui-meme, 
Jesus,  l’Oint,  a  dit:  « Il  y  a  ici  plus  que  Salomon  », 
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confirmant  ainsi  que  Salomon  etait  un  type  du  Messie 
qui  edifie  le  vrai  temple  de  Dieu  compose  de  pierres 
vivantes.  —  Matthieu  12 :  42 ;  I  Pierre  2 :  4-9. 

Salomon  mit  sept  annees  a  construire  le  temple 
sur  le  mont  Morija  a  Jerusalem.  Quand  l’arche,  amenee 
de  Sion,  fut  installee  dans  le  Saint  des  saints,  et  que 
les  pretres  et  les  Levites  occuperent  la  place  qui  leur 
etait  assignee,  la  gloire  de  l’Eternel  remplit  le  temple 
aux  yeux  de  tout  le  peuple.  II  n’y  avait  dans  l’arche 
que  les  deux  tables  de  pierre  que  Moise  y  avait  deposees 
au  mont  Horeb,  et  sur  lesquelles  etaient  ecrits  les 
commandements  de  Dieu.  (IRois  8:  21)  Alors,  pendant 
un  certain  temps,  la  theocratie  typique  du  Dieu  Tres- 
Haut  apparut  dans  toute  sa  gloire.  De  tous  les  pays 
du  monde  des  gens  vinrent  adorer  Dieu  dans  son  temple 
et  entendre  la  sagesse  de  Salomon.  De  ce  royaume  de 
la  paix  toute  crainte  fut  bannie,  et  1 ’indigence  disparut. 
Le  peuple  etait  comble  de  tous  les  biens  desirables, 
ce  que  disent  les  Ecritures  en  ces  termes:  «  Juda  et 
Israel  etaient  tres  nombreux,  pareils  au  sable  qui  est 
sur  les  bords  de  la  mer.  Ils  mangeaient,  buvaient  et  se 
rejouissaient.  Salomon  dominait  encore  sur  tous  les 
royaumes  depuis  le  fleuve  jusqu’au  pays  des  Philistins 
et  jusqu’a  la  frontiere  de  l’Egypte;  ...Juda  et  Israel, 
depuis  Dan  jusqu’a  Beer-Scheba,  habiterent  en  secu¬ 
rity,  chacun  sous  sa  vigne  et  sous  son  figuier,  tout  le 
temps  de  Salomon. »  (IRois  4:20-25)  Le  bonheur 
de  ce  peuple  de  Dieu  prefigurait  la  situation,  enviable 
entre  toutes,  des  heureux  habitants  du  futur  monde 
nouveau  gouverne  par  Christ. 

Salomon,  devenu  vieux,  fut  particulierement  harcele 
par  le  diable  qui  l’attira  dans  les  pieges  de  la  religion, 
et  ce  roi  universellement  repute  pour  la  grande  sa¬ 
gesse  que  l’Eternel  avait  mise  en  lui,  succomba  a 
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pidolatrie  et  mourut  desapprouve  de  Dieu,  en  l’an  neuf 
cent  quatre-vingt-dix-sept  avant  J.-C.,  apres  avoir 
regne  pendant  quarante  ans.  Apres  lui,  la  nation 
composee  de  douze  tribus  se  divisa  en  deux  royaumes, 
l’un  situe  au  nord  et  eomprenant  dix  tribus  d’lsrael, 
1’ autre  situe  au  midi  ne  comptait  que  deux  tribus, 
celles  de  Juda  et  de  Benjamin.  Le  royaume  septen¬ 
trional  cessa  immediatement  d’ adorer  Jehovah  et  ins- 
titua  une  religion  d’Etat  destinee  a  detourner  le  peuple 
de  la  theocratie  typique,  et  de  Jerusalem,  siege  de 
l’adoration  du  vrai  Dieu.  Le  royaume  des  infideles  fut 
finalement  detruit  par  le  roi  d’Assyrie  trois  siecles 
plus  tard  environ.  Le  trone  du  royaume  meridional  de 
Juda  etait  oecupe  par  des  descendants  de  Salomon. 
L’alliance  de  Jehovah  avec  David,  relative  au  Royaume 
eternel,  restait  en  vigueur ;  mais  Dieu  changea  la  lignee 
de  laquelle  devait  venir  la  Posterity  messianique;  ce 
privilege  passa  de  la  maison  de  Salomon  a  celle  de 
Nathan,  un  autre  fils  de  David.  (Luc  3:21,22,31; 
H  Samuel  5:  14)  Sedecias  fut  le  dernier  roi  descendant 
de  Salomon,  qui  occupa  le  trone  de  Jerusalem. 

Le  roi  Sedecias  sombra  dans  l’idolatrie.  Avant  son 
rejet,  le  prophete  Ezechiel,  captif  a  Babylone,  fut  ins¬ 
pire  par  le  Dieu  de  1’ alliance  pour  le  Royaume,  et 
prononga  contre  lui  les  paroles  suivantes :  «  Pour  toi, 
impie  que  l’epee  va  frapper,  prince  d’lsrael,  toi  dont  le 
jour  arrive  dans  le  temps  ou  l’iniquite  est  parvenue  a 
son  terme,  ainsi  parle  le  Seigneur,  l’Eternel:  Ote  cette 
tiare;  enleve  cette  couronne;  tout  va  changer!  Ce  qui 
est  abaisse  sera  eleve,  ce  qui  est  eleve  sera  abaisse. 
Je  mettrai  la  royaute  en  mines,  en  mines,  en  mines! 
Elle  sera  abolie  jusqu’a  ce  que  vienne  celui  a  qui 
appartient  le  jugement  (auquel  appartient  le  gou- 
vemement,  Martin)  et  auquel  je  le  remettrai. »  — 
Ezechiel  21:  30-32,  Version  Synodale. 
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En  607  avant  J.-C.,  le  Theocrate  celeste  fit  sup- 
primer  la  theocratie  symbolique  d’Israel  par  Nebu- 
cadnetsar,  roi  de  Babylone.  Mais  l’Eternel  n’abandonna 
pas  le  reste  de  son  peuple  allie  demeure  integre.  Citons 
parmi  ces  Juifs  loyaux:  Ezechiel,  Daniel  et  ses  trois 
compagnons,  Jeremie,  etc.  Ce  dernier  a  predit  qu’apres 
les  soixante-dix  annees  de  desolation  de  Jerusalem  et 
de  son  territoire,  Dieu  rappellerait  le  fidele  reste,  cap- 
tif  a  Babylone,  et  le  retablirait  dans  la  Terre  promise. 
Bien  plus,  le  traite  d’alliance  entre  Jehovah  et  David 
en  vue  du  Royaume  eternel  n’etait  pas  abroge ;  il 
restait  en  vigueur  en  attendant  la  venue  de  celui  qui 
est  digne  d’heriter  ce  Royaume  theocratique,  et  en 
serait  le  Roi  etabli  par  Jehovah,  conformement  a  ce 
que  Jacob  avait  predit  sur  son  lit  de  mort,  en  Egypte, 
lorsqu’il  dit  que  le  sceptre,  symbole  du  droit  de  gou- 
verner,  ne  s’eloignerait  pas  de  la  tribu  de  Juda,  tribu 
de  David,  jusqu’a  ce  que  vienne  le  Schilo,  «  le  Prince 
de  la  Paix  »,  et  qu’il  obtienne  le  Royaume  auquel  il 
avait  droit.  C’est  alors  que  s’assemblerait,  aupres 
de  lui,  le  peuple  de  bonne  volonte.  —  Genese  49 :  10. 

Le  roi  Sedecias  fut  emmene  en  captivite  par  Nebu- 
cadnetsar.  Jerusalem  et  son  temple  furent  pilles  et 
rases.  Aucun  Juif  n’habita  plus  le  pays  de  Juda,  et 
cette  desolation  dura  soixante-dix  ans.  La  destruction 
de  la  theocratie  symbolique  marqua  le  debut  de  la 
longue  periode  connue  sous  le  nom  de  «  temps  des 
nations  »  ou  «  temps  des  Gentils ».  Satan  devint,  de 
ce  fait,  le  dieu  du  monde  entier.  —  II  Corinthiens  4:  4. 
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Chapitre  18 

«SEPT  TEMPS» 


ORSQUE,  en  607  avant  J.-C.,  la  theocratie 
typique  d’Israel  fut  renversee  par  le  roi 
Nebucadnetsar,  Babylone  devint  la  troi- 
sieme  puissance  mondiale  mentionnee  par 
la  Bible;  l’Egypte  et  l’Assyrie  l’avaient 
precedee  dans  la  domination  universelle.  Dieu  se  ser- 
vit  alors  de  Nebucadnetsar  pour  appliquer  aux  Isra¬ 
elites  apostats  les  sanctions  predites  depuis  longtemps 
par  ses  prophetes.  Le  Tout-Puissant  qui  peut,  dans 
certains  cas,  employer  des  forces  aveugles  pour  ac- 
complir  ses  desseins,  prit,  en  cette  occasion,  ce  roi 
paien  comme  serviteur.  (Jeremie  25:9;  27:6;  43:10) 
Ce  fut  onze  ans  avant  la  destruction  de  Jerusalem  que 
Nebucadnetsar  assiega  cette  ville  pour  la  premiere  fois. 
Il  emmena  de  nombreux  captifs  a  Babylone,  parmi  les- 
quels  se  trouvaient  Daniel  et  Ezechiel,  qui  devinrent 
des  prophetes,  et  par  consequent  des  temoins  de  Je¬ 
hovah.  Grace  a  la  sagesse  qui  lui  venait  de  Dieu,  Da¬ 
niel  devint  le  principal  conseiller  du  roi  victorieux.  Ce 
monarque  idolatre  n’adorait  pas  Jehovah.  Neanmoins, 
celui-ci,  a  cause  du  pouvoir  tres  etendu  que  le  despote 
exergait  par  sa  permission,  l’employa  pour  jouer  un 
role  de  tout  premier  plan  dans  certaines  images  pro- 
phetiques  de  la  plus  haute  importance,  relatives  a 
Tetablissement  du  Royaume  messianique,  et  que  Daniel 
rapporta. 

Ce  potentat  fit  ecrire  ce  qui  suit:  «  Le  roi  Nebu¬ 
cadnetsar,  a  tous  les  peuples,  nations  et  langues  qui 
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habitent  sur  toute  la  terre:  la  paix  vous  soit  donnee 
en  abondance!  II  m’a  paru  bon  de  publier  les  signes  et 
les  prodiges  que  le  Dieu  supreme  a  operes  envers  moi. 
Que  ses  signes  sont  grands  et  que  ses  prodiges  sont 
puissants!  Son  regne  est  un  regne  eternel,  et  sa  domi¬ 
nation  subsiste  d’age  en  age!  »  (Daniel  4: 1-3,  Cram¬ 
pon)  Tous  les  habitants  de  la  terre,  desirant  que  la 
paix  leur  soit  donnee  abondamment,  doivent  done 
etudier  attentivement  la  revelation  que  ce  tres  puissant 
roi  terrestre  a  juge  bon  de  publier  a  leur  intention. 

II  eut  un  songe  qui  l’effraya.  Les  sages,  les  devins, 
les  magiciens,  les  astrologues  et  les  conseillers  reli- 
gieux,  consultes,  ne  purent  le  lui  expliquer.  Alors  le 
roi  se  souvint  que,  dans  une  autre  circonstance,  il 
avait  eu  un  songe  qu’il  ne  put  se  rememorer  a  son 
reveil,  et  que  Daniel  reconstitua  et  interpreta  en  ex- 
pliquant  ce  que  signifiait  la  colossale  statue,  et  la 
cause  de  son  ecroulement.  Nebucadnetsar  fit  done 
venir  le  temoin  de  Jehovah  et  lui  raconta  ce  qui  suit: 

« Voici  les  visions  de  mon  esprit,  pendant  que 
j’etais  sur  ma  couche.  Je  regardais,  et  voici,  il  y  avait 
au  milieu  de  la  terre  un  arbre  d’une  grande  hauteur. 
Cet  arbre  etait  devenu  grand  et  fort,  sa  cime  s’elevait 
jusqu’aux  cieux,  et  on  le  voyait  des  extremites  de  toute 
la  terre.  Son  feuillage  etait  beau,  et  ses  fruits  abon- 
dants ;  il  portait  de  la  nourriture  pour  tous ;  les  betes 
des  champs  s’abritaient  sous  son  ombre,  les  oiseaux 
du  ciel  faisaient  leur  demeure  parmi  ses  branches, 
et  tout  etre  vivant  (et  toute  creature,  Version  Sy no¬ 
dale)  tirait  de  lui  sa  nourriture.  Dans  les  visions  de 
mon  esprit  que  j’avais  sur  ma  couche,  je  regardais, 
et  voici,  un  de  ceux  qui  veillent  et  qui  sont  saints 
descendit  des  cieux.  Il  cria  avec  force  et  parla  ainsi: 
Abattez  l’arbre,  et  coupez  ses  branches,  secouez  le 
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feuillage  et  dispersez  les  fruits;  que  les  betes  fuient 
de  dessous,  et  les  oiseaux  du  milieu  de  ses  branches! 
Mais  laissez  en  terre  le  tronc  ou  se  trouvent  les  racines, 
et  liez-le  avec  des  chaines  de  fer  et  d’airain,  parmi 
1’herbe  des  champs.  Qu’il  soit  trempe  de  la  rosee  du 
ciel  et  qu’il  ait,  comme  les  betes,  l’herbe  de  la  terre 
pour  partage.  Son  cceur  d’homme  lui  sera  ote,  et  un 
cceur  de  bete  lui  sera  donne;  et  sept  temps  passeront 
sur  lui.  Cette  sentence  est  un  decret  de  ceux  qui 
veillent,  cette  resolution  est  un  ordre  des  saints,  afin 
que  les  vivants  sachent  que  le  Tres-Haut  domine  sur 
le  regne  des  hommes,  qu’il  le  donne  a  qui  il  lui  plait, 
et  qu’il  y  eleve  le  plus  vil  des  hommes.  »  —  Daniel 
4: 10-17. 

Daniel  interpreta  le  songe  predisant  que  pendant 
sept  temps  Nebucadnetsar  serait  fou,  ne  dirigerait 
plus  son  empire,  et  vivrait  comme  une  bete  sauvage 
dans  les  champs.  A  l’expiration  de  cette  periode  la 
raison  lui  serait  rendue,  il  remonterait  sur  son  trone 
qui,  semblable  a  la  souche  laissee  en  terre  et  enchainee, 
resterait  vacant  jusqu’a  son  retour.  Par  cette  expe¬ 
rience,  il  apprendrait  que  le  Tres-Haut  domine  le  regne 
des  hommes  et  choisit  celui  qui,  par  la  suite,  gouver- 
nera  l’humanite. 

Douze  mois  plus  tard,  Nebucadnetsar  donna  a  haute 
voix  libre  cours  a  sa  vanite,  en  se  glorifiant  d’avoir 
par  la  puissance  de  sa  force,  bati  la  grande  Babylone. 
Aussitot  une  voix  venant  du  ciel  lui  repeta  les  paroles 
qu’il  avait  entendues  en  songe,  et  au  meme  instant  il 
perdit  la  raison,  fut  banni  de  la  societe  des  hommes, 
vecut  dans  les  champs  avec  les  betes,  et  mangea  de 
l’herbe  comme  le  boeuf.  Apres  sept  temps  passes  dans 
cet  etat  d’abjection,  le  Pere  des  misericordes  lui  rendit 
la  raison.  Alors  il  loua  et  glorifia  le  Tres-Haut,  puis 
remonta  sur  le  trone.  L’Eternel  avait  done  averti 


216 


«  LA  VERITE  VOUS  AFFRANCHIRA  » 


Nebucadnetsar  par  un  songe  prophetique,  que  Daniel 
put  lui  expliquer  grace  a  Inspiration  du  Tout-Puis¬ 
sant,  lequel  se  servit  du  monarque  pour  realiser  ce 
songe  sur  une  echelle  reduite,  et  en  prefigurer  l’ac- 
complissejnent  total. 

Cent  cinquante  ans  environ  avant  cet  etrange  eve- 
nement,  Esaie,  inspire  par  Dieu,  ecrivit  un  chant  sur 
le  roi  de  Babylone  (un  proverbe,  dit  une  version  an- 
glaise;  un  cantique  sentencieux,  dit  Darby).  Le  pro- 
phete  le  compara  a  un  grand  arbre  en  disant:  «  Te  voi- 
la  tombe  du  ciel,  astre  brillant  (Lucifer,  note  Darby), 
fils  de  l’aurore!  Tu  es  abattu  a  terre,  toi,  le  vainqueur 
des  nations!  Tu  disais  en  ton  coeur:  Je  monterai  au 
ciel...  Je  serai  semblable  au  Tres-Haut.  »  (Esaie  14: 
4-14)  En  Eden,  Dieu  avait  fait  de  la  brillante  et  ma- 
gnifique  creature  spirituelle  qu’etait  Lucifer,  le  su¬ 
zerain  invisible  de  la  terre  et  de  ses  habitants,  ce  que 
rappelle  un  autre  prophete  en  ces  termes :  «  Tu  etais 
en  Eden,  le  jardin  de  Dieu...  Tu  etais  un  cherubin  oint 
qui  couvrait  [qui  protegeait],  et  je  t’avais  etabli  tel... 
Tu  fus  parfait  dans  tes  voies,  depuis  le  jour  ou  tu 
fus  cree,  jusqu’a  ce  que  l’iniquite  s’est  trouvee  en  toi.  » 
(Ezechiel  28:13-15,  Darby )  C’est  pourquoi  le  grand 
arbre  dont  la  cime  s’elevait  jusqu’au  ciel,  et  que  vit 
Nebucadnetsar,  representait  la  mission  celeste  de  Lu¬ 
cifer,  c’est-a-dire  la  suzerainete  invisible,  qu’au  nom 
de  Dieu  il  exergait  a  Torigine,  selon  la  justice,  sur 
Adam  et  Eve,  ainsi  que  sur  les  creatures  inferieures. 

Apres  sa  revolte  contre  la  domination  supreme,  le 
traitre  Lucifer,  devenu  inique,  perdit  le  droit  de  re¬ 
presenter  le  Createur.  II  fut  destitue  et  devint  Satan, 
ce  qui  veut  dire  l’adversaire  du  Tout-Puissant.  Celui-ci 
le  condamna  a  Taneantissement,  mais  le  laissa  sub¬ 
sister  pendant  une  periode  limitee,  jusqu'a  ce  que 
cesse  la  contestation  sur  la  suprematie  de  Jehovah.  En 
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realite,  le  diable  continua  d’exercer  son  autorite  sur 
Thumanite  en  general,  mais  non  sur  les  hommes  droits, 
n’etant  plus  le  seigneur  juste  etabli  par  Dieu  pour 
cela.  La  charge  de  suzerain  equitable  devint  vacante 
jusqu’a  la  venue  de  celui  qui,  etant  digne  de  la  remplir, 
l’obtiendrait  du  Tres-Haut,  meme  s’il  etait  con- 
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sidere  par  ce  monde  comme  «  le  plus  vil  des  hommes  ». 
Cette  situation,  par  consequent,  correspondait  a  l’i- 
mage  vue  en  songe,  au  moment  ou  le  grand  arbre  ayant 
ete  abattu,  les  betes  abritees  sous  ses  branches  furent 
chassees,  et  ou  seule  la  souche  liee  de  chaines  de  fer, 
et  d’airain  resta  en  terre. 

L’arbre  n’etait  pas  mort.  La  souche  vivante  garan- 
tissait  qu’un  nouveau  tronc  croitrait  au  temps  prevu, 
lorsque  Dieu  oterait  ses  liens.  De  meme,  la  suzerainete 
celeste  invisible,  juste  et  efficace,  serait  retablie  sur 
l’humanite.  Cela  signifie  que  le  Royaume  de  Dieu, 
appele  aussi  le  Gouvernement  theocratique,  serait 
instaure  sur  la  terre,  mais  seulement  au  temps  predit, 
lorsque  le  Tout-Puissant  brisera  les  liens.  Quand  ce 
relachement  aura-t-il  lieu? 

II  fallait  que  les  « sept  temps »  fixes  par  Dieu 
soient  passes,  pour  que  la  souche  de  l’arbre  symbolique 
soit  deehainee,  le  Royaume  etabli,  et  sa  direction 
confiee  a  un  Seigneur  juste  et  invisible.  Le  songe 
n’indique  pas  si  les  «  sept  temps  »  commencerent  aussi- 
tot  apres  le  drame  edenique,  lorsque  Lucifer,  par  sa 
trahison,  eut  perdu  le  droit  de  suzerainete.  Les  faits 
ne  permettent  pas  une  telle  hypothese.  II  nous  est 
revele  seulement  que  sept  temps  s’ecouleraient  apres 
l’abatage  de  l’arbre,  et  que  sa  souche,  enchainee  pen¬ 
dant  cette  periode,  serait  ensuite  deliee,  et  pourrait 
de  nouveau  croitre  librement.  Dans  la  realisation  lit- 
terale  de  ce  songe,  Nebucadnetsar  devint,  pour  sept 
ans,  semblable  a  un  animal  depourvu  d’intelligence 
humaine,  puis  il  recouvra  la  raison  et  gouverna  son 
empire  comme  autrefois. 

Ce  qui  precede  montre  clairement  que  les  «  sept 
temps  »  commencerent  en  Tan  607  avant  J.-C.  quand 
Nebucadnetsar  supprima  la  theocratie  symbolique  dont 
le  siege  etait  a  Jerusalem.  Aussi  longtemps  que  les 
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directives  divines,  typiques,  furent  observees,  meme 
imparfaitement,  il  y  avait  quelque  part  sur  cette  pla- 
nete  un  petit  reste  de  bon  sens  national  et  un  modele 
tres  approximatif  de  domination  equitable,  mais  avec 
la  disparition  de  la  theocratie  symbolique  cessa  toute 
retenue,  la  folie  et  la  bestialite  des  gouvernants  et  des 
gouvernes  se  donnerent  libre  cours.  Les  dirigeants 
paiens  eurent  le  champ  libre.  Le  peuple  allie  a  Dieu 
ne  conserva  aucun  simulacre  d’autonomie,  ni  la  moindre 
independance.  Les  nations,  toutes  paiennes,  cette  fois, 
etaient  sous  la  domination  de  Babylone.  C’est  ainsi  que 
commencerent  les  « temps  des  nations  »  auxquels  Jesus 
faisait  allusion  (voir  Luc  21:24,  Segond ),  et  que 
Crampon  appelle  « le  temps  des  Gentils  ».  Quand  ces 
sept  temps  commences  en  607  avant  J.-C.  prendraient- 
ils  fin  ?  Et  a  quel  moment  l’equitable  suzerainete  serait- 
elle  etablie  sur  le  Royaume  de  Dieu? 

Au  chapitre  12  de  TApocalypse  il  est  question,  au 
verset  6,  de  mille  deux  cent  soixante  jours,  et  cette 
meme  periode  est  appelee  au  verset  14  « un  temps, 
des  temps,  et  la  moitie  d’un  temps  »,  soit  trois  temps 
et  demi.  Si  ces  trois  temps  et  demi  correspondent  a 
mille  deux  cent  soixante  jours,  sept  temps  valent  le 
double,  soit  deux  mille  cinq  cent  vingt  jours.  Pour 
Noe,  les  cent  cinquante  jours  pendant  lesquels  les 
eaux  couvrirent  la  terre  equivalaient  a  cinq  mois,  ceux- 
ci  etaient  done  de  trente  jours.  (Genese  7: 11,  24;  8: 
3,  4)  Dans  deux  mille  cinq  cent  vingt  joursilya  quatre- 
vingt-quatre  mois,  e’est-a-dire  sept  ans.  Cela  Concorde 
avec  les  sept  temps,  ou  sept  annees,  que  dura  la  folie 
de  Nebucadnetsar,  et  e'est  pendant  cette  periode  que 
le  songe  fut  realise  litteralement  sur  une  echelle 
reduite. 

Dans  la  realite,  nous  voulons  dire  dans  Taccomplis- 
sement  de  ce  que  ce  songe  prefigura,  les  «  sept  temps  » 
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doivent  avoir  une  duree  superieure  a  deux  mille  cinq 
cent  vingt  jours  litteraux.  Ezechiel  qui  prophetisa  en 
meme  temps  que  Daniel  fut,  comme  lui,  inspire  pour 
donner  la  regie  divine  suivante  destinee  a  faciliter  les 
calculs  chronologiques :  «  Je  t’ai  assigne  un  jour  pour 
chaque  annee.  »  Lui  aussi  fut  lie  jusqu’a  ce  que  les 
periodes  etablies  selon  ces  mesures  fussent  revolues. 
(Ezechiel  4:6,  8)  Ainsi,  selon  les  calculs  fondes  sur 
les  propheties  et  les  indications  de  Daniel,  chacun  des 
deux  mille  cinq  cent  vingt  jours  equivaut  a  une  annee 
solaire.  Si  on  applique  cette  regie  aux  «  sept  temps 
des  nations  »,  leur  duree  a  ete  fixee  a  deux  mille  cinq 
cent  vingt  ans .  Au  temps  de  Nebucadnetsar,  l’annee 
commengait  avec  Tautomne,  vers  le  ler  octobre  de  notre 
calendrier.  Ce  roi  detruisit  Jerusalem  pendant  l’ete  de 
l’an  607  avant  J.-C.  Or,  cette  annee  commenga  dans 
Tautomne  de  Tan  608  avant  J.-C. 

Puisque  les  « sept  temps »  des  nations  commen- 
cerent  dans  Tautomne  de  Tan  607  avant  J.-C.,  il  est 
facile  de  savoir  a  quel  moment  ils  prirent  fin.  Depuis 
l’automne  de  607  avant  J.-C.  jusqu’a  Tautomne  de  l’an 
1  avant  J.-C.,  606  annees  s’ecoulerent.  De  Tautomne 
de  Tan  1  avant  J.-C.  a  Tautomne  de  Tan  1  apres  J.-C., 
il  faut  compter  une  annee,  ne  l’oublions  pas.  Ainsi, 
de  Tautomne  de  Tan  1  avant  J.-C.  a  Tautomne  de  1914 
apres  J.-C.,  on  compte  1914  annees.  Additionnons 
maintenant  606  avec  1914,  et  nous  obtenons  un  total 
de  2520  ans.  Par  ce  procede,  Jehovah,  le  Chronologiste 
infaillible,  a  predit  en  termes  symboliques,  que  les 
sept  temps  des  nations  se  termineraient  dans  Tautomne 
de  Tan  1914  de  notre  ere.  Le  gouvernement  theocra- 
tique  du  Messie,  que  prefigura  la  theocratie  typique  de 
Jerusalem,  ne  pouvait  done  etre  etabli  avant  cette  date. 

Pour  faire  connaitre  a  Nebucadnetsar  ce  que  sym- 
bolisait  la  souche  enchainee,  Daniel  lui  dit:  «  Et  quant 


* 


«  SEPT  TEMPS  » 


221 


a  ce  qu’on  a  dit  de  laisser  le  tronc  et  les  racines  de 
l’arbre,  ton  royaume  te  demeurera,  quand  tu  auras 
connu  que  les  cieux  dominent.  »  (Daniel  4:  26,  Darby) 
Cette  figure  montrait  que  Dieu  n’avait  pas  abandonne 
son  antique  dessein  d’etablir  une  suzerainete  equitable 
sur  des  hommes  droits,  mais  Intervention  du  sou- 
verain  invisible,  qu’il  avait  designe,  etait  retardee 
jusqu’a  Texpiration  des  «  sept  temps  »  de  la  domination 
des  nations  impies,  apres  quoi  le  nouvel  elu  du  Tres- 
Haut,  se  substituant  au  traitre  Lucifer,  monterait  sur 
le  trone  vacant  et  commencerait  a  agir.  Cette  action 
serait  Tetablissement  du  Royaume  de  Dieu  (ou  des 
cieux)  par  le  Roi  oint  qui  s’imposera  sans  se  soucier 
de  Tattitude  des  nations  paiennes,  que  celles-ci  recon- 
naissent  sa  domination  ou  non,  Theure  etant  venue 
pour  elles  d’abandonner  le  pouvoir  en  faveur  du  Gou¬ 
vernement  theocratique  mondial. 

A  qui  Jehovah  donna-t-il,  en  1914,  la  souverainete 
celeste  sur  tous  les  hommes  de  bonne  volonte  ?  La  Bible 
repond :  «  Afin  que  les  vivants  sachent  que  le  Tres- 
Haut  domine  sur  le  regne  (le  royaume,  Darby)  des 
hommes,  qu’il  le  donne  a  qui  il  lui  plait,  et  qu’il  y 
eleve  le  plus  vil  des  hommes  (le  plus  humble  des 
hommes,  Crampon). »  (Daniel  4: 17)  Dieu  n’a  pas 
confie  le  gouvernement  de  l’humanite  a  des  dictateurs 
politiques  et  religieux  pervers  et  demoniaques.  Il  a 
donne  le  Royaume  celeste  du  monde  nouveau  a  celui 
que  les  politiciens,  les  trafiquants  et  le  clerge  me- 
prisent  comme  «  le  plus  vil  des  hommes »,  a  Jesus- 
Christ  qui  fut  cloue  au  bois  entre  deux  brigands. 
(Esaie  53:1-12)  Le  Sauveur  a  predit  que  la  fin  du 
monde  actuel  commencerait  en  1914,  et  qu’alors  ses 
vrais  disciples  seraient  hais  de  toutes  les  nations  a 
cause  de  son  nom.  (Matthieu  24:  9)  La  prise  du  pou¬ 
voir  divin  sur  le  monde  nouveau  de  la  justice,  en 
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1914,  date  de  l’expiration  du  temps  des  nations,  a  ete 
predite  comme  suit,  dans  1’ Apocalypse,  chapitre  11, 
versets  15  a  18: 

«  Le  royaume  du  monde  est  remis  a  notre  Seigneur 
et  a  son  Christ;  et  il  regnera  aux  siecles  des  siecles.'. 
Nous  te  rendons  graces,  Seigneur  Dieu  tout-puissant, 
qui  es,  et  qui  etais,  de  ce  que  tu  as  saisi  ta  grande 
puissance  et  pris  possession  de  ton  regne.  Les  nations 
se  sont  irritees;  et  ta  colere  est  venue.  »  Nous  com- 
prenons  maintenant  pourquoi  le  Messie  n’instaura  pas 
le  Royaume  de  Dieu  a  son  premier  avenement,  ni 
aussitot  apres  son  ascension  au  ciel. 
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A  DATE  de  la  venue  du  Messie  fut  revelee, 
implicitement,  a  Daniel,  plusieurs  cen- 
taines  d’annees  d’avance.  L’ange  Gabriel, 
que  le  prophete  avait  vu  precedemment  en 
vision,  vint  eclairer  son  intelligence  et  le 
en  lui  disant:  «  Sache,  et  comprends: 
Depuis  la  sortie  de  la  parole  pour  retablir  et  rebatir 
Jerusalem,  jusqu’au  Messie,  [le]  prince,  il  y  a  sept 
semaines  et  soixante-deux  semaines;  la  place  et  le 
fosse  seront  rebatis,  et  [cela]  en  des  temps  de  trouble. 
Et  apres  les  soixante-deux  semaines,  [le]  Messie  sera 
retranche  et  n’aura  rien  (mais  non  pas  pour  soi,  dit 
la  version  de  Martin).  »  (Daniel  9:  25,  26,  Darby)  Cet 
ordre  de  reconstruire  Jerusalem  a  ete  donne  a  Ne- 
hemie  en  454  avant  J.-C.  Cette  date  fut  le  point  de 
depart  d’une  periode  de  69  semaines,  ou  483  ans, 
puisque  chaque  jour  compte  pour  un  an.  Cette  periode 
devait  done  se  terminer  en  l’annee  29  de  notre  ere, 
annee  a  laquelle  il  convenait  de  faire  attention.  Le 
Messie  viendrait-il  alors  ?  —  Nehemie  1 : 1-3 ;  2 :  1-8. 

Plus  tard,  l’ange  Gabriel  fut  envoye  dans  le  temple 
de  Jerusalem,  alors  reconstruit,  pour  annoncer  au 
sacrificateur  Zacharie  que  bientot  lui  naitrait  un  fils 
qui  precederait  le  Messie.  Six  mois  apres,  a  Nazareth, 
ville  de  la  Galilee,  le  meme  ange  se  presenta,  au  nom 
de  Dieu,  a  une  vierge  appelee  Marie,  fiancee  a  un  jeune 
homme  de  la  maison  de  David,  nomme  Joseph,  et  il  dit 
a  cette  femme  de  la  tribu  de  Juda,  descendante  elle  aussi 
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du  roi  David:  « Void,  tu  deviendras  enceinte,  et  tu 
enfanteras  un  fils,  et  tu  lui  donneras  le  nom  de  Jesus. 
II  sera  grand,  et  sera  appele  Fils  du  Tres-Haut,  et  le 
Seigneur  Dieu  lui  donnera  le  trone  de  David,  son  pere. 
II  regnera  sur  la  maison  de  Jacob,  eternellement,  et 
son  regne  n’aura  point  de  fin.  Marie  dit  a  Tange: 
Comment  cela  se  fera-t-il,  puisque  je  ne  connais  point 
d’homme?  L’ange  lui  repondit:  Le  saint  esprit  viendra 
sur  toi,  et  la  puissance  du  Tres-Haut  te  couvrira  de 
son  ombre.  C’est  pourquoi  le  saint  enfant  qui  naitra 
de  toi  sera  appele  Fils  de  Dieu...  Car  rien  n’est  im¬ 
possible  a  Dieu.  »  (Luc  1:  5-37)  Par  cette  phrase  que 
Marie  ne  comprenait  pas,  le  messager  de  l’Eternel 
declarait  que  la  vie  du  Fils  bien-aime  et  unique  en- 
gendre  de  Jehovah,  serait  transfere  du  glorieux  do- 
maine  celeste  dans  le  sein  de  la  vierge  juive,  par  la 
puissance  miraculeuse  du  Tout-Puissant. 

A  quelque  temps  de  la  un  ange  du  Seigneur  apparut 
en  songe  a  Joseph,  l’epoux  de  Marie,  et  le  rassura  en 
lui  disant:  «  Ne  crains  pas  de  prendre  avec  toi  Marie, 
ta  femme,  car  l’enfant  qu’elle  a  congu  vient  du  saint 
esprit ;  elle  enf antera  un  fils,  et  tu  lui  donneras  le  nom 
de  Jesus,  c’est  lui  qui  sauvera  son  peuple  de  ses 
peches. »  (Matthieu  1:20,21)  Cet  evenement  etait 
la  realisation  de  la  prediction  divine  ci-apres :  «  Tout 
cela  arriva  afin  que  s’accomplit  ce  que  le  Seigneur 
avait  annonce  par  le  prophete:  Voici,  la  vierge  sera 
enceinte,  elle  enfantera  un  fils,  et  on  lui  donnera  le 
nom  d’Emmanuel,  ce  qui  signifie  Dieu  avec  nous.  »  — 
Esaie  7 : 14 ;  Matthieu  1 :  22,  23. 

Joseph  et  Marie  furent  obliges  de  quitter  Nazareth, 
en  Galilee,  pour  se  rendre  a  Bethlehem,  en  Judee, 
ou  l’enfant  naquit  dans  l’etable  d’une  hotellerie;  c’est 
pourquoi  on  le  coucha  dans  une  creche.  Cela  se  passait 
trente  annees  avant  Tan  29  de  notre  ere,  annee  mar¬ 
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quee  prophetiquement,  et  six  mois  environ  apres  la 
celebration  de  la  Paque  au  printemps  de  Tan  2  avant 
J.-C.,  done  vers  le  ler  octobre,  a  une  epoque  ou  les 
pluies  hivernales  n’avaient  pas  encore  fait  leur  ap¬ 
parition,  de  sorte  que  les  bergers  se  trouvaient  aux 
champs,  non  loin  de  la,  veillant  la  nuit  sur  leurs  trou- 
peaux.  Aucun  d’eux  ne  vit  la  pseudo-etoile  de  Beth¬ 
lehem  (d’autres  disent:  l’etoile  de  l’orient),  elle  ne  leur 
revela  done  pas  le  grand  evenement.  Ils  ignoraient 
egalement  l’astrologie  que  pratiquaient  les  mages  et 
les  sages  de  l’orient,  adorateurs  des  demons.  Ces 
bergers  juifs  craignaient  le  Dieu  d’ Abraham  et  de 
David : 

«  Et  voici,  un  ange  du  Seigneur  leur  apparut,  et 
la  gloire  du  Seigneur  resplendit  autour  d’eux.  Ils 
furent  saisis  d’une  grande  frayeur.  Mais  Tange  leur 
dit:  Ne  craignez  point,  car  je  vous  annonce  une  bonne 
nouvelle,  qui  sera  pour  tout  le  peuple  le  sujet  d’une 
grande  joie ;  c’est  qu’aujourd’hui,  dans  la  ville  de 
David,  il  vous  est  ne  un  Sauveur,  qui  est  le  Christ,  le 
Seigneur.  Et  voici  a  quel  signe  vous  le  reconnaitrez : 
vous  trouverez  un  enfant  emmaillote  et  couche  dans 
une  creche.  Et  soudain  il  se  joignit  a  Tange  une  multi¬ 
tude  de  l’armee  celeste,  louant  Dieu  et  disant:  Gloire 
a  Dieu  dans  les  lieux  tres  hauts,  et  paix  sur  la  terre 
parmi  les  hommes  qu’il  agree  (aux  homines  de  bonne 
volonte,  Martin  et  Glaire  &  Vigour oux).  »  —  Luc  2: 
9-14. 

Les  religionistes  trinitaires  disent  que  cet  enfant  fut 
une  incarnation  de  Dieu,  que  «  l’homme-Dieu  »  venait 
de  naitre.  Et  cet  enseignement  antiscriptural  et  blas- 
phematoire  engendra  un  autre  mensonge  consistant 
a  pretendre  que  Marie  est  «  la  mere  de  Dieu  »,  alors 
que  les  Ecritures  declarent  formellement  que  le  tout- 
puissant  Createur  de  toutes  choses  n’eut  ni  com- 
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mencement,  ni  pere,  ni  mere.  L’ange  Gabriel  n’a  nul- 
lement  declare  a  Marie  qu’elle  serait  « la  mere  de 
Dieu »,  mais  il  lui  a  dit:  « La  sainte  creature  qui 
naitra  de  toi  sera  appelee  Fils  de  Dieu.  »  ( Luc  1 :  35, 
version  anglaise)  D’ailleurs,  si  une  simple  incarnation 
du  Fils  de  Dieu  eut  ete  suffisante,  point  n’etait  besoin 
que  sa  vie  fut  transferee  a  l’etat  embryonnaire,  dans 
le  sein  de,  la  vierge,  pour  s’y  developper  et  naitre 
finalement  faible  comme  tous  les  autres  enfants.  II 
pouvait  rester  une  creature  spirituelle  et  se  trans- 
figurer  en  prenant  un  corps  de  chair  tout  developpe, 
comme  firent  les  fils  de  Dieu  au  temps  de  Noe,  et 
comme  fit  aussi  l’ange  Gabriel  lorsqu’il  apparut  a 
Marie. 

Les  Ecritures  ne  parlent  pas  d’une  incarnation 
consistant  en  un  melange  de  la  nature  divine  avec  la 
nature  humaine,  mais  disent  que  «  la  Parole  a  ete 
faite  chair,  et  elle  a  habite  parmi  nous,  pleine  de  grace 
et  de  verite;  et  nous  avons  contemple  sa  gloire,  une 
gloire  comme  la  gloire  du  Fils  unique  venu  du  Pere.  » 
(Jean  1:  14)  Sa  mission  ici-bas  devait  etre  temporaire, 
c’est  pourquoi  il  est  souligne  qu’elle  a  «  habite  »  pour 
un  temps  parmi  nous.  Pierre,  parlant  de  lui-meme,  dit 
qu’il  est  dans  une  «  tente  ».  Or,  cet  apotre  n’etait  pas 
une  incarnation.  (II  Pierre  1:13,14)  La  Bible  prouve 
que  le  Fils  de  Dieu,  a  sa  naissance,  n’etait  pas  une 
puissante  creature  spirituelle,  ayant  pris  un  corps 
charnel  de  petit  enfant,  et  simule  l’ignorance  absolue 
propre  a  tout  nouveau-ne.  Elle  montre  qu’il  renonga 
a  sa  glorjeuse  situation  celeste  en  disant  que  Jesus- 
Christ  «  existant  en  forme  de  Dieu,  n’a  pas  regarde 
comme  une  proie  a  arracher  d’etre  egal  avec  Dieu, 
mais  s’est  depouille  lui-meme,  en  prenant  une  forme 
de  serviteur,  en  devenant  semblable  aux  hommes;  et 
ayant  paru  comme  un  simple  homme,  il  s’est  humilie 
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lui-meme,  se  rendant  obeissant  jusqu’a  la  mort,  meme 
jusqu’a  la  mort  de  la  croix  ».  —  Philippiens  2 :  5-8. 

Certaines  personnes  affirment  que  le  texte  ci-apres : 
«  Et  on  lui  donnera  le  nom  d’Emmanuel,  ce  qui  signifie: 
Dieu  avec  nous  »  prouve  que  cet  enfant  fut  « Dieu 
lui-meme  incarne ».  Soutenir  un  tel  sophisme,  c’est 
tourner  sciemment  les  Ecritures,  car  d’autres  textes 
sacres  refutent  cette  stupefiante  doctrine.  « Emma¬ 
nuel  »  voulait  dire  simplement  que  le  representant  et 
serviteur  du  Tres-Haut  etant  parmi  son  peuple  allie, 
on  pouvait  dire  des  fils  d’lsrael:  Dieu  est  avec  eux, 
a  leurs  cotes,  les  aidant  et  les  favorisant  comme  cela 
fut  predit.  (Voir  Esaie  8:10.)  «  Jesus  »  signifie  «  Je¬ 
hovah  sauve  »,  mais  cela  n’implique  pas  non  plus  que 
Jesus  et  Dieu  sont  une  seule  et  meme  personne.  «  Je¬ 
sus  »  est  la  forme  grecque  du  nom  hebreu  «  Joshua  » 
(Josue),  et  il  convient  de  souligner  que  si  le  serviteur 
de  Moise  fut  nomme  Josue,  personne  n’a  jamais  pense 
qu’il  etait  Dieu.  —  Nombres  13:16,17;  Actes  7:45. 

La  prophetie  suivante,  frequemment  citee,  ne 
prouve  pas  davantage  que  Jesus  et  Jehovah  ne  sont 
qu’un,  litteralement:  « Voici  les  jours  viennent,  dit 
Jehovah,  ou  je  susciterai  a  David  un  germe  juste;  il 
regnera  en  roi  et  prosperera,  il  pratiquera  la  justice 
et  l’equite  dans  le  pays.  En  son  temps,  Juda  sera 
sauve,  Israel  aura  la  securite  dans  sa  demeure;  et  voici 
le  nom  dont  on  l’appellera:  Jehovah  notre  justice.  » 
(Jeremie  23:  5,  6)  Si  une  creature  a  un  nom  qui  inclut 
celui  de  Jehovah ,  cela  ne  signifiera  jamais  que  cette 
creature,  et  Jehovah,  sont  ou  deviendront  une  meme 
personne.  Ceci  est  prouve  par  le  texte  suivant :  «  En 
ces  jours-la,  Juda  sera  sauve,  Jerusalem  aura  la  se¬ 
curite  dans  sa  demeure;  et  voici  comment  on  l’appel- 
lera  [ELLE  =  Jerusalem] :  Jehovah  notre  justice.  » 
(Jeremie  33:16)  Est-il  besoin  de  dire  que  Jerusalem 
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ne  forme  certainement  pas  une  seule  personne  avec 
l’Etemel,  pas  plus  qu’elle  ne  l’egale  en  puissance  et  en 
gloire.  Elle  n’est  pas  davantage  Tun  des  tiers  de  la 
fameuse  trinite  mythique. 

Les  religionistes  citent  encore  le  texte  de  I  Timothee 
3:16,  pour  prouver  que  Jesus  etait  «  Dieu  incarne  ». 
Ce  pitoyable  argument  est  du  reste  pulverise  par  ce 
meme  verset  ainsi  revise  dans  toutes  les  versions 
modernes :  «  Et  sans  contredit  le  mystere  de  la  piete 
est  grand;  celui  qui  a  ete  manifesto  en  chair,  justifie 
par  l’esprit,  vu  des  anges,  preche  aux  Gentils,  cru  dans 
le  monde,  eleve  dans  la  gloire.  »  ( Crampon,  Synodale, 
Segond)  Dans  le  passage  ci-dessus,  presque  tous  les 
anciens  manuscrits,  et  toutes  les  versions,  y  compris 
la  Vulgate  latine  disent:  «  Celui  qui »  (a  ete  manifesto 
en  chair),  au  lieu  de  «  Dieu  »  (fait  chair).  D’autre  part, 
l’idee  religieuse  du  «  sang  de  Dieu  »,  fondee  sur  les 
paroles  de  Paul  que  nous  trouvons  dans  le  chapitre 
20  des  Actes,  verset  28,  est  reduite  a  neant  par  les 
traductions  de  Rotherham,  Diaglott  et  Darby,  qui 
donnent  ce  texte  original  grec  comme  suit :  «  Prenez 
done  garde  a  vous-memes,  et  a  tout  le  troupeau,  au 
milieu  duquel  Tesprit  saint  vous  a  etablis  surveillants 
pour  paitre  Tassemblee  de  Dieu,  laquelle  il  a  acquise 
par  le  sang  de  son  propre  fils.  »  {Darby)  C’est  done 
bien  par  le  sang  du  Fils,  appele  aussi  «  l’Agneau  de. 
Dieu  »,  que  Jehovah  acheta  son  Eglise. 

L’ange  ordonna  a  Joseph  d’appeler  l’enfant  «  Josue  » 
ou  «  Jesus  »  qui  veut  dire  Sauveur,  car,  precisa-t-il : 
«  C’est  lui  qui  sauvera  son  peuple  de  ses  peches.  » 
(Matthieu  1:  21)  II  ne  sauve  que  ceux  qui  deviennent 
son  peuple  en  lui  obeissant  scrupuleusement,  et  non 
ceux  qui  restent  volontairement  incredules  et  rebelles. 
Si  Jesus  avait  ete  le  Dieu  tout-puissant,  il  n’eut  pu 
sauver  son  peuple  de  ses  peches  par  son  sang,  parce 
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que  rEternel,  comme  son  nom  l’indique,  est  immortel, 
«  d’eternite  en  eternite  ».  « Il  est  celui  qui  seul  possede 
l’immortalite,  qui  habite  une  lumiere  inaccessible,  que 
nul  homme  n’a  vu  ni  ne  peut  voir,  a  qui  appartiennent 
l’honneur  et  la  puissance  etemelle.  »  (I  Timothee  6: 
16)  Jehovah  est  indestructible,  mais  Jesus  pouvait 
mourir,  et  mourut  effectivement  comme  en  temoignent 
les  Ecritures;  s’il  avait  ete  Dieu,  il  n’aurait  point  eu 
de  Pere,  mais  on  sait  qu’il  etait  le  Fils  mortel  du  Tres- 
Haut.  Apres  avoir  prouve  sa  fidelite  jusqu’a  la  mort 
en  devenant  le  Redempteur  des  pecheurs,  il  regut,  au 
temps  prevu,  Timmortalite  a  titre  de  recompense,  et  il 
a  pu  dire :  «  Comme  le  Pere  a  la  vie  en  lui-meme,  ainsi 
il  a  donne  au  Fils  d’avoir  la  vie  en  lui-meme.  »  —  Jean 
5:  26. 

Selon  le  decret  divin :  «  Le  salaire  du  peche,  c’est 
la  mort,  mais  le  don  gratuit  de  Dieu,  c’est  la  vie 
eternelle  en  Jesus-Christ  notre  Seigneur.  »  (Romains 
6:  23)  Pour  que  Jesus  puisse  sauver  son  peuple  de  ses 
peches,  il  devait  naitre  comme  un  humain  quelconque, 
et  devenir  «  Thomme  Jesus-Christ  ».  (I  Timothee  2: 
5, 6)  Il  etait  ainsi  Tequivalent  de  Thomme  parfait, 
n’ayant  jamais  peche  comme  Adam  en  Eden  avant  sa 
chute,  quand  il  possedait  encore  le  droit  a  la  vie 
humaine  parfaite  dans  le  paradis  terrestre.  La  loi  de 
Dieu  montre  l’equilibre  absolu  de  la  justice  divine  en 
disant :  «  Mais  s’il  y  a  un  accident,  tu  donneras  vie 
pour  vie,  ceil  pour  ceil,  dent  pour  dent,  main  pour  main, 
pied  pour  pied.  »  (Exode  21:23,24)  Adam  parfait 
pecha,  d’ou  il  resulta  infiniment  de  mal,  et  il  fut  con- 
damne  a  mort.  Ayant  perdu  le  droit  a  la  vie,  il  ne  put 
le  leguer  a  ses  enfants. 

Pour  que  le  droit  a  la  vie  soit  recouvre  au  profit 
des  descendants  d’Adam  qui  prouveraient  leur  foi  en 
obeissant  a  Dieu,  il  etait  necessaire  qu’un  autre  homme 
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parfait  offrit  a  Jehovah  sa  vie  humaine.  Par  ce  moyen 
il  racheterait,  pour  les  croyants,  le  droit  a  la  vie 
qu’Adam  perdit  par  le  peche,  et  dont  beneficieraient 
ceux  qui  s’en  montreraient  dignes  en  realisant  les 
exigences  divines.  Les  descendants  d’Adam  etant  tous 
pecheurs,  aucun  d’eux  ne  pouvait  offrir  sa  vie  comme 
rangon;  il  etait  done  necessaire  que  le  Fils  de  Dieu 
abandonnat  sa  glorieuse  existence  spirituelle  pour  de- 
venir  l’homme  parfait,  apte  a  satisfaire  les  exigences  de 
1’inflexible  loi  parfaite  du  Tres-Haut.  Jesus  devait  done 
etre  un  homme  sans  peche,  le  grand  Juge  ne  lui  de- 
mandait  ni  plus,  ni  moins.  En  mourant,  non  comme 
creature  spirituelle  mais  comme  humain  parfait,  il 
assurait  la  redemption  de  l’humanite.  Pour  ces  raisons 
et  d’autres  encore,  il  n’etait  pas  un  «  homme-Dieu  », 
car  en  ce  cas  il  eut  ete  une  valeur  superieure  ne  cor- 
respondant  pas  au  prix  exige  pour  le  rachat.  S’il  eut 
ete  le  Dieu  immortel  ou  une  ame  immortelle,  il  lui 
etait  impossible  de  donner  sa  vie.  Or,  selon  les  Ecri- 
tures,  il  etait  ici-bas  voue  a  la  mort,  et  en  lui  se  re- 
alisa  la  prophetie  suivante :  «  II  aura  livre  son  ame  a  la 
mort,  et  il  aura  ete  compte  parmi  les  transgresseurs,  et 
il  a  porte  le  peche  de  plusieurs,  et  il  a  intercede  pour 
les  transgresseurs.  »  (Darby)  C’est  alors  que  son  ame 
fut  «  triste  jusqu’a  la  mort ».  ■—  Esaie  53:12;  Mat- 
thieu  26 :  38. 

Jesus  ne  regut  pas  la  vie  de  Joseph,  imparfait  des¬ 
cendant  d’Adam,  mais  il  naquit  d’une  femme  par  la 
puissance  de  Dieu,  et  devint  un  homme  irreprochable, 
sans  peche  ni  souillure,  l’equivalent  d’Adam  parfait  en 
Eden.  Il  fut  appele  a  juste  titre  «  le  Fils  de  l’homme  » 
(du  grec  litteral).  Par  son  sacrifice  redempteur  il 
racheta  non  seulement  le  droit  a  la  vie,  mais  encore 
tous  les  privileges  terrestres  qu’Adam  possedait  avant 
sa  revolte,  ce  que  les  Ecritures  confirment  en  ces 
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termes :  «  Lorsque  les  temps  ont  ete  accomplis,  Dieu  a 
envoye  son  Fils,  ne  d’une  femme,  ne  sous  la  loi,  afin 
qu’il  rachetat  ceux  qui  etaient  sous  la  loi,  afin  que 
nous  regussions  l’adoption.  »  «  Le  Fils  de  l’homme  est 
venu,  non  pour  etre  servi,  mais  pour  servir  et  donner 
sa  vie  comme  la  rangon  de  plusieurs.  »  —  Galates  4: 
4,  5 ;  Matthieu  20 :  28. 

Joseph  et  Marie  n’avaient  pas  regu  l’ordre  d’appeler 
l’enfant  Christ ,  titre  signifiant  Oint.  Pourtant  l’enfant 
devait  par  la  suite  devenir  le  Christ ,  le  Messie,  lorsque 
Dieu  Poindrait  pour  etre  le  Prince  royal.  Par  cette 
onction,  le  «  Prince,  le  Messie  »  apparaitrait  comme  tel 
pour  la  premiere  fois. 

Sachant  que  la  destinee  reelle  de  Jesus  etait  d’etre 
le  Messie,  nous  comprenons  que  le  but  principal  de  sa 
venue  sur  la  terre  n’etait  pas  de  racheter  l’humanite 
de  la  mort.  Le  salut  des  humains,  bien  qu’important 
pour  ceux  qui  cherchent  ia  vie  eternelle,  n’est  que 
secondaire  dans  le  sublime  dessein  divin,  consistant  a 
confier  a  son  Fils  loyal  le  gouvernement  de  la  Theo- 
cratie  qui  rehabilitera  son  nom  aux  yeux  de  toutes  les 
creatures  vivantes  de  l’univers,  et  prouvera  que  Satan, 
le  faux  dieu,  est  menteur.  Le  titre  de  Messie  ou  Christ 
ne  designe  pas  le  Redempteur,  mais  le  Prince  que 
Jehovah  a  oint  pour  administrer  son  Royaume. 

Le  principal  souci  du  Fils  de  Dieu,  ici-bas,  fut  de 
combattre  Satan,  le  traitre,  qui  pretendit  qu’aucun 
humain  ne  restera  fidele  a  Jehovah  jusqu’a  la  mort 
quand  lui  et  ses  demons  le  persecuteront.  (Job  1:  8-12; 
2:  3-5)  Il  fut  permis  au  serpent  de  blesser  au  talon  la 
Posterite  de  la  «  femme  »  de  Dieu.  En  obeissant  in- 
tegralement  a  son  Pere,  malgre  la  plus  ardente  des 
epreuves,  Jesus  rehabiliterait  le  nom  du  Tres-Haut,  et 
serait  juge  digne  d’etre  la  Posterite  promise,  le  Roi  de 
Sion,  l’organisation  capitale  de  Dieu. 
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En  Tan  29  de  notre  ere,  Jesus,  age  de  trente  ans, 
se  consacra  en  vue  d’executer  le  dessein  divin  en 
symbolisant,  publiquement  par  le  bapteme,  sa  mort 
a  sa  propre  volonte  et  son  empressement  a  faire  celle 


de  son  Pere.  Quand  Jean  rimmerseur  releva  Jesus, 
qu’il  avait  plonge  pendant  une  seconde  dans  les  eaux 
du  Jourdain,  il  vit  l'esprit,  ou  force  invisible  de  Dieu, 
descendre  sur  le  Sauveur  sous  la  forme  d’une  colombe. 
(Luc  3:  21-23)  Des  religionist es  pretendent  naivement 
que  eet  evenement  confirme  la  doctrine  de  «  la  sainte 
trinite  ».  En  realite,  il  n’y  avait  la  que  deux  personnes 
nettement  separees  et  differentes.  Quant  a  la  colombe, 
elle  prouva  a  Jean  le  baptiseur  que  le  Fils  avait  ete 
rempli  de  la  puissance  du  Pere. 

Jean  entendit  la  voix  de  Dieu  revelant  que  Jesus 
etait  son*  Fils,  ainsi  nomme  parce  que,  grace  a  son 
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engendrement  du  saint  esprit,  il  devenait  le  Fils 
spirituel  du  Tres-Haut,  ayant  le  droit  de  vivre  dans  les 
cieux.  L’Eternel  agit  ainsi  parce  que  Jesus  devait 
renoncer  a  son  droit  a  la  vie  humaine,  terrestre,  et  la 
donner  pour  racheter  l’humanite  de  la  mort,  c’est-a- 
dire  payer  la  rangon  des  pecheurs  repentants.  Dieu 
introduisait  de  cette  maniere  Jesus  dans  «  l’alliance 
par  le  sacrifice  ».  (Psaume  50:5)  Il  ne  pouvait  done 
plus  se  retracter,  sa  vie  humaine,  nous  le  repetons, 
devait  etre  consacree  au  rachat,  en  faveur  des  croyants, 
du  droit  a  la  vie  eternelle  qui  avait  ete  perdu  pour  eux 
parce  qu’ils  etaient  nes  pecheurs.  C’est  pourquoi  Jesus 
pouvait  dire  au  paralytique  qui  lui  fut  amene  pour 
etre  gueri :  «  Tes  peches  te  sont  pardonnes.  »  A  une 
pecheresse  qui  mouilla  de  ses  larmes  les  pieds  du 
Sauveur,  les  essuya  avec  ses  cheveux,  les  baisa  et  les 
oignit  de  parfum,  le  Maitre  dit: 

«  Tes  peches  te  sont  pardonnes. » 

Aussi,  ses  ennemis,  les  scribes  et 
les  pharisiens  religieux,  l’accu- 
serent-ils  de  se  croire  l’egal  de 
Dieu  en  pardonnant  les  peches. 

(Luc  5: 18-24;  7:  37-50)  Le  Sei¬ 
gneur  pouvait,  en  effet,  pardon- 
ner  aux  pecheurs,  d’abord  en 
qualite  de  Logos  ou  Parole  du 
Tres-Haut,  et  ensuite  parce 
qu’il  est  engage  dans  une  al¬ 
liance  avec  son  Pere  par  le  sacrifice.  Pour  ce  motif, 
sa  vie  humaine  sans  tache  etait,  par  contrat,  destinee 
non  seulement  a  payer  la  rangon  des  croyants  repen¬ 
tants,  mais  aussi  a  remedier  a  leur  incapacity  due  au 
peche.  A  ses  fideles  apotres  qui  marchaient  sur  ses 
traces  et  etaient  ses  representants  ici-bas,  il  donna  le 
pouvoir  suivant :  «  Ceux  a  qui  vous  pardonnerez  les 
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peches,  ils  leur  seront  pardonnes;  et  ceux  a  qui  vous 
les  retiendrez,  ils  leur  seront  retenus.  »  —  Jean  20:  23. 

Dans  le  Psaume  2,  qui  est  une  prophetie  sur  Jesus 
et  son  oeuvre,  il  est  dit  au  verset  7 :  «  Tu  es  mon  Fils ! 
Je  t’ai  engendre  aujourd’hui.  »  Quand  Jehovah  engen- 
dra  Jesus,  a  son  bapteme,  et  en  fit  son  Fils  spirituel 
possedant  le  droit  de  vivre  dans  le  royaume  celeste, 
il  devint  une  «  nouvelle  creature  »,  et  l’Eternel  fit,  avec 
son  Fils  engendre,  une  alliance  pour  le  Royaume, 
prefiguree  par  celle  qu’il  conclut  avec  le  roi  David 
quelques  siecles  auparavant.  En  devenant  l’heritier  du 
Royaume  messianique,  Jesus  fut  vraiment  le  «  fils 
de  David  »  que  le  serpent,  toujours  aux  aguets,  voulait 
detruire;  c’est  pourquoi  Jehovah  oignit  le  Messie  du 
saint  esprit,  c’est-a-dire  de  la  force  divine.  Cette  onc- 
tion,  nous  l’avons  vu,  a  ete  symbolisee  par  la  des- 
cente  de  la  colombe  sur  la  tete  du  Sauveur.  D  fut  oint 
pour  etre  le  Roi,  «  le  Prince  de  la  Paix  »,  la  Posterite 
de  Sion  la  « femme  »  de  Dieu.  Par  cette  onction,  il 
devint  le  Christ,  le  Messie,  ou  Jesus  TOint.  —  Actes 
10:  36-38. 

La  venue  du  Seigneur  correspond  a  la  fin  des 
soixante-neuf  semaines,  predites  par  Daniel  (9:25), 
dont  chaque  jour  compte  pour  un  an.  Pourquoi  etait-il 
venu?  Jesus  repondit  indirectement  a  cette  question 
en  repliquant  a  Ponce  Pilate  qui  lui  demandait  s’il 
etait  roi :  «  Tu  le  dis,  je  suis  roi,  je  suis  ne  et  je  suis 
venu  dans  le  monde  pour  rendre  temoignage  a  la 
verite.  Quiconque  est  de  la  verite  ecoute  ma  voix.  » 
(Jean  18:37)  Le  salut  des  hommes  de  bonne  volonte 
est  subordonne  a  cette  oeuvre  de  temoignage  pour  la 
justification  de  Jehovah. 

Par  fidelite  a  ralliance  relative  au  Royaume  et 
ayant  ete  oint  pour  le  proclamer,  Jesus  le  publia  har- 
diment  en  tous  lieux.  Pendant  les  quarante  jours  passes 
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dans  le  desert,  il  resists  au  diable  et  refusa  les 
royaumes  de  ce  monde  qui  lui  etaient  offerts  a  con¬ 
dition  d’adorer  le  tentateur,  preferant  de  beaucoup 
obtenir  de  son  Pere  le  vrai  Royaume  dont  la  puis¬ 
sance  ecraserait  «  le  serpent  ancien,  appele  le  diable 
et  Satan  »,  rehabilitafit  ainsi  le  nom  du  Tres- 
Haut.  (Matthieu  4:  1-11)  Le  Messie  est  le  Roi  de  la 
liberte,  car  par  son  glorieux  regne  il  inaugurera  l’ere 
des  libertes  etemelles  tant  desirees  par  Thumanite. 
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NDRfi,  pecheur  de  son  etat,  avait  entendu 
Jean-Baptiste  dire  de  Jesus  qui  s’avangait 
vers  lui :  «  Void  l’agneau  de  Dieu,  qui  ote 
le  peche  du  monde.  »  Ayant  rencontre  le 
premier  son  frere  Simon,  il  lui  apprit, 
brievement,  la  grande  nouvelle  en  disant  simplement: 
« Nous  avons  trouve  le  Messie  (ce  qui  signifie  le 
Christ).  »  (Jean  1:  40,41)  Puis  il  suivit  Jesus  et  Pen- 
tendit  precher  le  Royaume  messianique. 

Jesus  recommanda  a  ses  disciples  de  rechercher, 
comme  lui,  tout  d'abord  le  Royaume  de  Dieu  et  sa 
justice.  Il  ne  s’ingera  jamais  dans  la  politique  de  ce 
monde,  mais  il  s’appliqua  exclusivement  a  annoncer 
un  Monde  Nouveau  meilleur,  celui  de  la  justice.  Il 
declara  publiquement  dans  la  synagogue  de  Nazareth, 
sa  ville  natale  situee  en  Galilee,  que  Dieu  l’avait 
mandate  pour  publier  cette  bonne  nouvelle.  Il  s’ac- 
quitta  de  sa  mission  avec  le  plus  grand  zele,  faisant 
comprendre  a  tous  que  le  Royaume  de  Dieu  est  la  plus 
importante  des  verites  contenues  dans  les  Ecritures. 
(Luc  4:  16-21)  Ayant  ete  oint  pour  etre  le  Chef  du 
gouvernement  de  la  Theocratie  promise,  il  avait  le 
droit  de  dire  avec  une  parfaite  assurance  et  la  plus 
grande  autorite :  «  Repen tez-vous,  car  le  royaume  des 
cieux  est  proche.  »  Il  ne  fit  pas  construire  une  somp- 
tueuse  synagogue,  flanquee  d’un  confortable  presbytere, 
dans  lequel  il  se  serait  installe,  faisant  de  la  sonner  les 
cloches  pour  inviter  ses  paroissiens  a  venir  entendre 
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sa  predication,  et  a  deposer  pieusement  dans  le  tronc 
une  genereuse  offrande.  Il  enseignait  gratuitement 
chez  les  particuliers,  dans  les  synagogues  et  dans  le 
temple  de  Jerusalem.  «  Jesus  allait  de  ville  en  ville  et 
de  village  en  village,  prechant  et  annongant  la  bonne 
nouvelle  du  royaume  de  Dieu.  Les  douze  etaient  avec 
lui.  »  —  Luc  8 : 1. 

Il  n’a  pas  choisi  ses  douze  apotres  parmi  les  scribes, 
les  pharisiens  et  les  sadduceens,  chez  lesquels  se  trou- 
vaient  des  docteurs  de  la  loi  et  des  juristes  retors, 
car  ceux-la  enseignaient  des  traditions  humaines  qu’ils 
substituaient  aux  commandements  de  Dieu,  et  prati- 
quaient  ce  que  Tun  d’eux  appela  «  la  religion  des 
Juifs  » ;  aussi  s’empresserent-ils  de  rejeter  Jesus  dont 
ils  contesterent  Pautorite  et  la  mission.  Le  Maitre 
affirma  qu’on  ne  pouvait  impunement  mettre  du  vin 
nouveau  dans  de  vieilles  outres,  c’est  pourquoi  il  s’en- 
toura  d’hommes  humbles,  dociles,  honnetes  et  craignant 
Dieu.  Il  leur  fit  connaitre  son  Pere  qui  Pavait  envoye, 
et  souligna  la  souveraine  importance  de  la  rehabilitation 
du  nom  de  Jehovah  par  son  Royaume,  c’est  pourquoi 
il  leur  apprit  a  prier  comme  suit :  «  Notre  Pere  qui  es 
aux  cieux!  Que  ton  nom  soit  sanctifie;  que  ton  regne 
vienne;  que  ta  volonte  soit  faite  sur  la  terre  comme  au 
del. »  (Matthieu  6:9,10)  Il  leur  donna  un  grand 
pouvoir,  et  les  envoya  propager  la  bonne  nouvelle  de 
ville  en  ville,  de  porte  en  porte,  apres  leur  avoir  fait 
les  recommandations  suivantes:  « Allez,  prechez,  et 
dites:  Le  royaume  des  cieux  est  proche...  En  entrant 
dans  la  maison,  saluez-la ;  et,  si  la  maison  en  est  digne, 
que  votre  paix  vienne  sur  elle;  mais  si  elle  n’en  est 
pas  digne,  que  votre  paix  retoume  a  vous...  Vous  serez 
hais  de  tous  a  cause  de  mon  nom;  mais  celui  qui  per- 
severera  jusqu’a  la  fin  sera  sauve.  Quand  on  vous 
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persecutera  dans  une  ville,  fuyez  dans  une  autre. » 
Matthieu  10 :  1-23 ;  Luc  9 : 1-6 ;  10 : 1-16. 

Satan  discerna  que  Jesus  etait  Then  tier  du  Tres- 
Haut  relatif  au  Royaume  qu’il  annongait,  la  Pos¬ 
terity  de  la  «  femme  »  de  Dieu,  et  la  Posterity  d* Abra¬ 
ham  promise  depuis  longtemps.  Alors  sa  haine  ne  connut 
plus  de  bornes,  il  prit  la  resolution  de  detruire  Jesus 
afin  de  conserver  la  domination  de  ce  monde  mauvais. 
Pour  cela  il  employa  encore  la  religion  en  dressant  le 
clerge  juif  contre  le  principal  t£moin  de  Jehovah.  Ces 
ecclesiastiques  eurent  bravement  recours  a  la  diffa- 
mation,  dans  le  dessein  d’obtenir  sa  condamnation  a 
mort,  mais  Jesus  les  demasqua  publiquement  en  disant: 
«  Vous  avez  pour  pere  le  diable,  et  vous  voulez  ac- 
complir  les  desirs  de  votre  pere.  Il  a  ete  meurtrier  des 
le  commencement,  et  il  ne  se  tient  pas  dans  la  verite.  » 
(Jean  8:  44)  Ces  cupides  pretres  judeens  nourrissaient 
l’espoir  d’obtenir  une  situation  avantageuse  et  hono- 
rifique  sous  le  regne  messianique.  Aussi,  jaloux  d’en- 
tendre  Jesus  annoncer  le  Royaume,  ils  refusaient  de  le 
suivre  pour  en  porter  les  fruits,  mais  le  commun  peuple 
l’ecoutait  avec  plaisir.  —  Marc  12 :  37. 

Trois  ans  et  demi  apres  avoir  ete  oint  au  Jourdain 
pour  etre  Roi,  Jesus  monta  sur  un  anon  et  s’avanga 
triomphalement  au  milieu  d’une  foule  enthousiaste  ac- 
clamant  le  Royaume  de  Dieu.  H  entra  dans  Jerusalem 
et  se  rendit  au  temple  ou  autrefois  les  rois  d’Israel 
etaient,  eux  aussi,  oints  et  applaudis.  C’est  en  ce  jour-la 
et  en  ce  lieu  que  Jesus,  l’Oint,  jugea  la  nation  en  se 
presentant  a  elle  comme  le  Roi  choisi  par  Dieu.  Les 
chefs  religieux  juifs  dedaignerent  l’occasion  favorable 
qui  s’offrait  a  eux,  et  blamerent  le  peuple  qui  traduisait 
librement  ses  sentiments.  En  agissant  ainsi,  ils  reje- 
terent  Jesus  comme  Roi,  lors  de  ce  jugement  au  temple, 
c’est  pourquoi  il  leur  dit:  «  N’avez-vous  jamais  lu  dans 
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les  Ecritures:  La  pierre  qu’ont  rejetee  ceux  qui  batis- 
saient  est  devenue  la  principale  de  l’angle;  c’est  du 
Seigneur  que  cela  est  venu,  et  c’est  un  prodige  a  nos 
yeux?  C’est  pourquoi,  je  vous  le  dis,  le  royaume  de 
Dieu  vous  sera  enleve,  et  sera  donne  a  une  nation  qui 
en  rendra  les  fruits.  Celui  qui  tombera  sur  cette  pierre 
s’y  brisera,  et  celui  sur  qui  elle  tombera  sera  ecrase.  » 
(Matthieu  21:  23-46)  Les  religionistes  deciderent  alors 
de  tuer  le  Messie. 

La  fete  de  Paque  de  l’an  33  de  notre  ere  eut  lieu 
quelques  jours  plus  tard,  et  Jesus  rassembla  ses  dis¬ 
ciples  pour  manger  la  Paque  avec  eux.  Le  meme  soir 
il  prit  du  pain  et  du  vin  et  institua,  au  nom  de  Dieu, 
un  memorial  qui  etait  un  symbole  de  sa  fidelite  jusqu’a 
la  mort,  pour  la  rehabilitation  du  nom  de  son  Pere. 
Aux  onze  loyaux  apotres  qui  participerent  au  memorial 
il  a  dit :  «  Vous  etes  ceux  qui  ont  persevere  avec  moi 
dans  mes  epreuves;  c’est  pourquoi  je  dispose  du 
royaume  en  votre  faveur,  comme  mon  Pere  en  a  dis¬ 
pose  en  ma  faveur  (je  vous  attribue  la  royaute  comme 
mon  Pere  me  1’a  attribute,  Crampon;  mon  Pere  m’a 
adjuge  un  Royaume;...  je  vous  l’adjuge  a  mon  tour, 
Stapfer;  je  vous  confere  un  royaume  comme  mon  Pere 
m’en  a  confere  un,  Darby ;  je  vous  accorde  par  contrat 
[alliance]  un  royaume  comme  mon  Pere  me  Fa  accorde 
par  alliance,  The  Emphatic  Diaglott,  angl.),  afin  que 
vous  mangiez  et  buviez  a  ma  table  dans  mon  royaume, 
et  que  vous  soyez  assis  sur  des  trones  pour  juger  les 
douze  tribus  d’lsrael.  »  —  Luc  22 :  28-30. 

Ensuite,  faisant  ressortir  qu’il  avait  ete  ici-bas  un 
fidele  temoin,  et  une  image  parfaite  de  son  Pere,  il  leur 
dit:  «  Celui  qui  m’a  vu  a  vu  le  Pere.  »  (Jean  14:9) 
Toutefois,  il  ajouta  plus  loin :  «  Rejouissez-vous  de  ce 
que  je  vais  au  Pere,  car  le  Pere  est  plus  grand  que 
moi.  »  (Jean  14:  28)  Il  leur  avait  precedemment  parle 
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de  son  accord  parfait  avec  Jehovah,  quant  aux  desseins 
et  a  l’ceuvre  de  ce  dernier,  en  disant :  «  Moi  et  mon 
Pere  nous  sommes  un.  »  Alors,  en  cette  nuit  pascale, 
Jesus  invita  ses  disciples  a  prier,  et  il  pria  lui-meme 
pour  qu’une  telle  unite  regne  sans  cesse  parmi  eux, 
grace  a  la  verite.  II  a  dit  notamment  dans  sa  priere: 
« Ils  ne  sont  pas  du  monde,  comme  moi  je  ne  suis  pas 
du  monde.  Sanctifie-les  par  ta  verite:  ta  parole  est  la 
verite...  Ce  n’est  pas  pour  eux  seulement  que  je  prie, 
mais  encore  pour  ceux  qui  croiront  en  moi  par  leur 
parole,  afin  que  tous  soient  un,  comme  toi,  Pere,  tu  es 
en  moi,  et  comme  je  suis  en  toi,  afin  qu’eux  aussi 
soient  un  en  nous,  pour  que  le  monde  croie  que  tu 
m’as  envoye.  Je  leur  ai  donne  la  gloire  que  tu  m’as 
donnee,  afin  qu’ils  soient  un  comme  nous  sommes  un, 
—  moi  en  eux  et  toi  en  moi,  —  afin  qu’ils  soient  par- 
faitement  un...  Je  leur  ai  fait  connaitre  ton  nom,  et  je 
le  leur  ferai  connaitre,  afin  que  l’amour  dont  tu  m’as 
aime  soit  en  eux,  et  que  je  sois  en  eux.  »  —  Jean  17 : 
16-26. 

Ayant  ainsi  prie,  Jesus  les  conduisit  au  Jardin 
de  Gethsemane,  puis  les  evenements  se  precipiterent, 
ce  fut  la  trahison  de  Judas,  le  jugement  devant  le 
tribunal  religieux  juif,  la  comparution  devant  Ponce 
Pilate  et  Herode,  et  enfin  une  nouvelle  comparution 
devant  Pilate.  Tout  ceci  eut  lieu  pendant  que  le  haut 
et  bas  clerge  juif  excitait  le  peuple  a  reclamer  a  grands 
cris  la  pendaison  de  Jesus  au  bois  jusqu’a  ce  qu’il  meure. 
«  Crucifierai-je  votre  roi  ?  dit  Pilate.  Les  principaux 
sacrificateurs  repondirent:  Nous  n’avons  de  roi  que 
Cesar.  »  —  Jean  19 :  6, 15. 

Pour  quel  motif  fit-on  le  proces  a  Jesus,  et  pour- 
quoi  les  religieux  juifs  deciderent-ils  sa  mort?  Etait-ce 
pour  assurer  le  salut  de  l’humanite?  Non,  la  redemption 
n’etait  pas  sa  mission  principale.  L’essentiel  etait  la 
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fondation  du  Royaume  de  Dieu  dont  le  Roi  devait 
rehabiliter  le  nom  du  Tres-Haut  en  lui  obeissant  inte- 
gralement,  meme  jusqu’a  la  mort  la  plus  ignominieuse. 
Rien  ne  peut  egaler  en  importance  ce  Royaume  parce 
que  la  gloire  du  saint  nom  de  Jehovah,  sa  suprematie 
et  sa  domination  universelle  y  sont  etroitement  rat- 
tacliees.  Voila  pourquoi  Jesus  accepta  de  mourir  sur 
le  bois,  et  l’inscription  placee  au-dessus  de  sa  tete  n’a- 
vait  d’autre  but  que  de  bafouer  sa  royaute.  II  succomba 
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apparemment  avili  aux  yeux  des  religionistes  et  des 
politiciens,  mais  il  mourut  dans  la  verite  et  pour  la 
verite  relative  au  Royaume,  les  mains  nettes,  en  homme 
libre  de  l’esclavage  des  hommes  et  de  la  religion  d’ori- 
gine  diabolique.  Jusqu’a  la  fin  il  honora  son  Pere.  Dans 
la  lutte  que  lui  livra  Satan  pour  l’inciter  a  la  trahison, 
le  Seigneur  remporta  la  victoire. 

«  Jesus  s’ecria  d’une  voix  forte:  Pere,  je  remets 
mon  esprit  entre  tes  mains,  et  en  disant  ces  paroles, 
il  expira  (il  cessa  de  respirer,  Diaglott).  »  (Luc  23:  46) 
Il  savait,  en  mourant,  qu’il  avait  ete  fidele  en  toutes 
choses  et  que,  par  consequent,  il  pouvait  remettre 
avec  confiance  son  esprit,  ou  souffle  de  vie,  entre  les 
mains  du  grand  animateur  de  tout  ce  qui  se  meut,  avec 
l’espoir  de  ressusciter  bientot.  Il  connaissait  le  verset 

10  du  Psaume  16,  ainsi  congu :  «  Car  tu  n’abandonneras 
pas  mon  ame  dans  l’enfer,  tu  ne  permettras  pas  que 
ton  saint  voie  la  corruption.  »  (GlaireJ  Quand  il  vecut 
dans  la  chair,  sa  quietude  ne  fut  jamais  troublee  par 
la  crainte  de  cette  mort,  assure  qu’il  etait  de  ressus¬ 
citer  pour  la  vie  spirituelle  a  laquelle  il  avait  ete  eft- 
gendre  au  Jourdain. 

Satan  avait  entendu  Jesus  parler  a  ses  disciples  de 
sa  resurrection  et  de  son  retour  vers  son  Pere.  Inquiet, 

11  incita  ses  complices  religieux  a  placer  une  garde 
autour  de  la  tombe  ou  le  corps  de  Jesus  avait  ete 
depose,  et  a  sceller  la  grande  pierre  qui  avait  ete 
roulee  a  l’entree  du  sepulcre.  (Matthieu  27:57-66) 
Precaution  insensee  s’il  en  fut,  car  trois  jours  apres 
l’inhumation,  par  le  plus  puissant  des  miracles,  Jehovah 
ressuscita  son  Fils  bien-aime  pour  la  vie  divine,  ce  qui 
veut  dire  pour  l’immortalite. 

Aucun  ceil  humain  ne  vit  cette  resurrection  a  l’aube 
du  premier  jour  de  la  semaine.  Les  gardes  furent  ter¬ 
rifies  par  un  grand  tremblement  de  terre,  et  devinrent 
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comme  morts  de  frayeur  a  la  vue  d’un  ange  eblouissant 
qui  roula  la  pierre,  et  decouvrit  a  leurs  yeux  le  se¬ 
pulcre  vide.  Ni  les  gardes,  ni  les  serviteurs  du  diable, 
ni  aucun  autre  humain,  ne  furent  temoins  oculaires 
de  la  resurrection  de  Jesus.  Qu’etait  devenu  son  corps 
de  chair?  Il  ne  fut  pas  «  spiritualise  »,  car  cela  etait 
impossible,  le  Maitre  lui-meme  avait  dit :  «  Ce  qui  est 
ne  de  la  chair  est  chair,  et  ce  qui  est  ne  de  Tesprit  est 
esprit.  »  (Jean  3:6)  Paul,  qui  eut  une  vision  de  Jesus 
ressuscite,  ecrivit:  «  Ce  que  je  dis,  freres,  c’est  que  la 
chair  et  le  sang  ne  peuvent  heriter  le  royaume  de  Dieu.» 
(I  Corinthiens  15:  50)  Selon  le  Psaume  16: 10  et  Actes 
2:  27-31,  le  corps  du  Redempteur  ne  vit  pas  la  corrup¬ 
tion.  Dieu  en  disposa  comme  il  fit  de  celui  de  Moise, 
qui  etait  une  image  de  Christ;  mais  nul  ne  sut  jamais 
ou  il  les  mit.  —  Deuteronome  34:  5,  6. 

En  ressuscitant  le  Sauveur,  le  Tout-Puissant  exauga 
le  vceu  suivant  qu’exprima  son  Fils  avant  de  mourir: 
«  Et  maintenant  toi,  Pere,  glorifie-moi  aupres  de  toi- 
meme  de  la  gloire  que  j’avais  aupres  de  toi  avant 
que  le  monde  fut.  »  (Jean  17:  5)  Il  a  obtenu  une  gloire 
superieure  a  celle  sollicitee,  et  habite  le  Royaume  des 
cieux  invisible,  dans  un  resplendissant  corps  spirituel, 
et  non  dans  un  corps  de  chair  au  cote  perce,  le  dos 
zebre  par  les  empreintes  du  fouet,  le  front  rappelant 
les  dechirures  de  la  couronne  d’epines,  les  pieds  et  les 
mains  portant  les  marques  ineffagables  des  clous. 
Le  corps  charnel  est  celui  dans  lequel  Jesus  s’humilia 
comme  serviteur;  ce  corps  n’est  pas  celui  avec  lequel 
il  ressuscita,  ni  celui  dans  lequel  il  fut  glorifie.  L’apotre 
Pierre,  qui  le  vit  apres  sa  resurrection,  atteste  que 
«  Christ  aussi  a  souffert  une  fois  pour  les  peches,  lui 
juste  pour  des  injustes,  afin  de  nous  amener  a  Dieu, 
ayant  ete  mis  a  mort  quant  a  la  chair,  mais  a  y  a  n  t 
ete  rendu  vivant  quant  a  T esprit  ( rendu 
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vivant  en  esprit ,  Lausanne ),  dans  lequel  aussi  il  est 
alle  precher  aux  esprits  en  prison  ».  (I  Pierre  3:  18,  19) 
II  ne  pouvait  etre  ramene  a  la  vie  divine  que  dans 
un  corps  spirituel.  La  resurrection  de  ses  fideles  dis¬ 
ciples  sera  semblable  a  la  sienne;  a  ce  sujet,  il  est 
ecrit :  «  En  eff et,  si  nous  sommes  devenus  une  meme 
plante  avec  lui  par  la  conformite  a  sa  mort,  nous  le 
serons  aussi  par  la  conformite  a  sa  resurrection...  Il 
est  seme  corps  animal,  il  ressuscite  corps  spirituel.  » 
«  Nous  serons  changes...  Car  il  faut  que  ce  corps  cor¬ 
ruptible  revete  l’incorruptibilite,  et  que  ce  corps  mortel 
revete  l’immortalite.  »  —  Romains  6 :  5 ;  I  Corinthiens 
15:  44,  52,  53. 

Pendant  les  quarante  jours  qui  suivirent  sa  resur¬ 
rection,  Jesus  se  montra  plusieurs  fois  a  ses  fideles 
disciples.  Esprit  n’ayant  ni  chair  ni  os,  il  leur  apparut 
en  se  materialisant,  prenant  des  corps  de  chair,  non 
habilles  des  vetements  avec  lesquels  on  1’avait  enseveli, 
mais  vetus  chacun  selon  le  but  de  son  apparition.  Ces 
transfigurations  n’etaient  pas  inconnues,  car  Tange 
Gabriel  se  montra  ainsi  au  pretre  Zachariedans  le  temple, 
et  six  mois  plus  tard  a  Marie,  la  mere  de  Jesus.  D’autre 
part,  au  matin  de  la  resurrection,  Marie  de  Magdala 
vit,  pres  du  sepulcre,  deux  anges  materialises,  vetus 
de  blanc.  Jesus,  de  meme,  se  presenta  parmi  ses  dis¬ 
ciples,  dans  la  chambre  ou  ils  etaient  reunis,  bien  que 
les  portes  fussent  restees  fermees.  Les  recits  de  ces 
transfigurations,  apres  sa  resurrection,  nous  appren- 
nent  qu’il  se  montra  avec  des  corps  differents,  si  bien 
qu’il  devait  reveler  sa  veritable  identite  par  certains 
signes,  connus  de  ses  familiers. 

Dans  TEvangile  selon  Marc  (16:12)  nous  lisons: 
«  Apres  cela  il  apparut,  sous  une  autre  forme ,  a  deux 
d’entre  eux  qui  etaient  en  chemin  pour  aller  a  la 
campagne.  »  On  pretend  aujourd’hui  que  ce  verset  ne 
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figurait  pas  dans  le  livre  primitif  de  Marc;  cependant, 
les  recits  authentiques  des  autres  temoins  confirment 
que  le  Christ  ressuscite  utilisa  le  pouvoir  illimite  qu’il 
avait  regu  dans  les  cieux  et  sur  la  terre,  pour  se  mon- 
trer  sous  differents  aspects,  afin  de  prouver  qu’il 
n’etait  plus  une  creature  charnelle.  En  deux  occasions 
au  moins,  il  se  fit  voir  avec  un  corps  semblable  a  celui 
qui  fut  crucifie,  pour  convaincre  l’incredule  Thomas. 
—  Luc  24:  36-43;  Jean  20:  19-30. 

Par  suite  de  la  forme  differente  de  ces  manifesta¬ 
tions,  Marie  de  Magdala  confondit  son  Seigneur  res¬ 
suscite  avec  un  jardinier.  Les  deux  disciples  qu’il  ren- 
contra  sur  le  chemin  d’Emmaiis  ne  le  reconnurent  que 
dans  la  maison,  lorsqu’il  se  revela  a  eux  pendant  le 
repas.  Quand  il  apparut  dans  un  corps  semblable  a 
celui  que  Thomas  avait  connu,  ce  dernier  convaincu 
s’exclama :  «  Mon  Seigneur  et  mon  Dieu !  »  Cela  ne 
signifie  pas  que,  pour  cet  apotre,  Jesus  etait  le  Dieu 
tout-puissant.  « Ces  choses »,  dit  un  autre  disciple, 
«  ont  ete  ecrites  afin  que  vous  croyiez  que  Jesus  est 
le  Christ,  le  Fils  de  Dieu.  »  —  Jean  20 :  28-  31. 

Un  matin,  sur  les  bords  de  la  mer  de  Galilee,  Jesus 
se  montra  a  sept  disciples  qui,  toute  la  nuit,  avaient 
en  vain  essaye  de  pecher.  Le  Maitre  leur  fit  faire  une 
peche  miraculeuse,  alors  ils  le  reconnurent.  Puis  ils 
allerent  vers  le  rivage  oil,  sur  des  charbons  allumes, 
un  repas  compose  de  poisson  et  de  pain  les  attendait: 
«  Et  aucun  des  disciples  n’osait  lui  demander :  Qui  es- 
tu?  sachant  que  c’etait  le  Seigneur. »  (Jean  21:  4,  12) 
Quand  ils  le  virent  sur  la  montagne  de  Galilee,  «  ils  se 
prosternerent  devant'  lui  (ils  l’adorerent,  Crampon ). 
Mais  quelques-uns  eurent  des  doutes.  »  (Matthieu  28: 
16,  17)  Plus  tard  il  apparut  a  Saul  de  Tarse,  le  futur 
apotre  Paul,  mais  non  dans  un  corps  de  chair;  ses 
compagnons  entendirent  une  voix  mais  ne  virent  per- 
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sonne.  Le  Seigneur  permit  a  Saul  de  contempler  durant 
quelques  instants  un  reflet  de  sa  gloire  eclatante  d’es- 
prit  divin.  A  la  question  de  Saul,  qui  ne  pouvait  le 
reconnaitre  a  ses  pieds  et  a  ses  mains  perces,  le 
Seigneur  repondit:  «  Je  suis  Jesus  que  tu  persecutes.  » 
Cette  eblouissante  vision  rendit  Paul  aveugle  pendant 
trois  jours.  Nous  avons  dit  deja  que  durant  les  qua- 
rante  jours  qui  suivirent  sa  resurrection,  Jesus  ne  se 
montra  pas  a  ses  disciples  dans  ce  resplendissant  corps 
spirituel,  mais  sous  une  forme  charnelle. 

Le  Seigneur  est  vraiment  ressuscite  dans  la  gloire. 
II  a  dit:  «  Je  suis...  le  vlvant;  j’etais  mort;  et  void, 
je  suis  vivant  aux  siecles  des  siecles.  »  II  etait  alors 
revetu  de  l’immortalite.  (Apocalypse  1:5,  18)  II  est  le 
«  premier-ne  d’entre  les  morts  »,  les  premices  de  ceux 
qui  sont  morts  (de  ceux  qui  se  sont  endormis,  Darby). 
(Colossiens  1:18;  I  Corinthiens  15:20)  II  est  le  pre¬ 
mier  qui  ressuscita  pour  la  vie  etemelle.  Sa  resur¬ 
rection  est  le  commencement  de  la  premiere  resurrec¬ 
tion,  a  laquelle  participeront  ses  fideles  disciples,  con- 
formement  a  ce  qui  leur  a  ete  promis.  (Apocalypse  20: 
5,  6)  II  est  l’inebranlable  et  immortel  fondement  (pose 
par  Dieu)  d’un  Monde  Nouveau,  libre  et  sans  fin. 
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L’EGLISE  DES  HOMMES  LIBEES 


ES  portes  de  Tenter  ne  prevalurent  pas 
contre  le  plus  grand  des  martyrs,  puisque 
le  Tout-Puissant  le  ressuscita,  « le  deli- 
vrant  des  douleurs  de  Tenfer,  car  il  etait 
impossible  qu’il  y  fut  retenu  »,  dit  la  ver- 
<&  Vigouroux .  (Actes  2:24)  Segond  tra- 
duisit  ce  passage  comme  suit:  «  Dieu  l’a  ressuscite  en 
le  delivrant  des  liens  de  la  mort,  parce  qu’il  n’etait  pas 
possible  qu’il  fut  retenu  par  elle.  »  Ce  verset  renforce 
les  paroles  de  Jesus  qui  declara  a  ses  disciples:  «  Sur 
cette  pierre  je  batirai  mon  Eglise,  et  les  portes  du 
sejour  des  morts  (les  portes  de  Tenfer,  Saci)  ne  pre- 
vaudront  point  contre  elle.  »  (Matthieu  16:  18)  Apres 
sa  resurrection  il  fit  cette  revelation:  «  Void,  je  suis 
vivant  aux  siecles  des  siecles.  Je  tiens  les  clefs  de  la 
mort  et  de  Tenfer.  »  (Saci)  Par  ces  paroles  il  ras- 
surait  ses  disciples,  car  si  son  ame  (sa  vie)  n’etait  pas 
pour  tou jours  la  proie  de  Tenfer  (le  sejour  des  morts), 
de  meme  Tame  de  ses  fideles  ne  serait  pas  laissee  a 
perpetuite  dans  le  sepulcre.  Christ  a  le  pouvoir  de  de- 
livrer  de  l’«  enfer  »  et  de  la  «  mort  »,  c’est  ce  qu’il  af- 
firma  en  ces  termes :  «  Quiconque  voit  le  Fils  et  croit 
en  lui  a  la  vie  eternelle;  et  je  le  ressusciterai  au  der¬ 
nier  jour.  »  —  Jean  6 :  40. 

Christ  Jesus  est  le  rocher  celeste  sur  lequel  l’Eglise 
est  fondee.  Quarante  jours  apres  sa  resurrection  comme 
«  nouvelle  creature  »,  il  monta  au  ciel,  non  pour  com- 
mencer  immediatement  a  regner,  mais  pour  s’asseoir 
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a  la  droite  de  la  puissance  de  Dieu  et  batir  son  Eglise. 
(Actes  1: 1-9;  Hebreux  10:  12,  13;  12:  2)  Jehovah  est 
lui-meme  le  grand  Rocher  celeste  sur  lequel  toute  la 
creation  repose.  Molse  disait:  «  Je  veux  proclamer  le 
nom  de  Jehovah:  Rendez  gloire  a  notre  Dieu!  Le  Ro¬ 
cher,  son  oeuvre  est  parfaite.  »  (Deuteronome  32:  3,  4, 
Crampon )  Le  Fils  est  l’empreinte  de  la  personne  du 
Pere,  et  il  soutient  toutes  choses  par  sa  parole  puis- 
sante.  Au  sujet  de  ce  Fils  et  de  la  place  importante 
qu’il  occupe  dans  Sion,  l’organisation  celeste,  Jehovah 
dit :  «  C’est  pourquoi,  ainsi  parle  le  Seigneur,  l’Eternel : 
Voici,  j’ai  mis  pour  fondement  en  Sion  une  pierre, 
une  pierre  eprouvee, ,  une  pierre  angulaire  de  prix, 
solidement  posee.  Celui  qui  la  prendra  pour  appui 
n’aura  point  hate  de  fuir.  »  (Hebreux  1:3;  Colossiens 
1 :  15 ;  Esaie  28 :  16 )  En  qualite  de  Roi  oint  et  de  Fils 
du  Dieu  vivant,  Christ  edifie  1’Egiise,  son  organisation 
royale,  sur  lui-meme.  L’apotre  Pierre,  qui  croyait  au 
«  Rocher »,  declara  hardiment  aux  ennemis  de  Dieu 
et  a  l’Eglise,  que  Christ  Jesus  est  le  fondement,  le 
Rocher,  sur  lequel  son  Eglise  est  batie.  —  Actes  4: 
8-12 ;  I  Pierre  2 :  3-10. 

Le  mot  «  Eglise  »  designe  un  groupe  de  fideles  sor- 
tis  du  monde  pour  executer  le  dessein  divin.  L’assem- 
blee  des  douze  tribus  d’Israel,  avec  Moise  comme  pro- 
phete,  etait  done  une  «  eglise  ».  (Actes  7 :  37,  38)  Les 
premiers  membres  seulement  de  l’Eglise,  fondee  sur 
Christ,  furent  choisis  dans  l’eglise  de  ces  Israelites 
selon  la  chair.  Mais  tous  les  membres  de  l’Eglise  de 
Dieu  en  Christ,  devenus  une  nouvelle  creation,  sont 
des  Israelites  spirituels,  e’est-a-dire  «l’Israel  de  Dieu». 
(I  Corinthiens  10:  18;  Galates  6:  15,  16)  Jacob,  a  qui 
Dieu  donna  le  nom  d’Israel,  benit  ses  douze  fils  avant 
de  mourir,  et  ils  furent  les  douze  piliers  fondamentaux 
de  la  nation  israelite,  typique.  Quand  Christ  fut  pose 
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comme  pierre  principale  en  Sion,  il  edifia  les  douze 
colonnes  de  son  Eglise,  savoir:  ses  douze  apotres  dont 
Pierre  faisait  partie.  Cela  est  decrit  symboliquement 
comme  suit:  «  La  muraille  de  la  ville  avait  douze  fon- 
dements,  et  sur  eux  les  douze  noms  des  douze  apotres 
de  l’agneau.  »  (Apocalypse  21:14;  Galates  2:9)  Le 
nombre  des  membres  de  l’Eglise  celeste  sera,  selon  le 
decret  divin,  de  144  000.  Ils  furent  prefigures  par  les 
fideles  des  douze  tribus  d’Israel  auxquelles  l’Eglise  de 
Dieu  est  comparee,  chacune  d’elle  comptant  12  000 
membres.  (Apocalypse  7:4-8;  14:1-3)  Ils  sont  sou- 
mis  aux  lois  d’une  «  nouvelle  alliance  »  dont  le  Me- 
diateur  est  Christ,  le  plus  grand  Moise,  et  qui  rem- 
place  l’ancienne  alliance  de  la  loi  conclue  avec  l’lsrael 
naturel.  —  Hebreux  8 :  6-13. 

Quand  il  etait  sur  la  terre,  Jesus  ne  mit  pas  le 
salut  des  humains  au  premier  plan  de  ses  preoccupa¬ 
tions,  il  n’essaya  pas  davantage  de  convertir  le  monde. 
Il  limita  sa  predication  a  la  nation  juive,  et  apprit  a 
ses  disciples  a  l’imiter  en  disant:  «  Je  n’ai  ete  envoye 
qu’aux  brebis  perdues  de  la  maison  d’Israel.  »  En  les 
envoyant  precher  il  repeta:  « N’allez  pas  vers  les 
paiens,  et  n’entrez  pas  dans  les  villes  des  Samaritains; 
allez  piutot  vers  les  brebis  perdues  de  la  maison  d’Is¬ 
rael.  »  (Matthieu  15:24;  10:5,  6)  Si  un  nombre  suf- 
fisant  d’Israelites  avait  abandonne  la  « religion  des 
Juifs  »,  cru  la  parole  divine,  et  suivi  Jesus,  le  Messie 
predit  par  les  saints  prophetes,  l’Eglise  entiere  eut 
ete  choisie  dans  la  nation  juive.  Mais  les  Ecritures  an- 
nongaient  qu’il  n’en  serait  pas  ainsi,  que  les  maisons 
d’Israel  trebucheraient  sur  Christ,  le  Rocher,  et  qu’un 
reste  seulement  de  Juifs  selon  la  chair  l’accepterait  et 
serait  edifie  sur  Christ,  le  Chef  de  l’Eglise.  Jesus  pre- 
vit  cela  grace  aux  propheties,  et  dit  a  Pierre:  «  Je  te 
donnerai  les  clefs  du  royaume  des  cieux:  Ce  que  tu 
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lieras  sur  la  terre  sera  lie  dans  les  cieux,  et  ce  que 
tu  delieras  sur  la  terre  sera  delie  dans  les  cieux. »  ( Mat- 
thieu  16:19)  Comment  Pierre  utilisa-t-il  les  deux  clefs? 

Avant  de  monter  au  del,  Jesus  a  dit  a  ses  dis¬ 
ciples  :  «  Ainsi  il  est  ecrit  que  le  Christ  souf f rirait  et 
qu’il  ressusciterait  le  troisieme  jour,  et  que  la  re¬ 
pentance  et  le  pardon  des  peches  seraient  preches  en 
son  nom  k  toutes  les  nations,  a  commencer  par  Jeru¬ 
salem.  Vous  etes  temoins  de  ces  choses.  »  (Luc  24: 
46-48;  Actes  1:7,  8)  Dix  jours  apres  l’ascension  du 
Seigneur,  le  temoignage  commenga  a  Jerusalem  avec 
la  Pentecote.  Le  Maitre  avait  auparavant  encourage 
ses  disciples  en  leur  disant:  «  Ne  crains  point,  petit 
troupeau,  car  votre  Pere  a  trouve  bon  de  vous  donner 
le  Royaume  »,  et  il  introduisit  ses  fideles  apotres  avec 
lui  dans  radiance  pour  le  Royaume.  (Luc  12:32;  22: 
28-30)  A  la  Pentecote  et  par  la  suite  d’autres  Juifs 
entrerent  dans  l’alliance  pour  le  dit  Royaume  des 
cieux.  Ce  privilege  leur  fut  offert  par  la  «  clef  de  la 
connaissance  »  et  la  connaissance  leur  a  ete  donnee 
par  la  predication.  —  Luc  11 :  52 ;  Actes  2 :  21 ;  Ro- 
mains  10 :  11-17. 

Cette  occasion  leur  vint  du  ciel,  le  jour  de  la 
Pentecote,  quand  Pierre  employant  la  premiere  clef, 
ouvrit  le  Royaume  des  cieux.  En  cette  journee  me¬ 
morable,  tandis  que  les  apotres  et  d’autres  disciples 
etaient  rassembles  a  Jerusalem,  un  bruit  se  fit  en¬ 
tendre  des  cieux,  et  le  saint  esprit  ou  force  invisible 
de  Dieu  descendit  sur  les  disciples.  C’est  ainsi  qu’ils 
furent  engendres  par  la  puissance  du  Pere  et  oints 
pour  le  Royaume,  et  c’est  la  qu’ils  regurent  la  mission 
de  l’annoncer.  Les  Juifs  pieux  venus  de  toutes  les 
nations  pour  celebrer  la  Pentecote,  les  entendirent 
parler  chacun  dans  la  langue  de  son  pays.  Alors, 
Pierre,  qui  avait  regu  les  clefs  du  Royaume,  se  leva, 
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leur  preeha  Christ,  le  Roi,  et  conclut  en  disant: 
«  Car  David  n’est  point  monte  au  ciel,  mais  il  a  dit 
lui-meme:  Le  SEIGNEUR  a  dit  a  mon  Seigneur:  As- 
sieds-toi  a  ma  droite  jusqu’a  ce  que  je  fasse  de  tes 
ennemis  ton  marchepied.  Que  toute  la  maison  d’Israel 
sache  done  avec  certitude  que  Dieu  a  fait  Seigneur 
et  Christ  ce  Jesus  que  vous  avez  crucifie.  »  (Actes  2: 
34-36)  Par  ce  temoignage  rendu  au  Royaume  Pierre 
se  servit  de  la  premiere  des  «  clefs  »,  et  beaucoup  de 
personnes  s’engagerent  pour  le  Royaume.  «  Ceux  qui 
accepterent  sa  parole  furent  baptises;  et,  en  ce  jour- 
la,  le  nombre  des  disciples  augmenta  d’environ  trois 
mille  ames.  »  Puis  ils  porterent  la  bonne  nouvelle  de 
maison  en  maison,  et  ils  etaient  bien  accueillis  par  le 
peuple.  —  Actes  2 :  41,  46,  47. 
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La  prophetie  de  Daniel  (chapitre  9:  26,  27)  indique 
qu’une  demi-semaine  d’annees,  ou  trois  ans  et  demi, 
s’ecoulerent  apres  la  Pentecote.  Pendant  cette  periode, 
la  conversion  au  christianisme  ne  fut  possible  qu’aux 
Juifs  et  aux  Samaritains,  car  Jesus  avait  dit  avant  son 
depart:  Vous  serez  d’abord  mes  temoins  a  Jerusalem, 
dans  toute  la  Judee,  dans  la  Samarie,  avant  d’aller  jus- 
qu’auxextremitesde  la  terre.  ( Actes  1:8)  C’est  ainsi  que 
les  cieux  accorderent  tout  d’abord  seulement  aux  habi¬ 
tants  de  ces  pays  le  privilege  de  f aire  partie  du  Royaume, 
a  1’ exclusion  des  paiens  en  general ;  c’est  pourquoi  Pierre 
ne  fit  pas  tout  de  suite  usage  de  la  seconde  clef. 

Enfin  se  termina  cette  periode  pendant  laquelle  un 
faible  reste  de  Juifs  et  quelques  Samaritains  accep- 
terent  d’entrer  dans  le  Royaume.  Alors  les  cieux  of- 
frirent  cette  faveur  aux  Gentils,  et  Pierre,  libere  de 
toute  entrave,  se  corisacra  a  ce  service  et  employa  la 
seconde  clef.  Dieu  ne  l’envoya  pas  pour  cela  a  Rome, 
mais  vers  un  Italien  qui  avait  rejete  le  paganisme  pour 
croire  au  vrai  Dieu,  et  qui  vivait  a  Cesaree  §ise  sur  la 
cote  mediterraneenne,  a  soixante-dix  milles  environ 
de  Jerusalem  (113  km.).  Cet  homme,  appele  Corneille, 
eut  une  vision  dans  laquelle  un  ange  de  Dieu  l’invitait 
a  envoyer  chercher  Simon  Pierre  qui  se  trouvait  a 
Joppe,  non  loin  de  la.  Au  moment  ou  les  envoyes  de 
Corneille  approchaient  de  la  ville,  Pierre  tomba  en 
extase  et  Dieu  lui  montra  que  la  voie  etait  maintenant 
ouverte  aux  nations  non-juives.  II  se  rendit  done  avec 
les  messagers  chez  Corneille  qu’il  trouva  entoure  de  sa 
famille  et  de  ses  amis.  Alors  il  leur  fit  connaitre  le 
Christ,  l’Oint,  et  dit  pour  conclure :  «  Nous  sommes 
temoins  de  tout  ce  qu’il  a  fait...  Et  Jesus  nous  a  or- 
donne  de  precher  au  peuple  et  d’attester...  que  qui- 
conque  croit  en  lui  regoit  par  son  nom  le  pardon  des 
peches.  »  —  Actes  10:  1-43. 
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Les  cieux  confirmerent-ils  ce  que  fit  l’apotre  avec 
la  deuxieme  «  clef  de  la  connaissance  »  ?  La  Bible  re¬ 
pond:  «  Comme  Pierre  pronongait  encore  ces  mots,  le 
saint  esprit  descendit  sur  tous  ceux  qui  ecoutaient  la 
parole.  Tous  les  fideles  circoncis  [Juifs]  qui  etaient 
venus  avec  Pierre  furent  etonnes  de  ce  que  le  don  du 
saint  esprit  etait  aussi  repandu  sur  les  paiens.  Car  ils 
les  entendaient  parler  en  langues  et  glorifier  Dieu.  » 
Apres  cela,  Corneille  et  d’autres  croyants  gentils  furent 
baptises,  non  pas  du  bapteme  de  Jean-Baptiste,  qui 
etait  pour  les  Juifs,  mais  au  nom  de  Jesus-Christ.  » 
(Actes  10:44-48,  Version  Synodale )  Par  ce  moyen, 
les  paiens  devenus  croyants  furent  introduits  dans 
l’alliance  pour  le  Royaume.  Pierre  ayant  acheve  l’oeuvre 
speciale  a  accomplir  avec  «  les  clefs  du  royaume  des 
cieux »,  il  n’etait  nullement  necessaire  qu’il  eut  un  suc- 
cesseur,  et  Dieu  ne  lui  en  a  donne  aucun.  La  porte  reste 
ouverte  aux  paiens.  —  Actes  14:27;  I  Corinthiens  16 :  9. 

Pourquoi  Jehovah  employa-t-il  Pierre  et  visita-t-il 
ces  non-Juifs  en  leur  accordant  les  faveurs  de  son 
Royaume?  Apres  que  cet  apotre  eut  fait  un  rapport 
sur  ce  qui  s’etait  passe,  Jacques  dit:  «  Simon  a  raconte 
comment  Dieu  a  premierement  visite  les  nations  pour 
en  tirer  un  peuple  pour  son  nom.  »  (Actes  15:7-14, 
Darby)  Le  but  de  la  « nouvelle  alliance »  etait  de 
susciter  ce  peuple.  Les  chretiens  choisis  parmi  les  na¬ 
tions  paiennes,  et  ceux  venus  de  chez  les  Juifs,  de- 
vaient  former  ensemble  un  peuple  pour  le  nom  du 
Tres-Haut.  Il  n’existait  desormais  aucune  distinction 
de  race  ou  de  nationality,  tous  devaient  etre  un  en 
Christ,  leur  Chef,  et  former  une  Eglise  indivise :  «  Car, 
comme  nous  avons  plusieurs  membres  dans  un  seul 
corps,  et  que  tous  les  membres  n’ont  pas  la  meme 
fonction,  ainsi,  nous  qui  sommes  plusieurs,  nous  for- 
mons  un  seul  corps  en  Christ,  et  nous  sommes  tous 
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membres  les  uns  des  autres. »  (Romains  12:4,5) 

« Vous  tous,  qui  avez  ete  baptises  en  Christ,  vous 
avez  revetu  Christ.  II  n’y  a  plus  ni  Juif  ni  Grec,  il 
n’y  a  plus  ni  esclave  ni  libre,  il  n’y  a  plus  ni  homme 
ni  femme ;  car  tous  vous  etes  un  en  Jesus-Christ.  Et  si 
vous  etes  a  Christ,  vous  etes  done  la  posterite  d’ Abra¬ 
ham,  heritiers  selon  la  promesse.  »  (Galates  3:  27-29) 
«  Ainsi,  des  maintenant,  nous  ne  connaissons  personne 
selon  la  chair;  et  si  nous  avons  connu  Christ  selon  la 
chair  [avant  sa  resurrection  comme  esprit],  mainte¬ 
nant  nous  ne  le  connaissons  plus  de  cette  maniere.  Si 
quelqu’un  est  en  Christ,  il  est  une  nouvelle  creature. 
Les  choses  anciennes  sont  passees;  voici,  toutes  choses 
sont  devenues  nouvelles.  »  —  II  Corinthiens  5 :  16, 17 ; 
voir  egalement  I  Corinthiens  12:  12, 13, 18,  27. 

Jesus  est  la  Tete  de  l’Eglise.  Les  autres  membres 
en  constituent  le  corps.  (Colossiens  1:  18;  Ephesiens 
1:22,23)  Pour  les  membres  du  corps  de  l’Eglise  de 
Christ,  il  est  ecrit:  «  Vous  conjurant  de  marcher  d’une 
maniere  digne  de  Dieu,  qui  vous  appelle  a  son  royaume 
et  a  sa  gloire.  »  (I  Thessaloniciens  2:12)  Puisque  le 
Royaume  de  Dieu  soumis  a  Christ  est  celeste,  et  que  la 
chair  et  le  sang  ne  peuvent  en  heriter,  comment  des 
creatures  humaines  peuvent-elles  y  entrer?  En  passant 
par  les  etapes  suivantes  indiquees  dans  les  Ecritures. 

Etant  congue  dans  le  peche  et  formee  dans  l’ini- 
quite,  condamnee  par  consequent  des  sa  naissance,  la 
creature  humaine  doit  d’abord  etre  rendue  juste  pour 
etre  liberee  de  la  condamnation  divine.  Cette  etape 
s’accomplit  lorsqu’elle  a  manifesto  sa  foi  en  croyant 
que  Jehovah  est  le  vrai  Dieu,  et  que  Jesus  a  donne  sa 
vie  pour  la  rangon  des  peches.  Elle  doit  aussi  confesser 
qu’elle  a  ete  rachetee  par  le  sacrifice  du  Redempteur, 
et  se  consacrer  integralement  a  Dieu,  pour  lui  appar- 
tenir  et  faire  tou jours  sa  volonte.  Le  croyant  symbolise 
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ensuite  sa  consecration  par  le  bapteme  dans  l’eau.  Il 
lui  est,  de  ce  fait,  possible  de  participer  au  Royaume 
et  aussi,  avec  Jesus-Christ,  a  «  Talliance  par  le  sacri¬ 
fice  ».  Pour  cela,  Dieu  le  justifie  et  le  considere  comme 
possedant  le  droit  a  la  vie  humaine,  lequel  droit  il 
doit  immediatement  sacrifier  pour  etre  admis  dans 
«  Talliance  par  le  sacrifice  ».  Dieu  engendre  alors  cette 
creature  justifiee  par  sa  parole  (que  l’eau  symbolise) 
et  par  son  esprit,  et  la  fait  naitre  comme  fils  spirituel 
du  Tres-Haut.  Si  ce  Fils  reconnu  de  Dieu  prouve  sa 
fidelite,  Jehovah  l’appelle  pour  le  Royaume,  l’introduit 
dans  Talliance  pour  le  gouvernement  theocratique,  et 
l’oint  ensuite  de  son  esprit.  Par  cette  onction  le  con- 
sacre  est  baptise  dans  le  «  corps  de  Christ  ». 

Les  textes  ci-dessous1  lus  dans  Tordre,  prouvent 
que  tout  ce  qui  vient  d’etre  dit  sur  les  etapes  que 
franchit  successivement  le  croyant,  est  conforme  aux 
Ecritures. 

Tous  ceux  qui  sont  ainsi  oints  deviennent  competi- 
teurs  pour  le  Royaume.  Quoique  encore  dans  un  corps 
de  chair,  ils  sont  une  «  nouvelle  creation  »  et  doivent 
maintenant,  a  ce  titre,  imiter  Christ  Jesus  leur  Chef 
et  Roi,  temoigner  comme  lui  pour  le  Royaume  de  Dieu, 
rester  integres  en  observant  scrupuleusement  les 
clauses  de  Talliance  conclue  avec  Jehovah,  et  cela,  en 
souffrant  l’opprobre  et  la  persecution  jusqu’a  la  fin. 
La  vie  eternelle  ne  leur  est  point  assuree  aussitot  apres 
avoir  cru  et  s’etre  engages  a  suivre  Jesus,  mais  seule- 
ment  apres  avoir  prouve  leur  fidelite  jusqu’a  la  mort. 
Tous  leurs  efforts  doivent  tendre  a  l’affermissement 
de  leur  vocation  et  de  leur  election.  Leur  infidelite 
prouverait  qu’ils  meritent  la  destruction  definitive, 

i  Romains  4:  24,  25;  5:1,9,12,16;  8:1,33;  Jacques  1:18;  Jean 
3:3,5;  I  Pierre  1:3;  Tite  3:5,7;  I  Corinthiens  1:9;  II  Thes¬ 
saloniciens  2:  14;  II  Corinthiens  1:  21;  I  Jean  2:  20,  27;  Romains 
6;  3,  4;  I  Corinthiens  12:  12,  13. 


256 


«  LA  VSRITfi  VOUS  AFFRANCHIRA  » 


mais  perseverer  jusqu’a  la  fin  signifie  pour  eux  le 
salut  eternel.  La  veracite  de  ce  qui  precede  est  con¬ 
firmee  par  les  textes  ci-dessous.1 

Ces  oints,  nous  l’avons  dit,  ne  sont  pas  encore  im- 
mortels;  en  ce  cas  ils  seraient  inaptes  a  remplir  les 
conditions  de  « l’alliance  par  le  sacrifice  ».  Ils  ne  pour- 
raient  etre  semblables  a  Christ  dans  sa  mort,  ni  prou- 
ver  leur  fidelite  jusqu’a  la  mort,  afin  de  participer 
avec  leur  Maitre  a  la  justification  du  nom  de  son  Pere. 
C’est  pourquoi  Dieu  ne  donnera  «  la  vie  6ternelle  qu’a 
ceux  qui,  par  leur  perseverance  a  bien  faire,  cherchent 
l’lionneur,  la  gloire  et  l’immortalite  ».  —  Philippiens 
3:  10, 14;  Romains  2:  6,  7. 

Quand  regoivent-ils  l’immortalite  ?  Ceux  qui  meurent 
avant  l’instauration  du  Royaume  de  Dieu  et  la  venue 
du  Roi  dans  le  temple,  doivent  dormir  dans  la  tombe, 
inconscients  et  inactifs,  en  attendant  les  heureux  eve- 
nements  precites.  A  l’arrivee  du  Roi  au  temple  pour 
le  jugement,  les  membres  de  l’Eglise  de  Christ,  en- 
dormis,  sont  les  premiers  reveilles  et  regoivent  la 
«  couronne  de  vie  ».  Parlant  de  la  resurrection  de  l’E- 
glise,  l’apotre  Paul  a  dit  du  corps  perissable  de  ses 
membres :  « II  est  seme  corps  animal,  il  ressuscite 
corps  spirituel...  Voici,  je  vous  dis  un  mystere:  Nous 
ne  nous  endormirons  pas  tous,  mais  nous  serons  tous 
changes:  en  un  instant,  en  un  clin  d’ceil,  a  la  derniere 
trompette,  car  la  trompette  sonnera  et  les  morts  seront 
ressuscites  incorruptibles,  et  nous,  nous  serons  changes. 
Car  il  faut  que  ce  corruptible  revete  l’incorruptibilite, 
et  que  ce  mortel  revete  l’immortalite.  Or  quand  ce 
corruptible  aura  revetu  l’incorruptibilite,  et  que  ce 
mortel  aura  revetu  l’immortalite,  alors  s’accomplira 


i  II  Corinthiens  5:17;  I  Pierre  2:21;  Romains  8:16-18,28-30; 
II  Timoth^e  2:  11,  12;  II  Pierre  1:  4-11;  HSbreux  10:  38,  39;  Ro¬ 
mains  1 :  31,  32 ;  Apocalypse  2 :  10 ;  Matthieu  10 :  22 ;  24 :  13. 
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la  parole  qui  est  ecrite:  La  mort  a  ete  engloutie  dans 
la  victoire. »  (I  Corinthiens  15:42-54)  Les  membres 
du  corps  de  Christ  ressuscitent  esprits  ou  creatures 
spirituelles,  pour  la  vie  celeste,  dans  le  Royaume. 

Le  reste  des  oints,  encore  sur  la  terre,  dans  la  chair, 
quand  le  Roi  vint  au  temple,  doit  rigoureusement  ob¬ 
server  les  clauses  de  l’alliance  par  le  sacrifice  en  res- 
tant  fidele  jusqu’a  la  mort.  Les  membres  de  ce  reste 
qui  meurent  maintenant  ne  dorment  pas  dans  le  se- 
pulcre,  mais  ils  sont  «  changes  »  instantanement  a  la 
ressemblance  celeste  de  leur  Roi  et  Chef  present.  (I  Jean 
3:2;  Colossiens  3:1-4)  Les  «  portes  de  l’enfer  »  ne 
prevalurent  pas  contre  l’Eglise  de  Dieu,  fondee  sur  le 
Rocher. 

Paul  a  predit  qu’aussitot  apres  sa  mort,  des  hommes 
se  detourneraient  de  la  vraie  foi  pour  s’adonner  a  la 
religion.  Jean  mit,  lui  aussi,  ses  freres  en  garde  contre 
les  entreprises  de  Satan.  (Actes  20:  29-31;  II  Thessa- 
loniciens  2:1-3;  I  Jean  2:18-23)  Pierre  dit  de  ces 
chefs  de  sectes  pernicieuses :  «  Ils  leur  promettent  la 
liberte,  quand  ils  sont  eux-memes  esclaves  de  la  cor¬ 
ruption,  car  chacun  est  esclave  de  ce  qui  a  triomphe 
de  lui.  »  (II  Pierre  2:1-3,  19)  Les  predictions  des 
apotres  se  realiserent  a  la  lettre.  Moins  de  cent  ans 
apres  la  mort  de  Jean  s’eleva  un  certain  Tertullien 
(155-222  apres  J.-C.)  qui  affirma  l’existence  d’une  tri- 
nite  de  personnes  composees  d’une  meme  substance  et 
formant  un  seul  Dieu.  Quelques  siecles  apres  lui,  un 
religioniste  intercala  frauduleusement  dans  le  chapitre 
5  de  la  premiere  epitre  de  Jean,  le  verset  7,  qui  donne 
un  simulacre  d’appui  biblique  a  cette  fausse  doctrine. 1 

i  Kenyon’s  «  Handbook  to  the  Textual  Criticism  of  the  New 
Testament  »,  page  270,  et  notes  au  bas  de  la  page.  Voir  aussi  page 
133,  paragraphe  3,  et  page  138,  paragraphe  4,  la  note  Diaglott  et 
Darby  sur  I  Jean  5:  7,8.  Crampon  dit:  «  Car  il  y  en  a  trois  qui 
rendent  tSmoignage  [dans  le  ciel:  le  Pere,  le  Verbe  et  l’Esprit;  et 
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Vint  ensuite  Augustin  (354-430).  Celui-ci  abusa  de 
sa  grande  influence  pour  imposer  aux  assemblies  reli- 
gieuses  le  dogme  paien  de  « l’immortalite  des  ames 
humaines »  contrairement  a  la  doctrine  biblique  du 
sacrifice  redempteur  de  Jesus.  Sur  cette  imposture 
d’autres  dogmes  non  moins  blasphematoires  furent 
greffes  et  adoptes,  notamment  celui  des  tourments 
eternels  des  ames  dans  un  enfer  de  feu,  le  Purgatoire, 
les  prieres  pour  les  morts,  la  messe,  etc. 

ces  trois  sont  un.  Et  il  y  en  a  trois  qui  rendent  t&noignage  sur  la 
terre] :  l’Esprit,  l’eau  et  le  sang;  et  ces  trois  sont  d’accord.  »  Note 
de  Crampon:  On  ne  trouve  les  mots  mis  entre  crochets  dans  aucun 
manuscrit  grec  antSrieur  au  XVe  siecle,  et  dans  aucun  manuscrit 
de  la  Vulgate  ant6rieur  au  VUIe  siecle. 
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Chapitre  22 

« LE  TEMPS  DE  LA  FIN» 


EMPEREUR  romain  Constantin  Ier,  dit  le 
Grand,  reunit  le  premier  concile  cecume- 
nique  a  Nicee,  en  Asie  Mineure,  en  Tan 
325  de  notre  ere.  A  ce  moment-la  il  n’etait 
pas  baptise  et,  l’annee  suivante,  en  326, 
il  faisait  massacrer  son  fils  aine,  puis  sa  femme.  Il 
s’immisga  dans  ce  concile,  dit  «  chretien  »  suivant  l’o- 
pinion  commune,  et  il  decreta  que  la  «  trinite  »  serait 
desormais  un  article  de  foi  pour  toutes  les  commu- 
nautes  religieuses,  et  en  assura  le  triomphe  par  le 
glaive  de  la  loi.  Le  concile  de  Nicee  se  laissa  imposer 
la  regie  selon  laquelle  l’Etat  pouvait,  par  son  bras 
seculier,  amener  ceux  qui,  dans  l’empire  romain,  se 
declaraient  chretiens,  a  croire  au  dogme  nouvellement 
codifie.  C’est  ainsi  que  naquit  la  soi-disant  eglise  d’Etat, 
et  que  furent  jetes  les  fondements  de  la  «  religion  or- 
ganisee  »,  faussement  appelee  «  chretiente  ». 

Dans  la  parabole  du  ble  et  de  l’ivraie,  Jesus  a  predit 
la  multitude  des  faux  chretiens  qu’il  compara  a  Tivraie. 
Il  a  dit :  «  Celui  qui  seme  la  bonne  semence,  c’est  le 
Fils  de  Thomme;  le  champ,  c’est  le  monde;  la  bonne 
semence,  ce  sont  les  fils  du  royaume;  l’ivraie,  ce  sont 
les  fils  du  malin ;  l’ennemi  qui  l’a  semee,  c’est  le  diable ; 
la  moisson,  c’est  la  fin  du  monde;  les  moissonneurs, 
ce  sont  les  anges.  Or,  comme  on  arrache  l’ivraie  et 
qu’on  la  jette  au  feu,  il  en  sera  de  meme  a  la  fin  du 
monde.  »  (Matthieu  13:24-30,  36-43)  Par  ce  langage 
image,  Jesus  annongait  la  venue  des  faux  chretiens  et 
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leur  separation  d’avec  les  vrais,  suivie  de  la  destruction 
de  ces  religionistes  hypocrites.  Le  clerge  se  fonde  sur 
cette  parabole  pour  enseigner  que  notre  planete,  ainsi 
que  le  soleil,  la  lune  et  les  etoiles,  seront  consumes 
par  un  feu  litteral. 

Pour  confirmer  cette  interpretation  de  la  «  fin  du 
monde  »,  les  religionistes  citent  encore  ces  autres  pa¬ 
roles  de  Jesus:  «  Car,  je  vous  le  dis  en  verite,  tant 
que  le  ciel  et  la  terre  ne  passeront  point,  il  ne  dis- 
paraitra  pas  de  la  loi  un  seul  iota  ou  un  seul  trait  de 
lettre,  jusqu’a  ce  que  tout  soit  arrive.  »  ...  «  Le  ciel  et 
la  terre  passeront,  mais  mes  paroles  ne  passeront 
point.  »  (Matthieu  5:  18;  24:  35)  A  ces  textes  ils  ajou- 
tent  les  avertissements  de  Pierre,  ainsi  congus :  «  Par 
la  meme  parole,  les  cieux  et  la  terre  d’a  present  sont 
gardes  et  reserves  pour  le  feu,  pour  le  jour  du  juge- 
ment  et  la  ruine  des  hommes  impies...  Le  jour  du  Sei¬ 
gneur  viendra  comme  un  voleur;  en  ce  jour,  les  cieux 
passeront  avec  fracas,  les  elements  embrases  se  dis- 
soudront,  et  la  terre  avec  les  oeuvres  qu’elle  renferme 
sera  consumee.  Puis  done  que  toutes  ces  choses  doivent 
se  dissoudre,  quels  ne  devez-vous  pas  etre  par  la  sain- 
tete  de  la  conduite  et  par  la  piete,  attendant  et  hatant 
l’avenement  du  jour  de  Dieu,  jour  a  cause  duquel  les 
cieux  enflammes  se  dissoudront,  et  les  elements  em¬ 
brases  se  fondront? »  (II  Pierre  3:7,10-12)  Les  re¬ 
ligionistes  disent  encore :  Le  monde  antediluvien  du 
temps  de  Noe  fut  detruit  par  de  l’eau  litterale;  de 
meme  le  monde  actuel  sera  arieanti  par  un  feu  reel, 
qui  consumera  tout  ce  qui  est  matiere,  et  ne  laissera 
subsister  que  les  choses  spirituelles. 

Ces  interpretateurs  incompetents  omettent  de  consi- 
derer  que  si  les  eaux  du  deluge  etaient  reelles ,  la  terre 
proprement  dite  ne  fut  pas  detruite  par  elles  et  que 
l’eclat  du  soleil  et  des  etoiles,  restes  hors  d’atteinte, 
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ne  fut  meme  pas  terni.  Pretendre  que  par  suite  de  la 
chute  d’Adam  et  a  cause  de  la  mechancete  de  ses  des¬ 
cendants,  le  Tout-Puissant  detruira  ces  pures  et  gran- 
dioses  merveilles  que  sont  la  terre,  la  lune,  le  soleil, 
les  etoiles  et  les  nebuleuses,  a  la  creation  desquelles 
il  consacra  d’innombrables  millenaires,  c’est  donner 
beaucoup  trop  d’importance  a  l’homme,  chetif,  insigni- 
fiant  et  mortel.  Dieu  pouvait  aisement  supprimer  en 
Eden  le  couple  infidele,  et  creer  une  race  nouvelle  et 
parfaite. 

«  Void,  les  nations  sont  comme  une  goutte  d’un 
seau,  elles  sont  comme  de  la  poussiere  sur  une  balance 
...  Toutes  les  nations  sont  devant  lui  comme  un  rien, 
elles  ne  sont  pour  lui  que  neant  et  vanite.  »  Jehovah 
ne  detruira  pas  la  terre,  ce  prodigieux  ouvrage  de  ses 
mains,  a  cause  de  ces  nations  de  neant.  C’est  elles  au 
contraire  qu’il  supprimera  afin  que  son  oeuvre  si  belle 
fasse  la  joie  de  ses  serviteurs  justes.  C’est  lui,  est-il 
ecrit,  qui  fit  la  terre,  « et  qui  l’a  affermie,  qui  l’a 
ereee  pour  qu’elle  ne  fut  pas  deserte,  qui  l’a  formee 
pour  qu’elle  fut  habitee».  (Esaie  40:  15-17;  45:  12, 18) 
«  Ainsi  parle  l’Eternel:  Le  ciel  est  mon  trone,  et  la 
terre  mon  marchepied.  »  (Esaie  66:  1)  C’est  pour  que 
sur  ce  marchepied  s’etablisse  la  domination  theocra- 
tique,  que  Jesus  a  appris  a  ses  disciples  a  prier  comme 
suit:  «  Que  ton  regne  vienne,  que  ta  volonte  soit  faite, 
comme  dans  le  ciel,  aussi  sur  la  terre.  »  —  Luc  11:  2, 
note  Darby. 

De  nombreux  textes  scripturaux  disent  qu’a  la  fin 
de  «  ce  monde  »  le  feu  litteral,  devorant,  jouera  un  role 
important  sur  la  terre  et  dans  le  firmament,  autour 
d’elle,  mais  d’autre  part  la  Bible  affirme  que  « la 
terre  subsistera  toujours »  et  que  des  humains  sur- 
vivront  a  la  catastrophe  mondiale,  comme  ce  fut  le 
cas  pour  Noe  et  sa  famille,  quand  disparut  le  monde 
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ancien.  Ce  monde  impie  d’avant  le  deluge  se  compo- 
sait  de  l’organisation  visible  et  terrestre  des  hommes, 
et  de  la  malfaisante  organisation  celeste  des  demons 
qui  gouvernaient  Thumanite  corrompue.  Tels  etaient 
la  «terre  et  les  cieux  »  qui  formaient  le  «  monde  d’a- 
lors  »  et  qui  perirent  par  le  deluge.  —  II  Pierre  3 :  6. 

La  surface  de  notre  planete  fut  profondement  mo- 
difiee  par  les  ecrasantes  masses  d’eaux  diluviennes 
provenant  de  la  chute  de  l’anneau  aqueux  qui  l’en- 
tourait.  Sur  cette  meme  terre,  une  autre  organisation 
visible  d’hommes  depraves  se  constitua,  et  devint  par- 
ticulierement  puissante  au  temps  de  la  fondation  du 
royaume  de  Nimrod,  le  constructeur  de  Babel,  ou  Ba- 
bylone,  et  elle  s’est  etendue  sur  toute  la  terre.  Cette 
organisation  visible  composee  de  la  religion,  du  com¬ 
merce  et  de  la  politique,  constitue  la  «  terre  »  symbo- 
lique,  et  les  hommes  croient  qu’elle  durera  aussi  long- 
temps  que  notre  globe.  Celui-ci  est  entoure  d’une 
couche  d’air,  appelee  atmosphere,  epaisse  de  160  km. 
environ.  Cette  «  terre  »  symbolique  est  gouvernee  par 
des  puissances  spirituelles  invisibles,  composees*  des 
demons  soumis  a  Satan  leur  prince.  Cette  organisation 
occulte,  de  beaucoup  superieure  en  force  a  Thumanite, 
constitue  les  «  cieux  »  dirigeant  Tactuelle  organisation 
terrestre  de  Thomme.  Ce  dernier  ne  peut  pas  plus  se 
debarrasser  de  ces  cieux  demoniaques,  qu’il  ne  peut, 
par  avion,  fusee,  ballon  ou  autres  engins,  s’aventurer 
au  dela  de  la  couche  d’air  entourant  notre  planete. 
Dieu  seul  pourra  delivrer  Thumanite  de  ces  puissants 
demons  qui  l’assujettissent. 

Les  «  cieux  et  la  terre  d’a  present »  sont  symbo- 
liques  et  constituent  «  ce  monde  »,  ses  «  elements » 
et  ses  «  oeuvres  ».  Jesus  a  dit:  «  Mon  royaume  n’est 
pas  de  ce  monde.  »  A  maintes  reprises,  il  appela  Satan 
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« le  prince  de  ce  monde  ».  —  Jean  18:  36;  12:  31;  14: 
30;  16: 11. 

La  destruction  du  monde  decrite  par  Pierre  s’ap- 
pliquant  aux  «  cieux »  et  a  la  « terre  »  symboliques, 
le  «  feu  »  qui  dissoudra  les  parties  visible  et  invisible 
du  monde  de  Satan,  doit  etre  egalement  symbolique. 
Comme  le  feu  reel  detruit  les  choses  combustibles  et 
les  debarrasse  des  scories,  ainsi  le  feu  symbolique, 
dans  lequel  l’actuel  monde  s’ecroulera  «  avec  fracas  », 
c’est  l’ardente  colere  de  Dieu  qui  aneantira  la  formi¬ 
dable  organisation  du  diable,  visible  et  invisible,  et 
purifiera  ainsi  l’univers  des  demons  et  des  hommes 
pervers. 

H  est  ecrit:  «  Car  notre  Dieu  est  un  feu  devorant.  » 
(Hebreux  12:29)  Ce  Dieu  fit  encore  ecrire  pour  la 
«  chretiente  »  religieuse  qui  represente  mal  le  «  chris- 
tianisme  »  et  couvre  d’opprobre  le  nom  du  Tres-Haut : 
«  Attendez-moi  done,  dit  TEternel,  au  jour  ou  je  me 
leverai  pour  le  butin,  car  j’ai  resolu  de  rassembler  les 
nations,  de  rassembler  les  royaumes,  pour  repandre 
sur  eux  ma  fureur,  toute  l’ardeur  de  ma  colere;  car 
par  le  feu  de  ma  jalousie  tout  le  pays  (toute  la  terre, 
Darby)  sera  consume.  »  (Sophonie  3:8)  A  la  grande 
organisation  babylonienne  soumise  au  traitre  Lucifer, 
Dieu  dit:  «  Je  punirai  le  monde  pour  sa  malice,  et  les 
mechants  pour  leurs  iniquites;  ...  C’est  pourquoi  j’e- 
branlerai  les  cieux,  et  la  terre  sera  secouee  sur  sa  base 
par  la  colere  de  TEternel  des  armees,  au  jour  de  son 
ardente  fureur.  »  (Esaie  13: 1,  11-13;  14:  4,  12)  La  fin 
du  monde  mauvais  sera,  natureliement,  l’ceuvre  de  Dieu. 

H  devient  clair,  par  consequent,  que  l’aneantisse- 
ment  de  ce  «  monde  »,  gouverne  par  les  demons,  ne 
signifie  pas  la  destruction  de  la  terre  que  Jehovah 
amenagea  en  «  six  jours  »  pour  en  faire  la  demeure 
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de  rhomme.  A  quoi  reconnaitrons-nous  que  la  fin  du 
monde  est  venue?  —  A  des  signes  visibles  et  percep- 
tibles  a  nos  sens.  L’etonnante  prophetie  de  Jesus  sur 
la  fin  du  monde  contient  ceci :  «  De  meme,  quand  vous 
verrez  toutes  ces  choses,  sachez  que  le  Fils  de  rhomme 
est  proche,  a  la  porte. »  (Matthieu  24:  33)  «  De  meme, 
quand  vous  verrez  ces  choses  arriver,  sachez  que  le 
royaume  de  Dieu  est  proche. »  (Luc  21:31)  L’eta- 
blissement  du  Royaume  de  Dieu  coincidera  avec  la 
fin  du  monde  de  Satan,  car  Jesus  declara  que  son 
Royaume  messianique  n’est  pas  une  partie  de  l’actuel 
monde  diabolique. 

Au  ehapitre  4  de  son  livre,  Daniel  dit  que  le 
Royaume  de  Dieu  ne  sera  pas  etabli  avant  la  fin  des 
« sept  temps »  durant  lesquels  les  nations  paiennes 
seront  asservies  au  diable,  leur  suzerain  invisible.  A 
cause  de  la  contestation  relative  a  la  suprematie  de 
Jehovah,  et  a  sa  souverainete  universelle,  le  Tout- 
Puissant  accorda  a  Satan  une  periode  pendant  laquelle 
son  adversaire  regnerait  sur  le  monde.  Cette  periode 
non  interrompue  par  Dieu  devait  se  terminer  avec  les 
«  sept  temps »  des  Gentils  dont  la  fin  coincide  avec 
celle  du  regne  de  Satan.  Le  texte  grec  de  la  Bible  de- 
signe  par  le  mot  axon  (eon)  ce  regne  ininterrompu  du 
diable  qui  devait  expirer  avec  les  «  sept  temps  »  durant 
l’automne  de  1914. 

Toutefois  l’achevement  de  Yaion  de  Satan,  de  son 
regne  non  interrompu  par  Dieu,  ne  signifie  pas  la  des¬ 
truction  immediate  de  son  organisation  visible  et  in¬ 
visible,  mais  veut  dire  que  «  le  temps  de  sa  fin », 
pendant  lequel  devait  arriver  ce  qui  avait  ete  predit, 
est  commence.  (Voir  Daniel  11:40.)  Des  lors  l’or- 
ganisation  humaine  et  demoniaque  de  Satan  irait  ra- 
pidement  vers  sa  destruction  complete,  definitive .  Le 
texte  grec  de  la  Bible  designe  le  «  monde  »  du  diable 
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par  kosmos.  Au  sujet  de  cet  aneantissement  definitif, 
la  prophetie  declare  qu’«  il  y  a  un  temps  marque  pour 
la  fin  [ definitive ]  »  (Daniel  8:  19;  11:27)  dont  Dieu 
fixa  la  date,  et  de  laquelle  Jesus  a  dit:  «  Pour  ce  qui 
est  du  jour  et  de  1’heure,  personne  ne  le  sait,  ni  les 
anges  des  cieux,  ni  le  Fils,  mais  le  Pere  seul.  »  (Mat¬ 
thieu  24:36;  Marc  13:32)  Notons  en  passant  que 
Tignorance  du  Fils  concernant  cette  date  prouve  qu’il 
ne  forme  pas  une  seule  personne  avec  son  Pere.  Pour 
que  nous  puissions  discerner  la  proximite  de  la  fin  der - 
mere,  Jesus  insista  sur  la  necessity  de  prendre  garde 
aux  signes  des  temps.  Jehovah  connait  necessairement 
le  moment  qu’il  a  fixe,  et  par  des  signes  il  nous  avertit, 
afin  que  nous  puissions  suivre  la  voie  convenable  et 
etre  trouves  irreprochables  lorsque  le  jour  et  l’heure 
viendront. 

Quand  Christ  monta  au  ciel,  plus  de  1800  ans  de- 
vaient  s’ecouler  encore  avant  l’expiration  des  «  sept 
temps  ».  Naturellement  il  dut  attendre  a  la  droite  du 
Pere  le  moment  ou  il  pourrait  regner  et  engager  la 
bataille  contre  le  monde  (kosmos )  de  Satan.  Quand 
expirerait  le  delai  accorde  au  diable  pour  regner, 
Dieu  donnerait  a  Jesus  le  pouvoir  d’agir  contre  l’orga- 
nisation  ennemie,  et  alors  s’accomplirait  la  prophetie 
suivante  du  Psaume  110:  1  et  2:  «  Parole  de  l’Eternel 
[Jehovah]  a  mon  Seigneur:  Assieds-toi  a  ma  droite, 
jusqu’a  ce  que  je  fasse  de  tes  ennemis  ton  marche- 
pied#  —  L’Eternel  [Jehovah]  etendra  de  Sion  le  sceptre 
de  ta  puissance;  domine  au  milieu  de  tes  ennemis!  »... 
« Lui,  apres  avoir  offert  un  seul  sacrifice  pour  les 
peches,  s’est  assis  pour  toujours  a  la  droite  de  Dieu, 
attendant  desormais  que  ses  ennemis  soient  devenus 
son  marchepied.  »  (Hebreux  10:  12,  13)  Ainsi,  la  fin 
du  regne  de  Satan  devait  marquer  le  «  commencement 
des  douleurs  »  pour  son  organisation  mondiale. 
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Ce  «  commencement  des  douleurs »  est-il  depasse, 
et  sommes-nous  a  la  veille  de  la  fin  definitive  du  monde 
( kosmos )  de  Satan?  La  reponse  est  de  la  plus  haute 
importance  et  merite  d'etre  examinee  attentivement. 
Satan  etant  invisible  tout  comme  le  Royaume  celeste 
de  Dieu,  quelle  preuve  avons-nous  que  les  « sept 
temps  »,  ainsi  que  le  regne  du  diable,  ont  pris  fin  en 
1914,  et  que  le  Gouvernement  theocratique,  dont  Christ 
est  le  Chef,  fut  etabli  a  cette  date?  Jesus,  le  plus  grand 
prophete  de  Dieu,  a  dit  autrefois  quelsL  seraient  les 
signes  tangibles  de  sa  presence. 

Le  Sauveur  venait  de  predire  la  destruction  de  Je¬ 
rusalem  et  de  son  temple.  Plusieurs  de  ses  disciples 
vinrent  en  particulier  lui  poser  cette  question :  «  Quand 
cela  arrivera-t-il,  et  quel  sera  le  signe  de  ton  avenement 
et  de  la  fin  du  monde  [aion]  ?  »  (Matthieu  24:  3;  Marc 
13:3,4)  Alors  Jesus  leur  resuma  les  evenements  qui 
precederaient  la  fin  du  regne  de  Satan  et  la  naissance 
du  Royaume  de  Dieu;  puis  il  ajouta:  «  Mais  ce  ne  sera 
pas  encore  la  fin.  »  Quels  faits  constitueront  done  le 
commencement  des  douleurs,  et  seront  les  signes  avant- 
coureurs  de  l’ecroulement  de  l’empire  du  diable,  lequel 
cessera  enfin  de  dominer  Thumanite?  Jesus  repondit: 
«  Une  nation  s’elevera  contre  une  nation,  et  un  royaume 
contre  un  royaume,  et  il  y  aura,  en  divers  lieux,  des 
famines  et  des  tremblements  de  terre.  Tout  cela  ne  sera 
que  le  commencement  des  douleurs.  Alors  on  vous 
livrera  aux  tourments,  et  Ton  vous  fera  mourir,  et  vous 
serez  hais  de  toutes  les  nations,  a  cause  de  mon  nom.  » 
—  Matthieu  24:  7-9. 

En  1914,  date  de  la  fin  des  «  sept  temps  »,  com- 
menca  la  premiere  guerre  mondiale,  differente  des 
precedentes  en  ce  que  des  peuples  entiers  furent  en- 
regimentes  pour  les  buts  de  guerre.  La  famine  et  la 
sous-alimentation  firent  de  nombreuses  victimes.  Il 


«  LE  TEMPS  DE  LA  FIN  » 


267 


fallut  secourir  les  pays  les  plus  gravement  atteints 
pour  eviter  la  revolte  et  Tanarchie.  Puis  vint  la  peste, 
appelee  grippe  espagnole,  qui  exerga  ses  ravages  depuis 
les  regions  polaires  glaciales  jusque  dans  la  zone  torride 
equatoriale.  En  quelques  mois,  ce  fleau  tua  plus  de 
personnes  que  la  Grande  Guerre  pendant  quatre  ans  et 
demi.  En  1923,  des  tremblements  de  terre  firent  au 
Japon  99  331  victimes,  et  aggraverent  la  misere  des 
survivants.  On  a  enregistre  plus  de  secousses  sismiques 
pendant  les  quelques  annees  qui  suivirent  1914,  qu’au 
cours  de  toute  l’histoire  de  Thumanite.  Pendant  cette 
periode  les  nations  ont  traduit  leur  haine  contre  le 
peuple  de  Jehovah  en  le  persecutant  parce  qu’il  an- 
nonce  le  Royaume  de  Christ. 

Cette  premiere  guerre  mondiale  n’est  pas  imputable 
a  Dieu,  et  son  peuple  allie  n’y  prit  aucune  part.  Ce 
conflit  fut  la  preuve  tangible  que  Jehovah,  par  son 
Roi  intronise,  avait  engage  la  bataille  contre  Torgani- 
sation  invisible  de  Satan  dont  le  regne  non  inter- 
rompu  jusque  111  avait  pris  fin.  La  prophetie  de 
Jesus  s’etait  accomplie  sous  les  yeux  des  humains. 
Le  Seigneur  avait  annonce  que  «  les  puissances  des 
cieux  seraient  ebranlees ».  (Matthieu  24:29;  Luc 
21:26)  Cet  ebranlement  signifiait  que  l'Eternel 
avait  dit  a  son  Roi :  «  Domine  au  milieu  de  tes  en- 
nemis  »  et  que  Christ  Jesus  avait  execute  cet  ordre 
et  passe  a  Taction  contre  Torganisation  demoniaque 
occulte  du  serpent  ancien.  Satan  et  ses  demons 
ne  furent  plus  desormais  toleres  dans  leur  position 
celeste,  car  Christ,  la  Posterite  de  la  « femme »  de 
Dieu,  leur  fit  la  guerre.  Un  combat  eut  lieu  dans  le 
ciel,  invisible  aux  humains.  Satan  et  ses  anges  furent 
vaincus  et  jetes  sur  la  terre,  ou  la  partie  visible  de 
Torganisation  de  Satan  gemissait  a  cause  des  douleurs 
engendrees  par  la  premiere  guerre  mondiale.  En  per- 
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mettant  a  Christ  de  remporter  cette  victoire  sur  ses 
redoutables  ennemis,  Jehovah  realisa  l’ancienne  pro- 
messe  faite  a  son  Roi,  a  qui  il  avait  dit:  Je  ferai  de  tes 
ennemis  ton  marchepied.  —  Apocalypse  12 : 7-13 ; 
Psaume  110:  1. 

Ainsi,  les  cieux  de  l’organisation  du  diable  furent 
precipites  de  leur  position  elevee  en  puissance,  et  ne 
furent  plus  toleres  dans  les  saints  cieux  de  Dieu,  ce 
qui  provoqua  chez  le  serpent  la  plus  grande  des  fureurs, 
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car  il  sait  maintenant  que  son  regne  (aion),  jusque  la 
ininterrompu,  arrive  a  son  terme.  L’aneantissement 
de  son  organisation  mondiale  ( kosmos )  doit  suivre  de 
pres;  cette  fin  definitive  aura  lieu  au  temps  fixe  par 
Dieu. 
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Chapitre  23 

COMMENT  VIENT  LE  EOI 


OICI  quelques-uns  des  evenements  predits 
par  Jesus,  et  qui  devaient  s’accomplir  dans 
le  «  temps  de  la  fin  »  commengant  en  1914 : 
«  Et  les  puissances  des  cieux  seront  ebran- 
lees.  Alors  le  signe  du  Fils  de  l’homme 
paraitra  dans  le  del,  toutes  les  tribus  de  la  terre  se 
lamenteront,  et  elles  verront  le  Fils  de  l’homme  venant 
sur  les  nuees  du  del  avec  puissance  et  une  grande 
gloire. »  (Matthieu  24:29,30)  Ces  paroles  refutent 
l’hypothese  selon  laquelle  le  monde  doit  etre  converti 
a  Christ*,  et  la  terre  embellie,  pour  que  le  Seigneur 
puisse  revenir  dans  un  cadre  digne  de  lui,  et  cela, 
avant  la  fin  definitive  du  monde  ( kosmos )  de  Satan. 
Si  une  telle  conception  etait  vraie,  pourquoi  «  toutes 
les  tribus  de  la  terre  se  lamenteraient-elles  »  au  lieu 
de  se  rejouir?  Comment  done  le  Roi  vient-il? 

Jesus  declara  a  ses  disciples  qu’il  devait  quitter 
ce  monde  de  Satan,  et  revenir  au  temps  prevu.  Pour 
les  consoler,  apres  avoir  institue  le  memorial  de  sa 
mort  il  leur  dit :  «  II  y  a  plusieurs  demeures  dans  la 
maison  de  mon  Pere.  Si  cela  n’etait  pas,  je  vous  l’aurais 
dit.  Je  vais  vous  preparer  une  place.  [Ce  qui  prouve  que 
Moise,  David,  Jean-Baptiste  et  beaucoup  d’autres  n’e- 
taient  pas  montes  au  del.]  Et,  lorsque  je  m’en  serai 
alle  et  que  je  vous  aurai  prepare  une  place,  je  revien- 
drai,  et  je  vous  prendrai  avec  moi,  afin  que  Ik  oh  je 
suis  vous  y  soyez  aussi.  »  (Jean  14:2,3)  Quelques 
heures  plus  tard  le  souverain  sacrificateur  l’interpella 
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en  ces  termes :  «  Je  t’adjure,  par  le  Dieu  vivant,  de 
nous  dire  si  tu  es  le  Christ,  le  Fils  de  Dieu.  »  Jesus 
repliqua :  «  Tu  l’as  dit.  De  plus,  je  vous  le  declare,  vous 
verrez  desormais  le  Fils  de  l’homme  assis  a  la  droite 
de  la  puissance  de  Dieu,  et  venant  sur  les  nuees  du 
del.  »  —  Matthieu  26 :  63,  64. 

Ces  paroles  signifient-elles  que  le  Roi  reviendra 
dans  un  corps  de  chair,  afin  que  toutes  les  tribus  de 
la  terre  puissent  le  voir  dans  le  ciel?  Les  religionistes 
qui  annoncent  la  destruction  de  notre  globe  par  le  feu 
litteral,  a  la  fin  du  monde,  repondent  affirmativement. 
Ils  citent  les  paroles  des  anges  qui  apparurent  au  mo¬ 
ment  de  l’ascension  de  Jesus  et  dirent  aux  apotres: 
« Hommes  Galileens,  pourquoi  vous  arretez-vous  a 
regarder  au  ciel?  Ce  Jesus,  qui  a  ete  enleve  au  ciel  du 
milieu  de  vous,  viendra  de  la  meme  maniere  que  vous 
l’avez  vu  allant  au  ciel.  »  (Actes  1: 11)  Pendant  qu’ils 
le  regardaient  partir,  « une  nuee  le  deroba  a  leurs 
yeux »,  et  les  disciples  ne  le  virent  plus.  Les  anges 
ont  dit  qu’il  reviendrait  de  «  la  meme  maniere  »,  mais 
ils  n’ont  pas  ajoute:  avec  un  «  corps  semblable  ».  Le 
corps  avec  lequel  Jesus  monta  vers  le  ciel  n’etait  pas 
celui  qui  fut  cloue  au  bois,  mais  un  autre  qu’il  avait  pris 
pour  apparaitre  a  ses  disciples.  Quand  la  nuee  l’eut 
cache,  il  dut  dissoudre  ce  corps,  comme  il  fit  de  ceux 
qu’il  avait  revetus  pendant  les  quarante  jours  pre¬ 
cedents.  A  sa  resurrection  il  a  ete  « rendu  vivant 
esprit »,  il  est  done  maintenant  un  esprit  invisible. 
Paul  dit:  «  Or,  le  Seigneur  e’est  l’esprit;  et  la  ou  est 
l’esprit  du  Seigneur,  la  est  la  liberte.  »  —  II  Corinthiens 
3: 17. 

Gardons-nous  d’oublier  que  l’ascension  du  Seigneur 
n’eut  pas  lieu  devant  «  toutes  les  tribus  de  la  terre  », 
mais  que  ses  disciples  consacres  seulement  furent  te- 
moins  de  son  depart.  Plus  tard,  sur  la  route  de  Damas, 
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il  ne  donna  une  vision  miraculeuse  de  sa  gloire  qu’a 
Saul,  qui  devint  l’apotre  Paul.  Quant  aux  Juifs  religieux 
qui  l’accompagnaient,  ils  entendirent  la  voix  mais  ne 
virent  pas  celui  qui  parlait.  (Actes  9:7)  Tout  cela 
s’accordait  parfaitement  avec  les  paroles  suivantes  que 
Jesus  prononga  avant  de  mourir:  «  Encore  un  peu  de 
temps,  et  le  monde  ne  me  verra  plus;  mais  vous,  vous 
me  verrez,  car  je  vis  et  vous  vivrez  aussi.  »  (Jean 
14:  19)  Cette  verite  que  les  humains  ne  le  verront  pas 
a  sa  seconde  venue,  et  qu’il  ne  viendra  pas  dans  un 
corps  de  chair,  est  done  fondee  sur  les  Ecritures. 
Quand,  a  son  premier  avenement,  il  vint  parmi  les 
humains  avec  un  corps  comme  le  leur,  ce  fut  pour 
s’humilier :  «  Il  s’est  aneanti  lui-meme,  prenant  la  forme 
d’esclave,  etant  fait  a  la  ressemblance  des  hommes.  » 
La  chair  etait  necessaire  pour  qu’il  put  etre  un  homme 
parfait,  apte  a  payer  la  rangon,  etant  une  offrande 
acceptable  pour  le  peche;  mais  il  n’en  sera  pas  ainsi 
a  sa  glorieuse  seconde  venue,  car,  dit  Paul :  «  De  meme 
Christ  qui  s’est  offert  une  seule  fois  pour  porter  les 
peches  de  plusieurs,  apparaitra  sans  peche  une  seconde 
fois  ( sans  offrande  pour  le  peche,  Young,  Diaglott)  a 
ceux  qui  l’attendent  pour  leur  salut.  »  (Hebreux  9:  28) 
A  ses  disciples  egalement,  il  n’apparut  sous  une  forme 
charnelle  que  pendant  les  quarante  jours  qui  suivirent 
sa  resurrection  et  precederent  son  ascension. 

Les  humains  ne  s’apercevront  de  sa  seconde  venue 
que  par  les  evenements  qui  l’accompagneront  et  seront 
pour  ses  fideles  disciples  des  signes  visibles  de  sa 
presence  invisible.  Parlant  de  sa  venue  au  moment 
de  la  bataille  d’Armaguedon,  appelee  aussi  le  combat 
du  grand  jour  du  Dieu  tout-puissant,  Jesus,  dans  la 
gloire,  dit:  «  Voici,  je  viens  comme  un  voleur.  Heureux 
celui  qui  veille,  et  qui  garde  ses  vetements,  afin  qu’il 
ne  marche  pas  nu  et  qu’on  ne  voie  pas  sa  honte!  » 
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(Apocalypse  16:  14-16)  Un  voleur,  etait-il  besoin  de 
le  dire,  vient  sans  se  faire  annoncer  et  sans  bruit, 
naturellement,  afin  de  rester  invisible  aux  habitants 
de  la  maison.  Ceci  est  une  nouvelle  preuve  que  Christ 
etant  un  esprit  sera  invisible,  et  que  son  retour  ne 
pourra  etre  revele  que  par  des  signes  probants. 

Tous  ces  faits  bien  consideres  nous  montrent  que  les 
hommes  vivant  sur  la  terre,  a  sa  venue  glorieuse,  ne 
discerneront  sa  presence  qu’avec  les  yeux  de  Intel¬ 
ligence.  Cette  pensee  est  d’ailleurs  confirmee  par  les 
paroles  suivantes  de  Jean:  «  Voici,  il  vient  avec  les 
nuees.  Et  tout  ceil  le  verra,  et  ceux  qui  l’ont  perce;  et 
toutes  les  tribus  de  la  terre  se  lamenteront  a  cause 
de  lui.  Oui.  Amen!  »  (Apocalypse  1:7)  A  son  ascension 
il  disparut  aux  yeux  de  ses  disciples  derriere  la  nuee. 
De  meme  les  nuees  mentionnees  ici  le  rendent  invisible, 
mais  elles  symbolisent  sa  presence.  Quand,  dans  l’an- 
tiquite,  les  Israelites  voyagerent  pendant  quarante  ans 
dans  le  desert,  la  colonne  de  nuee  qui  allait  devant  eux 
representait  la  presence  invisible  du  Seigneur.  — 
Exode  13:  21,22. 

Ainsi,  dans  le  texte  prophetique  ci-dessus,  les  nuees 
symbolisent  les  manifestations  de  sa  puissance  par 
lesquelles  il  rend  apparente  sa  presence  cachee.  Ses 
fideles,  qui  pourtant  veillent  attendant  son  retour,  ne 
discernerent  pas  immediatement  sa  presence,  celle-ci 
leur  fut  revelee  par  les  «  nuees  »  et  les  pluies  de  bene¬ 
dictions  tombant  sur  eux.  Quant  au  monde  en  general, 
il  ne  croira  pas  a  sa  presence,  mais  toutes  les  nations 
hairont  ses  vrais  disciples  et  les  «  perceront  »,  frappant 
ainsi  Christ  Jesus,  lequel  a  declare  qu’en  maltraitant 
le  plus  petit  de  ses  freres,  e’est  lui  que  l’on  persecute. 
Par  consequent,  a  cause  des  ravages  que  les  «  nuees  » 
exerceront  sur  les  nations  depravees  et  incredules, 
«  tout  ceil  le  verra  »,  e’est-a-dire,  le  discernera.  Tous, 
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reconnaissant  alors  leur  culpabilite,  et  sachant  que  le 
ehatiment  merite  qui  les  attend  c’cst  la  destruction, 
« ils  se  lamenteront  a  cause  de  lui  ». 

Quel  est  done  le  «  signe  du  Fils  de  l’homme  »  qui, 
selon  les  paroles  de  Jesus,  doit  apparaitre  dans  le 
«  del  »,  apres  que  «  les  puissances  des  cieux  seront 
ebranlees  »  ?  II  est  decrit  de  la  maniere  suivante :  «  Un 
grand  signe  parut  dans  le  ciel:  une  femme  enveloppee 
du  soleil,  la  lune  sous  ses  pieds,  et  une  couronne  de 
douze  etoiles  sur  sa  t*te.  Elle  etait  enceinte,  et  elle 
criait,  etant  en  travail  et  dans  les  douleurs  de  l’en- 
fantement.  Un  autre  signe  parut  encore  dans  le  ciel; 
et  voici,  e’etait  un  grand  dragon  rouge,  ayant  sept 
tetes  et  dix  cornes,  et  sur  ses  tetes  sept  diademes.  Sa 
queue  entrainait  le  tiers  des  etoiles  du  ciel,  et  les  jetait 
sur  la  terre.  Le  dragon  se  tint  devant  la  femme  qui 
allait  enfanter,  afin  de  devorer  son  enfant,  lorsqu’elle 
aurait  enfante.  Elle  enfanta  un  fils,  qui  doit  paitre 
toutes  les  nations  avec  une  verge  de  fer.  Et  son  enfant 
fut  enleve  vers  Dieu  et  vers  son  trone...  Et  il  y  eut 
guerre  dans  le  ciel.  Michel  et  ses  anges  combattirent 
contre  le  dragon.  Et  le  dragon  et  ses  anges  combat¬ 
tirent,  mais  ils  ne  furent  pas  les  plus  forts,  et  leur  place 
ne  fut  plus  trouvee  dans  le  ciel.  Et  il  fut  precipite,  le 
grand  dragon,  le  serpent  ancien,  appele  le  diable  et 
Satan,  celui  qui  seduit  toute  la  terre,  il  fut  precipite 
sur  la  terre,  et  ses  anges  furent  preeipites  avec  lui.  Et 
j’entendis  dans  le  ciel  une  voix  forte  qui  disait:  Main- 
tenant  le  salut  est  arrive,  et  la  puissance,  et  le  regne 
de  notre  Dieu,  et  l’autorite  de  son  Christ.  »  —  Apo¬ 
calypse  12 : 1-10. 

En  «  employant  un  langage  spirituel  [pour  parler 
des]  choses  spirituelles  »,  il  devient  facile  de  discerner 
ce  qu’est  le  signe  du  Fils  de  I’homme.  C’est  le  Royaume 
de  Dieu  enfante  par  Sion  sa  «  femme  »,  sa  sainte  or¬ 
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ganisation  universelle.  C’est  l’evidence  meme  telle 
qu’elle  ressort  de  la  parole  de  Dieu  et  de  sa  realisation. 
Le  but  de  l’organisation  du  diable  etait  de  s’opposer 
au  gouvernement  divin,  ou  de  le  detruire  des  sa  nais- 
sance  en  1914,  a  la  fin  des  «  sept  temps  ».  Cependant, 
Christ  Jesus,  qui  est  la  Posterity  de  la  « femme », 
«  l’enfant  male  »,  se  revela  comme  le  Roi,  et  Jehovah 
l’etablit  immediatement  sur  le  trone  du  Royaume,  et 
lui  ordonna  de  gouverner  au  milieu  de  ses  ennemis.  La 
guerre  dans  le  ciel  s’ensuivit,  le  diable  en  fut  chasse 
avec  ses  demons,  et  apres  leur  expulsion,  e’est-a-dire 
apres  1918,  le  signe  devint  visible.1  Alors  ceux  qui 
avaient  une  claire  vision  des  choses  celestes  le  discer- 
nerent,  mais  les  religionistes  actuels  ne  virent  rien. 
Ils  avaient  ete  prefigures  par  les  religieux  contempo- 
rains  de  Jesus  qui,  eux  aussi,  ne  virent  pas  que  ce 
dernier  etait  Roi,  et  que  le  Royaume  etait  proche.  C’est 
pourquoi  Jesus  leur  avait  dit:  «  Le  royaume  de  Dieu  ne 
vient  pas  de  maniere  a  frapper  les  regards.  On  ne  dira 
point:  Il  est  ici,  ou  il  est  \k.  Car  voici,  le  royaume  de  Dieu 
est  au  milieu  de  vous.  »  (Luc  17:  20,  21)  Le  Roi  etait 
parmi  eux,  et  leurs  yeux  voiles  par  la  cupidite  ne 
pouvaient  discerner  cette  realite  parce  qu’elle  n’avait 
ni  apparence  ni  eclat.  De  meme  actuellement,  le 
Royaume  est  ne  et  son  action  a  commence  a  se  faire 
sentir  en  1914,  mais  le  clerge  ne  voit  pas  ce  signe  dans 
le  ciel,  et  il  a  choisi  «  Cesar  »  comme  roi.  Le  temps 
viendra  ou  ils  le  discerneront,  non  pour  se  rejouir  mais 
pour  se  lamenter. 

Les  paiens  commencerent  a  fouler  aux  pieds  Je¬ 
rusalem,  la  capitale  d’Israel,  la  theocratie  typique,  en 
607  avant  J.-C.,  accomplissant  ainsi  la  parole  de  Dieu 
qui  avait  dit:  «  J’en  feral  une  ruine,  une  ruine,  une 
ruine!  Cela  ne  sera  plus,  jusqu’a  ce  que  vienne  celui 


i  Voir  «  La  Tour  de  Garde  »  de  juin  1925. 


276  «  la  VERITY  VOUS  AFFRANCHIRa  » 

a  qui  appartient  le  jugement  (le  droit,  Darby) ,  et  je  le 
lui  donnerai. »  (Ezechiel  21:32,  Crampon)  En  1914, 
a  la  fin  des  «  sept  temps  »  des  nations,  vint  Christ 
Jesus  qui  seul  possede  le  droit  d’etre  le  Roi  de  la 
Theocratie  des  cieux,  eternelle  et  veritable,  dont  le 
Pere  lui  donna  le  gouvernement.  Elle  ne  sera  pas 
foulee  aux  pieds  par  les  nations.  Au  contraire,  le 
diable  et  ses  demons  sont  chasses  des  cieux,  et  tous 
les  ennemis  de  cette  Theocratie  deviennent  le  marche- 
pied  de  son  Roi,  la  Posterite  de  la  «  femme  »  de  Dieu. 
C’est  de  cette  maniere  que  Christ  vint  dans  son  Roy- 
aume  en  1914,  sans  que  les  hommes  s’en  apergoivent. 
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Par  un  autre  prophete  Jehovah  fit  ecrire:  «  Voici, 
j’enverrai  mon  messager;  il  preparera  le  chemin  de- 
vant  moi.  Et  soudain  entrera  dans  son  temple  le  Sei¬ 
gneur  que  vous  cherchez;  et  le  messager  de  l’alliance 
que  vous  desirez,  voici,  il  vient,  dit  l’Eternel  des  ar- 
mees. »  (Malachie  3:1)  Quand  Jesus  entra  a  Jeru¬ 
salem  monte  sur  un  ane  pour  se  rendre  au  temple, 
d’ou  il  chassa  les  changeurs  et  les  vendeurs,  il  se 
presenta  ce  jour-la  comme  Roi  a  la  nation  juive;  cela 
se  passait  une  demi-semaine  d’annees,  ou  trois  ans  et 
demi  apres  son  onction  de  l’esprit  de  Dieu  pour  etre 
Roi  et  publier  que  «  le  royaume  des  cieux  est  proche  ». 
Alors  la  prophetie  de  Malachie  ne  se  realisa  que  sur 
une  echelle  reduite.  L’accomplissement  total  a  lieu 
dans  le  grand  «  jour  de  Jehovah  »  qui  commenga  en 
1914.  Quand  done  le  Roi-Pretre,  selon  l’ordre  de  Mel- 
chisedec,  vint-il  au  temple? 

Rappelons-nous  que  l’automne  de  1914,  date  a  la- 
quelle  Christ  regut  le  Royaume,  correspond  a  l’onction 
au  Jourdain,  pour  la  royaute,  pendant  Tautomne  de 
Pan  29  apres  J.-C.  Puisque,  dans  l’image,  il  vint  au 
temple  de  Jerusalem  trois  ans  et  demi  apres  avoir  ete 
fait  Roi,  de  meme,  dans  la  realite,  trois  ans  et  demi 
apres  avoir  commence  a  regner,  dans  l’automne  de  1914, 
il  vint  dans  son  temple  en  qualite  de  Roi.  Apres  cette 
date,  la  «  chretiente  »  fut  eprouvee  et  jugee  d’ apres 
son  choix,  car  elle  devait  accepter  le  Roi  de  Dieu  ou 
le  Cesar  du  diable  (e’est-a-dire  la  politique  de  ce 
monde).  Ce  parallele  entre  l’accomplissement  partiel 
et  la  realisation  complete  de  la  prophetie  de  Malachie, 
fixe  au  printemps  de  1918  le  temps  ou  le  Seigneur  vint 
au  temple.  Cela  s’accorde  egalement  avec  le  fait  que 
dans  la  quatrieme  annee  de  son  regne,  mais  moins  de 
quatre  ans  apres  son  onction  et  son  intronisation, 
Salomon  commenga  a  construire  le  temple  de  Jeru- 
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salem.  La  venue  de  Christ  au  temple,  en  1918,  fut 
inattendue,  meme  pour  ses  fideles  disciples  consacres. 
Le  retour  du  Maitre  leur  a  ete  revele  par  les  Ecritures 
en  1922  seulement,  grace  a  l’accomplissement  de  la 
prophetie  qui  devait  suivre  cet  evenement. 

Tout  pouvoir  dans  les  cieux  et  sur  la  terre  a  ete 
donne  a  Christ  Jesus  glorifie.  Une  creature  d’essence 
divine  comme^lui  n’a  pas  besoin  de  prendre  un  corps 
de  chair  pour  effectuer  sa  seconde  venue  ici-bas,  et 
realiser  les  propheties.  La  Bible  parle  maintes  fois  de 
la  venue  de  Jehovah  sur  la  terre,  mais  cela  ne  veut 
pas  dire  qu’il  abandonne  son  trone  celeste  et  prenne 
une  forme  materielle  pour  visiter  notre  petite  planete. 
«  Ne  remplis-je  pas,  moi,  les  cieux  et  la  terre?  dit 
l’Eternel.  »  (Jeremie  23:24)  De  quelque  cote  que 
Jehovah  tourne  ses  regards  et  exerce  son  pouvoir,  il 
est  present.  II  en  est  de  meme  pour  Christ,  «  l’image 
du  Dieu  invisible  ».  II  travaille  comme  son  Pere.  II  a 
gueri  de  loin  le  fils  d’un  officier  du  roi,  lui  etait  a  Cana, 
et  l’enfant  mourant  etait  a  Capernaum.  (Jean  4:  46-54) 
Une  autre  fois  il  rendit  la  sante  au  serviteur  d’un 
centenier  paien  de  la  meme  maniere,  alors  qu’il  se  trou- 
vait  a  une  certaine  distance  de  la  maison  du  malade. 
(Luc  7:1-10)  Il  delivra  aussi  de  loin  la  fille  demo- 
niaque  d’une  femme  syro-phenicienne.  —  Marc  7 :  24-30. 

Avant  de  monter  au  ciel,  il  dit  a  ses  disciples :  «  Et 
voici,  je  suis  avec  vous  tous  les  jours,  jusqu’a  la  fin 
du  monde.  »  (Matthieu  28:  20)  Il  devait  etre  avec  eux, 
non  dans  un  corps  tangible,  mais  les  aider  continuel- 
lement  et  les  guider  a  distance  par  sa  puissante  in¬ 
fluence.  Quand  il  vint  au  temple  en  1918,  il  usa  ainsi 
de  son  pouvoir  invisible  en  dirigeant  les  regards  des 
siens  vers  l’oeuvre  du  temple  pour  qu’elle  s’accom- 
plisse.  Sa  presence,  discernee  d’abord  par  ses  disciples 
qui  veiilaient,  n’est  pas  tenue  secrete.  Comme  l’eclair 
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brille  d’une  extremite  du  ciel  a  l’autre,  ainsi  le  Seigneur 
fait-il,  par  ses  disciples,  repandre  au  loin  la  nouvelle 
de  son  retour  et  de  sa  venue  dans  le  temple.  —  Mat¬ 
thieu  24 :  27 ;  Luc  17 :  24. 

La  lumiere  emanant  de  cette  revelation  des  Ecri¬ 
tures,  doit  nous  faire  comprendre  les  paroles  suivantes: 

« Nous,  les  vivants,  qui  demeurons  jusqu’a  la  venue 
[en  grec:  parousia:  presence]  du  Seigneur,  nous  ne 
devancerons  aucunement  ceux  qui  se  sont  endormis. 
Car  le  Seigneur  lui-meme,  avec  un  cri  de  commande- 
ment,  avec  une  voix  d’archange,  et  avec  la  trompette 
de  Dieu,  descendra  du  ciel;  et  les  morts  en  Christ 
ressusciteront  premierement ;  puis  nous,  les  vivants 
qui  demeurons,  nous  serons  ravis  ensemble  avec  eux 
dans  les  nuees  a  la  rencontre  du  Seigneur,  en  l’air.  » 
—  I  Thessaloniciens  4:  15-17,  Darby . 

Ce  texte  reconfortant  prouve  que,  comme  Jesus  res- 
suscita  sept  jours  apres  s’etre  presente  comme  Roi  au 
temple  de  Jerusalem,  de  meme  a  sa  venue  au  temple 
il  ressuscita  par  la  puissance  de  Dieu  ces  fideles  Chre¬ 
tiens  endormis  dans  la  mort.  Le  corps  des  membres 
de  l’Eglise  de  Christ  «  est  seme  corps  animal  »,  mais 
« il  ressuscite  corps  spirituel  ».  Ils  revinrent  a  la  vie 
esprit.  Leur  resurrection  fut  done  invisible  aux  hu- 
mains  comme  celle  de  Jesus.  Ils  sont  maintenant  dans 
le  temple  avec  le  Seigneur,  unis  a  lui  dans  un  lieu 
symbolise  par  F«  air  »,  et  par  consequent  invisible  a 
l’oeil  charnel.  —  Comparez  avec  Ephesiens  2 :  2. 

Les  Chretiens  engendres  de  l’esprit  qui  meurent 
fideles  apres  la  venue  du  Roi  dans  le  temple,  n’ont 
plus  a  dormir  dans  la  tombe  en  attendant  son  retour. 
A  leur  mort  ils  sont  « changes  [transfigures]  en  un 
instant,  en  un  clin  d’oeil  »,  ils  passent  de  la  nature 
humaine  a  la  nature  spirituelle.  (I  Corinthiens  15:  51, 
52)  Les  membres  du  reste  vivant  encore  sur  la  terre 
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apres  Tarrivee  du  Seigneur  dans  le  temple  sont  «  en- 
leves »,  c’est-a-dire  separes  de  l’organisation  de  ce 
monde.  Tandis  que  se  multiplient  les  preuves  de  cette 
presence  benie  (« les  nuees  »),  ils  sont  amenes  dans  la 
condition  du  temple  impliquant  Tunite  avec  lui,  ce 
que  ne  peuvent  discerner  les  hommes  naturels.  Dans 
cette  condition  ces  membres  du  reste  doivent  attendre 
leur  «  changement »  qui  aura  lieu  apres  Tachevement 
de  leur  oeuvre  ici-bas.  Les  pages  suivantes  eclaireront 
davantage  ce  sujet. 
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ARMI  les  signes  dont  Jesus  annonga  Tap- 
parition  pour  le  «  temps  de  la  fin  »  apres 
«  que  les  puissances  des  cieux  auront  ete 
ebranlees  »,  nous  citons  celui-ci:  «  II  en- 
verra  ses  anges  avec  la  trompette  reten- 
tissante,  et  ils  rassembleront  ses  elus  des  quatre  vents, 
depuis  une  extremite  des  cieux  jusqu’a  l’autre.  »  (Mat- 
thieu  24:31;  Marc  13:27)  Puisque  le  rassemblement 
a  lieu  sur  l’ordre  du  Roi  regnant,  et  par  le  ministere 
des  anges,  les  gouvernants  terrestres  ne  peuvent  Ten- 
traver,  meme  s’ils  decretaient  que  les  elus  rassembles 
ferment  «  une  organisation  illegale  ».  Le  Roi  de  Je¬ 
hovah  a  des  serviteurs  angeliques  a  son  service  lors- 
qu’il  exerce  ses  fonctions  royales  dans  le  temple;  e’est 
lui-meme  qui  le  declara  en  ces  termes :  «  Lorsque  le 
Fils  de  l’homme  viendra  dans  sa  gloire,  avec  tous  les 
anges,  il  s’assiera  sur  le  trone  de  sa  gloire.  Toutes  les 
nations  seront  assemblies  devant  lui.  »  (Matthieu  25: 
31,  32)  Les  anges  qui  effectuent  ce  rassemblement  ne 
sont  pas  vus  des  hommes. 

De  Christ,  TElu  de  Dieu  pour  diriger  le  Royaume, 
il  est  ecrit:  «  Void  mon  serviteur  que  je  soutiendrai, 
mon  elu,  en  qui  mon  ame  prend  plaisir.  J'ai  mis  mon 
esprit  sur  lui ;  il  annoncera  la  justice  aux  nations.  » 
(Esaie  42:1)  «  Il  fera  valoir  le  jugement  a  l’egard 
des  nations.  »  (Darby)  « Il  manifestera  le  jugement 
aux  nations.  »  (Martin)  «  Il  repandra  la  justice  [Note 
au  bas  de  la  page:  il  exposera  la  loi  (le  jugement)] 
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aux  nations.  »  ( Crampon)  Cette  prophetie  s’applique 
au  Fils  bien-aime  de  Dieu.  (Matthieu  12:  15-21)  Celui- 
ci  etant  designe  comme  le  serviteur  du  Tres-Haut,  il 
est  evident  que  le  Fils  n’est  pas  «  egal  en  puissance 
et  en  gloire  »  au  Pere,  mais  que  Jehovah  est  PEtre 
supreme,  et  que  lui  et  son  Fils  constituent  « les  auto¬ 
rites  superieures  ».  (Romains  13:1)  Les  membres  du 
corps,  ou  Eglise  du  grand  Serviteur,  etant  avec  lui  dans 
Palliance  pour  le  Royaume,  ils  sont  done  aussi  avec 
lui  «  elus  selon  la  prescience  de  Dieu  le  Pere,  par  la 
sanctification  de  l’esprit,  afin  qu'ils  deviennent  obeis- 
sants,  et  qu’ils  participent  a  l’aspersion  du  sang  de 
Jesus-Christ ».  (I  Pierre  1:2)  Pourquoi  devait-il  ras- 
sembler  le  reste  elu  de  son  eglise  se  trouvant  encore 
sur  la  terre  a  sa  venue  dans  le  temple  en  1918  ? 

La  necessite  du  rassemblement  prouve  que  ses 
fideles  elus  avaient  ete  disperses  pendant  la  premiere 
guerre  mondiale.  Cette  dispersion  est  imputable  a  la 
«  chretiente  »  qui  les  avait  persecutes,  comme  Jesus 
Pavait  predit  en  ces  termes:  «  Alors  on  vous  livrera 
aux  tourments,  et  Ton  vous  fera  mourir;  et  vous  serez 
hais  de  toutes  les  nations,  a  cause  de  mon  nom.  Alors 
aussi  plusieurs  succomberont,  et  ils  se  trahiront,  se 
hairont  les  uns  les  autres.  Plusieurs  faux  prophetes 
s’eleveront,  et  ils  seduiront  beaucoup  de  gens.  Et  parce 
que  l’iniquite  se  sera  accrue,  la  charite  du  plus  grand 
nombre  (Pamour  de  plusieurs,  Darby)  se  refroidira. 
Mais  celui  qui  perseverera  jusqu’a  la  fin  sera  sauve.  » 
(Matthieu  24:  9-13)  Ces  persecutions  atteignirent  leur 
apogee  en  1918,  quand  le  Seigneur  vint  dans  le  temple 
pour  le  jugement,  avant  la  fin  de  la  guerre  mondiale. 
Aux  Etats-Unis  la  haine  fut  avivee  par  les  religio- 
nistes  qui  exciterent  la  populace  a  maltraiter  les  ser- 
viteurs  de  Dieu.  Ils  obtinrent  des  autorites  leur  em- 
prisonnement  et  Pinterdiction  de  leurs  publications. 
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En  outre,  la  cooperation  de  ces  Chretiens  d’Amerique 
avec  leurs  freres  dissemines  dans  les  autres  pays  fut 
interrompue.  La  detresse  devint  si  grande  et  leur 
epreuve  si  severe,  qu’un  reste  seulement  garda  la  foi, 
demeura  fidele  aux  obligations  de  son  alliance  avec  le 
Seigneur,  et  ne  douta  pas  de  la  remise  sur  pied  de  son 
oeuvre  ici-bas. 

Ce  reste  etait  compose  des  Israelites  spirituels  qui 
s’etaient  consacres  a  Dieu  et  avaient  ete  agrees  par 
lui  pour  etre  partie  dans  la  nouvelle  alliance  et  for¬ 
mer  un  «  peuple  pour  son  nom  ».  Ils  entrerent  aussi 
dans  Palliance  pour  le  Royaume  avec  « le  Itoi  des  rois 
et  Seigneur  des  seigneurs  ».  Mus  par  Pamour  de  la 
verite  ils  commencerent  a  se  rassembler,  surtout  a 
partir  de  1878.  Constatant  que  la  «  chretiente  »  etait 
asservie  a  la  superstition,  a  la  religion  et  au  cleri- 
calisme,  ils  briserent  leurs  chained,  sortirent  des  sectes 
catholiques,  protestantes,  juives  et  autres,  et  se  ras- 
semblerent  pour  discuter  librement  et  etudier  les  ve- 
rites  que  le  grand  « Messager  de  Palliance  »  de  Je¬ 
hovah  commengait  a  reveler.  Pour  les  propager,  ils  fon- 
derent,  en  juillet  1879,  la  revue  «  The  Watch  Tower  » 
(«La  Tour  de  Garde  »),  et  en  1884,  la  Watch  Tower 
Bible  and  Tract  Society  fut  constitute  et  enregistree 
dans  PEtat  de  Pensylvanie.  Les  richesses  extraites  de 
la  source  des  verites  pures  qu’est  la  Bible,  furent,  par 
cette  Societe,  imprimees  en  beaucoup  de  langues,  et 
e’est  ainsi  que  la  lumiere  a  ete  repandue  a  travers  le 
monde  sous  forme  de  livres,  brochures,  tracts,  et  aussi 
par  des  conferences  publiques  gratuites,  et  autres 
moyens  de  publicite. 

Des  milliers  d’humains  ont  ete  affranchis  grace  a 
la  denonciation  des  fausses  doctrines  religieuses  telles 
que:  Penfer  de  feu  dans  lequel  des  ames  conscientes 
se  contorsionnent  indefiniment,  le  purgatoire,  Pordi- 
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nation  divine  des  ecclesiastiques,  la  trinite,  etc.  Alors 
les  ecclesiastiques  de  toutes  les  denominations,  furieux, 
comploterent  la  mine  de  cette  oeuvre  educatrice,  dans 
l’intention  d’empecher  les  hommes  de  connaitre  la 
verite  qui  les  affranchirait  du  joug  de  ces  faux 
bergers.  Vint  ensuite  la  guerre  de  1914,  dont  profi- 
terent  les  clericaux  pour  accuser  faussement  les  pro- 
pagateurs  de  la  verite  et  apotres  de  la  liberte.  Ils  reus- 
sirent  a  interrompre  presque  completement  leur  ac¬ 
tivity  publique  dans  toutes  les  nations. 

Le  plus  grand  travail  du  peuple  allie  a  Jehovah 
restait  a  faire.  Le  «  temps  de  la  fin  »  avait  commence 
en  1914;  l’organisation  mondiale  du  diable,  jugee, 
courait  a  sa  perte  definitive  et  l’humanite  risquait 
d’etre  aneantie  dans  la  «  bataille  du  grand  jour  du 
Dieu  tout-puissant  »  a  venir.  Selon  la  regie  divine  ob- 
servee  avant  le  deluge  et  aussi  avant  la  destruction  de 
Jerusalem  en  607  avant  J.-C.,  puis  en  l’an  70,  Dieu 
voulait  avertir  les  peuples  de  la  catastrophe  mondiale 
imminente,  et  il  leur  donna  la  possibility  d’echapper 
a  la  mine  qui  les  menagait.  Le  Royaume,  c’est-a-dire 
les  «  nouveaux  cieux  »,  etaient  etablis  depuis  1914,  et 
il  fallait  l’annoncer  aux  nations,  afin  que  les  amis  de 
la  verite  et  de  la  justice  connaissent  la  voie  qui  leur 
permettra  de  se  refugier  dan^  le  Royaume  ou  l’on 
trouve  la  delivrance  et  le  salut. 

Jesus  avait  predit  cette  oeuvre.  Immediatement 
apres  avoir  annonce  la  guerre  mondiale  et  la  perse¬ 
cution  de  ses  fideles  disciples,  il  avait  precise  le  genre 
de  travail  qu’ils  auraient  a  faire  apres  cette  gigan- 
tesque  bataille,  et  cela  dans  les  termes  suivants,  qui 
etaient  a  la  fois  une  prophetie  et  un  ordre :  «  Cette 
bonne  nouvelle  du  royaume  sera  prechee  dans  le 
monde  entier,  pour  servir  de  temoignage  a  toutes  les 
nations .  Alors  viendra  la  fin.  »  —  Matthieu  24 :  14. 
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A  cause  de  la  loyaute  du  temoignage  qu’il  rendit 
sur  la  terre,  Jesus  fut  le  plus  glorieux  des  martyrs, 
et  a  ce  titre  il  est  appele :  «  L’ Amen,  le  temoin  fidele  et 
veritable. »  (Apocalypse  1:  5;  3: 14;  19: 11)  Comme  Ser- 
viteur  Elu  de  son  Pere,  il  devait  veiller  a  ce  que  le 
temoignage  en  faveur  du  Royaume  fut  rendu  avant 
l’aneantissement  de  la  malfaisante  organisation  de 
Satan,  dont  il  avait  precipite  la  partie  invisible  du 
del  sur  la  terre,  apres  quoi,  devait  s’accomplir  la  pro¬ 
phetic  suivante :  « Malheur  a  la  terre  et  a  la  mer ! 
car  le  diable  est  descendu  vers  vous,  anime  d’une 
grande  colere,  sachant  qu’il  a  peu  de  temps.  »  (Apo¬ 
calypse  12:12)  Il  ne  reste,  en  effet,  aujourd’hui  que 
peu  de  temps  avant  la  bataille  decisive,  au  cours  de 
laquelle  1’ organisation  du  dragon  a  sept  tetes  sera 
detruite.  Le  Royaume  de  Dieu,  la  seule  esperance  de 
salut  pour  l’homme,  triomphera,  et  le  peuple  mal- 
heureux  doit  en  recevoir  le  temoignage. 

Telles  sont  les  raisons  imperieuses  pour  lesquelles 
Christ,  le  puissant  Roi,  brisa  les  liens  de  son  fidele 
reste  elu  apres  son  arrivee  dans  le  temple :  « Pour 
ouvrir  les  yeux  des  aveugles,  faire  sortir  de  prison 
le  captif  et  de  leur  cachot  ceux  qui  habitent  dans  les 
tenebres.  »  (Esaie  42:1,  6,  7;  49:9)  Il  employa  ses 
anges  pour  le  rassemblement  des  elus  disperses,  et  cela 
par  une  proclamation  mondiale  de  l’etablissement  du 
Royaume,  retentissante  comme  « un  grand  son  de 
trompette  ».  Il  rassembla  ses  elus,  les  amena  a  realiser 
l’unite  avec  lui,  leur  fit  connaitre  sa  presence  dans  le 
temple  pour  le  jugement,  et  leur  montra  la  volonte  de 
Dieu  ainsi  que  l’oeuvre  qu’il  leur  a  confiee  avant  la 
fin  definitive.  Il  revela  en  outre  que  le  point  litigieux 
c’est  la  suprematie  et  le  nom  du  Tres-Haut. 

La  mission  des  Chretiens,  en  rapport  avec  Tonction 
qu’ils  ont  resue  dans  le  temple,  devint  alors  intelligible. 
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«  Vous  etes  mes  temoins,  dit  l’Eternel  [Jehovah],  vous, 
et  mon  serviteur  que  j’ai  choisi,  afin  que  vous  le  sa- 
chiez,  que  vous  me  croyiez  et  compreniez  que  c’est 
moi:  Avant  moi  il  n’a  point  ete  forme  de  Dieu,  et 
apres  moi  il  n’y  en  aura  point.  C’est  moi,  moi  qui  suis 
l’Eternel  [Jehovah],  et  hors  moi  il  n’y  a  point  de 
sauveur.  C’est  moi  qui  ai  annonce,  sauve,  predit,  ce 
n’est  point  parmi  vous  un  dieu  etranger;  vous  etes 
mes  temoins,  dit  l’Eternel,  c’est  moi  qui  suis  Dieu.  » 
(Esaie  43:  10-12)  Apres  de  longues  et  dures  annees, 
au  cours  desquelles  Jehovah  les  employa  a  l’ceuvre  du 
temoignage,  dans  une  atmosphere  de  haine  qui  leur 
valut  des  persecutions  dans  tous  les  pays,  les  membres 
du  reste  elu  decouvrirent  que  Dieu  leur  avait  donne 
un  «  nom  nouveau  »,  differant  des  appellations  inju- 
rieuses,  non  scripturales,  imaginees  par  leurs  ennemis. 
Ce  «  nom  nouveau  »  que  la  bouche  de  l’Eternel  pro- 
nonga  n’est  autre  que:  «  Temoins  de  Jehovah  ».  (Esaie 
62:2;  65:15;  Apocalypse  2:17)  Ils  regurent  ce  nom 
en  juillet  1931;  sans  crainte,  joyeusement,  ils  le  firent 
connaitre  a  toutes  les  nations,  et  s’efforcerent  par 
leur  conduite  de  justifier  ce  titre  donne  par  Dieu. 

Durant  la  premiere  guerre  mondiale  ces  Israelites 
spirituels  tomberent  au  pouvoir  des  systemes  politiques 
babyloniens.  Il  en  fut  pour  eux  comme  pour  les  Is¬ 
raelites  typiques  d’autrefois,  qui  connurent  la  deso¬ 
lation  de  leur  pays  et  la  captivite  a  Babylone  pendant 
soixante-dix  ans.  En  1918,  les  Israelites  spirituels  ce- 
derent  sous  les  coups  des  puissances  politiques  hostiles 
a  leur  activite  chretienne,  et  se  relacherent  dans  leur 
travail  d’education  publique,  en  grande  partie  a  cause 
de  la  doctrine  religieuse  prevalant  encore,  selon  la- 
quelle  les  chefs  de  l’organisation  visible  de  Satan  sont 
les  «  autorites  superieures  »  auxquelles  toutes  les  ames 
chretiennes  doivent  etre  soumises,  comme  cela  est 
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recommande  dans  l’epitre  aux  Romains,  chapitre  13, 
verset  1.  En  denaturant  les  Ecritures  par  cette  vi- 
cieuse  interpretation,  la  Hierarchie  au  pouvoir  fut 
ecoutee  comme  conseillere  «  spirituelle  »  des  puissances 
politiques,  et  obtint  de  l’Etat  la  suppression  du  droit 
de  parler,  d’ecrire,  et  de  se  reunir  pour  adorer  Dieu. 
Cette  interpretation  religieuse  erronee  des  Ecritures,  au 
sujet  des  «  autorites  superieures  »,  a  longtemps  incite 
les  Chretiens  ignorants  a  se  soumettre  aux  dirigeants  de 
ce  monde,  au  detriment  des  interets  de  1’ oeuvre  de  Dieu 
et  de  la  vraie  liberte. 

Apres  la  venue  du  Seigneur  dans  le  temple  et  la 
liberation  du  reste  des  Israelites  spirituels,  captifs 
dans  la  Babylone  moderne,  le  Seigneur  ouvrit  gra- 
duellement  leurs  yeux  a  la  verite.  En  1929,  une  grande 
lumiere  les  illumina.  «  La  Tour  de  Garde  »  publia  Im¬ 
plication  scripturale  du  chapitre  13  de  l’epitre  aux 
Romains.  Elle  montrait  que  Jehovah  et  Christ  sont 
les  « autorites  superieures »  et  non  les  gouvernants 
de  ce  monde ;  que  les  ames  chretiennes  doivent  «  obeir 
a  Dieu  plutot  qu’aux  hommes  »  et  se  soumettre  a  «  tout 
ordre  humain  »  scriptural  emanant  de  serviteurs  eta- 
blis  dans  l’organisation  de  Dieu  soumise  a  Christ  le 
Roi.  (I  Pierre  2:13,  Darby)  La  revelation  de  cette 
verite  vitale  libera  eompletement  l’esprit  du  peuple 
consacre  a  Dieu. 

Grace  a  cette  verite  ils  purent  rester  «  les  affran- 
chis  du  Seigneur »,  meme  quand  leur  corps  tomba 
dans  les  griffes  des  fonctionnaires  qui  les  emprison- 
nerent  et,  par  consequent,  les  reduisirent  en  esclavage, 
Mais  ils  s’obstinerent  a  obeir  a  Dieu  sans  reserve, 
ils  ne  baisserent  la  tete,  en  signe  d’acceptation  de  la 
servitude,  devant  aucune  des  autorites  de  l’organi- 
sation  du  diable,  qu’elles  soient  religieuses,  commer- 
ciales  ou  politiques.  Cette  verite  leur  permit  de  cons- 
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tater  que  leur  liberte  etait  voulue  par  Dieu  pour  qu’ils 
puissent  activer  son  «  oeuvre  etrange  »  de  temoignage 
a  son  Royaume  sans  egard  a  l’opposition  et  aux  ini- 
quites  commises  au  nom  de  la  loi  a  leur  prejudice. 
(Psaume  94:20-22)  L’apotre  a  ecrit  pour  eux:  «Freres, 
vous  avez  ete  appeles  a  la  liberte.  »  Ils  usent  de  cette 
liberte,  non  pour  satisfaire  leur  chair  et  s’adonner 
aux  plaisirs  mondains,  mais  pour  servir  Dieu  avec 
amour,  et  proclamer  son  nom  et  son  Royaume  mes- 
sianique.  —  Galates  5:  13,  Segond  et  Darby. 

Le  reste  des  temoins  de  Jehovah  s’efforce  de  re- 
pandre  l’esprit  de  liberte  en  tous  lieux,  par  la  diffu¬ 
sion  de  la  verite  telle  qu’elle  est  contenue  dans  la  pa¬ 
role  de  Dieu.  Christ,  leur  Conducteur,  a  dit:  «  Si  vous 
perseverez  dans  ma  parole,  vous  etes  vraiment  mes 
disciples,  vous  connaitrez  la  verite  et  la  verite  vous 
affranchira.  »  (Jean  8:31,  32,  Darby)  En  perseverant 
dans  sa  parole  comme  de  vrais  disciples,  ils  sont,  par 
la  grace  de  Dieu,  parvenus  a  la  connaissance  de  la 
verite,  et  ont  conquis  la  liberte  que  connurent  les 
chretiens  primitif s .  des  temps  apostoliques.  Ce  furent 
les  apotres  de  Christ  qui  dirent  aux  chefs  de  ce  monde . 
«  Jugez  s’il  est  juste,  devant  Dieu,  de  vous  obeir  plutot 
qu’a  Dieu;  car  nous  ne  pouvons  pas  ne  pas  parler  de 
ce  que  nous  avons  vu  et  entendu...  II  faut  obeir  a  Dieu 
plutot  qu’aux  hommes.  »  —  Actes  4:  19,  20;  5:  29. 

Aussi,  maintenant,  les  temoins  de  Jehovah  refusent- 
ils  de  sacrifier  la  glorieuse  liberte  que  Dieu  a  donnee. 
Ils  continuent  a  parler  des  choses  qu’ils  decouvrent 
dans  sa  parole,  en  depit  des  efforts  demoniaques  et 
humains  pour  paralyser  leur  oeuvre.  Ils  suivent  l’exem- 
ple  de  Jesus  et  de  ses  apotres  quant  a  la  maniere 
d’annoncer  le  Royaume,  allant  de  maison  en  maison, 
et  sur  les  places  publiques,  ne  manquant  pas  d  expli- 


La  fille  de  Jephthe  sort  la  premiere  a  sa  rencontre. 
— Chapitre  25. 


Des  hommes  libres  bien  qu'enfermes  dans  un  camp  de 
concentration  nazi. — Chapitre  24. 
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quer  tous  les  decrets  de  Dieu.  Comme  Paul,  ils  peuvent 
dire :  «  Vous  savez  que  je  n’ai  pas  neglige  de  vous  an- 
noncer  tout  ce  qui  etait  utile,  sans  vous  en  rien  cacher, 
que  je  vous  ai  instruits  en  public  et  de  maison' 
en  maison,  prechant  aux  Juifs  comme  aux  Grecs.  » 
(Actes  20:  20,  21,  27,  Version  Synodale;  voir  aussi 
2:  46;  5:  42;  Luc  9:  4-6;  10:  5-9)  Selon  P«  orthodoxie 
religieuse  »,  les  paroissiens  doivent  se  reunir  dans  une 
eglise  ou  dans  un  temple  pour  entendre  un  sermon 
prononce  du  haut  d’une  chaire.  Aussi  les  devots  con- 
siderent-ils  le  systeme  d’education  des  temoins  de 
Jehovah,  ainsi  que  leur  message,  comme  une  «  oeuvre 
etrange ».  Ils  ne  tiennent  aucun  compte  de  l’avertis- 
sement  les  prevenant  que  cette  «  oeuvre  etrange » 
precede  1*«  acte  inoui »  du  Tout-Puissant  que  sera 
Armaguedon.  —  Esaie  28:  21. 

Beaucoup  de  personnes  honnetes  restent  esclaves 
de  la  «  religion  organisee  »  parce  que  le  clerge  les  a 
mal  enseignees  en  l«ur  faisant  croire  que  la  religion 
pratiquee  dans  la  «  chretiente »  et  le  christianisme 
sont  une  meme  chose.  Cette  erreur  a  ete  devoilee  au 
temps  convenable.  En  1928,  une  declaration  ainsi  con- 
gue  fut  repandue  dans  toute  la  «  chretiente  »  :  «  Satan 
etant  le  dieu  de  ce  monde,  les  nations  de  ce  monde 
ne  peuvent  pas  se  dire  chretiennes  ni  etre  appelees  de 
ce  nom.  II  n’existe  pas  de  religion  chretienne  (ces  deux 
mots  sont  inconciliables),  parce  que  le  vrai  christia¬ 
nisme  n’est  pas  une  religion .  »  (Voir  le  livre  «  Gou- 
vernement  »,  page  132,  publie  en  1928.)  Cette  verite  fut 
mise  en  relief  surtout  a  partir  de  1936,  et  les  religionistes 
exprimerent  bruyamment  leur  indignation  quand  pa- 
rut  la  brochure  prouvant  que  « la  religion  est  un 
piege  et  une  escroquerie  ».  L’histoire  des  seize  der- 
niers  siecles  et  l’orientation  actuelle  de  la  religion 
confirment  le  bien-fonde  de  cette  accusation. 
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Les  membres  du  reste  des  temoins  de  Jehovah 
sont  faibles  et  peu  nombreux,  comme  le  furent  ceux 
de  tous  les  temps.  II  s’ensuit  qu’ils  ne  sont  redoutes 
qu’a  cause  des  puissantes  verites  qu’ils  propagent,  sans 
crainte,  par  ordre  divin.  Les  religionistes  cruels  s’ef- 
forcent  de  les  detruire,  ainsi  que  leur  message  de  li¬ 
berty  chretienne.  Dans  T  Apocalypse,  chapitre  12,  aux 
versets  13  et  17,  il  est  fort  bien  montre  que  le  reste 
des  temoins  est  la  cible  principale  de  Satan  et  de  ses 
demons.  C’est  contre  ces  derniers,  et  non  contre  des 
creatures  de  chair  et  de  sang,  que  le  reste  doit  com- 
battre,  ayant  les  «  reins  ceints  de  la  verite  »,  et  faisant 
briller  «  Tepee  de  resprit  qui  est  la  parole  de  Dieu ». 
—  Ephesiens  6 :  12-17. 

Le  noir  dessein  du  diable  est  d’embrigader  tous  les 
peuples,  de  les  soumettre  a  un  gouvernement  mondial 
totalitaire  qui  les  reduirait  en  esclavage,  et  les  main- 
tiendrait  dans  Tignorance  de  la  verite  liberatrice,  c’est- 
a-dire  loin  de  Dieu  et  de  sa  domination  royale  du 
Monde  Nouveau  de  la  Justice.  Pour  cela  il  employa  les 
religionistes  qui  favoriserent  l’etablissement  du  fa- 
scisme  en  1922,  et  du  nazisme  en  1933,  aides  en  cela 
par  le  Vatican  dont  le  chef  avait  signe  un  concordat 
avec  les  dictateurs  allemand  et  italien.  Quand  le  fon- 
dateur  du  nazisme  en  Allemagne  prit  le  pouvoir,  son 
premier  acte  politique  fut  d’abattre  le  mouvement  des 
temoins  de  Jehovah  en  le  qualifiant  de  «  subversif  ». 
Non  seulement  leurs  reunions  furent  interdites,  mais 
finalement  6000  d’entre  eux  ont  ete  jetes  dans  des 
camps  de  concentration,  et  mis  a  Tindex  par  un  in- 
signe  violet  qui  les  distinguait  des  autres.  Quoique 
traites  avec  la  plus  grande  brutalite,  ils  resterent  libres 
quant  a  l'esprit,  refusant  l’esclavage  spirituel  dictato¬ 
rial.  Meme  dans  les  Etats  democratiques,  les  temoins 
du  Tres-Haut  doivent  resister  aux  agressions  religio- 
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totalitaires  et  combattre  pour  conserver  la  liberte 
d’adorer  Dieu. 
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Chapitre  25 

«  LES  HOMMES  DE  BONNE  VOLONTE» 


A  MARCHE  vers  la  liberte  totale  se  pour- 
suit,  rorganisation  satanique  aux  abois 
arrive  au  terme  de  ses  jours,  et  ses  ef¬ 
forts  ne  peuvent  enrayer  cette  poussee 
irresistible,  car  en  tete  du  cortege  se 
trouve  l’invincible  Conducteur  annonce  par  Dieu  en 
ces  termes:  «  Void,  je  Fai  donne  pour  temoignage 
aux  peuples,  pour  chef  et  commandant  (legislateur, 
conducteur,  maitre,  autres  versions )  des  peuples.  Void, 
tu  appelleras  une  nation  que  tu  n’as  pas  connue;  et 
une  nation  qui  ne  te  connait  pas  accourra  vers  toi,  a 
cause  de  FEternel  [Jehovah],  ton  Dieu,  et  du  Saint 
d’Israel;  car  il  t’a  glorifie.  Cherchez  FEternel  [Jeho¬ 
vah]  tandis  qu’on  le  trouve;  invoquez-le  pendant  qu’il 
est  proche.  »  —  Esaie  55 :  4-6,  Darby. 

Quand  le  Chef  designe  par  le  Seigneur  vint  dans 
le  temple  en  1918,  il  trouva  le  peuple  allie  a  Jehovah 
retenu  captif  derriere  les  portes  de  la  Babylone  mo- 
derne,  et  lui  dit :  «  Franchissez,  franchissez  les  portes ! 
Preparez  un  chemin  pour  le  peuple!  Frayez,  frayez  la 
route,  otez  les  pierres!  Elevez  une  banniere  vers  les 
peuples!  »  (Esaie  62: 10)  Les  pierres  qui  obstruent  le 
chemin  de  la  verite  sur  le  Royaume,  doivent  etre  en- 
levees,  l’etendard  de  la  liberte  tenu  bien  haut,  afin 
que  tous  les  captifs  le*  voient  et  le  suivent,  pour  se 
diriger  vers  la  securite,  la  prosperity  et  la  paix  que 
procure  le  dit  Royaume  gouverne  par  le  Fils  du  Tres- 
Haut.  Avant  la  venue  du  Roi  dans  le  temple,  il  y  eut 
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guerre  dans  les  cieux,  et  le  diable  fut  precipite  de  la 
brillante  position  celeste  qu’il  occupait  avec  arrogance. 
La  grande  Babylone  organisee  par  lui  va  bientot  dis- 
paraitre  pendant  la  guerre  finale  d’Armaguedon.  Ceux 
qui  veulent  vivre  libres  comme  des  hommes  de  Dieu, 
sous  la  protection  du  gouvernement  theocratique, 
doivent  preter  l’oreille  a  l’avertissement  celeste  et  se 
precipiter  sans  plus  tarder  vers  la  liberte. 

« Elle  est  tombee,  elle  est  tombee,  Babylone  la 
grande!  Elle  est  devenue  une  habitation  de  demons,  un 
repaire  de  tout  esprit  impur,  un  repaire  de  tout  oiseau 
impur  et  odieux,  parce  que  toutes  les  nations  ont  bu 
du  vin  de  la  fureur  de  son  impudicite,  et  que  les  rois 
de  la  terre  se  sont  livres  avec  elle  a  Fimpudicite,  et 
que  les  marchands  de  la  terre  se  sont  enrichis  de  la 
puissance  de  son  luxe...  Sortez  du  milieu  d’elle,  mon 
peuple,  afin  que  vous  ne  participiez  point  a  ses  peches, 
et  que  vous  n’ayez  point  de  part  a  ses  fleaux  (plaies, 
Darby).  »  —  Apocalypse  18: 1-4. 

Nations,  rois,  marchands,  et  tout  ce  qui  est  lie  a  la 
Babylone  religieuse  est  condamne  a  perir  avec  elle. 
Beaucoup  de  personnes,  bien  disposees  envers  Dieu  et 
son  Royaume,  sont  retenues  captives  dans  Babylone,  et 
ignorent  la  verite  qui  revele  la  voie  du  salut.  Rester 
dans  la  Babylone  maudite,  signifie  languir  dans  l’es- 
clavage,  approuver  ses  peches  par  un  appui  moral,  et 
se  condamner  a  subir  avec  elle  les  plaies  dont  FEternel 
la  frappera.  Le  seul  moyen  d’eviter  la  destruction 
fimle  est  de  se  refugier  dans  le  Royaume  de  Dieu. 

Quand  naquit  le  Sauveur,  qui  devait  etre  le  Roi  ou 
Chef  du  gouvernement  de  cette  Theocratie,  une  grande 
armee  celeste  apparut,  disant :  «  Gloire  a  Dieu  dans 
les  lieux  tres  hauts  et,  sur  la  terre,  paix  parmi  les 
hommes  de  bonne  volonte.  »  (Luc  2:14,  Martin  et 
Glair e  &  Vigouroux)  Le  Royaume  est  maintenant  etabli 
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dans  les  cieux,  et  il  faut  choisir  entre  ce  gouvernement 
juste  et  la  Babylone  mondaine  condamnee.  Ceux  qui 
l’abandonnent  courageusement,  montrant  ainsi  leur 
bonne  volonte  envers  Jehovah  et  son  Royaume,  goutent, 
au  sein  de  la  detresse  actuelle,  la  paix  de  Dieu  qui  sur- 
passe  toute  intelligence.  Ceux-la  sont,  de  nos  jours, 
affranchis  de  la  crainte,  tandis  que  sur  la  terre  il  y 
aura  «  une  angoisse  des  nations  en  perplexite  devant 
le  grand  bruit  de  la  mer  et  des  flots,  les  hommes 
rendant  Tame  de  peur  et  a  cause  de  l’attente  des  choses 
qui  viennent  sur  la  terre  habitee,  car  les  puissances  des 
cieux  seront  ebranlees  ».  —  Luc  21:  25,  26,  Darby. 

Ceux  qui  otent  les  pierres  d’achoppement  que  sont 
les  erreurs  et  les  traditions  religieuses,  et  elevent  bien 
haut  la  banniere  de  la  verite,  ne  sont  pas  les  ennemis 
des  hommes,  que  ceux-ci  soient  catholiques,  protestants, 
juifs  ou  paiens.  Quand  Paul  fut  considere,  par  les  re- 
ligionistes,  comme  dangereux  pour  le  peuple,  il  leur 
demanda:  «  Suis-je  devenu  votre  ennemi  en  vous  disant 
la  verite?  »  (Galates  4:16)  Il  annonga  que,  dans  ce 
monde,  la  precieuse  liberte  devait  toujours  etre  sauve- 
gardee  jalousement,  et  qu’il  faudrait  meme  combattre 
pour  elle  contre  les  empietements  babyloniens.  Ayant 
demasque  «  la  cinquieme  colonne  »  de  ce  temps-la,  il 
ecrivit:  «  Des  faux  freres  ...  s’etaient  furtivement  in- 
troduits  et  glisses  parmi  nous,  pour  epier  la  liberte 
que  nous  avons  en  Jesus-Christ,  avec  l’intention  de  nous 
asservir.  Nous  ne  leur  cedames  pas  un  seul  instant  et 
nous  resistames  a  leurs  exigences,  afin  que  la  verite 
[purete,  Weymouth]  de  l’Evangile  fut  maintenue  parmi 
vous.  »  —  Galates  2 :  4,  5. 

Depuis  1918,  « la  cinquieme  colonne »  religieuse 
s’est  infiltree  dans  toutes  les  nations  democratiques 
et  liberates,  ou  elle  attaque  sournoisement  les  droits, 
privileges  et  libertes  des  amis  de  la  democratic.  Son 
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but  est  d’asservir  les  peuples  et  d’etouffer  la  verite 
publiee  par  les  messagers  du  Royaume  de  Dieu.  Aussi, 
les  paroles  suivantes  de  l’apotre  resonnent-elles  avec 
une  force  particuliere  en  ces  temps  perilleux:  «  C’est 
pour  la  liberte  que  Christ  mous  a  affranchis.  Demeurez 
done  fermes,  et  ne  vous  laissez  pas  mettre  de  nouveau 
sous  le  joug  de  la  servitude.  »  (Galates  5:1)  Le  combat 
contre  les  usurpateurs  religieux,  pour  conserver  la 
liberte  d’adorer  Jehovah,  doit  se  poursuivre  comme  au 
temps  du  juge  Jephthe. 

La  fille  de  Jephthe,  son  unique  enfant,  sortit  la 
premiere  pour  louer  l’Etemel  a  Toccasion  de  la  victoire 
remportee  sur  les  agresseurs  totalitaires  ammonites, 
qui  furent  expulses  de  la  theocratie  typique.  (Juges 
11:34-36)  Tout  recemment,  une  classe  de  personnes 
animees  d’un  meme  esprit  que  la  fille  de  Jephthe,  et 
mues  par  le  meme  mobile,  s’est  manifestee  surtout 
depuis  1938.  En  cette  annee,  la  regie  et  la  procedure 
theocratiques  furent  appliquees  dans  l’organisation  vi¬ 
sible  du  peuple  allie  a  Dieu.  Christ  Jesus,  le  Chef  de  ce 
peuple,  est  un  plus  grand  capitaine  que  Jephthe.  La 
classe  prefiguree  par  la  fille  de  ce  dernier  s’est  deve- 
loppee  depuis  la  venue  de  Christ  dans  le  temple.  Ses 
membres  ont  remarque  l’activite  du  «  reste  »  prechant 
«  cet  evangile  du  Royaume  dans  le  monde  entier  pour 
servir  de  temoignage  a  toutes  les  nations  » ;  ils  ont  ete 
temoins  de  l’opposition  et  des  persecutions  qu’il  subit 
de  la  part  des  milieux  religieux,  dans  tous  les  pays,  et 
ont  constate  egalement  que  les  membres  de  ce  reste 
fidele,  en  qualite  de  serviteurs  du  Dieu  Tres-Haut, 
refusent  de  s’incliner  devant  les  attentats  contre  leur 
liberte.  Ils  repoussent  sans  cesse  les  politiciens  reli- 
gionistes,  ennemis  de  la  liberte  d’adoration,  et  con- 
tinuent  a  publier  victorieusement  le  jour  de  la  ven¬ 
geance  de  Dieu  contre  Babylone,  pour  la  consolation  de 
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ceux  qui  gemissent.  Depuis  le  dechainement  de  la 
guerre  totale,  en  1939,  ce  combat  pour  la  liberte  d’a- 
dorer  Jehovah  connut  une  violence  extreme,  mais  les 
temoins,  soutenus  par  Christ,  triomphent  de  toute 
opposition.  La  classe  actuelle  de  la  fille  de  Jephthe 
s’en  rejouit  beaucoup,  et  ceux  qui  la  composent  ac- 
clament  le  Juge  et  Roi  de  Jehovah,  ils  se  rangent  de 
son  cote,  et  Christ  les  offre  a  Dieu,  comme  Jephthe 
offrit  sa  fille,  et  les  met  au  travail  avec  sa  classe  du 
du  temple.  —  Apocalypse  7 :  15. 

Le  grand  Dispensateur  de  toute  vie  ne  donne  pas 
a  ces  personnes  de  bonne  volonte  l’espoir  de  vivre 
dans  les  cieux,  ni  d’occuper  une  place  dans  le  gou- 
vernement  du  Royaume  theocratique,  mais  la  promesse 
leur  est  faite  de  vivre  sur  la  terre  dans  le  Monde 
Nouveau.  C’est  le  bon  plaisir  du  Pere  de  donner  le 
Royaume  au  «  petit  troupeau  »  des  membres  du  corps 
de  Christ;  Jesus,  d’autre  part,  a  dit  en  parlant  de  ces 
humains  de  bonne  volonte :  «  J’ai  encore  d’autres  brebis, 
qui  ne  sont  pas  de  cette  bergerie;  celles-la,  il  faut  que 
je  les  amene;  elles  entendront  ma  voix,  et  il  y  aura 
un  seul  troupeau,  un  seul  berger.  »  (Jean  10: 16)  Ceux 
qui  deviennent  les  «  autres  brebis  »  entendent  la  voix 
du  bon  Berger  a  travers  le  message  du  Royaume  publie 
par  le  reste  des  membres  du  corps  de  Christ.  Ils  re- 
connaissent  que  ce  message  est  la  verite  pure,  telle 
qu’elle  est  contenue  dans  la  Bible,  et  viennent  a  Christ 
qu’ils  prennent  pour  Chef,  Guide  et  Redempteur.  Grace 
aux  merites  du  sacrifice  de  Jesus,  ils  peuvent  se  con- 
sacrer  entierement  a  Jehovah  pour  faire  sa  volonte 
et  servir  toujours  son  Royaume.  Comme  leur  Conduc- 
teur,  ils  symbolisent  publiquement  leur  consecration 
de  cceur  a  Dieu  en  se  faisant  baptiser  dans  l’eau.  Ce 
que  le  Tout-Puissant  demande  de  ces  nouveaux  con- 
sacres,  c’est  de  magnifier  son  nom  par  toute  la  terre 
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en  publiant  la  bonne  nouvelle  du  prochain  etablissement 
de  son  Royaume.  C’est  ainsi  que  les  «  autres  brebis  »  se 
joignent  au  reste  du  «  petit  troupeau  »  et  font  le  meme 
travail,  si  bien  que  les  deux  classes  deviennent  «  un 
seul  troupeau »  conduit  par  «  un  seul  berger ».  Les 
membres  de  la  classe  du  temple  rassembles  avec  Christ 
sont  les  «  pierres  vivantes »  de  ce  temple  dont  leur 
Chef  est  la  pierre  angulaire.  C’est  ainsi  qu’en  s’unissant 
au  reste,  «  les  autres  brebis  »  servent  dans  le  temple 
de  Dieu  comme  le  fit  la  fille  de  Jephthe. 

Grace  a  leur  integrite,  les  « autres  brebis »  for- 
meront  la  « grande  multitude »  predite  dans  l’Apo- 
calypse,  chapitre  7,  versets  9  a  17.  Apres  avoir  dit  sa 
vision  du  rassemblement  des  144  000  membres  des 
douze  tribus  de  l’lsrael  spirituel,  l’apotre  Jean  ecrit 
ceci:  «  Apres  cela,  je  regardai,  et  voici,  il  y  avait  une 
grande  foule,  que  personne  ne  pouvait  compter,  de 
toute  nation,  de  toute  tribu,  de  tout  peuple,  et  de  toute 
langue.  Ils  se  tenaient  devant  le  trone,  et  devant 
l’agneau,  revetus  de  robes  blanches,  et  des  palmes  dans 
leurs  mains.  Et  ils  criaient  d’une  voix  forte,  en  disant: 
Le  salut  est  a  notre  Dieu,  qui  est  assis  sur  le  trone,  et 
a  l’agneau...  Ce  sont  ceux  qui  viennent  de  la  grande 
tribulation;  ils  ont  lave  leurs  robes,  et  ils  les  ont 
blanchies  dans  le  sang  de  l’agneau.  C’est  pour  cela 
qu’ils  sont  devant  le  trone  de  Dieu,  et  le  servent  jour 
et  nuit  dans  son  temple.  Celui  qui  est  assis  sur  le 
trone  dressera  sa  tente  sur  eux.  »  Pouvant  adorer  Dieu 
librement,  ils  sont  aussi  affranchis  de  la  crainte,  et 
a  l’abri  du  besoin,  selon  ce  qui  est  ecrit:  «  Ils  n’auront 
plus  faim,  ils  n’auront  plus  soif,  et  le  soleil  ne  les 
frappera  point,  ni  aucune  chaleur.  Car  l’agneau  qui 
est  au  milieu  du  trone  les  paitra  et  les  conduira  aux 
sources  des  eaux  de  la  vie,  et  Dieu  essuiera  toute  larme 
de  leurs  yeux.  » 
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Cette  vision  garantit  qu’une  classe  terrestre  sur- 
vivra  au  cataclysme  qui  s’abattra  sur  ce  vieux  monde, 
et  que  le  deluge  du  temps  de  Noe  prefigura.  La  pro- 
phetie  de  Jesus  sur  la  fin  du  monde  contient  le  parallele 
suivant:  «  Et  tels  furent  les  jours  de  Noe,  telle  aussi 
sera  la  presence  [grec:  parousia ]  du  Fils  de  l’homme.  » 
(Matthieu  24:  37,  Lausanne)  Pendant  la  presence  ou 
parousia  antediluvienne  de  Noe,  chacun  manifestait  une 
avidite  de  plaisirs  sans  bornes,  et  la  terre  etait  pleine 
de  violence.  Tout  en  construisant  l’arche  sur  l’ordre 
de  Jehovah,  Noe  prechait  la  justice,  ce  que  firent  aussi 
ses  trois  fils  et  leurs  femmes.  Ils  aiderent  egalement 
leur  pere  a  batir  le  grand  navire.  En  est-il  maintenant 
comme  aux  jours  de  Noe?  Les  faits,  nous  allons  le  voir, 
donnent  la  meilleure  des  reponses. 

La  parousia  ou  presence  du  Roi,  eut  lieu  en  1914, 
et  son  apparition,  ou  epiphania }  dans  le  temple,  en  1918. 
Depuis  cette  date,  Christ,  le  plus  grand  Noe,  constitua 
1’ organisation  theocratique  protectrice.  Par  le  reste 
de  ses  elus,  il  a  aussi  fait  precher  la  justice  et  annoncer 
en  tous  lieux  la  prochaine  manifestation  de  la  colere  de 
Dieu.  Les  hommes  ego'istes  poursuivent  les  richesses 
avec  une  ardeur  cupide,  et  les  actes  de  violence  se 
multiplient  par  toute  la  terre;  mais  les  amis  de  la  jus¬ 
tice  ont  pris  a  cceur  le  message  du  Royaume.  Beaucoup 
sont  deja  sortis  de  la  Babylone  condamnee  a  mort,  et 
une  multitude  innombrable  en  sortira  encore  pour 
chercher  sous  le  gouvernement  theocratique  de  Jehovah 
un  refuge  et  le  salut  qu’ils  obtiendront  grace  a  leur 
soumission  a  son  Roi.  C’est  ainsi  qu’ils  sont  baptises 
en  Christ,  le  plus  grand  Noe  (I  Pierre  3:20,21)  et 
deviennent  de  loyaux  compagnons  de  son  reste,  en 
portant  le  temoignage  aux  nations.  De  ce  fait  ils  par- 
tagent  ses  souffrances. 
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Sept  jours  avant  la  submersion  du  «  monde  d’alors  » 
par  les  eaux  du  deluge,  Jehovah  ordonna  a  Noe  et  a  sa 
famille  d’entrer  dans  l’arche  et  d’y  introduire  aussi  les 
animaux.  L’entree  des  «  autres  brebis  »  dans  «  le  seul 
troupeau  »  conduit  par  «  un  seul  berger  »  a  lieu  mainte¬ 
nant.  C’est  la  un  des  signes  incontestables  du  com- 
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mencement,  en  1914,  de  la  fin  du  regne  ininterrompu 
de  Satan,  soit  de  son  monde  (ou  aion)y  et  cela  prouve 
que  l’aneantissement  de  son  organisation  invisible  et 
visible  est  proche.  Les  « autres  brebis »,  comme  le 
reste,  surveillent  leur  conduite  pour  se  garder  des 
souillures  du  monde  actuel,  de  crainte  «  que  ce  jour  ne 
vienne  sur  [eux]  a  l’improviste;  car  il  viendra  comme 
un  filet  sur  tous  ceux  qui  habitent  sur  la  face  de  la 
terre.  Veillez  et  priez  en  tout  temps,  afin  que  vous 
ayez  la  force  d’echapper  a  toutes  ces  choses  qui  arri- 
veront,  et  de  paraitre  debout  devant  le  Fils  de 
rhomrne  ».  (Luc  21:34-36)  II  n’existe  pour  eux  aucun 
autre  moyen  d’echapper  a  la  destruction  quand,  bien- 
tot,  l’Executeur  des  sentences  de  Jehovah  devastera  ce 
monde  vicie. 

Les  jours,  c’est-a-dire  la  presence  ( parousia )  de 
Noe,  ne  cesserent  point  avec  le  deluge,  mais  lui  et  les 
autres  survivants  sortirent  de  l’arche  et,  sur  la  terre 
purifiee,  ils  adorerent  librement  Jehovah,  dans  une 
paix  parfaite.  L’ordre  divin  de  multiplier  et  de  remplir 
la  terre  fut  reitere,  de  sorte  que  les  fils  de  Noe  et  leurs 
epouses  eurent  le  privilege  d’executer  cet  ordre  en 
partie.  Dans  les  jours  qui  maintenant  correspondent 
a  ceux  de  Noe,  jours  de  la  presence  ou  parousia  du 
Fils  de  l’homme,  apres  le  terrible  bapteme  d’ardentes 
destructions  que  va  subir  le  monde  mechant  pendant 
ses  derniers  jours,  le  reste  et  les  « autres  brebis » 
sortiront  de  la  retraite  que  Dieu  avait  preparee  pour 
leur  salut  eternel  et  leur  preservation  immediate,  et 
cela,  parce  qu’ils  auront  obei  au  commandement  sui- 
vant:  «  Avant  que  le  jour  de  la  colere  de  l’Eternel 
[Jehovah]  fonde  sur  vous!  Cherchez  l’Eternel  [Jeho¬ 
vah],  vous  tous  les  humbles  du  pays,  qui  pratiquez  ses 
ordonnances!  Recherchez  la  justice,  recherchez  l’humi- 
lite!  Peut-etre  serez-vous  epargnes  au  jour  de  la  colere 
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de  l’Eternel  [Jehovah],  »  (Sophonie  2:2,3)  Ils  ado- 
reront  ensuite  leur  divin  Sauveur,  sans  crainte  desor- 
mais  d’etre  punis  ou  genes. 

La  «  grande  foule  »  des  «  autres  brebis  »  du  Sei¬ 
gneur,  prefiguree  par  les  fils  de  Noe  et  leurs  epouses, 
recevra  une  recompense  qui  lui  procurera  une  joie 
indicible.  C’est  a  elle  que  sera  donne  l’ordre  divin  de 
multiplier  et  de  remplir  la  terre  d’une  race  de  justes. 
Christ,  le  Seigneur  equitable  et  invisible,  sera  leur 
souverain,  et  de  viendra  leur  «  Pere  eternel  ».  Alors 
commencera  leur  regeneration  qui  les  conduira  a  la 
vie  humaine  parfaite.  A  cause  de  leur  foi  et  de  leur 
obeissance  a  Dieu,  et  pour  avoir  prouve  leur  integrity 
absolue,  ils  seront  consideres  comme  justes  et  pro- 
creeront  par  consequent  des  descendants  selon  la  jus¬ 
tice.  Le  paradis  sera  retabli  et  s’etendra  jusqu’aux 
extremites  de  la  terre,  qui  deviendra  la  demeure  eter- 
nelle  des  humains  fideles  au  Tres-Haut.  —  Esaie  9:5; 
Matthieu  19 :  28. 
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Chapitre  26 

L’«  ABOMINATION 
DE  LA  DESOLATION  » 


a  predit  la  proclamation  de  la  bonne 
jlle  que  le  Royaume  de  Dieu  a  ete 
i  et  subsistera  eternellement,  procla- 
•n  qui  devait  etre  l’ceuvre  de  ceux 
le  Sauveur  a  dit  qu’ils  seraient  hais 
de  toutes  les  nations  k  cause  de  son  nom.  (Matthieu 
24:  9, 14)  Si  ces  proclamateurs  sont  en  execration  aux 
yeux  des  peuples,  la  bonne  nouvelle  qu’ils  publient  1  est 
egalement,  parce  qu’elle  glorifie  le  nom  de  Jesus,  c’est- 
a-dire  sa  fonction  comme  Roi,  tandis  que  les  nations 
refusent  de  reconnaitre  tout  autre  roi  que  «  Cesar  ». 
Leur  attitude  orgueilleuse  envers  la  predication  du 
Royaume  de  Dieu  gouverne  par  Christ  est  en  aversion 
a  Jehovah,  car  il  est  ecrit:  «  L’Eternel  [Jehovah]  a 
en  abomination  tout  homme  hautain  de  cceur ;  de  main 
en  main  il  ne  demeurera  point  impuni.  »  (David  Martin, 
Glair e  &  Vigour oux)  «  Celui  qui  justifie  le  mechant  et 
celui  qui  condamne  le  juste  sont  tous  deux  en  abomi¬ 
nation  a  l’Eternel  [Jehovah]. »  —  Proverbes  16:5; 
17 : 15 ;  Darby. 

Quand,  autrefois,  dans  la  theocratie  typique,  apres 
que  le  roi  David  eut  fait  de  la  colline  de  Sion  sa  ca¬ 
pitate,  et  qu’il  eut  amene  l’arche  sacree  de  l’alliance 
de  Jehovah  dans  la  tente  dressee  a  cette  fin,  l’Eternel 
considera  la  colline  de  Sion  comme  sainte  et  fit  ecrire 
les  paroles  suivantes:  «  A  Jehovah  est  la  terre  et  ce 
qu’elle  renferme,  le  monde  et  tous  ceux  qui  l’habitent... 
Qui  pourra  monter  a  la  montagne  de  Jehovah?  Qui 
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se  tiendra  dans  son  lieu  saint?  Celui  qui  a  les  mains 
innocentes  et  le  coeur  pur;  celui  qui  ne  livre  pas  son 
ame  au  mensonge,  et  qui  ne  jure  pas  pour  tromper.  » 
(Psaume  24: 1-4,  Crampon)  Les  gouvernants  de  la 
«  chretiente  »  repondent-ils  a  ces  exigences  divines  ? 
L’histoire,  tant  profane  que  religieuse,  prouve  le  con- 
traire.  Lorsqu’en  1936,  le  chef  du  Vatican  a  «  beni  » 
la  rebellion  contre  la  Republique  espagnole,  il  qualifia 
de  «  gentleman  chretien  »  le  parjure  qui  trahit  la  de¬ 
mocratic.  Les  hommes  d’Etat  qui  refusent  d’entendre 
la  bonne  nouvelle  de  l’etablissement  du  Royaume  et 
qui,  en  meme  temps,  adressent  a  Dieu  des  prieres  et  lui 
offrent  des  sacrifices  presents  par  la  religion,  sont  loin 
de  satisfaire  les  exigences  divines.  C’est  pour  eux 
qu’il  est  ecrit:  «  Si  quelqu’un  detourne  l’oreille  pour 
ne  pas  ecouter  la  loi,  sa  priere  meme  est  une  abomi¬ 
nation.  Le  sacrifice  des  mechants  est  en  horreur  a 
l’Etemel  [Jehovah],  mais  la  priere  des  hommes  droits 
lui  est  agreable.  La  voie  du  mechant  est  en  horreur  a 
l’Eternel  [Jehovah],  mais  il  aime  celui  qui  poursuit 
la  justice.  »  —  Proverbes  28 :  9 ;  15 :  8,  9. 

L’ancienne  montagne  de  Sion,  avec  sa  sainte  arche 
de  Talliance  et  son  roi*  oint  assis  «  sur  le  trone  de  Je¬ 
hovah  »  en  qualite  de  representant  theocratique,  etait 
le  « lieu  saint ».  (I  Chroniques  29:23)  Ce  roi  devait 
remplir  les  saintes  conditions  requises  par  Jehovah. 
La  montagne  de  Sion  devenue  «  lieu  saint »  represen- 
tait  le  Royaume  de  Dieu.  Christ  obtint  de  son  Pere, 
apres  son  onction  en  l’an  29,  le  droit  de  monter  au 
saint  lieu  du  Royaume  messianique,  parce  qu’il  re- 
pondit  parfaitement  aux  exigences  divines,  et  il  regut 
le  Royaume  en  1914,  a  la  fin  des  «  sept  temps  ».  Les 
humbles  disciples  de  Christ  garderent  leurs  mains 
nettes,  et  se  preserverent  des  souillures  que  sont  la 
politique,  le  commerce  et  la  religion  de  ce  monde.  De 
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tout  leur  cceur,  reste  pur,  ils  se  devouerent  au  juste 
gouvernement  du  Tres-Haut.  Avec  Christ,  leur  Chef, 
ces  fideles  se  rendent  sur  la  colline  du  grand  Roi  de 
l’Eternite;  a  ces  approuves  il  est  permis  de  se  tenir 
dans  le  lieu  saint  de  son  Royaume  comme  «  heritiers 
de  Dieu,  et  coheritiers  avec  Christ  ».  (Apocalypse  2: 
10;  3:  21;  14: 1;  20:  4,  6)  En  repondant  aux  exigences 
enumerees  dans  la  deuxieme  epitre  de  Pierre,  chapitre 
1,  versets  5  a  11,  ils  assurent  leur  appel  et  leur  Election. 
Quand  ils  ressusciteront,  l’entree  dans  le  Royaume 
celeste  leur  sera  pleinement  accordee. 

L’apotre  Paul,  qui  participait  a  l’alliance  pour  le 
Royaume,  parla  de  ces  pretendus  Chretiens  qui,  me- 
prisant  les  conditions  rigoureuses  exigees,  allerent  de 
l’avant  et,  avant  le  temps  fixe  par  Dieu,  commencerent 
a  uegner  ici-bas  sans  Christ.  II  blama  ces  orgueilleux 
qui  se  glorifiaient,  lorsqu'il  leur  ecrivit:  «  Deja  vous 
etes  rassasies,  deja  vous  etes  riches,  sans  nous  vous 
avez  commence  a  regner.  Et  puissiez-vous  regner  en 
effet,  afin  que  nous  aussi  nous  regnions  avec  vous!... 
Car  le  royaume  de  Dieu  ne  consiste  pas  en  paroles, 
mais  en  puissance.  »  —  I  Corinthiens  4 :  8-20. 

La  conduite  de  ces  soi-disant  chretiens  ignorant 
volontairement  les  regies  et  le  temps  du  Seigneur,  pour 
s’elever  comme  des  rois  au  nom  du  Tres-Haut,  sans  tenir 
compte  de  son  Roi  oint,  et  essayant  de  gravir  la  col¬ 
line  de  Sion  pour  se  tenir  dans  le  lieu  saint,  constitue 
une  tentative  d’usurpation  qui  n’est  autre  que  la  mani¬ 
festation  d’un  antechrist,  cherchant  a  etablir  une 
contrefagon  du  Royaume  de  Dieu  gouverne  par  Christ, 
auquel  il  pretend  se  substituer.  Cette  tentative  trouble 
et  aveugle  les  humains  quant  a  la  verite,  de  sorte  qu’ils 
n’esperent  rien  de  Jehovah,  le  croyant  incapable  d’ins- 
taurer  le  Gouvernement  promis.  C’est  ainsi  que  les 
peuples  sont  achemines  vers  la  destruction.  Cette  ins- 
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titution  attire  l’opprobre  sur  le  nom  et  le  Royaume 
de  Dieu,  et  elle  est  a  ses  yeux  l’abomination  de  la 
desolation.  Aussi  est-il  dit  a  la  «  chretiente  »  comme 
a  l’infidele  Jerusalem:  «  Void,  votre  maison  vous  sera 
laissee  deserte  »,  car  elle  n’est  pas  un  lieu  saint.  — 
Matthieu  23 :  38. 

Le  prophete  Daniel  a  predit  pour  le  «  temps  de  la 
fin  »,  apres  1914,  T apparition  de  cette  «  abomination 
qui  cause  la  desolation  ».  (Daniel  11:  31;  12:  11)  Jesus 
declara  que  l’accomplissement  de  la  prophetie  de  Da¬ 
niel  suivrait  la  premiere  guerre  mondiale,  et  serait 
une  des  preuves  de  la  fin  du  monde  (aion),  et  que  cette 
abomination  s’etablirait  malgre  la  publication  de  la 
bonne  nouvelle  du  Royaume,  prouvant  ainsi  qu’elle  n’a 
qu’un  profond  dedain  pour  ce  message  auquel  elle  ne 
croit  pas.  Aussitot  apres  avoir  predit  que  Tevangile 
serait  preche  dans  le  monde  entier  pour  servir  de 
temoignage  a  toutes  les  nations,  Jesus  ajouta:  «  C’est 
pourquoi,  lorsque  vous  verrez  l’abomination  de  la 
desolation,  dont  a  parle  le  prophete  Daniel,  etablie  en 
lieu  saint,  —  que  celui  qui  lit  fasse  attention!  —  alors 
que  ceux  qui  seront  en  Judee  fuient  dans  les  mon- 
tagnes.  »  (Matthieu  24:  15, 16)  «  Et  quand  vous  verrez 
l’abomination  de  la  desolation  [dont  il  a  ete  parle  par 
le  prophete  Daniel]  etablie  ou  elle  ne  doit  pas  etre 
(que  celui  qui  lit  comprenne),  alors  que  ceux  qui  sont 
en  Judee  s’enfuient  dans  les  montagnes. »  —  Marc 
13: 14,  Darby . 

Possedons-nous  aujourd’hui  cette  preuve  supple- 
mentaire  que  bientot  l’organisation  du  diable,  y  com- 
pris  la  «  chretiente  »,  sera  detruite,  et  qu’il  est  urgent 
de  chercher  un  refuge  sur  la  montagne  symbolique 
qu’est  le  Royaume  de  Dieu?  Ceux  qui,  impartialement, 
observent  les  evenements,  admettront  que  cette  preuve 
est  incontestable.  Dans  «  La  Tour  de  Garde  »  anglaise 
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de  juin  1880,  page  6,  il  etait  dit,  deja,  qu’en  1914  se 
termineraient  les  «  sept  temps  »  des  nations.  Quand,  a 
cette  date,  se  dechaina  la  premiere  guerre  mondiale,  il 
devint  evident  que  le  moment  etait  venu  ou  le  Messie 
devait  commencer  a  regner,  et  ou  les  dirigeants  de- 
vaient  ceder  le  pouvoir  au  gouvemement  legitime.  La 
campagne  de  temoignage  fut  intensifiee  en  consequence, 
le  peuple  de  Dieu  redoubla  d’energie,  et  multiplia  les 
moyens  de  publicity.  La  «  chretiente  »  repondit  a  ce 
message  par  la  haine  et  Tincredulite,  elle  persecuta  et 
emprisonna  bon  nombre  de  ces  proclamateurs,  interdit 
leurs  publications  et  leur  activite,  de  sorte  que  cette 
ceuvre  chretienne  du  peuple  consacre  a  Jehovah  cessa, 
et  ils  furent  comme  les  « deux  temoins »  ou  « pro- 
phetes »  depeints  symboliquement  dans  PApocalypse, 
chapitre  11,  versets  3  a  10,  ou  il  est  dit  notamment: 
«  Quand  ils  auront  acheve  leur  temoignage,  la  bete  qui 
monte  de  Pabime  leur  fera  la  guerre,  les  vaincra  et  les 
tuera.  »  Quelques  jours  plus  tard,  les  «  temoins  morts  » 
revinrent  a  la  vie  et  Poeuvre  continua. 

Peu  de  temps  apres  la  fin  de  la  guerre  mondiale 
(en  1918),  le  reste  des  temoins  du  Seigneur  fut  ranime 
et  rassemble  pour  son  service.  Alors  le  temoignage  en 
faveur  du  regne  du  Fils  de  Dieu  a  ete  donne  avec  un 
zele  et  une  vigueur  accrus,  ce  que  les  gouvernants  de 
la  «  chretiente  »  constaterent  avec  etonnement.  En  1919, 
quand  fut  discute  le  traite  de  paix  de  Versailles,  la 
creation  d’une  ligue  des  nations  a  ete  proposee  aux 
delegues,  particulierement  par  le  president  des  Etats- 
Unis.  La  proposition  fut  adoptee  et  inseree  dans  le 
traite,  puis  soumise  aux  allies  victorieux,  mais  le 
Senat  des  Etats-Unis  refusa  de  ratifier  ce  traite  sti- 
pulant  la  creation  d’une  Ligue  des  Nations. 

Pendant  que  la  question  de  la  Ligue  etait  debattue 
a  la  Conference  de  la  paix  et  dans  les  assemblies  le¬ 
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gislatives,  le  clerge  plaidait  sa  cause  et  aussi  celle  de  la 
Cour  permanente  de  Justice  intemationale,  car  il 
voyait  en  ces  deux  institutions  les  seuls  moyens  de 
maintenir  la  paix,  la  securite  et  la  prosperity  du  monde. 
Le  9  mai  1919,  le  «  Conseil  Federal  des  Eglises  d’A- 
merique  »  publia  un  rapport  en  faveur  de  la  Ligue, 
affirmant  avec  force  qu’elle  etait  «  Pexpression  poli¬ 
tique  du  Royaume  de  Dieu  sur  la  terre ».  Le  pape 
essaya  de  se  hisser  au  sommet  de  cette  Ligue,  qu’il 
considerait  comme  le  marchepied  le  plus  propre  a  son 
exaltation,  mais  il  echoua.  Le  16  janvier  1920,  la  Ligue 
des  Nations  se  reunit  a  Geneve. 

C’etait  la  premiere  manifestation  de  «  P  abomination 
de  la  desolation  »  predite.  Cette  pretentieuse  contre- 
faQon  du  Royaume  de  Dieu  se  substituait  au  gouverne- 
ment  du  « Prince  de  la  Paix ».  Le  clerge  americain 
s’evertua  pendant  des  annees  a  y  faire  entrer  les  Etats- 
Unis,  et  dans  ce  dessein  fut  fondee  une  Association 
appelee:  «  Societe  pour  la  Ligue  des  Nations  ».  Elle 
pressait  TAmerique  d’en  faire  partie  en  disant:  «  Dans 
un  monde  aussi  sombre  que  le  notre,  pourquoi  eteindre 
la  seule  lumiere  qui  existe.  »  La  «  chretiente  »  mit  done 
son  espoir  en  cet  expedient  blasphematoire,  oppose 
au  gouvernement  divin  qui  descend  des  cieux,  d’aupres 
de  Dieu.  Finalement,  57  nations  constituerent  ce  gou¬ 
vernement  supra-national.  En  rejetant  le  message  re- 
latif  a  la  fin  du  temps  des  nations  et  a  l’etablissement 
du  Roj^aume  messianique,  la  « chretiente »  rejeta 
Christ  comme  Roi  et  adora  une  institution  humaine 
faite,  disait-on,  a  Pimage  de  son  Royaume,  mais  ne 
lui  ressemblant  en  rien.  La  theocratie  typique,  au 
temps  des  rois  David  et  Salomon,  etait  une  image  de 
la  domination  de  Jehovah  par  son  Fils,  mais  la  mons- 
trueuse  creation  de  la  «  chretiente  »  etait  «  une  image 
de  la  bete  ».  (Voir  Apocalypse  13:14,15.)  Elle  Tins- 
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talla  sur  la  terre,  qui  est  au  Seigneur.  Elle  Tetablit 
done  ou  «  elle  ne  devait  pas  etre,  dans  le  lieu  saint  », 
a  la  place  du  gouvernement  theocratique  de  Dieu  dont 
le  Messie  est  le  Chef.  Ceci  n’est-il  pas  une  reelle 
«  abomination  »  ? 

La  ligue  n’etait  certainement  pas  la  domination 
du  «  lion  de  la  tribu  de  Juda  ».  De  cette  association 
comprenant  plus  de  cinquante  gouvernements  du  monde 
de  Satan,  firent  partie  des  pays  ayant  appartenu  aux 
sept  puissances  mondiales  qui  successivement  domi- 
nerent  le  monde  depuis  Tancienne  Egypte  jusqu’au 
« temps  de  la  fin  ».  C’est  pourquoi  la  Societe  des  Nations 
est,  dans  les  Ecritures,  comparee  a  une  bete  ecarlate 
«  pleine  de  noms  de  blaspheme,  ayant  sept  tetes  et  dix 
cornes  ».  Interpretant  cette  vision  symbolique  afin  de 
donner  une  clef  qui  permette  de  la  comprendre,  Tange 
de  Dieu  dit:  «  Ce  sont...  sept  rois:  cinq  sont  tombes,  un 
existe,  l’autre  n’est  pas  encore  venu,  et  quand  il  sera 
venu,  il  doit  rester  peu  de  temps.  Et  la  bete  qui  etait,  et 
qui  n’est  plus,  est  elle-meme  un  huitieme  roi,  et  elle  est 
du  nombre  des  sept,  et  elle  va  a  la  perdition.  »  (Apo¬ 
calypse  17:3,  10,  11)  Quand,  en  1914,  expirerent  les 
« sept  temps »  des  nations,  le  septieme  « roi »,  ou 
septieme  puissance  dominant  le  monde,  etait  venu. 
L’histoire  profane  Tidentifie  comme  etant  les  puis¬ 
sances  imperialistes  anglo-americaines,  le  rempart  du 
protestantisme. 

Puisque  la  «  bete  »  a  sept  tetes  est  un  huitieme  roi 
ou  gouvernement,  et  qu’elle  est  du  nombre  des  sept 
autres,  etant  issue  d’elles  et  les  unissant  pour  former 
un  tout,  elle  prefigure  la  Ligue  des  Nations.  Cette 
bete  ecarlate  etant  pleine  de  noms  de  blaspheme,  ne 
peut  etre  une  creation  de  Jehovah.  Elle  emane  done 
du  «  dieu  de  ce  monde  »  et  est  contre  Christ;  en  ca- 
chant  la  verite  aux  hommes,  elle  les  a  aveugles,  main- 
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tenus  dans  Tesclavage  de  Tignorance,  et  soumis  au 
dieu  imitateur  qui  les  egare  loin  de  leur  Createur  et 
de  son  glorieux  Royaume.  Ceux  qui  Tadmirent  et  me- 
prisent  Tavertissement  divin  n’obtiendront  pas  la  vie 
dans  le  Monde  Nouveau.  (Apocalypse  13:8)  Jesus  a 
dit :  « Ce  qui  est  eleve  parmi  les  hommes  est  une 
abomination  devant  Dieu.  »  —  Luc  16 :  15. 

Jesus  a  predit  que  «  Tabomination  de  la  desolation  » 
etablie  contrairement  a  la  loi  divine,  dans  le  lieu 
« saint »  reserve  au  gouvernement  legitime  de  Dieu, 
serait  un  signe  que  la  grande  tribulation  est  imminente 
et  qu’il  faudrait  alors  se  hater  de  fuir  loin  de  la  zone 
dangereuse.  Dans  «  La  Tour  de  Garde  »  (anglaise)  du 
ler  janvier  1921,  la  Ligue  des  Nations  etait  designee 
a  la  fois  comme  « l’image  de  la  bete »  et  comme 
«  Tabomination  qui  cause  la  desolation  ».  Depuis,  les 
temoins  de  Jehovah  essayerent,  par  tous  les  moyens, 
d’attirer  Tattention  du  public  sur  le  danger  qu’est 
Tabomination  qui  cause  la  devastation.  Ils  sonnerent 
l’alarme  afin  que  les  hommes  fuient  la  «  chretiente  » 
babylonienne  et  toutes  les  autres  institutions  de  l’or- 
ganisation  visible  de  Satan,  pour  se  refugier  dans  la 
montagne  symbolique  qu’est  l’organisation  de  Dieu.  Les 
«  autres  brebis  »  du  Seigneur  tiennent  compte  de  Taver¬ 
tissement  et  se  hatent  vers  la  montagne  theocratique 
qui  ne  sera  jamais  ebranlee.  Elies  se  joignent  aux  te¬ 
moins  pour  publier  Tavertissement.  A  mesure  que 
T«  abomination »  se  precise,  le  nombre  des  « autres 
brebis  »  qui  la  fuient  augmente. 

L’«  abomination  »  a  sept  tetes  fut  institute  pour  la 
conservation  de  la  paix  du  monde,  afin  que  le  diable 
puisse  garder  sa  souverainete.  Parlant  du  sort  qui  Tat- 
tend,  la  prophetie  dit :  «  La  bete  que  tu  as  vue  etait, 
et  n’est  pas,  et  va  monter  de  Tabime,  et  aller  a  la 
perdition;  et  ceux  qui  habitent  sur  la  terre,  dont  les 
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noms  ne  sont  pas  ecrits  des  la  fondation  du  monde 
au  livre  de  vie,  s’etonneront,  en  voyant  la  bete,  — 
qu’elle  etait  et  qu’elle  n’est  pas,  et  qu’elle  sera  pre¬ 
sente.  »  (Apocalypse  17:8,  Darby)  Le  temps  ou  cette 
bete,  qui  dit  «  paix  et  surete  »,  «  n’est  pas  »,  correspond 
au  moment  ou  elle  est  descendue  dans  « l’abime », 
c’est-a-dire  dans  un  etat  d’inactivite,  et  ou  elle  a  du 
s’avouer  l’echee  de  tous  les  remedes  et  projets  qu’elle 
avait  preconises.  En  1928,  les  gouvernements  du  monde, 
y  compris  les  Etats-Unis,  s’efforcerent  de  renforcer 
la  «  paix  et  la  surete  »  promises  par  la  Ligue,  en  con- 
cluant  le  pacte  de  la  paix  de  Paris  qui  mettait  la 
guerre  hors  la  loi.  Mais  ces  projets  humains  ne  purent 
empecher  l’accomplissement  de  la  prophetie  divine. 
Le  Vatican  n’ayant  pas  reussi  a  enfourcher  la  «bete», 
c’est-a-dire  la  Ligue  dominee  par  la  Grande-Bretagne 
protestante,  la  papaute  favorisa  les  mouvements  to- 
talitaires,  forgeant  ainsi  une  soi-disant  «  epee  de  l’e- 
glise  »  avec  l’espoir  de  renover  la  Ligue,  d’en  changer 
la  forme  et  l’esprit  pour  l’adapter  au  reve  papal  de 
domination  universelle. 

En  1929,  la  papaute  voulut  realiser  son  dessein 
ambitieux  en  constituant  un  Etat  qu’elle  appela  «  la 
cite  du  Vatican  ».  Le  pape  signa  des  concordats  avec 
les  dictateurs  totalitaires,  et  il  accueillit  a  la  cour 
pontificale  les  representants  de  tous  les  pays,  meme 
ceux  du  Japon,  qui  adopta  le  regime  nazi-fasciste. 

Le  resultat  de  ces  accords  fut  que  les  agressions 
totalitaires  commencerent,  sans  que  du  Vatican  s’eleve 
la  moindre  protestation.  En  septembre  1939,  la  guerre 
totale  eclata.  Plus  de  trente  Etats  appartenant  a  la 
Ligue  des  Nations  (c’est-a-dire  la  majorite),  furent 
entraines  dans  la  lutte  entre  les  puissances  totalitaires 
et  les  democraties,  bataille  a  laquelle  les  Ecritures, 
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dans  un  langage  symbolique,  donnent  le  nom  de  guerre 
entre  « le  roi  du  septentrion  »  anime  par  Rome,  et  «  le 
roi  du  midi  »,  sous  l’autorite  anglo-americaine.  (Daniel 
11:  40-43)  Alors  la  Ligue  des  Nations  et  la  Cour  per- 
manente  d’Arbitrage,  devenues  inutiles,  n’eurent  plus 
leur  raison  d’etre,  et  « la  bete  »  a  «  sept  tetes  »  sombra 
dans  « l’abime  »,  mais  non  pour  y  demeurer. 

La  prophetie  dit  que  la  bete  creee  pour  la  «  securite 
collective »  montera  de  l’abime  et  « sera  presente ». 
(Apocalypse  17:8,  Darby)  Cela  doit  se  realiser  a  la 
fin  de  la  guerre  totale  lorsque  les  nations  feront  un 
effort  pour  assurer  la  securite.  Meme  pendant  les 
sombres  heures  de  cette  effroyable  tuerie,  la  remise 
en  vigueur  d’un  tel  mecanisme  de  cooperation  inter¬ 
national  a  ete  serieusement  discutee  surtout  chez  les 
nations  alliees.  Une  force  de  police  mondiale  fut  pro- 
posee  pour  sauvegarder  la  paix  et  faire  respecter  les 
decrets  de  la  «  bete  ».  Celle-ci  doit  avoir  des  cornes,  et 
d’apres  la  prophetie  apocalyptique  elle  en  a  « dix  ». 
Ce  nombre  exprimant  la  plenitude  montre  que  son 
autorite  s’exercera  en  tous  lieux  grace  aux  forces  de 
police  repandues  dans  tous  les  pays,  notamment  dans 
la  «  chretiente »,  comme  cela  est  prefigure  par  l’in- 
fidele  Jerusalem  qui  rejeta  Christ  Jesus  comme  Roi, 
et  dont  la  maison  a  ete  laissee  deserte.  Pendant  la 
guerre  totale,  la  terre  fut  couverte  d’armees,  et  on  a 
juge  nccessaire  de  maintenir  sur  le  globe  en  perma¬ 
nence,  apres  le  conflit,  des  troupes  entrainees  pour 
proteger,  contre  les  agresseurs  et  les  perturbateurs, 
la  paix  retablie  par  les  hommes.  Le  pro  jet  est  presente 
sous  le  pretexte  apparemment  louable  de  garantir  les 
«  quatre  libertes  »,  mais  la  prophetie  dit,  au  contraire, 
qu’une  grande  pression  sera  exercee  sur  les  peuples, 
et  qu’ils  seront  enregimentes  pour  que  tous  soutien- 
nent  « l’ordre  du  monde  nouveau »  politico-religieux. 
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II  est  ecrit :  «  Et  elle  fit  que  tous  ceux  qui  n’ado- 
reraient  pas  l’image  de  la  bete  fussent  tues.  Et  elle  fit 
que  tous,  petits  et  grands,  riches  et  pauvres,  libres  et 
esclaves,  regussent  une  marque  sur  leur  main  droite 
ou  sur  leur  front,  et  que  personne  ne  put  acheter  ni 
vendre,  sans  avoir  la  marque,  le  nom  de  la  bete  ou  le 
nombre  de  son  nom. »  (Apocalypse  13:15-17)  Bien 
que  cela  ait  ete  accompli,  dans  une  certaine  mesure, 
avant  que  la  bete  ecarlate,  qui  est  «Timage  de  la  bete», 
n’allat  dans  l’abime,  la  realisation  integrate  de  cette 
prediction  aura  lieu  apres  qu’elle  en  sera  remontee. 
Celle- ci  a  appris  quelques-unes  des  ruses  des  tyrans  tota- 
litaires  pendant  le  grand  conflit,  et  elle  ne  les  oubliera 
ni  ne  les  rejettera  dans  «  l’ordre  nouveau  »  d’apres- 
guerre. 

La  pretendue  bete  de  «  paix  et  de  securite  »  qui 
monte  de  l’abime  n’est  pas  libre,  et  ne  peut  procurer 
la  liberte,  car  une  «  femme  »  ivre  de  sang,  a  califour- 
chon  sur  son  dos,  regne  sur  elle  en  maitresse.  L’apotre 
Jean  la  decrit  brievement  comme  suit:  «  Je  vis  une 
femme  assise  sur  une  bete  ecarlate,  pleine  de  noms 
de  blaspheme,  ayant  sept  tetes  et  dix  cornes.  »  Cette 
«  femme  »  n’eprouve  aucun  degout  a  chevaucher  cette 
«  abomination  de  la  desolation  ».  Elle-meme  «  tenait 
dans  sa  main  une  coupe  d’or  remplie  d’abominations  et 
des  impuretes  de  sa  prostitution.  Sur  son  front  etait 
ecrit  un  nom,  UN  MISTERE  :  BABYLONE  LA 
GRANDE,  LA  MERE  DES  IMPUDIQUES  ET  DES 
ABOMINATIONS  DE  LA  TERRE ».  —  Apocalypse 
17: 1-5. 

La  «  femme  »  est  la  «  grande  impudique  »  qui  en- 
tretient  des  relations  avec  toutes  les  nations.  Elle 
symbolise  la  posterity  de  Satan,  la  « religion  organisee». 
Sa  manifestation  la  plus  blasphematoire,  la  plus  puis- 
sante  et  la  plus  illusoire  ici-bas,  c’est  la  religion  que 
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pratique  la  «  chretiente »  dominee  et  dirigee  par  la 
Hierarchie  catholique  romaine.  Tant  d’interets  opposes 
se  manifesteront  au  sein  de  l’Association  des  nations 
d’apres-guerre  que  la  religion  babylonienne,  sous  Te- 
gide  de  la  papaute,  servira  d'intermediaire  pour  essayer 
de  les  unir,  mais  pendant  un  certain  temps  seulement, 
car  ensuite  le  Vatican  agira  comme  puissance  supreme 
sur  la  confederation  des  nations  qui  sera  constitute 
apres  la  grande  tourmente.  II  se  dira  le  mediateur 
entre  Dieu  et  les  hommes,  et  poussera  l’outrecuidance 
jusqu’a  pretendre  assurer  les  benedictions  d’en  haut 
a  l’agence  internationale  de  controle  et  de  stabilite. 

La  «  femme  »  montera  sur  le  dos  de  «  Tabomina- 
tion  de  la  desolation  »  et  appellera  cet  arrangement  la 
«  restauration  du  Royaume  de  Christ  sur  la  terre  ».  La 
«  chretiente  »  placera  ainsi,  une  fois  encore,  rabomi- 
nation  dans  le  «  lieu  saint,  ou  elle  ne  doit  pas  etre  ». 
A  cause  de  cette  abomination  sacrilege  anti-chretienne, 
la  «  chretiente »  attirera  irremediablement  la  desola¬ 
tion  sur  elle  d’abord  et,  peu  apres,  sur  toutes  les 
nations  a  Armaguedon. 
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Chapitre  27 

LA  GUERRE 

FINALE  POUR  LA  LIBERT® 


A  GUERRE  finale,  qui  soudain  ravagera 
lo  monde,  sera  la  plus  tragique  des  sur¬ 
prises.  Jesus  la  compara  au  deluge  inon- 
dant,  aux  jours  de  Noe,  une  terre  sur  la- 
quelle  il  n’avait  jamais  plu,  et  a  l’averse 
de  feu  et  de  soufre  qui  tomba  du  del  sur  Sodome  et 
Gomorrhe,  au  temps  de  Lot,  au  moment  ou  les  hommes, 
sans  mefiance,  mangeaient,  buvaient  et  vaquaient  a 
leurs  occupations  habituelles.  (Luc  17 :  26-30)  L’appa- 
rition  de  l’abomination  de  la  desolation  dans  le  lieu 
saint,  prouve  incontestablement  que  le  jour  et  l’heure 
ignores  de  tous  sont  dangereusement  proches.  L’etat 
actuel  du  monde  indique  qu’il  faut  sans  tarder  se  re- 
fugier  vers  les  « montagnes »,  c’est-a-dire  dans  le 
Royaume  cree  par  Dieu.  II  importe  de  prendre  des 
maintenant  et  fermement  position  pour  Jehovah  et  sa 
Theocratie.  Et  pourquoi?  Jesus  repond:  Parce  qu’alors 
« la  detresse  sera  si  grande  qu’il  n’y  en  a  point  eu  de 
pareille  depuis  le  commencement  du  monde  jusqu’a 
present,  et  qu’il  n’y  en  aura  jamais.  Et  si  ces  jours 
n’etaient  abreges,  personne  ne  serait  sauve;  mais,  a 
cause  des  elus,  ces  jours  seront  abreges  ».  —  Matthieu 
24:  21,  22. 

Afin  de  contraindre  les  hommes  a  adorer,  apres  la 
guerre,  l’idole  qu’est  «  l’abomination  de  la  desolation  », 
la  «  chretiente  »  les  incitera  a  compter  sur  cette  ins¬ 
titution  humaine  pour  donner  aux  peuples  la  liberte 
de  religion,  et  les  mettre  a  l’abri  du  besoin  et  de  la 
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crainte.  La  parole  de  Dieu  nous  dit  au  contraire:  «  Ne 
craignez  point  ce  qu’ils  craignent  [les  peuples],  et  ne 
vous  effrayez  pas.  Jehovah  des  armees,  c’est  lui  que 
vous  sanctifierez,  lui  qui  sera  votre  crainte  et  votre 
frayeur.  Et  il  sera  [votre]  sanctuaire. »  (Esaie  8: 
12-14,  Crampon)  C’est  faire  preuve  d’une  grande  folie 
que  de  mettre  sa  confiance  en  la  «  chretiente  »  qui  re¬ 
fuse  d’accepter  le  Royaume  de  Dieu,  ayant  en  cela  ete 
prefiguree  par  la  Jerusalem  rebelle  et  son  temple,  a 
propos  duquel  Jesus  declara:  « Voici,  votre  maison 
vous  sera  laissee  deserte.  »  A  l’exemple  de  Jerusalem, 
la  «  chretiente  »  est  condamnee  a  la  desolation,  apres 
que  la  «  bete  »  qui  pretend  procurer  la  «  paix  et  la 
surete  »  sera  sortie  de  l’abime  que  fut  la  guerre  totale. 
Ceci  a  ete  predit  par  le  Messie  en  ces  termes :  «  Lors- 
que  vous  verrez  Jerusalem  investie  par  des  armees, 
sachez  alors  que  sa  desolation  est  proche.  »  —  Luc 
21:20. 

Dans  le  «  nouvel  ordre  »  d’apres-guerre,  la  «  chre¬ 
tiente  »,  dont  Jerusalem  fut  une  image,  entretiendra 
une  police  internationale  pour  continuer  a  dominer  le 
monde.  La  Hierarchie  catholique  romaine  essayera  de 
s’imposer  a  toute  la  terre  comme  force  morale  de  police 
spirituelle.  La  «  chretiente  »  croira  alors  pouvoir  dire : 
«  Paix  et  surete!  »  Sa  police  composee  de  nombreux 
corps  d’armees  entretenus,  apres  entente  entre  les  na¬ 
tions  alliees,  pour  assurer  l’ordre,  aura  un  autre  but, 
celui  de  maintenir  «  l’abomination  de  la  desolation  dans 
le  lieu  saint ».  Ces  armees  seront  done  en  realite  op- 
posees  a  Dieu  et  a  son  Royaume.  Quand  vous  verrez 
cela ,  a  dit  Jesus,  sachez  que  la  grande  desolation  de 
la  «  chretiente  »  est  proche.  La  religion  ne  la  sauvera 
pas. 

La  religion  organisee  dressera  toutes  les  nations 
pour  la  guerre  contre  le  Tout-Puissant  et  son  Roi 
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oint,  amenant  ainsi  sur  elle  la  desolation,  et  sur  toutes 
les  nations  une  mine  definitive.  Ceci  est  prouve  par 
la  conduite  de  la  bete  ecarlate,  lorsque  Babylone,  la 
« femme »,  s’est  assise  sur  son  dos,  apres  sa  sortie 
de  1’abime.  II  est  ecrit  a  ce  sujet :  «  Et  la  bete  qui 
etait  et  qui  n’est  pas,  est,  elle  aussi,  un  huitieme  [roi], 
et  elle  est  d’entre  les  sept,  et  elle  s’en  va  a  la  perdition. 
Et  les  dix  cornes  que  tu  as  vues  sont  dix  rois  qui  n’ont 
pas  encore  regu  de  royaume,  mais  regoivent  pouvoir 
comme  rois,  une  heure,  avec  la  bete.  Ceux-ci  ont  une 
seule  et  meme  pensee,  et  ils  donnent  leur  puissance 
et  leur  pouvoir  a  la  bete.  Ceux-ci  combattront  contre 
1’ Agneau ;  et  l’Agneau  les  vaincra,  car  il  est  Seigneur 
des  seigneurs  et  Roi  des  rois,  et  ceux  qui  sont  avec  lui, 
appeles,  et  elus,  et  fideles.  »  (Apocalypse  17:11-14, 
Darby)  La  religion  organisee  est  ici  denoncee  comme 
soutenant  une  institution  blasphematoire  dont  Taction 
est  dirigee  contre  Christ,  et  c’est  pourquoi  elle  sera 
ruinee  avec  la  «  bete  »  qu’elle  chevauche. 

Puisque  la  religion  et  la  bete  essaient  de  dominer 
la  terre  en  rejetant  le  «  Roi  des  rois  et  le  Seigneur 
des  seigneurs  »,  toutes  deux  persecuted  «  les  appeles, 
les  elus  et  les  fideles  »,  qui  sont  avec  le  Seigneur  pour 
son  Royaume,  et  constituent  le  reste  des  temoins  de 
Jehovah  qui  affirment  que  Christ  est  le  Souverain  le¬ 
gitime,  et  font  savoir  que  le  gouvernement  divin,  ayant 
pour  chef  le  Messie,  est  etabli.  La  religion  et  son  allie 
politique  bestial  temoignent  sans  contredit  qu’ils  com¬ 
batted  Dieu  et  son  Roi,  non  seulement  en  essayant 
de  gouverner  a  la  place  de  Christ  lui-meme,  mais  aussi 
en  s’efforgarit  de  detruire  T oeuvre  des  oints  du  Tres- 
Haut,  pour  qu’ils  cessent  de  rendre  temoignage  au 
Royaume.  (Matthieu  25:40;  Actes  5:39)  Avant  que 
les  dix  cornes  de  la  bete  a  sept  tetes  se  retournent 
contre  elle  pour  la  punir,  la  religion  toumera  les  dites 
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cornes  contre  les  temoins  de  Dieu,  et  lancera  la  bete 
contre  eux  dans  une  supreme  et  sauvage  agression. 
La  «  chretiente  »,  grace  a  son  «  nouvel  ordre  »,  uti- 
lisera  ses  armees  (tant  jesuites  que  militaires)  pour 
supprimer  la  diffusion  du  message  du  Royaume.  Elle 
inventera  que  cette  bonne  nouvelle  est  subversive, 
qu’elle  met,  par  consequent,  en  peril  l’autorite  d’apres- 
guerre,  et  que  propager  ce  divin  message  est  un  acte 
de  trahison.  Mais  Jehovah  ne  permettra  pas  que  son 
«  oeuvre  etrange  »  accomplie  par  ses  temoins  soit  ar- 
retee,  avant  que  toutes  ses  « autres  brebis »  soient 
rassemblees  hors  du  monde  et  en  surete  dans  la  «  seule 
bergerie ».  Alors  il  laissera  la  « femme »  et  la  bete 
triompher  apparemment,  lui  donnant  l’illusion  d’avoir. 


arrete  l’ceuvre.  (Jean  19:11)  C’est  seulement  lors- 
qu’elle  aura  atteint  ce  stade  du  developpement  des 
evenements  que  la  «  chretiente  »,  a  calif  our  chon  sur  la 
bestiale  abomination,  pretendra  gouter  enfin  dans  le 
sens  le  plus  complet,  la  paix  et  la  securite.  Que  s’en- 
suivra-t-il  ?  Les  fideles  temoins  de  Jehovah  ne  l’i- 
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gnorent  pas,  car  il  est  ecrit  d’eux  :  «  Vous  savez  bien 
vous-memes  que  le  jour  du  Seigneur  viendra  comme 
un  voleur  dans  la  nuit.  Quand  les  hommes  diront: 
Paix  et  surete !  alors  une  ruine  soudaine  les  surprendra, 
comme  les  douleurs  de  l’enfantement  surprennent  la 
femme  enceinte,  et  ils  n’echapperont  point.  Mais  vous, 
freres,  vous  n’etes  pas  dans  les  tenebres,  pour  que  ce 
jour  vous  surprenne  comme  un  voleur.  »  (I  Thessaloni- 
ciens  5:  1-4)  Malgre  1’instrument  religieux  forge  par 
la  «  chretiente  »  pour  maintenir  une  paix  durable,  elle 
echouera  piteusement,  et  il  sera  avere  que  sa  propre 
prophetie  relative  a  sa  destinee  est  une  imposture. 

La  «  chretiente  »  est  entrainee  irresistiblement  dans 
.la  voie  qui  la  conduira,  ainsi  que  le  reste  de  l’organi- 
sation  visible  de  Satan,  a  une  devastation  totale.  Elle 
sera  ainsi  ravagee  a  cause  de  la  religion  par  laquelle 
elle  s’est  livree  aux  demons  soumis  a  Satan,  leur  chef. 
Par  ces  demons,  la  «  chretiente  »  et  tous  les  dirigeants 
de  ce  monde  ont  ete  rassembles  pour  conspirer  contre 
le  seul  Souverain  legitime  de  la  terre  qui  appartient 
au  Seigneur.  Les  demons,  nous  le  savons,  constituent 
la  partie  invisible  de  l’organisation  de  Satan,  le  grand 
dragon.  La  prophetie  revelatrice  des  choses  invisibles 
dit  ce  qui  suit:  «  Et  je  vis  sortir  de  la  bouche  du 
dragon,  et  de  la  bouche  de  la  bete,  et  de  la  bouche 
du  faux  prophete,  trois  esprits  impurs,  semblables  a 
des  grenouilles.  Car  ce  sont  des  esprits  de  demons, 
qui  font  des  prodiges  [des  signes],  et  qui  vont  vers 
les  rois  de  toute  la  terre,  afin  de  les  rassembler  pour 
le  combat  du  grand  jour  du  Dieu  tout-puissant.  — 
Voici,  je  viens  comme  un  voleur.  Heureux  celui  qui 
veille,  et  qui  garde  ses  vetements,  afin  qu’il  ne  marche 
pas  nu  et  qu’on  ne  voie  pas  sa  hontel  —  Ils  les  ras- 
semblerent  dans  le  lieu  appele  en  hebreu  Armaguedon. » 
—  Apocalypse  16 : 13-16. 
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Har-Magedon  ou  Armaguedon  veut  dire :  « Mon- 
tagne  du  rassemblement  des  troupes ».  Ce  vocable 
derive  des  termes  hebreux  «  har  »  =  «  montagne  >>  et 
«  gadad  »  qui  signifie  «  s’attrouper  ».  (Davies)  «  Main- 
tenant,  attroupe-toi  [gadad],  fille  de  troupes;  il  a  mis 
le  siege  contre  nous;  ils  frappent  le  juge  d’Israel  avec 
une  verge,  sur  la  joue.  »  (Michee  5:1,  Darby )  C’est 
sur  Sion,  sa  sainte  organisation  capitale,  que  Dieu  a 
intronise  Christ  son  Roi,  et  c’est  contre  cette  organi¬ 
sation  du  Royaume  que  les  nations,  conduites  par 
leurs  gouvernants  et  controlees  par  les  demons,  se 
rassemblent  maintenant  bruyamment,  afin  de  renverser 
le  Roi  oint  de  Jehovah  et  d’exercer  elles-memes  la 
domination  sans  entrave.  Au  Psaume  2 :  1-6  il  est  dit 
des  menees  dirigees  contre  Christ:  «  Pourquoi  ce  tu- 
multe  parmi  les  nations,  ces  vaines  pensees  parmi  les 
peuples?  Pourquoi  les  rois  de  la  terre  se  soulevent-ils 
et  les  princes  se  liguent-ils  avec  eux  contre  l’Eternel 
et  contre  son  oint?  Brisons  leurs  liens,  delivrons-nous 
de  leurs  chainesl  Celui  qui  siege  dans  les  cieux  rit, 
le  Seigneur  se  moque  d’eux.  Puis  il  leur  parle  dans  sa 
colere,  il  les  epouvante  dans  sa  fureur:  C’est  moi  qui 
ai  oint  mon  roi  sur  Sion,  ma  montagne  sainte!  » 
Selon  Interpretation  scripturale,  le  mot  «  Arma¬ 
guedon  »  ne  designe  done  pas  une  region  de  la  Palestine 
appelee  «  Meguiddo  »,  mais  se  rapporte  au  Royaume 
de  Jehovah,  en  faveur  duquel  Christ  Jesus,  son  Gou- 
verneur,  est  venu  avec  ses  troupes  celestes  pour  con- 
duire  la  guerre  contre  l’organisation  mondiale  de  Satan. 
Ces  troupes,  il  les  employa  auparavant  a  chasser  du 
ciel  le  diable  et  ses  hordes  de  demons.  A  sa  venue  dans 
le  temple,  il  ressuscita  les  saints  endormis  et  les  unit 
a  lui  dans  la  gloire  celeste.  Il  rassembla  aussi  le  reste 
de  ses  fideles  encore  sur  la  terre  qui  realisaient  les 
conditions  pour  faire  partie  du  temple,  e’est-a-dire 
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l’unite  et  la  communion  avec  leur  Maitre  dans  le  ser¬ 
vice  de  Dieu.  Cela  s’est  accompli  depuis  1918,  et  le 
peuple  allie  a  Dieu  se  tient  main'tenant  a  Armaguedon 
attendant  la  guerre  finale.  Depuis  des  annees  il  voit 
les  nations  se  rassembler  contre  le  Roi  et  le  Royaume 
du  *  Tres-Haut.  A  ce  propos  il  est  ecrit :  «  Lorsque  le 
Fils  de  l’homme  viendra  dans  sa  gloire,  avec  tous  les 
anges,  il  s’assiera  sur  le  trone  de  sa  gloire.  Toutes 
les  nations  seront  rassemblees  dev  ant  lui.  »  (Matthieu 
25:31,  32)  Au  sujet  du  rassemblement  des  nations 
depravees,  le  Psalmiste  pose  a  Dieu  la  question  sui- 
vante :  «  Le  trone  d’iniquite,  qui  fait  de  l’oppression 
une  loi,  sera-t-il  uni  a  toi?  Ils  se  rassemblent  contre 
l’ame  du  juste,  et  condamnent  le  sang  innocent.  »  — 
Psaume  94:  20,  21,  Darby. 

Le  combat  qui  doit  s’engager  bientot  se  deroulera 
au  lieu  saint  du  rassemblement  des  troupes  de  l’Eternel 
a  Armaguedon ,  c’est  pourquoi  la  bataille  de  ce  grand 
jour  du  Dieu  tout-puissant  est  ordinairement  appelee 
la  «  bataille  d’ Armaguedon  »  ou  simplement  «  Arma¬ 
guedon  ».  Du  cote  du  Seigneur  se  trouve  un  lieu  de 
securite  vers  lequel  doivent  se  refugier  ses  «  autres 
brebis  »,  meme  si  ce  lieu  symbolique  est  assailli  par 
l’ennemi.  Ils  doivent  s’unir  au  reste  du  «  petit  trou- 
peau  »  des  «  appeles,  des  elus  et  des  fideles »,  pour 
braver  l’ennemi  en  chantant  les  louanges  de  Jehovah 
et  de  son  Royaume. 

Au  moment  choisi  par  Dieu,  le  Roi  livrera  le  com¬ 
bat  final  contre  Satan,  ses  demons,  et  toutes  les  na¬ 
tions.  Il  ne  s’agit  pas  d’un  conflit  ordinaire  mondial 
entre  les  forces  democratiques  et  les  puissances  tota- 
litaires,  mais  d’une  guerre  entre  l’organisation  de  Dieu 
soumise  a  Christ  et  les  forces  visibles  et  invisibles  de 
l’organisation  de  Satan.  Les  fronts  des  deux  adver- 
saires  sont  decrits  symboliquement  dans  l’Apocalypse, 
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chapitre  19,  versets  11  a  21.  Les  livres  hebraiques  de 
la  Bible  relatent  les  nombreuses  batailles  que  le  Tout- 
Puissant  livra  aux  farouclies  ennemis  de  son  peuple 
allie  a  lui,  et  au  cours  desquelles  il  manifesta  mira- 
culeusement  sa  puissance.  Ces  batailles  prefiguraient 
l’ecrasante  et  merveilleuse  victoire  qu’il  remportera  a 
Armaguedon,  car  alors,  dit  la  Bible :  «  L’Eternel  pa- 
raitra,  et  il  combattra  ces  nations,  comme  il  combat 
au  jour  de  la  bataille.  »  (Zacharie  14:  3)  Les  temoins 
de  Jehovah  encore  sur  la  terre  ne  prendront  aucune 
part  a  ce  violent  conflit,  car  le  Seigneur  leur  dit: 
«  Ce  ne  sera  pas  vous  qui  combattrez,  ce  sera  Dieu. » 
—  II  Chroniques  20 :  15. 

Parce  que  l’abomination  de  la  desolation  emanant 
de  la  «  chretiente  »  se  tiendra  orgueilleusement  dans 
le  lieu  saint,  Dieu  fera  venir  sur  elle  la  devastation. 
Il  mettra  la  confusion  dans  les  rangs  ennemis.  Les 
puissances  politiques  et  commerciales,  jusque-la  do¬ 
cile  s,  se  reveilleront  et  realiseront  combien  elles  ont 
etc-  trompees  par  les  organisations  religieuses,  et  se 
vengeront  d’elles  conformement  a  la  prophetie  suivante: 
«  Les  dix  cornes  que  tu  as  vues  et  la  bete  hairont  la 
prostituee,  la  depouilleront  et  la  mettront  a  nu,  man- 
geront  ses  chairs,  et  la  consumeront  par  le  feu.  Car 
Dieu  a  mis  dans  leurs  cceurs  d’executer  son  dessein 
et  d’executer  un  meme  dessein,  et  de  donner  leur 
royaute  a  la  bete,  jusqu’a  ce  que  les  paroles  de  Dieu 
soient  accomplies.  »  (Apocalypse  17:  16, 17)  L’anean- 
tissement  de  la  religion  organisee  aura  lieu  d’abord. 

Puis  viendra  la  ruine  des  puissances  politiques  ty- 
ranniques,  des  trafiquants  rapaces  et  des  guides  trom- 
peurs  qui  egarerent  l’humanite.  Leur  destruction  sera 
eternelle  comme  s’ils  etaient  «  jetes  dans  un  etang  de 
feu  et  de  soufre  »,  et  tous  les  humains  qui,  meprisant 
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1’avertissement  divin,  auront  neglige  de  se  refugier 
dans  le  Royaume  de  Dieu,  seront  detruits  avec  eux. 
(Apocalypse  19:19-21)  Dans  le  chapitre  25  du  livre 
de  Jeremie,  il  est  predit  qu’aucune  nation  ne  pourra 
eviter  de  boire  a  la  coupe  de  la  colere  divine,  car  toutes 
auront  merite  ce  chatiment,  et  «  ceux  que  tuera  l’E- 
ternel  en  ce  jour  seront  etendus  d’un  bout  a  l’autre 
de  la  terre  ».  Jesus  declara  que  si  ces  mauvais  jours 
n’etaient  abreges  a  cause  des  elus,  nulle  chair  ne  serait 
sauvee.  Jehovah  a  effectivement  abrege  la  duree  de 
cette  tribulation  finale.  Depuis  la  venue  du  Seigneur 
dans  le  temple,  en  1918,  il  a  fait  proclamer  le  mes¬ 
sage  du  Royaume,  et  toute  chair  approuvee  et  protegee 
par  lui  survivra  a  la  destruction  d’Armaguedon  et 
entrera  dans  le  Monde  Nouveau  a  venir. 

Enfin,  a  Armaguedon,  le  Roi  de  Jehovah,  le  chef 
du  Monde  Nouveau,  ecrasera  le  serpent  et  sa  «  post6- 
rite  »  composee  des  demons  qui  ont  ete  precipites  du 
ciel  sur  la  terre,  ce  que  disent  les  Ecritures  comme 
suit:  «I1  saisit  le  dragon,  le  serpent  ancien,  qui  est 
le  diable  et  Satan,  et  il  le  lia  pour  mille  ans.  Il  le 
jeta  dans  l’abime,  ferma  et  scella  l’entree  au-dessus 
de  lui,  afin  qu’il  ne  seduisit  plus  les  nations,  jusqu’a 
ce  que  les  mille  ans  fussent  accomplis.  Apres  cela,  il 
faut  qu’il  soit  delie  pour  un  peu  de  temps.  »  (Apoca¬ 
lypse  20: 1-3)  Satan  et  ses  demons  incitement  autrefois 
les  religionistes  a  tuer  Jesus,  et  ce  dernier  se  reposa 
dans  la  mort.  La  parole  de  Dieu  declare  a  ce  propos: 
«  Ne  dis  point  en  ton  cceur :  Qui  montera  au  ciel  ?  » 
c’est-a-dire  pour  en  faire  descendre  le  Christ;  ou: 
«  qui  descendra  dans  l’abime?»  c’est-a-dire  pour  rap* 
peler  le  Christ  d’entre  les  morts. »  (Romains  10:6,7, 
Glaire  &  Vigouroux )  D’apres  ce  texte  on  comprend 
que  l’abime  dans  lequel  Satan  est  jete  pour  mille  ans, 
est  une  condition  identique  a  celle  dans  laquelle  se 
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trouva  Jesus  pendant  trois  jours,  et  qui  n’est  autre 
que  la  mort.  —  Hebreux  2 : 14. 

Tel  sera  le  grand  jour  de  la  vengeance  de  Jehovah, 
dans  lequel  « les  cieux  passeront  avec  fracas,  les  ele¬ 
ments  embrases  se  dissoudront,  et  la  terre  avec  les 
oeuvres  qu’elle  renferme  sera  consumee ».  (II  Pierre 
3: 10)  Cache  par  l’ombre  protectrice  de  la  main  de 
Dieu,  son  fidele  reste,  ainsi  que  ses  loyaux  compagnons, 
les  «  autres  brebis  »,  verront  la  glorieuse  et  terrifiante 
puissance  du  Tres-Haut  se  manifester  par  Christ  Jesus. 
Us  se  rejouiront  a  cause  de  la  rehabilitation  du  saint 
nom  de  Dieu.  —  Esaie  26 :  20,  21 ;  Habakuk  2:14; 
3:  2-16. 
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Chapitre  28 

PRINCES  D’UNE  TERRE  LIBRE 


AIS  nous  attendons,  selon  sa  promesse,  de 
nouveaux  cieux  et  une  nouvelle  terre,  ou 
la  justice  habitera. »  Telle  est  la  glorieuse 
et  riante  perspective  placee,  par  le  Dieu 
de  verite,  devant  ceux  qui  ont  confiance 
en  sa  parole.  La  realisation  de  cette  promesse  depassera 
en  grandeur  et  en  felicite  tout  ce  que,  par  la  foi,  nous 
pouvons  concevoir.  —  II  Pierre  3:  13. 

Apres  avoir  contemple  des  scenes  representant  sym- 
boliquement  la  destruction  des  cieux  et  de  la  terre 
actuels,  Jean  ecrivit:  «  Puis  je  vis  un  nouveau  ciel  et 
une  nouvelle  terre;  car  le  premier  ciel  et  la  premiere 
terre  avaient  disparu,  et  la  mer  n’etait  plus.  Et  je  vis 
descendre  du  ciel,  d’aupres  de  Dieu,  la  ville  sainte, 
la  nouvelle  Jerusalem,  preparee  comme  une  epouse 
qui  s’est  paree  pour  son  epoux.  Et  j’entendis  du  trone 
une  forte  voix  qui  disait:  Voici  le  tabernacle  de  Dieu 
avec  les  hommes!  II  habitera  avec  eux,  et  ils  seront 
son  peuple,  et  Dieu  lui-meme  sera  avec  eux.  II  essuiera 
toute  larme  de  leurs  yeux,  et  la  mort  ne  sera  plus, 
et  il  n’y  aura  plus  ni  deuil,  ni  cri,  ni  douleur,  car  les 
premieres  choses  ont  disparu.  Et  celui  qui  etait  assis 
sur  le  trone  dit:  Voici,  je  fais  toutes  choses  nouvelles. 
Et  il  dit:  Ecris;  car  ces  paroles  sont  certaines  et 
veritables.  »  —  Apocalypse  21 :  1-5. 

Quand  les  politiciens  et  les  religieux  promettent 
un  monde  nouveau,  libre  et  plus  beau,  edifie  par  des 
hommes,  leurs  discours  sont  aussi  ridicules  que  pre- 


PRINCES  D’UNE  TERRE  LIBRE 


325 


somptueux,  car  ils  prouvent  que  ceux  qui  les  pro- 
noncent  oublient  Dieu  et  ne  considerent  pas  sa  parole 
comme  veridique.  Mais  leur  soi-disant  «  nouvel  ordre  » 
passera  a  Armaguedon,  et  la  parole  divine  sera  jus- 
tifiee.  Le  Monde  Nouveau  de  la  justice  congu  par  le 
Tout -Puissant  sera  etabli  par  Christ  Jesus,  son 
Maitre-Ouvrier,  appele  aussi :  La  Parole.  L’Eternel 
n’a-t-il  pas  dit:  «  Car  je  vais  creer  de  nouveaux  cieux 
et  une  nouvelle  terre;  on  ne  se  rappellera  plus  les 
choses  passees,  elles  ne  reviendront  plus  a  resprit. 
Rejouissez-vous  plutot  et  soyez  toujours  dans  l’alle- 
gresse,  a  cause  de  ce  que  je  vais  creer...  Car  les  nou¬ 
veaux  cieux  et  la  nouvelle  terre  que  je  vais  creer 
subsisteront  devant  moi,  dit  l’Eternel  [Jehovah].  »  — 
Esaie  65:  17,  18;  66:  22. 

Par  Tintronisation  de  son  Roi,  a  la  fin  des  «  sept 
temps  »,  en  1914,  le  Createur  fit  les  «  nouveaux  cieux  », 
appeles  aussi  l’organisation  capitale  de  l’univers.  La 
«  guerre  dans  le  ciel  »  qui  suivit  se  termina  par  la 
defaite  des  mauvais  cieux  composes  du  diable  et  de 
ses  demons.  Ces  malfaisantes  creatures  ne  furent  pas 
detruites  aussitot  apres  avoir  ete  precipitees  sur  la 
terre,  mais  leur  aneantissement  aura  lieu  en  merne 
temps  que  la  disparition  de  l’organisation  de  Satan  a 
Armaguedon.  Les  «  nouveaux  cieux »  sont  symbolises 
par  la  «  nouvelle  Jerusalem  »  qui  descend  des  cieux. 
Cette  derniere  etend  sa  puissance  jusqu’a  la  terre 
pour  constituer  une  nouvelle  organisation  dirigeante 
appelee  symboliquement  la  «  nouvelle  terre  ».  La  «  nou¬ 
velle  Jerusalem »  domine  au  milieu  de  ses  ennemis 
jusqu’a  ce  qu’Armaguedon  soit  passe  et  les  ennemis 
detruits.  Son  Prince  legitime  est  l’«  Agneau  de  Dieu  ». 
Jean  dit:  «  Puis  je  vis  un  grand  trone  blanc,  et  celui 
qui  etait  assis  dessus.  La  terre  et  le  ciel  s’enfuirent 
devant  sa  face,  et  il  ne  fut  plus  trouve  de  place  pour 
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eux.  »  (Apocalypse  20:11;  3:21)  Alors  le  Roi  et  la 
ville,  qui  represente  son  epouse,  la  femme  de  l’Agneau, 
regneront  en  qualite  de  «  nouveaux  cieux  »  sur  la  terre 
purifiee,  et  Tetablissement  de  la  « nouvelle  terre » 
s’effectuera.  Quels  seront  les  membres  de  la  nouvelle 
organisation  terrestre? 

La  «  nouvelle  terre  »  comprendra  les  representants 
visibles  officiels  du  nouveau  suzerain  legitime  de  l’hu- 
manite  qui  est  le  Prince  celeste  invisible.  Depuis  que 
les  «  nouveaux  cieux  »  furent  crees,  les  «autres  brebis» 
du  Seigneur  sont  rassemblees  dans  la  «  seule  bergerie 
Elies  ne  representeront  done  pas  ici-bas  leur  suzerain 
invisible,  meme  si  elles  survivent  a  la  grande  tribu¬ 
lation  de  la  fin  du  monde.  Cette  mission  sera  confiee 
aux  fi  deles  qui  vecurent  avant  que  le  Sauveur  vint 
s’acquitter  de  son  ministere  sur  la  terre.  Par  leurs 
actes  de  foi  et  leur  devouement  a  Dieu,  ces  hommes 
eurent  le  privilege  de  prefigurer  Jesus,  son  integrite 
et  son  sacrifice.  Plusieurs  d’entre  eux  appartinrent  a 
la  lignee  du  Messie  et  furent  ses  ancetres  selon  la 
chair.  Ayant  ete  des  temoins  de  Jehovah,  ils  ont,  a 
ce  titre,  symbolise  le  futur  Roi  du  Tres-Haut,  et  ils 
le  serviront  encore  sur  la  terre  sous  le  Royaume  de- 
finitivement  etabli  ou  ils  seront  ses  representants 
dignes  de  la  confiance  la  plus  absolue.  II  ne  s’agit  pas 
la  d’une  distinction  injustifiee,  susceptible  de  motiver 
quelque  plainte  chez  les  «  autres  brebis  ».  Tout  vient 
de  l’infinie  misericorde  divine,  et  concourt  a  la  gloire 
de  celui  qui  fait  toutes  choses  selon  sa  propre  volonte 
avec  un  parfait  desinteressement.  —  Romains  9: 14-16; 
11:  29. 

L’un  de  ces  fideles  des  temps  anciens  a  predit  la 
destruction  du  systeme  totalitaire  represente  par  le 
roi  d’Assyrie  et  ses  princes,  et  il  a  ajoute  qu’apres 
cela  « le  roi  regnera  selon  la  justice,  et  les  princes 
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gouvemeront  avec  droiture.  Chacun  sera  comme  un 
abri  contre  le  vent ».  (Esaie  31:  6-9;  32: 1,  2)  Christ, 
le  «  Fils  de  Thomme  »,  regnera  comme  Roi  en  Sion,  la 
«  nouvelle  Jerusalem  »,  et  les  144  000  membres  de  son 
corps  qui  est  PEglise  «  seront  sacrificateurs  de  Dieu 
et  de  Christ,  et  regneront  avec  lui  pendant  mille  ans  » 
dans  les  cieux  invisibles.  (Apocalypse  20:  4,  6)  Ces  fi¬ 
deles  du  passe,  soumis  au  grand  Chef  du  Royaume, 
gouverneront  la  terre  selon  la  justice.  Ils  recevront  la 
vie  de  Christ  le  Roi.  Apres  leur  etablissement  officiel 
sur  la  terre,  ces  fils  seront  des  « princes »  que  les 
hommes  verront.  Ceci  est  nettement  expose  dans  le 
Psaume  45  adresse  au  Roi  de  Dieu. 

Apres  avoir  decrit  la  Reine,  l’«  Epouse  de  rAgneau», 
puis  les  vierges  ses  compagnes,  qui  sont  les  «  autres 
brebis  »  du  Seigneur,  le  Psaume  45  (verset  16)  dit  au 
Roi :  «  Tes  enfants  prendront  la  place  de  tes  peres ; 
tu  les  etabliras  princes  dans  tout  le  pays  (sur  toute 
la  terre,  Version  Sy nodale). »  Parmi  eux  figurent 
Moise  et  Jean-Baptiste,  qui  moururent  tous  deux  avant 
la  Pentecote,  et  ne  furent  done  pas  engendres  de 
l'esprit.  C’est  pourquoi,  les  anciens  prophetes  ne  re¬ 
gneront  pas  avec  Christ  dans  les  cieux,  mais  seront 
princes  sur  la  terre,  subordonnes  au  gouvernement 
invisible  du  Royaume,  ce  que  Jesus  prouva  comme 
suit:  «  Je  vous  le  dis  en  verite,  parmi  ceux  qui  sont 
nes  de  femmes,  il  n’en  a  point  paru  de  plus  grand  que 
Jean-Baptiste.  Cependant,  le  plus  petit  dans  le  royaume 
des  cieux  est  plus  grand  que  lui.  »  —  Matthieu  11 :  11. 

Ou  se  trouvent  maintenant  ces  futurs  «  princes  »  ? 
Ils  ne  sont  pas  dans  un  lieu  imaginaire  appele  «limbes», 
ni  dans  les  cieux,  mais  dans  le  sepulcre,  le  sheol  ou 
Yenfer ,  dans  lequel  ils  sont  inconscients,  e’est-a-dire 
parfaitement  morts.  Jacob  s’attendait  a  aller  dans  la 
tombe,  et  croyait  que  son  bien-aime  fils  Joseph  y 
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etait  deja,  quand  il  disait:  «C’est  en  pleurant  que  je 
descendrai  vers  mon  fils  au  sejour  des  morts. » 
(Genese  37:  35,  Segond )  «  Jusqu’au  fond  de  la  terre.  » 
( Saci )  «  Je  descendrai  pleurant  vers  mon  fils  dans 
Yenfer. »  ( Glaire )  « Certainement  je  descendrai  en 
menant  deuil  au  sSpulcre  vers  mon  fils. »  ( Martin ) 
Quand  il  etait  tourmente  dans  sa  chair,  par  le  diable, 
le  patient  Job  pria  pour  aller  dans  le  sejour  des  morts 
lorsqu’il  demanda :  «  Qui  me  fera  la  grace  de  me  cacher 
en  enfer?  »  (Job  14:13,  Saci )  «  Si  tu  voulais  me  ca¬ 
cher  dans  le  sheol!  »  (Darby)  «  Si  tu  voulais  me  ca¬ 
cher  dans  le  sejour  des  morts .  »  ( Segond) 

La  transfiguration  sur  la  montagne,  au  cours  de 
iaquelle  Moise  et  Elie  apparurent  parlant  avec  Jesus, 
n’infirme  pas  le  fait  que  ces  deux  prophetes  sont  morts. 
Le  Seigneur  expliqua  a  ses  disciples  que  ces  appari¬ 
tions  etaient  une  « vision ».  De  meme,  lorsque  Jean 
requt  la  Revelation,  il  eut  des  visions  pendant  les- 
quelles  il  voyait  et  ecoutait  certains  personnages  ir- 
reels  avec  qui  il  parla.  (Matthieu  17:  9;  Actes  12:  9) 
Si  Moise  et  Elie,  reellement  ressuscites,  etaient  apparus 
dans  la  scene  de  la  transfiguration  avec  des  corps  de 
chair,  ce  fait  eut  contredit  cette  verite  scrip tur ale  que 
Jesus  est  «le  premier-ne  des  morts ».  (Apocalypse  1:5; 
Colossiens  1:18)  Quelque  temps  avant  cette  trans¬ 
figuration,  le  Seigneur  declara  sans  equivoque  que: 
«  Fersonne  n’est  monte  au  ciel,  si  ce  n’est  celui  qui 
est  descendu  du  ciel,  le  Fils  de  l’homme. »  (Jean  3: 13) 
Et  le  jour  de  la  Pentecote,  Pierre  confirma  les  paroles 
du  Maitre.  —  Actes  2 :  34. 

Ces  anciens  serviteurs  du  Tres-Haut  ont  besoin 
d’une  resurrection  et  l’attendaient  de  la  Posterite  de 
la  femme  qui  ecraserait  la  tete  du  serpent.  L’apotre 
Paul  ecrivant  aux  Chretiens  qui  avaient  fait  alliance 
pour  le  Royaume  des  cieux,  leur  parla  de  la  foi  de  ces 
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fideles  du  passe  depuis  Abel  jusqu’a  Jean-Baptiste,  et 
de  leur  refus  de  se  compromettre  malgre  les  pires 
souffrances  en  perspective.  Il  souligna  le  cas  de  ceux 
qui  furent  livres  aux  tourments,  et  n’accepterent  point 
de  delivrance,  afin  d’obtenir  une  meilleure  resurrection. 
(Hebreux  11:35)  Quoique  ne  participant  pas  a  la 
«  premiere  resurrection  »  avec  la  classe  du  «  royaume 
des  cieux  »,  ils  obtiendront  cependant  une  meilleure 
resurrection  que  celle  du  reste  de  Thumanite  rachetee. 
Pourquoi?  Parce  que  ces  hommes  integres  resterent 
fideles  a  leur  alliance  avec  Dieu,  et  firent  « le  bien  » 
malgre  la  violente  opposition  du  diable.  C’est  pourquoi 
Jesus  a  dit  qu’ils  sortiront  des  sepulcres,  ressusciteront 
«  pour  la  vie  »  eternelle,  et  seront  «  princes  sur  toute 
la  terre  ».  —  Jean  5:  28,  29. 

Ils  ne  pouvaient  cependant  pas  revenir  a  la  vie 
avant  la  venue  du  Seigneur  dans  le  temple,  epoque  a 
Iaquelle  « les  morts  en  Christ »  devaient  ressusciter 
premierement.  A  ce  sujet  l’apotre  ecrivit  aux  croyants 
qui,  ayant  repondu  a  rappel  celeste,  doivent  participer 
a  la  «  premiere  resurrection  »  et  leur  dit :  «  Tous  ceux- 
la,  a  la  foi  desquels  il  a  ete  rendu  un  bon  temoignage, 
n’ont  pas  obtenu  ce  qui  leur  etait  promis,  Dieu  ayant 
en  vue  quelque  chose  de  meilleur  pour  nous,  afin  qu’ils 
ne  parvinssent  pas  sans  nous  a  la  perfection.  »  (He¬ 
breux  11:39,40)  Maintenant  que  le  Roi,  venu  dans 
le  temple,  a  ressuscite  les  saints  endormis,  et  rassemble 
ceux  de  son  reste  qui  realisent  la  condition  du  temple, 
c’est-a-dire  l’unite  avec  lui,  on  peut  esperer  que  ces 
fideles  des  temps  anciens  ressusciteront  dans  un  proche 
avenir.  Quelques  textes  bibliques  et  certains  drames 
prophetiques  nous  autorisent  a  croire  qu’ils  pourraient 
etre  ramenes  a  la  vie  avant  Armaguedon,  et  contempler, 
avec  le  fidele  reste  spirituel,  la  formidable  bataille  et 
l’eclatante  victoire  qu’ils  predirent  autrefois.  Le  livre 
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de  la  Revelation  parlant  de  la  destruction  de  Babylone, 
la  «  femme  »  de  Satan,  dit :  «  Ciel,  re jouis-toi  sur  elle ! 
Et  vous,  les  saints,  les  apotres  et  les  prophetes ,  re- 
jouissez-vous  aussi!  Car  Dieu  vous  a  fait  justice,  en  la 
jugeant.  »  (Apocalypse  18:  20)  De  meme  que  Joseph 
alia  a  la  rencontre  de  Jacob,  son  vieux  pere,  avant  la 
fin  des  sept  annees  de  famine  en  Egypte,  ceux  du  reste 
auront  sans  doute  aussi  la  joie  de  souhaiter  la  bien- 
venue  a  ces  prophetes  et  temoins  du  passe,  quand  ils 
sortiront  de  la  tombe  avant  la  fin  de  la  terrible  period  e 
de  famine  spirituelle  qui  cessera  avec  « la  bataille  du 
grand  jour  ».  —  Genese  46:  26-30. 

Christ  est  le  fondement  du  Monde  Nouveau  de  la 
justice.  « On  Tappellera  Admirable,  Conseiller,  Dieu 
puissant,  Pere  etemel,  Prince  de  la  paix.  Donner  a  Tem- 
pire  de  Taccroissement  et  une  paix  sans  fin...  »  (Esaie 
9:5,6)  Quand  il  ressuscitera  ces  anciens  temoins,  il 
deviendra  leur  «  Pere  eternel  »  puisqu’il  leur  donnera 
la  vie  eternelle.  Et  quand,  apres  Armaguedon,  il  les 
etablira  «  princes  sur  toute  la  terre  »,  c’est  alors  que 
la  «  nouvelle  terre  »,  ainsi  que  les  «  nouveaux  cieux  », 
seront  reellement  instaures.  Ce  Monde  Nouveau  sera 
si  solidement  construit  qu’il  ne  pourra  jamais  etre 
6branle.  C’est  pourquoi  retentit  maintenant  le  com- 
mandement  divin  suivant:  «  Dites  parmi  les  nations: 
L’Eternel  regne  ;*  aussi  le  monde  est  ferme,  il  ne  chan- 
celle  pas;  l’Eternel  juge  les  peuples  avec  droiture.  Que 
les  cieux  se  rejouissent,  et  que  la  terre  soit  dans 
l’allegresse,  que  la  mer  retentisse  avec  tout  ce  qu’elle 
contient,  que  la  campagne  s’egaie  avec  tout  ce  qu’elle 
renferme,  que  tous  les  arbres  des  forets  poussent  des 
cris  de  joie  devant  l’Eternel  [Jehovah] !  Car  il  vient, 
car  il  vient  pour  juger  la  terre ;  il  jugera  le  monde  avec 
justice,  et  les  peuples  selon  sa  fidelite  (selon  sa  verite, 
Saci ).  »  —  Psaume  96: 10-13. 
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RACE  a  la  grande  lumiere  emanant  des 
Ecritures,  il  est  permis  d’imaginer,  fort 
approximativement,  ce  que  sera  la  vie 
terrestre  dans  le  monde  de  la  justice. 
Apres  avoir  celebre  la  victoire  par  un 
chant  semblable  a  celui  que  Moise  et  les  Israelites 
entonnerent  sur  le  rivage  oriental  de  la  mer  Rouge, 
lorsque  Jehovah  eut  englouti  les  armees  de  Pharaon, 
la  «  grande  multitude  »  des  «  autres  brebis  »  du  Sei¬ 
gneur  recevra  des  directives  nouvelles,  car  «  de  Sion 
sortira  la  loi,  et  de  [la  nouvelle]  Jerusalem  la  parole 
de  l’Eternel.  Il  sera  le  juge  d’un  grand  nombre  de 
peuples,  Tarbitre  de  nations  puissantes,  lointaines », 
a  la  bataille  d’ Armaguedon.  Les  survivants  de  ce  grand 
carnage  transformeront  les  engins  de  guerre  des 
nations  aneanties,  en  objets  qui  serviront  a  glori- 
fier  Dieu.  «  De  leurs  glaives  ils  forgeront  des  hoyaux, 
et  de  leurs  lances  des  serpes;  une  nation  ne  tirera 
plus  l’epee  contre  une  autre,  et  Ton  n’apprendra 
plus  la  guerre.  Ils  habiteront  chacun  sous  sa  vigne  et 
sous  son  figuier,  et  il  n’y  aura  personne  pour  les  trou- 
bler ;  car  la  bouche  de  l’Eternel  [Jehovah]  des  axmees 
a  parle.  Tandis  que  tous  les  peuples  marchent  chacun 
au  nom  de  son  dieu,  nous  marcherons,  nous,  au  nom 
de  l’Eternel  [Jehovah],  notre  Dieu,  a  toujours  et  a 
perpetuite.  »  —  Michee  4 :  2-5. 

Les  chapitres  38  et  39  de  la  prophetie  d'Ezechiel 
nous  donnent  un  brillant  recit  tres  image  d’Arma- 
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guedon,  la  guerre  finale  livree  par  l’organisation  de 
Satan,  sous  la  conduite  de  Gog,  son  principal  chef 
invisible,  contre  le  reste  des  Israelites  spirituels  et 
contre  leurs  compagnons.  Dans  une  terrifiante  mani¬ 
festation  de  sa  puissance  illimitee,  le  Tres-Haut  de- 
truira  ses  irreductibles  ennemis  demoniaques  et 
humains,  et  rehabilitera  son  nom,  ce  qu’il  affirma  en 
ces  termes:  «  Je  ferai  connaitre  mon  saint  nom  au 
milieu  de  mon  peuple  d’lsrael,  et  je  ne  laisserai  plus 
profaner  mon  saint  nom;  et  les  nations  sauront  que 
je  suis  l’Eternel  [Jehovah,  Crampon ],  le  Saint  en 
Israel. »  (Ezechiel  39:  7)  Puis,  le  prophete  decrit 
comment  les  survivants  du  peuple  de  Dieu  livreront 
aux  flammes  les  armes  souillees  de  sang,  abandonnees 
par  les  ennemis  aneantis,  et  comment  ils  purifieront 
la  terre  en  enfouissant  leurs  os  disperses. 

Le  Dieu  juste  et  saint  ne  maudira  plus  le  sol.  La 
terre  ne  sera  pas,  tout  entiere,  immediatement  trans- 
formee  en  paradis.  «  Les  autres  brebis  »  du  Seigneur 
l’assujettiront  et  l’amenageront  progressivement,  d’a- 
pres  les  instructions  du  Tres-Haut  et  avec  sa  bene¬ 
diction.  «  La  verite  germera  de  la  terre,  et  la  justice 
regardera  des  cieux.  L’Eternel  aussi  donnera  ce  qui 
est  bon,  et  notre  pays  rendra  son  fruit...  »  «  La  terre 
donnera  son  fruit;  Dieu,  notre  Dieu,  nous  benira.  » 
(Psaume  85:  11, 12;  67:  6,  Darby)  La  guerre  ne  rava- 
geant  plus  la  terre,  celle-ci  deviendra  rapidement  l’Eden 
predit  par  Jesus  quand  il  adressa  au  brigand  repentant, 
pendu  au  bois  pres  de  lui,  les  paroles  reconfortantes 
suivantes:  «  En  verite,  je  te  dis  aujourd’hui:  Tu  seras 
avec  moi  dans  le  paradis.  »  (Luc  23:43,  Roth.)  Sur 
cette  terre  benie,  soumise  au  gouvernement  du 
Royaume,  « la  grande  multitude  des  autres  brebis » 
de  toutes  les  nations  gouteront  la  vraie  paix,  et  seront 
en  communion  parfaite  avec  les  fideles  d’autrefois, 
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devenus  les  princes  du  Monde  Nouveau  et  les  repre- 
sentants  du  Royaume  des  cieux.  (Matthieu  8: 11;  Luc 
13:28,29)  Conformement  a  Pordre  divin,  ces  justes, 
devenus  les  fils  terrestres  du  « Pere  eternel »,  le 
«  Prince  de  la  paix  »,  se  marieront  et  auront  des  en- 
fants  destines,  non  a  l’affliction  et  a  la  guerre,  mais  au 
peuplement  de  la  terre.  Ils  les  eleveront  dans  la  se¬ 
curity  « en  les  corrigeant  et  les  instruisant  selon  le 
Seigneur (Esaie  65:20,25;  Ephesiens  6:4)  La 
planete  ne  sera  pas  surpeuplee.  Le  temps  qu’il  faudra 
pour  qu’elle  contienne  le  nombre  d’habitants  prevu  ne 
nous  est  pas  revele.  Quatre  cent  vingt-sept  annees 
s’ecoulerent  depuis  le  deluge  jusqu’a  Palliance  abra- 
hamique,  et  bien  avant  la  conclusion  de  cette  alliance 
les  fils  de  Noe  avaient  execute  l’ordre  divin  typique. 

La  verite  en  ce  qui  concerne  le  mandat  divin  fut 
revelee  en  1938.  Aujourd’hui  une  importante  question 
se  pose  au  sujet  des  «  autres  brebis  »  du  Seigneur  qui 
meurent  avant  la  bataille  d’Armaguedon.  Dans  les 
Etats  totalitaires  nazi-fascistes  beaucoup  d’entre  elles 
moururent  martyres  a  cause  de  leur  indefectible  amour 
pour  Jehovah,  et  dans  d’autres  pays  un  assez  grand 
nombre  succomberent  pour  differentes  causes,  mais 
toutes  subirent  l’epreuve  de  leur  fidelite  avec  succes, 
en  restant  integres  envers  Dieu  et  sa  Theocratie.  Par- 
ticiperont-elles  a  l’execution  de  Pordre  divin  dans  le 
Monde  Nouveau? 

II  parait  raisonnable  de  penser  que  Dieu,  ayant 
donne  une  telle  esperance  a  ces  creatures  qui  moururent 
irreprehensibles  a  ses  yeux,  ne  leur  refusera  pas  le 
privilege  de  participer  a  l’accomplissement  de  Pordre 
divin.  Concernant  le  jugement  de  Dieu,  Jesus,  parlant 
de  lui-meme,  a  dit:  « Et  il  [Jehovah]  lui  a  donne 
autorite  de  juger  aussi,  parce  qu’il  est  fils  de  l’homme. 
Ne  vous  etonnez  pas  de  cela;  car  l’heure  vient  en  la- 
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quelle  tous  ceux  qui  sont  dans  les  sepulcres  entendront 
sa  voix;  et  ils  sortiront,  ceux  qui  auront  pratique  le 
bien,  en  resurrection  de  vie;  et  ceux  qui  auront  fait 
le  mal,  en  resurrection  de  jugement.  »  —  Jean  5 :  27-29, 
Darby . 

Les  temoins  et  prophetes  des  temps  anciens  res- 
susciteront  les  premiers,  pour  la  vie  eternelle,  parce 
qu’ils  ont  fait  le  bien  et  ont  ete  juges  et  approuves 
par  Dieu.  Les  «  autres  brebis  »  qui,  depuis  la  venue 
du  Seigneur  dans  le  temple  pour  le  jugement,  prouvent 
leur  integrity  envers  Dieu  et  meurent  apres  l’avoir 
servi  fidelement,  ont  aussi  «  fait  le  bien  » ;  il  semble 
done  qu’elles  « ressusciteront  pour  la  vie ».  Christ, 
qui  est  depuis  1918  sur  son  trone  dans  le  temple,  a 
juge  les  nations  et.  separe  « les  brebis  »  d’avec  «  les 
boucs ».  II  a  prononce  un  jugement  favorable  aux 
«  brebis  »  et  leur  donnera  la  possibilite  de  vivre  eter- 
nellement  sous  la  domination  du  Royaume.  Elies  ne 
sont  pas  jugees  avec  le  reste  des  humains  qui  ont 
« fait  le  mal ».  II  est  done  permis  de  croire  que  ces 
«  autres  brebis  »  qui  restent  fideles  pendant  l’epreuve 
pour  le  jugement,  et  meurent  avant  Armaguedon,  se- 
ront  privilegiees  comme  les  fideles  des  temps  anciens 
et  ressusciteront  bientot  « pour  la  vie » ;  cela  sera 
avant  que  l’ordre  divin  soit  entierement  execute,  afin 
qu’elles  aient  la  joie  d’y  participer,  apres  avoir  eu  le 
privilege  de  partager  cette  esperance.  Une  telle  faveur 
accordee  aux  «  autres  brebis  »  ressuscitees  ne  sera  pas 
en  contradiction  avec  les  paroles  du  Seigneur  qui 
se  trouvent  dans  l’Evangile  selon  Matthieu,  chapitre  22, 
versets  28  a  32.  Les  injustes  ne  peuvent  etre  l’objet 
d’une  faveur  semblable,  car  ayant  «  fait  le  mal,  »  ils 
ressusciteront  «  pour  le  jugement  ». 

H  est  ecrit:  «  La  memoire  du  juste  est  en  bene¬ 
diction,  mais  le  nom  des  mechants  tombe  en  pour- 
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riture. »  (Proverbes  10:7)  Le  rebelle  malfaisant  n’a 
pas  sa  place  dans  la  memoire  de  Dieu,  mais  dans  la 
gehenne,  symbolisee  par  « l’etang  ardent  de  feu  et  de 
soufre »,  ou  le  Tout-Puissant  detruira  leur  corps  et 
leur  ame.  (Matthieu  10:28;  Apocalypse  21:8)  Leur 
mort  eternelle  n’est  pas  due  au  peche  d’Adam,  mais 
a  leur  propre  mechancete  volontaire  envers  l’Eternel. 
Aussi  est-elle  appelee  « la  seconde  mort »,  pour  la 
distinguer  de  celle  transmise  par  heredite.  De  ceux-la 
il  n’est  pas  dit  qu’ils  sont  «  dans  les  sepulcres  »,  e’est- 
a-dire  dans  la  memoire  de  Dieu,  ayant  de  ce  fait 
l’occasion  d’etre  rachetes  par  le  sang  de  Christ.  Ils  ne 
peuvent  «  echapper  au  jugement  de  la  gehenne  ».  (Mat¬ 
thieu  23:33)  C’est  pourquoi  le  Createur  ne  se  sou- 
viendra  pas  d’eux  quand  aura  lieu  « la  resurrection 
des  justes  et  des  injustes ».  (Actes  24:15)  Il  se 
souviendra  des  rachetes  semblables  au  brigand  qui, 
avant  de  mourir  en  in  juste  sur  le  bois,  demanda  a  Jesus 
de  se  souvenir  de  lui  dans  son  Royaume. 

L’accomplissement  de  l’ordre  divin  prouvera  que  la 
parole  de  Dieu  ne  retourne  pas  a  lui  sans  effet,  et  que 
ses  desseins  ne  sont  jamais  dejoues.  Apres  cela,  les 
autres  morts  qui  sont  dans  les  tombeaux  entendront 
la  voix  du  Roi  et  en  sortiront  pour  « le  jugement 

La  vision  anticipee  de  cette  resurrection  est  relatee 
comme  suit:  «  Et  je  vis  les  morts,  les  grands  et  les 
petits,  qui  se  tenaient  devant  le  trone.  Des  livres  furent 
ouverts.  Et  un  autre  livre  fut  ouvert,  celui  qui  est 
le  livre  de  vie.  Et  les  morts  furent  juges  selon  leurs 
oeuvres,  d’apres  ce  qui  etait  ecrit  dans  ces  livres.  La 
mer  rendit  les  morts  qui  etaient  en  elle,  la  mort  et  le 
sejour  des  morts  rendirent  les  morts  qui  etaient  en 
eux;  et  chacun  fut  juge  selon  ses  oeuvres.  Et  la  mort 
et  le  sejour  des  morts  furent  jetes  dans  l’etang  de  feu. 
C’est  la  seconde  mort,  l’etang  de  feu.  Quiconque  ne 
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fut  pas  trouve  ecrit  dans  le  livre  de  vie  fut  jete  dans 
Tetang  de  feu.  »  —  Apocalypse  20 : 12-15. 

Ils  ne  ressusciteront  pas  tous  en  une  journee  lit- 
terale  de  vingt-quatre  heures,  et  le  jour  du  jugement 
ne  sera  pas  non  plus  d’aussi  courte  duree.  Christ  doit 
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regner  pendant  mille  ans,  c’est  un  temps  suffisant  pour 
que  les  hommes  soient  juges  selon  les  oeuvres  qu’ils 
accompliront  apres  leur  sortie  de  la  tombe.  Parlant 
du  «  jour  du  jugement  et  de  la  destruction  des  impies  », 
l’apotre  Pierre  dit:  «  Mais  vous  n’ignorez  pas  cette 
chose,  bien-aimes,  c’est  qu’un  jour  est  devant  le  Sei¬ 
gneur  comme  mille  ans,  et  mille  ans  comme  un  jour.  » 
(II  Pierre  3:  7,  8)  Nous  soulignons  que  le  jour  du  juge¬ 
ment  ne  sera  pas  aussi  long  que  ceux  de  la  creation; 
il  aura  lieu  pendant  le  dernier  millenaire  du  «  septieme 
jour  »,  celui  du  sabbat  ou  repos  de  Dieu.  —  Genese 
2: 1-4. 

Ceux  qui  ont  «  fait  le  mal  »,  pendant  leur  vie,  parce 
qu’ils  ont  ete  congus  dans  le  peche  et  engendres  dans 
l’iniquite,  ne  ressusciteront  pas  pour  obtenir  une  re¬ 
compense,  mais  ils  revivront  grace  a  la  misericorde 
divine  manifestee  par  Christ  le  Redempteur.  Ils  n’au- 
ront  aucune  part  a  l’execution  de  l’ordre  divin,  parce 
que  ce  dernier  aura  ete  accompli  par  les  « autres 
brebis  ».  C’est  a  ceux-la  que  s’appliquent  les  paroles  de 
Jesus  quand  il  disait  qu’ Abraham,  Isaac  et  Jacob  sont, 
dans  les  desseins  divins,  consideres  comme  vivants, 
ce  qui  prouve  qu’il  y  aura  une  resurrection  pour  eux, 
et  pour  d’autres,  et  que  «  les  fils  de  ce  siecle  se  marient 
et  sont  donnes  en  mariage;  mais  ceux  qui  seront  es- 
times  dignes  d’avoir  part  a  ce  siecle-la  et  a  la  resur¬ 
rection  d’entre  les  morts,  ne  se  marient  ni  ne  sont 
donnes  en  mariage,  car  aussi  ils  ne  peuvent  plus 
mourir;  car  ils  sont  semblables  aux  anges,  et  ils  sont 
fils  de  Dieu,  etant  fils  de  la  resurrection  ».  —  Luc  20: 
34-38,  Darby. 

Cela  ne  veut  pas  dire  qu’ils  obtiendront  l’immor- 
talite.  Les  anges  ne  sont  pas  immortels  comme  Jesus- 
Christ  auquel  ils  sont  soumis,  et  dont  l’immortalite  fut 
une  recompense  speciale.  L’homme  est  « un  peu  in- 
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ferieur  aux  anges  » ;  les  paroles  du  Maitre  disant  qu’ils 
seront  « semblables  aux  anges »  signifient  que  ces 
humains  ressuscites,  a  l’instar  des  messagers  celestes, 
ne  se  marieront  pas.  (Psaume  8:5)  S’ils  obeissent 
parfaitement  pendant  le  jour  du  jugement,  ils  seront 
regeneres  grace  a  Christ,  « le  Pere  eternel ».  Puis  Dieu 
les  approuvera,  les  justifiera  et  leur  donnera  le  droit 
a  la  vie  eternelle  sur  la  terre,  devenue  un  immense 
paradis.  C’est  pourquoi,  s’ils  continuent  a  obeir  hum- 
blement  a  Dieu,  cette  soumission  leur  donnera,  a  juste 
titre,  la  possibility  de  ne  plus  mourir,  ils  parviendront 
ainsi  dans  le  «  monde  [nouveau]  sans  fin  ».  Dieu  leur 
garantit  la  vie  eternelle,  et  sauvegarde  leur  droit  a 
cette  merveilleuse  existence  interminable.  Ils  n’obtien- 
dront  pas  la  justification  et  le  droit  a  la  vie  avant  la 
fin  du  regne  millenaire  de  Christ;  il  est  ecrit,  en  effet, 
que  « les  autres  morts  ne  revinrent  point  a  la  vie 
jusqu’a  ce  que  les  mille  ans  fussent  accomplis  ».  — 
Apocalypse  20 :  5. 

Christ,  le  Roi,  a  qui  ont  ete  confiees  les  «  clefs  de 
Tenfer  et  de  la  mort »,  se  dechargera  de  sa  responsa- 
bilite  envers  eux.  II  liberera  ceux  qui  sont  en  enfer 
(dans  les  sepulcres)  en  les  ramenant  a  la  vie.  Ensuite, 
pour  ceux  qui  s’en  montreront  dignes  en  obeissant 
parfaitement,  il  annulera  les  effets  de  la  mort  qui 
frappe  toute  l'humanite  a  cause  du  peche  commis  en 
Eden  par  un  seul  homme.  De  cette  maniere  il  anean- 
tira  la  mort  et  l’enfer  en  les  jetant  dans  « l’etang  de 
feu  et  de  soufre  ».  Paul  dit  a  ce  sujet:  «  Car  il  faut 
qu’il  regne  jusqu’a  ce  qu’il  ait  mis  tons  les  ennemis  sous 
ses  pieds.  Le  dernier  ennemi  qui  sera  detruit,  c’est  la 
mort.  »  Il  accomplira  ces  choses  par  la  puissance  de 
Dieu  qui  lui  a  confie  cette  mission.  (I  Corinthiens  15: 
25-27)  Alors  les  effets  du  peche  d’Adam  qui  apporta 
la  mort  en  heritage  a  ses  descendants,  seront  annules 
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pour  toujours,  de  sorte  que  « la  mort  ne  sera  plus,  et 
il  n’y  aura  plus  ni  deuil,  ni  cri,  ni  douleur,  car  les 
premieres  choses  ont  disparu  ».  —  Apocalypse  21:4. 

Ceux  qui  mourront  pendant  les  mille  ans  du  jour 
du  jugement,  ou  a  la  fin  de  cette  periode,  periront,  non 
plus  a  cause  de  l’ineluctable  mort  hereditaire,  mais  a 
cause  de  leur  perversite  et  de  leur  rebellion  volontaire 
contre  Jehovah  et  son  Roi  regnant.  Quand  ils  seront 
executes  par  Christ,  le  Juge  legitime  de  Jehovah,  qui 
les  jettera  dans  la  gehenne,  leur  destruction  meritee 
ne  provoquera  pas  les  lamentations  des  justes,  mais 
ils  approuveront  l’equitable  jugement  du  Seigneur. 
Ces  rebelles  iront  dans  la  «  seconde  mort »,  ils  seront 
consumes  comme  dans  un  «  etang  de  feu  ».  Ils  ne  des¬ 
cendant  pas  dans  l’enfer  dont  Christ  le  Juste  possede 
la  clef,  mais  dans  la  «  gehenne  »  ou  «  seconde  mort » 
qui  est  le  chatiment  eternel.  —  Matthieu  25 :  46. 

Ceux  qui  « ressusciteront  pour  le  jugement »  su- 
biront  l’epreuve  finale  a  la  fin  des  mille  ans.  Alors, 
«  Satan  sera  relache  de  sa  prison.  Et  il  sortira  pour 
seduire  les  nations  qui  sont  aux  quatre  coins  de  la 
terre,  Gog  et  Magog,  afin  de  les  rassembler  pour  la 
guerre;  leur  nombre  est  comme  le  sable  de  la  mer. 
Et  ils  monterent  sur  la  surface  de  la  terre,  et  ils 
investirent  le  camp  des  saints  et  la  ville  bien-aimee. 
Mais  un  feu  descendit  du  ciel,  et  les  devora.  Et  le 
diable,  qui  les  seduisait,  fut  jete  dans  l’etang  de  feu 
et  de  soufre.  »  —  Apocalypse  20 :  7-10. 

Apres  avoir  ete  emprisonne  pendant  mille  ans  dans 
Tabime,  le  diable  n’en  sortira  pas  ameliore,  il  ne 
s’engagera  certainement  pas  dans  le  chemin  du  salut. 
Quoique  sa  tete  ait  ete  ecrasee  dix  siecles  aupara- 
vant,  a  Armaguedon,  par  la  Posterite  de  la  «  femme  » 
de  Dieu,  il  defiera  encore  le  Tout-Puissant  et  essaiera 
resolument  de  renverser  la  Theocratie,  « la  ville  bien- 


340 


«  LA  VfiRITfi  VOUS  AFFRANCHIRA  » 


aimee  »,  appelee  aussi  « la  nouvelle  Jerusalem  ».  Son 
inextinguible  soif  de  domination  universelle  le  poussera 
encore  a  attaquer  le  gouvernement  divin,  les  sujets  de 
son  Royaume  habitant  la  terre,  et  les  princes,  ses  re- 
presentants.  Pendant  la  duree  de  sa  detention  dans 
Pabime,  la  religion  demoniaque  aura  ete  entierement 
supprimee  sur  la  planete.  La  verite  aura  librement 
exerce  sa  puissante  influence,  et  affranchi  les  humains 
de  l’esclavage  du  peche  et  de  Perreur,  et  aussi  de  la 
crainte  et  de  la  disette. 

Suivant  sa  tactique  invariable,  Satan  s’efforcera  de 
reintroduire  la  religion  ici-bas,  pour  tromper  la  nou¬ 
velle  humanite  jusqu’aux  quatre  coins  de  la  terre. 
« Gog  et  Magog »  represented  les  regions  les  plus 
eloignees  du  globe.  L’integrite  de  tous,  sans  exception, 
sera  soumise  a  une  ultime  et  severe  epreuve.  Les  mal- 
heureux  qui  tomberont  dans  les  pieges  du  perfide  se- 
ducteur  et  delaisseront  la  verite  seront  detruits  dans 
la  gehenne.  Ceux  qui  resteront  fideles  a  Dieu  et  a  sa 
ville  bien-aimee,  prouveront  que  le  Tout-Puissant  peut 
avoir  sur  la  terre  des  hommes  loyaux  qui  lui  obeissent 
malgre  les  embuches  et  les  menaces  de  Pastucieux 
Satan.  Ils  recevront  le  don  inestimable  qu’est  le  droit 
a  la  vie  eternelle. 

Le  diable  echouera  de  nouveau,  et  finalement  Dieu 
sera  venge.  Le  mechant  sera,  cette  fois,  jete  non  dans 
l’abime,  mais  dans  la  gehenne  qui  est  synonyme  d’ane- 
antissement  eternel,  et  il  restera,  avec  son  organisation 
machiavelique  et  bestiale,  un  objet  d’horreur  «  aux 
siecles  des  siecles  ».  (Apocalypse  20:10;  Ezechiel  28: 
19)  Le  Juste  et  bien-aime  Fils  de  Dieu,  devenu  im- 
mortel,  regnera  pour  toujours  et  refletera,  aux  yeux 
de  toutes  les  creatures  admises  dans  son  Royaume,  la 
lumiere  et  la  gloire  de  son  Pere.  La  verite  aura  triom- 
phe,  et  la  liberte  du  Monde  Nouveau  n’aura  pas  de  fin. 
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Chapitre  30 

LA  LIBERTE  EST  VENUE! 


DIEU  seul  reviendra  Phonneur  d’avoir  cree 
un  monde  libre,  sans  fin,  dont  une  vision 
anticipee  nous  a  ete  clairement  revelee 
par  Christ,  son  Roi,  regnant  maintenant 
dans  le  temple.  Les  phases  de  cette  mer- 
veilleuse  vision  sont  detaillees  dans  sa  « parole  de 
verite  ».  La  brillante  lumiere  qui  illumine  maintenant 
les  pages  du  saint  Livre  est  une  preuve  que  nous 
sommes  dans  «  le  temps  de  la  fin  »  ou  les  oracles  de  la 
Bible  doivent  etre  devoiles  a  ceux  qui  la  parcourent 
(et  la  sondent)  qk  et  la.  —  Daniel  12:  4,  voir  Version 
Synodale  et  note  Darby . 

En  consacrant  votre  temps  a  Petude  de  cette  vision, 
vous  avez  acquis  une  somme  appreciable  de  verite. 
(Proverbes  23:23)  Et  maintenant  ne  la  vendez  pas, 
quel  que  soit  le  prix  que  ce  monde  et  son  «  ordre  nou¬ 
veau  »  puissent  vous  en  offrir.  Elle  est  votre  bien  le 
plus  precieux,  car  c’est  elle  qui  vous  affranchit.  La 
liberte  que  Jesus,  le  grand  Maitre,  promit  aux  dis¬ 
ciples  de  la  verite  n’est  pas  celle  que  donne  ce  monde. 
La  liberte  des  citoyens  de  toutes  les  nations  est  serieuse- 
ment  menacee  de  nos  jours.  Elle  sera  rapidement  sup¬ 
primee  et  disparaitra  completement  apres  la  guerre, 
quand  s’etablira  la  domination  totalitaire  que  ses 
fondateurs  presentent  comme  la  forteresse  des  «  Quatre 
Libertes ».  Tous  ceux  a  qui  elle  en  impose  seront 
amerement  degus. 
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La  liberte  que  procure  la  verite,  revelee  par  Christ, 
dure  eternellement.  Si  vous  perseverez  dans  l’obeissance 
a  sa  parole,  aucune  puissance  humaine  ou  demoniaque 
ne  pourra  vous  la  ravir.  Elle  donne  un  apergu  de  ce 
que  sera  le  Monde  Nouveau  que  nous  devrons  a  Dieu, 
et  dans  lequel  la  creation  sera  aussi  «  affranchie  de  la 
servitude  de  la  corruption,  pour  avoir  part  a  la  liberte 
de  la  gloire  des  enfants  de  Dieu.  Or  nous  savons  que, 
jusqu’a  ce  jour,  la  creation  entiere  soupire  et  souffre 
les  douleurs  de  l’enfantement ».  Quiconque  possede  la 
verite  et  vit  selon  sa  lumiere,  goute  des  maintenant 
les  joies  de  la  liberte.  —  Romains  8:  21,  22. 

Les  amis  de  ce  monde  qui  s’enorgueillissent  de  ses 
libertes,  n’ont  pas  la  probite  de  reconnaitre  qu’ils  sont 
inconsciemment  esclaves  du  peche,  de  l’erreur,  de  la 
superstition,  de  la  religion  et  des  demons  invisibles 
ou  puissances  des  tenebres.  Aucun  «  savant  »  ne  de- 
couvrira  le  moyen  de  soumettre  ces  forces  occultes  au 
controle  des  humains.  Le  monde  actuel,  c’est  le  peche 
et  l’erreur  organises.  Etant  asservi  aux  demons,  il  est 
en  revolte  ouverte  contre  Dieu  et  de  ce  fait  ne  possede 
aucun  espoir  de  salut.  II  est  ecrit:  «  L’amour  du  monde 
est  inimitie  contre  Dieu.  Celui  done  qui  voudra  etre 
l’ami  du  monde,  se  rend  ennemi  de  Dieu.  »  (Jacques 
4:4)  Ce  monde  vicie,  oppose  au  Tres-Haut,  ne  sera 
jamais  libre.  Ses  amis  sont  lies  par  lui,  ils  subiront  la 
colere  divine  lorsqu’elle  se  manifestera  au  jour  de  la 
destruction,  et  ils  periront  enchaines  ensemble. 

Les  puissances  dictatoriales  peuvent  nous  priver 
de  nos  droits  civiques  et  de  la  liberte  de  nos  mouve- 
ments,  mais  non  de  la  liberte  que  nous  procure  la  ve¬ 
rite.  Celle-ci  nous  affranchit  du  peche,  de  la  crainte, 
de  la  religion  et  des  demons,  de  sorte  que,  grace  a 
elle,  nous  pouvons  servir  Dieu  et  suivre  Christ  dans 
le  chemin  qui  conduit  a  la  vie  eternelle  dans  le  Monde 
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Nouveau  de  la  justice.  La  verite  nous  libere  de  la 
credulite,  de  l’incertitude,  de  Pinstabilite  de  la  foi, 
«  afin,  dit  Paul,  que  nous  ne  soyons  plus  des  enfants, 
flottants  et  emportes  a  tout  vent  de  doctrine,  par  la 
tromperie  des  hommes,  par  leur  ruse  dans  les  moyens 
de  seduction,  mais  que  professant  la  verite  dans  la 
charite,  nous  croissions  a  tous  egards  en  celui  qui  est 
le  chef,  Christ ».  —  Ephesiens  4 : 14, 15. 

Puisque  vous  connaissez  le  vrai  chemin  enseigne 
par  le  Seigneur,  vous  devez  le  suivre  et  observer  la  loi 
de  la  verite:  «  Celui  qui  aura  plonge  les  regards  dans 
la  loi  parfaite,  la  loi  de  la  liberte,  et  qui  aura  persevere, 
n’ etant  pas  un  auditeur  oublieux,  mais  se  mettant  a 
Pceuvre,  celui-la  sera  heureux  dans  son  activite. » 
(Jacques  1:25)  A  vous  qui  possedez  la  verite,  Dieu 
accordera  la  liberte  de  la  faire  hardiment  connaitre  aux 
autres.  Preserver  la  verite  et  la  liberte,  ce  n’est  pas 
uniquement  garder  ces  tresors  pour  vous-memes,  mais 
e’est  les  reveler  a  vos  semblables,  afin  qu’eux  aussi 
puissent  «  se  degager  des  pieges  du  diable,  qui  s’est 
empare  d’eux  pour  les  soumettre  a  sa  volonte  ».  (II  Ti- 
mothee  2:  25,26)  Pour  garder  fermement  la  verite,  il 
faut  « marcher  dans  la  verite  »,  ce  qui  signifie  pro- 
gresser  dans  la  voie  qu’elle  a  tracee,  et  vivre  en  har- 
monie  avec  les  justes  preceptes  divins. 

La  plus  grande  des  verites,  e’est  Tetablissement  du 
Royaume  de  Dieu  par  lequel  son  saint  nom  sera  re- 
habilite.  Son  Fils,  le  Roi,  publia  sans  crainte  et  libre- 
ment  ce  Royaume,  n'acceptant  d'autre  servitude  que 
celle  d’obeir  k  son  Pere.  Pour  connaitre  la  vraie  liberte 
vous  devez  agir  de  meme.  Recherchez  la  compagnie 
de  ceux  qui  etudient  et  propagent  la  verite.  Unissez- 
vous  a  eux  pour  repandre  hardiment  la  bonne  nouvelle 
du  Royaume.  Ce  sont  les  seules  personnes  ici-bas 
vraiment  libres  parce  que  Dieu  les  a  affranchies. 
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Chantez  les  louanges  de  Jehovah  le  Tout-Puissant,  de 
son  Roi  et  de  son  Royaume,  et  combattez  pour  la 
liberte  qui  regnera  dans  le  Monde  Nouveau. 
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Les  verites  divines  sur  lesquelles  ce  livre  attire 
votre  attention  ont  actuellement  une  telle  importance, 
que  vous  devriez  les  graver  profondement  dans  votre 
cceur  et  dans  votre  esprit.  Vous  y  parviendrez  en  etu- 
diant  cet  ouvrage  regulierement,  aide  par  la  Bible 
contenant  les  « saintes  lettres  qui  peuvent  [vous] 
rendre  sage  a  salut  par  la  foi  en  Jesus-Christ  ».  — 
II  Timothee  3 :  15. 

On  peut  naturellement  s’instruire  seul,  mais  l’etude 
de  ces  verites  vitales  sera  animee,  stimulante,  cap- 
tivante,  plus  complete  et  par  consequent  plus  instruc¬ 
tive,  si  d’autres  personnes  y  prennent  part.  II  est  ecrit: 
«  Comme  le  fer  aiguise  le  fer,  ainsi  un  homme  ranime 
le  visage  de  son  ami.  »  «  Deux  valent  mieux  qu’un, 
car  ils  ont  un  bon  salaire  de  leur  travail.  »  —  Proverbes 
27 : 17 ;  Ecclesiaste  4 :  9-12. 

Si  vous  avez  une  epouSe,  des  enfants,  ou  des 
proches  parents,  pourquoi  ne  pas  etudier  en  famille? 
Et  a  defaut  de  parents,  qui  vous  empeche  d’inviter  un 
ami  ou  un  voisin,  a  sonder  avec  vous  ce  tresor  de 
verites  substantielles  qui  vous  enrichiront  tous? 

A  ce  livre  est  joint  un  questionnaire  precieux  pour 
ceux  qui  veulent  Tetudier  avec  fruit.  Sur  chaque 
paragraphe  une  ou  plusieurs  questions  sont  posees 
dans  l’intention  d’attirer  l’attention  du  chercheur  sur 
les  points  essentiels.  Apres  chaque  question  sont 
indiques  un  ou  plusieurs  textes  des  Ecritures,  destines 
a  confirmer  et  a  renforcer  ce  que  dit  le  paragraphe. 
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C’est  ainsi  que  sont  exposees  les  choses  spirituelles  par 
des  moyens  spirituels.  (I  Corinthiens  2: 13)  La  preuve 
est  ainsi  faite  que  ces  explications  ne  sont  pas  des 
interpretations  particulieres. 

Si  vous  etudiez  seul,  lisez  d’abord  le  premier  para¬ 
graphs  dans  «  La  verite  vous  affranchira  ».  Ensuite, 
par  la  lecture  des  questions  sur  ce  paragraphe,  vous 
saurez  si  vous  avez  compris  et  retenu  les  choses  es- 
sentielles  en  essayant  d’y  repondre.  Lisez  ensuite  dans 
votre  Bible  les  textes  indiques  (mais  non  reproduits) 
dans  le  paragraphe;  apres  quoi  cherchez  encore,  dans 
les  Ecritures,  les  textes  mentionnes  a  la  suite  des 
questions,  et  demandez-vous  quelle  est  leur  relation 
avec  le  sujet  traite,  et  en  quoi  le  temoignage  biblique 
Teclaire  et  le  confirme.  Apres  avoir  ainsi  analyse  un 
paragraphe,  procedez  de  meme  avec  les  suivants,  et 
cela  pendant  une  heure.  Faites  ainsi  chaque  semaine,  et 
vous  constaterez  avec  joie  que  vos  connaissances  au¬ 
gmented  rapidement. 

Si  vous  etudiez  en  commun,  lisez  attentivement 
Favant-propos  du  questionnaire,  vous  y  trouverez  la 
meilleure  methode  pour  diriger  une  etude  de  groupe. 

Pour  encourager  de  telles  etudes 
privees  ou  en  groupes  nous  of- 
frons  a  tous  les  chercheurs, 
contre  une  contribution  de  5  c,  le 
questionnaire  illustre  ci-contre, 
de  64  pages,  confectionne  avec 
soin.  Priere  d’effectuer  tous 
paiements  a 

WATCHTOWER 
117  Adams  St. 
BROOKLYN  1,  N.Y. 


Questionnaire 

pour  le  livre 

«LA  VERITE  VOUS 
AFFRANCHIRA* 
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